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FÊTES DE JANVIER 
qui tombent après l'Octave de l'Épiphanie 

14 JANVIER 

S. HILAIRE, 
ÉV., CONF. ET DOCT. DE L'ÉGLISE 

DOUBLE 

(m. t.v.), à moins qu'on ne fasse quelque part les ires vêpres, 

Ant. 0 Doctor optime. 
y.r. Amâvit. 

Oraison 
DEUS, qui populo tuo 

a:térme salutis beâ
tum Hilârium ministrum 
tribuisti : pra:sta, qua:
sumus ; ut, quem Docto
rem vitre habuimus in 
terris, intercessorem ha
bére mereâmur in ca:lis. 
Pcr Dominum. 

0 DIEU, qui avez accordé 
à votre peuple le bien

heureux Hilaire comme mi
nistre du salut éternel, faites, 
s'il vous plaît, que l'ayant 
eu sur terre comme Doc
teur de vie, nous méritions 
de l'avoir comme interces
seur dans les cieux. Par 
Notre Seigneur. 

Et l'on fait Mémoire de S. Félix, Prêtre et Martyr : 

Ant. Iste Sanctus. 
y,, Gloria et honore-. 

Oraison 
CONCEDE, qua:sumus, 

omnipotens Deus : ut 
ad meliorem vitam Sanc
torum tuorum exémpla 
nos provocent ; quâtenus, 
quorum solémnia âgi
mus, étiam actus imité
mur. Per Dominum. 

4 

FAITES, s'il vous plaît, Dieu 
tout-puissant, que les 

exemples de vos Saints nous 
entraînent vers une vie 
plus parfaite, de telle sorte 
que, célébrant leur fête, 
nous imitions aussi leurs 
actions. Par Notre Seigneur, 
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Au 1•r Nocturne, si l'on prend au Commun, ce sont 
les Leçons : Sapiéntiam, p. [209]. On observe cet usage aux 
autres Fêtes des Docteurs, à moins d'autre indication. 

AU II• NOCTURNE 
LEÇON IV 

HILARIUS, in Aquitânia 
n6bili génere natus, 

doctrina et eloquéntia ex
célluit. Qui primum in 
matrim6nio quasi m6na
chi vitam egit : deinde 
propter singulâres vir
tutes Pictav6rum epfs
copus creâtur quod 
munus episcopâle sic ges
sit, ut a fidélibus sum
mam laudem conseque
rétur. Quo témpore, cum 
terr6ribus, bon6rum spo
liati6ne, exsilio, et omni 
crudelitâte Constântius 
imperâtor Cath6Iicos ve
xâret, nisi ad Ariânas 
partes transirent ; Hila
rius tamquam firmissi
mum murum se Ariânis 
opp6nens, ill6rum fur6-
rem in se concitâvit. 
!taque multis petitus in
sidiis, tandem dolo Sa
turnini Arelaténsis epis
copi, de synodo Biterrén
si in Phrygiam relegâtus 
est : ubi et m6rtuum 
suscitâvit, et libros du6-
decim scripsit de Trini
tâte contra Ariânos. 

HILAIRE, né en Aquitaine 
de noble lignée, excella 

par sa doctrine et son 
éloquence. Il vécut d'abord 
dans le mariage comme 
un moine ; puis, à cause de 
ses rares vertus, il fut créé 
évêque de Poitiers, et exerça 
la charge épiscopale de façon 
à mériter les plus grands 
éloges des fidèles. Comme, 
à cette époque, l'empereur 
Constance tourmentait les 
Catholiques par des me
sures terrifiantes, la confis
cation de leurs biens, l'exil 
et toute sortes de cruautés, 
s'ils ne passaient dans les 
rangs des Ariens, Hilaire, 
s'opposant comme un mur 
inébranlable aux Ariens, at
tira leur fureur contre sa 
personne. Aussi, exposé à 
de nombreux pièges, il fut 
enfin, grâce à la fourberie 
de Saturnin, évêque.d'Arles, 
banni par le synode de 
Béziers, et exilé en Phry
gie où il ressuscita un mort 
et écrivit contre les Ariens 
douze livres sur la Trinité. 

~. Invéni, p. [188] 
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LEÇON V 

QUADRIENNIO post co
âcto concilio ad Se

leuciam, Isâuria: urbem, 
Hilarius adésse compul
sus est ac deinde 
Constantinopolim pro
féctus, ubi extrémum fi
dei periculum animad
vértit, tribus libéllis pu
blice datis, audiéntiam 
imperatoris poposcit, ut 
de fide cum adversâriis 
coram disputâret. Ve
rum cum Ursâcius et 
Valens, Ariâni episcopi, 
quosHilârius scriptis con
futârat, pra:séntis eru
ditionem pertiméscerent, 
Constântio persuasérunt, 
ut spécie honoris eum in 
suum episcopâtum res- , 
titueret. Tune Hilârium e 
pra:lio ha:retic6rum re
verténtem, ut in quit sanc
tus Hieronymus, Gal
liârum ecclésia compléxa 
est : quem ad episco
pâtum secutus est Mar
tinus, qui postea Turo• 
nénsi pra:fuit ecclésia: ; 
tantumque illo doctore 
profécit, quantum ejus 
postea sânctitas decla
râvit. 

QUATRE années après, un 
concile s'étant réuni à 

Séleucie, ville d'Isaurie, Hi
laire fut contraint d'y assis
ter. Il partit ensuite pour 
Constantinople, où il remar
qua l'extrême péril qu'y 
courait la foi, et, par trois 
requêtes publiques, deman
da audience à l'empereur, 
pour une discussion en sa 
présence avec les adversai
res de la foi. Mais Ursaceet 
Valens, évêques Ariens, 
qu'Hilaire avait réfutés par 
ses écrits, craignant la pré
sence d'un adversaire si éru
dit, persuadèrent à Cons
tance de le rétablir dans son 
épiscopat, comme pour lui 
faire honneur. Alors, au 
dire de saint Jérôme, l'Église 
des Gaules reçut à bras 
ouverts Hilaire revenant du 
combat contre les héré
tiques. Martin, qui plus 
tard gouv\!rna l'Église de 
Tours, le suivit dans son 
évêché. Sa sainteté mon
tra par la suite combien il 
avait profité des leçons 
d'un tel maître. 

R;. Posui, p. [189) 

6 
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LEÇON VI 

MAGNA deinceps tran-
quillitâte Pictavorum 

ecclésiam administrâvit : 
Galliâmque umversam 
adduxit, utArianorumim
pietâtem condemnâret, 
Multos libros scripsit mi
ra eruditione ; quos om
nes sanctus Hieronymus 
ad Lretam, sine ulla er
roris suspicione legi pos
se testâtur illis verbis : 
Hilârii libros inoffénso 
decurrat pede. Migrâvit 
in crelum Idibus Ja
nuârii, Valentiniâno et 
Valénte imperatoribus, 
anno post Christum na
tum trecentésimo sexa
gésimo nono. Eum a 
multis Pâtribus et con
cîliis insignem Ecclésire 
Doctorem nuncupâtum, 
atque uti talem in âli
quot diœcésibus cultum, 
tandeni instante synodo 
:Burdigalénsi Pius nonus 
Pontifex mâximus, ex 
sacrorum Rituum Con
gregationis consulto, uni
versâlis Ecclésire Doc
t6rem declarâvit et con
firmâvit, ac ipsius festo 
die Missam et Officium de 
Doctoribus ab omnibus 
recitâri jussit. 

DEPUIS lors, Hilaire gou-
verna l'Église de Poi

tiers dans une grande tran
quillité, et amena la Gaule 
entière à rejeter l'impiété 
des Ariens. Il écrivit de 
nombreux livres, avec une 
science remarquable. Dans 
une lettre à Laeta, saint 
Jérôme atteste que tous 
peuvent être lus sans crainte 
d'y trouver aucune erreur. 
On peut, dit-il, parcourir 
les livres d'Hilaire, sans 
le moindre faux pas. Il 
s'en alla au ciel, aux Ides de 
Janvier, sous les empereurs 
Valentinien et Valens, l'an 
trois cent soixante-neuf après 
la naissance du Christ. De 
nombreux Pères et conciles 
l'ayant proclamé Docteur 
insigne de l'Église et quel
ques diocèses l'ayant honoré 
comme tel, le Souverain 
Pontife Pie IX, sur les ins
tances du synode de Bor
deaux, après avoir consulté 
la sacrée Congrégation des 
Rites, l'a déclaré et confir
mé Docteur de l'Église uni
verselle et a ordonné, qu'au 
jour même de sa fête, tous 
récitassent la Messe et 
l'Office des Docteurs. 

R;'. Iste est, p. [190] 

7 
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Pour cette fête simplifiée : 

LEÇON IX 

HILARIUS, in Aquitânia 
nobili génere natus, 

doctrina et eloquéntia 
excélluit. Pictavorum epi
scopus creâtus, tale mu
nus sic gessit, ut a fidé
libus summam laudem 
consequerétur. Ob ca
tholicam fidem, quam 
strénue propugnâvit, qua
driénnio apud Phrygiam 
relegâtus, inter âlia mi
râcula, mortuum susci
tâvit. Duodecim libros 
scripsit de Trinitâte con
tra Ariânos, et Gâlliam 
univérsam adduxit, ut 
Arianorum impietâtem 
condemnâret. Multos li
bros scripsit mira erudi
tione ; quos omnes sanc
tus Hieronymus ad La:
tam, sine ulla erroris sus
picione legi posse testâ
tur illis verbis : Hilârii 
libros inoffénso decurrat 
pede. Migrâvit in ca:lum 
Idibus J anuârii, anno tre
centésimo sexagésimo no
no. Eum Pius nonus 
Pontifex mâximus, ins
tante synodo Burdiga
lénsi, Doctorem univer
sâlis Ecclésia: declarâvit 
et confirmâvit. 

8 

HILAIRE, né en Aquitaine, 
de noble lignée, excella 

par sa doctrine et son élo
quence. Créé évêque de 
Poitiers, il exerça sa charge 
de façon à mériter les plus 
grands éloges des fidèles. 
Pour la foi catholique qu'il 
défendit courageusement, il 
fut relégué pendant quatre 
ans, en Phrygie où, entre 
autres miracles, il ressuscita 
un mort. Il écrivit douze 
livres sur la Trinité contre 
les Ariens, et amena la 
Gaule entière à rejeter l'im
piété des Ariens. Il écrivit 
encore de nombreux livres 
avec une science remar
quable. Dans une lettre à 
Laeta, saint Jérôme atteste 
que tous peuvent être lus 
sans crainte d'y trouver au
cune erreur : « On peut, dit
il, parcourir les livres d'Hi
laire, sans le moindre faux 
pas. » Il s'en alla au ciel, 
aux Ides de Janvier, l'an 
trois cent soixante-neuf. Le 
Souverain Pontife Pie IX, 
sur les instances du synode 
de Bordeaux, l'a déclaré et 
confirmé Docteur de l'Église 
universelle. 
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Au III• Nocturne, Homélie sur l'Év.: Vos estis sa! terra:, 
du Commun des Docteurs (Il), p. [217]. 

Pour S. Félix, Prêtre et Martyr : 

LEÇON IX 
FELIX Nolânus présby-

ter, cum in id6la 
veheméntius inveherétur, 
ab infidélibus varie ve
xâtus, in cârcerem con
jicitur. Unde ab Angelo 
nocte eductus, qurerere 
jussus est Maximiânum 
Nolre episcopum : qui, 
cum sénio conféctus des
perâret se ferre posse 
supplicia persequéntium, 
se abdiderat in silvam. 
Quo cum Felix Deo duce 
pervenisset, sanctum epis
copum humi jacéntem 
pene m6rtuum videt ; 
quem recreâtum ac su
blâtum in humeros, apud 
fidélem viduam reficién
dum curâvit. Sed cum is 
iterum idol6rum cult6res 
impietâtis argueret, fac
to in ipsum impetu, fu
giens in angusto du6-
rum parietum intervâllo 
se occultâvit ; qui âditus 
cum repénte araneârum 
telis pertéxtus visus esset, 
némini recéntis lâtebrre 
suspici6nem reliquit. In
de igitur evâdens Felix 
in redibus pire mulieris 
tres menses lâtuit. Cum 

9 

FÉLIX, prêtre de Nole, s'é-
tant élevé avec force 

contre le culte des idoles, 
fut persécuté de diverses 
manières par les infidèles 
et jeté en prison. Délivré la 
nuit par un ange, il reçut 
l'ordre de rechercher Maxi
mien, évêque de Nole ; 
celui-ci, accablé de vieil
lesse, désespérant de pou
voir supporter les supplices 
des persécuteurs, s'était ca
ché dans une forêt. Félix, 
guidé par Dieu, y parvient, 
voit le saint évêque gisant 
à terre et presque sans vie ; 
l'ayant ranimé, il le chargea 
sur ses épaules et le confia, 
pour le rétablir, aux bons 
soins d'une veuve chré
tienne. Mais, comme de 
nouveau il reprochait leur 
impiété aux adorateurs des 
idoles, on se précipita sur 
lui ; alors s'enfuyant, il se 
cacha dans l'intervalle étroit 
de deux murailles dont l'en
trée parut tout à coup 
obstruée par des toiles 
d'araignées de façon à ne 
laisser à personne le soup
çon d'une cachette récente. 
Félix en sortit et se cacha 
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vero Dei Ecclésia requi
éscere cœpfsset, Nolam 
rédiens, multisque ibi vi
tre exémplis, et doc
trinre prrecéptis, miracu
lisque ad Christi fidem 
convérsis, constânter 
étiam recusâto ejus urbis 
episcopâtu, obdormivit in 
Domino, sepultusque est 
prope Nolam in loco, 
quem in Pincis appellâ
bant. 

pendant trois mois dans la 
demeure d'une pieuse fem
me. Puis, quand l'Église de 
Dieu commença à jouir du 
repos, revenu à Nole, il y 
convertit un grand nombre 
de personnes à la foi du 
Christ, par sa vie exemplaire, 
ses enseignements et ses 
miracles, et, ayant constam
ment refusé l'épiscopat de 
cette ville, il s'endormit 
dans le Seigneur et fut ense
veli près de Nole, au lieu 
appelé in Pincis. 

A Laudes, Mémoire de S. Félix, Prêtre et Mart., Orai
son, p. 4. 

Vêpres, à Capitule, du suivant, 

I5 JANVIER 

S. PAUL, PREMIER ERMITE, CONFESSEUR 
DOUBLE (m. t. v.) 

rr. Amâvit. 
Ant. Similabo. 

Oraison 

DEUS, qui nos beâti Q Drnu qui nous réjouis-
Pauli Confessoris tui sez pâr la fête ahnuelle 

ânnua solemnitâte lreti- du bienheureux Paul, votre 
fi.cas : concéde propitius ; Confesseur ; accordez-nous 
ut, cujus natalitia coli- miséricordieusementque,fê-

tant sa naissance au ciel, nous 
mus, étiam actiones imi- imitions aussi ses actions. 
témur. Per Dominum. Par Notre Seigneur. 

Et l'on fait Mémoire du précédent, S. Hilaire, Conf, 
et Docteur : 

Ant. 0 Doctor 6;:,time. 
yr, Justum deduxit. 

10 
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Oraison 

DEUS, qui populo tuo 0 
a:térna: salutis beâ

Dnru, qui avez accordé 
à votre peuple le bien

heureux Hilaire comme mi
nistre du salut éternel, faites, 
s'il vous plaît, que l'ayant eu 
sur terre comme Docteur de 
vie, nous méritions de l'avoir 
comme intercesseur dans les 
cieux. (Par Notre Seigneur.) 

tum Hilârium ministrum 
tribuisti : pra:sta, qua:
sumus ; ut, quem Doc
t6rem vita: habuimus in 
terris, intercessorem ha
bére mereâmur in ca:lis. 
(Per Dominum.) 

Ensuite Mémoire de S. Maur, Abbé : 
Ant. Euge, serve bone Ant. Très bien, serviteur 

et fidélis, quia in pauca bon et fidèle, parce que tu 
fuisti fidélis, supra multa as été . fi::1èle . e~ peu de 
te constituam, intra in choses,Jet établrra1sll!1?eau-
gâudium Domini tui. coup ; .entre dans la 101e de 
,. 0 . . di 'b' ton Seigneur. 
, · . , s _1ust1 me t~ 1tur y,. La bouche du juste 
sap1ent1am. ~. Et lmgua méditera la sagesse. ~. Et 
ejus loquétur judicium. sa langue proclamera le 

jugement. 

Oraison 
JNTERCESSIO nos, qua:-

sumus, Domine, beâ
ti Mauri Abbâtis com
méndet : ut, quod nostris 
méritis non valémus, ejus 
patrocinio assequâmur. 
Per Dominum. 

QUB l'intercession du bien
heureux Maur Abbé, 

nous protège, s'il vous plaît, 
Seigneur, pour que nous 
obtenions par son patro
nage ce que nous ne 
pouvons obtenir par nos 
mérites.Par Notre Seigneur. 

AU 11° NOCTURNE 
LEÇON IV 

pAULUs,eremitârum auc
tor et magister, apud 

inferiorem Thebâidem 
natus, euro quindecim 

Il 

pAuL, fondateur et maître 
de la vie érémitique, na

quit dans la basse Thé
baïde. A quinze ans, il fut 
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esset ann6rum, orbâtus 
paréntibus est. Qui postea 
declinândre causa per
secutionis Décii et Vale
riam, et Deo libérius 
inserviéndi, in erémi spe
luncam se c6ntulit : ubi, 
palma ei victum et ves
titum prrebénte, vixit ad 
centésimum et décimum 
tértium annum, quo tém
pore ab Antonio nona
genârio Dei adm6nitu 
invisitur. Quibus inter se, 
cum ântea non nossent, 
proprio nomine consa
lutântibus, et multa de 
regno Dei colloquénti
bus, corvus, qui ântea 
semper Paulo dimidiâ
tum panem attulerat, in
tegrum détulit. 
~. Honéstum, p. [229] 

privé de ses parents. Dans 
la suite, pour éviter la persé
cution de Dèce et de Valé
rien et servir Dieu plus libre
ment, il se retira dans une 
grotte au désert. Là, près 
d'un palmier qui lui four
nissait nourriture et vête
ment, il vécut jusqu'à cent 
treize ans ; c'est alors que 
saint Antoine nonagénaire 
vint, sur un avertissement 
de Dieu, le visiter. Bien 
qu'ils ne se connussent 
point auparavant, ils se sa
luèrent par leur propre nom; 
et tandis qu'ils s'entrete
naient longuement du 
royaume de Dieu, un cor
beau qui, jusqu'alors, avait 
apporté régulièrement à Paul 
la moitié d'un pain, ap
porta un_pain"entier. 

LEÇON V 

posT corvi discéssum, 
Eja, inquit Paulus, 

Dominus nobis prân
dium misit, vere pius, 
vere miséricors. Sexa
ginta jam anni sunt, cum 
accipio quotidie dimidii 
panis fragméntum, nunc 
ad advéntum tuum mili
tibus suis Christus du
plicâvit annonam. Quare 
cum gratiârum acti6ne 

12 

A PRÈS le départ du cor-
beau, · « Ah, dit Paul, 

que le Seigneur qui nous a 
envoyé ce repas est vrai
ment bon, vraiment miséri
cordieux. Voici déjà soixante 
ans que je reçois chaque 
jour la moitié d'un pain ; 
maintenant à votre venue, 
le Christ a doublé la ration 
pour ses soldats. • Prenant 
donc avec reconnaissance 
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ad fontem capiéntes ci
bum, ubi tantisper re
creâti sunt, iterum grâtiis 
de more Deo actis, noc
tem in divinis lâudibus 
consumpsérunt. Dilucu
lo Paulus de morte, qure 
sibi instâret, âdmonens 
Ant6nium, hortâtur, ut 
pallium, quod ab Atha
nâsio accéperat, ad in
volvéndum suum corpus 
afférret. Quo ex itinere 
rédiens ille, vidit inter 
Angel6rum choros, inter 
Prophetârum et Apos
tol6rum cœtus Pauli âni
mam in crelum ascén
dere. 

leur nourriture près d'une 
source où ils réparèrent 
légèrement leurs forces, et 
ayant à nouveau rendu 
grâces à Dieu, selon la cou
tume, ils passèrent la nuit 
à chanter les louanges di
vines. Au point du jour, 
Paul avertissant Antoine de 
sa mort qui était imminente, 
l'engage à aller chercher, 
pour ensevelir son corps, 
le manteau qu'il avait reçu 
de saint Athanase. Sur le 
chemin du retour, Antoine 
vit l'âme de Paul monter 
vers le ciel, parmi les chœurs 
des Anges et les groupes des 
Prophètes et des Apôtres. 

R;. Amâvit eum, p. [230] 

LEÇON VI 

CUMQUE ad ejus cellam 
pervenisset, invénit 

génibus complicâtis, eréc
ta cervice, extensisque in 
altum mânibus corpus 
exânime : quod pâllio 
obv6lvens, hymn6sque et 
psalmos ex christiâna tra
diti6ne decântans, cum 
sârculum, quo terram f6-
deret, non habéret, duo 
le6nes ex interi6re erémo 
râpido cursu ad beâti 
senis corpus feruntur ; 
ut facile intelligerétur, 
eos, quo modo p6terant, 

DÈS qu'il fut arrivé à sa 
cellule, il trouva son 

corps inanimé, les genoux 
pliés, la tête dressée et les 
mains étendues vers le ciel. 
L'enveloppant du manteau, 
il se mit à chanter des 
hymnes et des psaumes, 
selon la tradition chrétienne. 
Comme il n'avait pas de 
houe pour creuser la terre, 
deux lions accoururent rapi
dement du fond du désert 
près du corps du bienheu
reux vieillard, donnant faci
lement à entendre qu'ils le 
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plorâtum édere : qui cer
tâtim terram pédibus ef
fodiéntes, f6veam, qua: 
h6minem comm6de câpe
ret, effecérunt. Qui euro 
abiissent, Ant6nius sanc
tum corpus in euro locum 
intulit ; et injécta humo, 
tumulum ex christiâno 
more comp6suit tu
nicam vero Pauli, quam 
in sportre modum ex 
palma: f6liis ille sibi con
texuerat, secum âuferens, 
eo vestitu diébus solém
nibus Paschre et Pente
c6stes, quoad vixit, usus 
est. 

~. Iste homo, p. [231] 

pleuraient à leur manière. 
Puis, fouillant la terre à 
l'envi, avec leurs griffes, 
ils creusèrent une fosse suf
fisante pour recevoir un 
corps humain. Dès qu'ils 
se furent éloignés, Antoine 
déposa le saint corps en ce 
lieu; et l'ayant recouvert 
de terre, il dressa un tertre 
à la manière des chrétiens. 
Quant à la tunique de Paul 
que celui-ci s'était tressée, 
comme on fait une cor
beille, avec des feuilles de 
palmier, il l'emporta et se 
servit de ce vêtement aux 
jours solennels de Pâques 
et de Pentecôte, tant qu'il 
vécut. 

Pour cette Fête simplifiée 

LEÇON IX 

pAuLus, eremitârum au-
ctor et magister, apud 

.inferi6rem Thebéidem 
natus, persecuti6ne Décii 
et Valeriâni sreviénte, in 
erémi speluncam se c6n
tulit ; ubi, palma ei vic
tum et vestftum prrebén
te, sanctissime vixit ad 
centésimum et décimum 
tértium annum, quo tém
pore ab Ant6nio nonage
nério invisitur. Hune 
Paulus humanissime ex-

I4 

pAuL, fondateur et maître 
de la vie érémitique, né 

dans la basse Thébaïde, 
au temps de la persécution 
de Dèce et de Valérien, 
se retira dans une grotte du 
désert, où, près d'un pal
mier qui lui fournissait 
nourriture et vêtement, il 
vécut très saintement jus
qu'à l'âge de cent treize 
ans. C'est alors qu'il fut 
visité par saint Antoine, lui
même nonagénaire.Paull'ac-
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cépit, mox, sanctis ser
monibus in multam noc
tem productis, admonuit 
de morte, qua: sibi ins
taret, simulque hortatus 
est, ut pallium, quod ab 
Athanasio accéperat, ad 
involvéndum suum cor
pus afférret. Quod dum 
Antonius prrestabat, ré
diens ex itinere, vidit 
Pauli animam in ca:lum 
ascéndere ; corpus vero 
in cella réperit, simili
tudinem orantis reddens. 
Quod cum ma:stissimus, 
hymnis de more decanta
tis, pallio obvolvisset, nec, 
quo terram füderet, ha
béret ; duo leones, ex 
interiori parte solitudi
nis veniéntes, unius ho
minis capacem locum ef
fodérunt. Tum Antonius, 
humato corpore ac tu
mulo composito, abiit, 
tunicam Pauli ex palma
rum füliis contéxtam se
cum déferens ; quo ves
titu diébus solemniori
bus Pascha: et Pente
costes, quoad vixit, usus 
est. 

cueillit très courtoisement. 
Bientôt,après qu'ils se furent 
entretenus de saints pro
pos, une grande partie de la 
nuit, il l'avertit de sa mort 
qui était imminente et l'en
gagea à aller chercher, pour 
ensevelir son corps, le man
teau qu'il avait reçu de saint 
Athanase. Tandis qu' An
toine s'acquittait de ce ser
vice, il vit, en revenant, 
l'âme de Paul monter au 
ciel. Quant à son corps, 
il le trouva dans sa cellule, 
dans l'attitude de la prière. 
Après qu'accablé de dou
leur, il l'eut enseveli avec 
le manteau, au chant des 
hymnes selon l'usage, 
n'ayant point d'instrument 
pour creuser la terre, voici 
que deux lions, accourant 
de l'intérieur du désert, 
creusèrent une fosse suffi
sante pour un homme. En
suite, Antoine, ayant inhu
mé le corps et dressé la 
tombe, s'éloigna, empor
tant la tunique de Paul, tissée 
de feuilles de palmiers. C'est 
de ce vêtement qu'il se ser
vait aux jours plus solennels 
de Pâques et de Pentecôte, 
tant qu'il vécut. 

Au III• Nocturne, Homélie sur l'Év. : Confiteor tibi, du 
Commun des Abbés (11), p. (246]. 

Pour S. M.aur, Abbé : 

15 
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LEÇON IX 
MA URUS nobilis Româ-

nus, puer a patre 
Eutychio Deo sub sancti 
Benedicti disciplina oblâ
tus, brevi tantum divina 
grâtia profécit, ut ipsi 
magistro admirationi es
set ; qui illum srepe, vé
luti regulâris observân
tire et virtu.tum omnium 
spécimen, céteris disci
pulis ad imitandum pro
ponébat. Cujus adhuc 
adolescéntis illud admi
rabilis obediéntire exém
plum a sancto Gregorio 
Papa commemorâtur 
nam, cum Placidus mo
nachus in lacum prolap
sus, aquarum impetu ra
perétur, sancti Patris jus
su accu.rrens Maurus, et 
super aquas incédens, so
cium capillis apprehén
sum, ad terram attraxit. 
Missus in Gâlliam ab 
e6dem sancto Benedicto, 
célebri monastério exs
tru.cto, cui annos quadra
ginta prrefuit, monasti
cam disciplinam mirifice 
propagavit. Dénique sanc
titate et miraculis clarus, 
septuagenârio major mi
gravit in crelum, anno 
salu.tis quingentésimo se
xagésimo quinto. 

16 

MAUR, noble Romain, of-
fert à Dieu encore 

enfant par son père Euty
chius, pour vivre sous la 
direction de saint Benoît, 
fit bientôt, avec la grâce de 
Dieu, de tels progrès qu'il 
devint un sujet d'admiration 
pour son maître lui-même, 
qui souvent le proposait, 
comme modèle de l'obser
vance régulière et de toutes 
les vertus, à l'imitation des 
autres disciples. Le Pape 
saint Grégoire rapporte cet 
exemple admirable de 
l'obéissance de Maur 
encore adolescent. En effet 
comme le moine Placide, 
tombé dans un lac, était em
porté par la violence du cou
rant, Maur, sur l'ordre de son 
saint Père, accourut et mar
chant sur les eaux, saisit 
son compagnon par les che
veux et le ramena à terre. 
Envoyé dans les Gaules 
par le même saint Benoît, 
il construisit un monastère 
célèbre qu'il gouverna qua
rante ans et y développa 
merveilleusement la disci
pline monastique. Enfin, 
illustre par sa sainteté et 
ses miracles, plus que sep
tuagénaire, il s'en alla au 
ciel, l'an de la rédemption 
cinq cent soixante-cinq. 
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A Laudes, on fait Mémoire de S. Maur, Abbé: 
Ant. Similâbo. 

fr. Amâvit. 
Oraison, p. 11. 

Aux Vêpres, Mémoire du suivant, 

16 JANVIER 
S. MARCEL I, PAPE ET MARTYR 

SEMI-DOUBLE 

Ant. Iste Sanctus. 
fr. Gloria et honore. 

Oraison 
pRECES populi tui, qure- EXAUCEZ dans votre clé-

sumus, Domine, cle- mence, Seigneur, s'il 
ménter exâudi : ut beâti vous plaît, les prières de 
Marcélli Mârtyris tui at- votre peuple, afin que nous 
que Pontificis méritis ad- soyons assistés par les mé

rites du bienheureux Mar
juvémur, cujus passié>ne cel, votre Martyr et Pontife, 
lretâmur. Per Dé>minum. dont nous fêtons la passion. 

Par Notre Seigneur. 
AU II• NOCTURNE 

LEÇON IV 
MARCELLUS Românus, a MARCEL, né à Rome, 

Constântio et Galé- exerça le Souverain 
rio usque ad Maxéntium Pontificat depuis Constance 
pontificâtum gessit. Cujus et Galère, jusqu'à Maxence. 
hortâtu Lucina matré>na C'est à son invitation que 
Romana, boné>rum sué>- Lucine, matrone Romaine, 
rum Dei Ecclésiam fecit fit l'Église de Dieu héritière 
herédem. Aucto in Urbe de ses biens. Le nombre des 
fidélium numero, ad eé>- fidèles s'étant accru à Rome, 
rum utilitâtem, ad bap- pour leur utilité, pour l'ad
tismum pœnitentiâmque ministration du baptême et 
dandam eis, qui chris- de la pénitence à ceux qui 
tiânam religié>nem sus- embrasseraient la religion 
ciperent, et ad Mârtyrum chrétienne et aussi pour 

17 
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sepulturam, novos Tftu
los instituit, et quasi 
âlteras diœcéses distri
buit. Quibus rebus ira 
incénsus Maxéntius, Mar
céllo grâvia supplicia mi
nâtur, nisi, dep6sito pon
tificâtu, id6lis immolâret. 

~- Honéstum, p. [88] 

donner la sépulture aux 
Martyrs, il institua de nou
veaux Titres de paroisses 
et partagea la ville en divers 
districts. Maxence s'en irri
ta et menaça Marcel de ri
goureux supplices, s'il ne 
déposait pas le Pontificat 
et ne sacrifiait pas aux 
idoles. 

LEÇON V 

QUI cum insânas h6mi
nis voces negligeret, 

misit eum in catâbulum, 
ut bestiârum, qme pu
blice alebântur, curam 
sustinéret : ubi Marcéllus 
assiduis jejuniis et pré
cibus novem menses vi
tam duxit, par6chias, 
quas prresens non p6terat, 
visitans per epistolas. In
de eréptus a cléricis, 
hospftio recipitur a beâ
ta Lucina, in cujus redi
bus ecclésiam dedicâvit, 
qua: h6die titulo sancti 
Marcélli nominâtur : in 
qua et Christiâni orabânt, 
et ipse beâtus Marcéllus 
prredicâbat. 
~. Desidérium, p. [89] 

COMME il méprisait ces 
folles menaces d'un 

homme, Maxence l'envoya 
dans les écuries, prendre 
soin des bêtes qui étaient 
nourries aux frais de l'État. 
Marcel y vécut neuf mois, 
assidu aux jeûnes et à la 
prière, visitant par ses lettres 
les paroisses où il ne pouvait . 
se rendre en personne. Tiré 
de là par les clercs, il reçut 
l'hospitalité chez la bien
heureuse Lucine et consa
cra dans sa demeure une 
église qui' porte aujourd'hui 
le titre de Saint-Marcel. 
C'est là que les chrétiens 
priaient et que le bienheu
reux Marcel prêchait lui
même. 

LEÇON VI 

QU11!US. c6~nitis, Ma
xenuus m eam ec-

I8 

APPRENANT ces faits, 
Maxence ordonne de 
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clésiam catâbuli béstias 
transférri et a Marcéllo 
custodfri jubet : ubi loci 
fœditâte, multisque reru
mnis afflictus obdormi
vit in Domino. Cujus 
corpus in cœmetério Pris
cillre via Salaria a beâta 
Lucina sepultum est dé
cimo séptimo Kaléndas 
Februârii. Sedit annos 
quinque, mensem unum, 
dies viginti quinque. 
Scripsit epistolam ad 
episcopos Antiochénre 
provincire de primâtu 
Românre Ecclésire, quam 
caput ecclesiârum ap
pellandam demonstrat ; 
ubi étiam illud scriptum 
est, nullum concilium 
jure celebrâri, nisi ex 
auctoritâte Romani Pon
tificis. Ordinâvit mense 
Decémbri Romre pres
byteros viginti quinque, 
diâconos duos, episcopos 
per divérsa loca viginti 
unum. 

transporter dans cette église 
les bêtes des écuries et de 
les faire garder par Marcel. 
C'est là que, souffrant de la 
malpropreté du lieu, accablé 
de maux, il s'endormit dans 
le Seigneur. Son corps 
fut enseveli dans le cime
tière de Priscille, sur la 
voie Salaria, par la . bien
heureuse Lucine, le dix
sept des calendes de Février. 
Il siégea cinq ans un mois et 
vingt-cinq jours. Il écrivit 
une lettre aux évêques de 
la province d'Antioche. sur 
la primauté de l'Église Ro
maine, montrant qu'on doit 
l'appeler la tête des Eglises. 
Il y dit aussi qu'aucun con
cile ne peut se célébrer légi
timement, si ce n'est par 
l'autorité du Pontife Ro
main. Il ordonna à Rome, 
au mois de Décembre, vingt
cinq prêtres, deux diacres 
et vingt et un évêques pour 
divers lieux. 

~. Stola jucunditâtis, p. [90) 

Pour cette Fête simplifiée 

LEÇON IX 
MARCELLUS Românus, 

a Constântio et Ga
lério usque ad Maxén
tium pontificâtum gessit. 
Ejus hortâtu Lucina, ma-

19 

M ARCEL,né à Rome, exerça 
le Souverain Ponti

ficat depuis Constance et 
Galère jusqu'à Maxence. 
C'est à son invitation que 
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tr6na Romana, bonorum 
su6rum Dei Ecclésiam 
fecit herédem. Aucto in 
Urbe fidélium numero, 
novos Titulos instituit, 
et quasi âlteras diœcéses 
distribuit. Quare irâtus 
Maxéntius, grâvia sup
plicia minâtur, nisi, de
posito pontificâtu, id6Iis 
immolâret. Acriter rés
titit pontifex, ide6que 
missus fuit in catâbulum, 
ut bestiârum, quœ publice 
alebântur, curam susti
néret. Novem menses ibi 
traduxit, parochias, quas 
prœsens non p6terat, visi
tans per epistolas. Inde 
eréptus a cléricis, hos
pitio recipitur a beâta 
Lucina, in cujus œdibus 
ecclésiam dedicâvit, ubi 
fidélibus prœdicâbat. 
Tune Maxéntius in eam 
ecclésiam béstias catâ
buli transférri et a Mar
céllo custodiri jubet; qui, 
loci fœditâte et œrumnis 
afflictus, obdormivit in 
Domino. Ejus corpus in 
cœmetério Priscillœ via 
Salaria a beâta Lucina 
sepultum est, die décima 
sexta J anuârii. 

.20 

Lucine, matrone Romaine, 
fit l'Église de Dieu héritière 
de ses biens. Le nombre des 
fidèles s'étant accru à Rome, 
il institua de nouveaux 
Titres de paroisses et par
tagea la ville en divers dis
tricts. C'est pourquoi 
Maxence irrité le menaça 
de rigoureux supplices, s'il 
ne déposait pas le pontificat 
et n'immolait pas aux idoles. 
Le pontife résista courageu
sement et fut alors envoyé 
dans les écuries, pour pren
dre soin des bêtes qui étaient 
nourrries aux frais de l'État. 
Il y passa neuf mois, visitant 
par ses lettres les paroisses 
où il ne pouvait se rendre 
en personne. Tiré de là 
par les clercs, il reçut l'hos
pitalité chez la bienheureuse 
Lucine et consacra dans sa 
demeure une église où il 
prêchait aux fidèles.Maxence 
ordonna alors de transpor
ter dans cette église les 
bêtes des· écuries et de les 
faire garder par Marcel qui, 
souffrant de la malpropreté 
du lieu et accablé de maux, 
s'endormit dans le Seigneur. 
Son corps fut enseveli dans 
le cimetière de Priscille, 
sur la voie Salaria, par la 
bienheureuse Lucine, le seize 
Janvier . 
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Au III• Nocturne Homélie sur l'Év. : Venit Jesus du 
Comm. des SS. Pont., p. [69]. 

~. VIII. Domine, prrevenisti, p. [96]. 
Vêpres du suivant. 

17 JANVIER 

S. ANTOINE, ABBÉ 
DOUBLE 

t. Amâvit. 
Ant. Similâbo. 

Oraison 
JNTERCESSIO nos, qure-

sumus, Domine, beâti 
Antonii Abbâtis com
méndet : ut, quod nos
tris méritis non valémus, 
ejus patrocinio assequâ
mur. Per Dominum. 

QUE l'intercession du 
bienheureux Antoine, 

Abbé, nous protège, s'il 
vous plaît, Seigneur, pour 
que nous obtenions, par 
son patronage, ce que nous 
ne pouvons obtenir par 
nos mérites. Par. 

Et l'on fait Mémoire du précédent, S. Marcel Pape 
et Martyr: 

Ant. Qui vult. 
t. Justus. 

Oraison 
pREcES populi tui, qure- EXAUCEZ dans votre clé-

sumus, Domine, cle- mence, Seigneur, s'il 
ménter exâudi : ut beâti vous plaît, les prières de 
Marcélli Mârtyris tui votre peuple, afin que nous 
atque Pontificis méritis soyons assistés par les mé-

rites du bienheureux Mar
adj uvémur, cujus pas- cel, votre Martyr et Pon-
sione lretâmur. Per Do- tife, dont nous fêtons la 
minum. passion. Par. 

ZI 
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AU II• NOCTURNE 

LEÇON IV 

A NTONIUS lngyptius, 
nobilibus et chris

tiânis paréntibus natus, 
quibus adoléscens orbâ
tus est, cum ingréssus 
ecclésiam ex Evangélio 
audivisset : Si vis perféc
tus esse, vade, et vende 
omnia qure habes, et da 
paupéribus ; tamquam ea 
sibi dictaessent, sic Chris
to Domino obtemperân
dum existimâvit. !taque, 
véndita re familiâri, pe
cuniam omnem paupé
ribus distrfbuit. Quibus 
solutus impediméntis, cre
léstis vitre genus in ter
ris c61ere instituit. Sed 
cum in periculosum illud 
certâmen descénderet, ad 
fidei prresidium, quo erat 
armâtus, adhibéndum si
bi putâvit subsfdium reli
quârum virtutum; qua
rum tanto studio incén
sus fuit, ut, quemcumque 
vidéret âliqua virtutis 
laude excelléntem, illum 
imitâri studéret. 

ANTOINE, Égyptien, na-
quit de parents nobles 

et chrétiens, qu'il perdit 
dans sa jeunesse. Étant 
entré dans une église et 
ayant entendu ces paroles 
de l'Évangile : Si tu veux 
être parfait, va, vends tout 
ce que tu as et donnes-en le 
prix aux pauvres ', comme 
si cela eût été dit pour lui, 
il pensa qu'il fallait obéir 
au Christ Seigneur. C'est 
pourquoi, ayant vendu 
son patrimoine, il en dis
tribua tout l'argent aux 
pauvres. Dégagé de ces 
entraves, il entreprit de 
mener sur terre un genre 
de vie céleste. Mais en 
descendant dans l'arène pour 
ce périlleux combat, il es
tima qu'au bouclier de la 
foi dont il était revêtu, il 
devait· adjoindre le soutien 
de toutes les autres vertus. 
Il se prit pour elles d'un 
zèle si ardent, qu'il s'effor
çait d'imiter quiconque lui 
paraissait exceller en quel-
que vertu. 

~. Honéstum, p. [229] 

,. Ma11b. 19. 21. 
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LEÇON V 

NIHIL igitur eo conti-
néntius, nihil vigi

lântius erat. Patiéntia, 
mansuetlldine, miseric6r
dia, humilitâte, lab6re, ac 
stlldio divinârum Scrip
turârum superâbat omnes. 
Ab hreretic6rum et schis
ma tic6rum h6minum, 
mâxime Arianérum, con
gréssu et coll6quio sic ab
horrébar, ut ne prope 
quidem ad eos accedén
dum diceret. Humi jacé
bat, cum eum necessâ
rius somnus occupâsset. 
Jejllnium autem âdeo c6-
luit, ut salem tantllmmo
do ad panem adhibéret, 
sitim aqua exstingueret ; 
neque se ante solis occâ
sum cibo aut potu re
creâbat, srepe étiam bi
duum cibo abstinébat ; 
srepissime inorati6neper
noctâbat. Cum talis tan
tû.sque Dei miles eva
sisset Ant6nius, sanctîs
simum jllvenem hostis 
humâni géneris vélriis ten
tatiônibus aggréditur, 
quas il!e jejU.nio et ora
ti6ne vincébat. Nec vero 
frequens de sâtana triûm
phus sectirum reddébat 
Ant6nium, qui diâboli in .. 

23 

pmNT de continence, point 
de vigilance qui dépas

sât la sienne. Par la pa
tience, la douceur, la bonté, 
l'humilité, le travail et 
l'étude des divines Écri
tures, il surpassait tout le 
monde. Il avait une telle 
horreur de la rencontre et 
de la conversation des héré
tiques et des schismatiques, 
des Ariens surtout, qu'on 
ne devait même pas les 
aborder, disait-il. Il s'éten
dait sur le sol, quand le 
sommeil lui en faisait une 
nécessité. Il pratiquait telle
ment le jeûne, qu'il n'ajou
tait à son pain que du sel 
et qu'il étanchait sa soif 
avec de l'eau. Jamais il ne 
prenait de nourriture ou de 
boisson avant le coucher 
du soleil, souvent même il 
s'abstenait de nourriture 
pendant deux jours, et très 
souvent il passait la nuit 
en prières. Quand Antoine 
fut ainsi devenu un si vail
lant soldat de Dieu, l'en
nemi du genre humain atta ... 
qua le très saint jeune 
homme, par diverses ten
tations que celui-ci repous ... 
sait par le jeûne et la prière, 
Malgré ses fréquents triom-
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numerâbilesartesnocéndi phes sur Satan, Antoine ne 
n6verat. se jugeait pas en sécurité, 

parce qu'il savait les innom
brables ruses du démon 

iç,. Amâvit eum, p. [230] pour nuire aux hommes. 

LEÇON VI 

JTAQUE côntulit se in vas-
tissimam &gypti soli

tUdinem : ubi quotidie 
ad christiânam perfec
tionem proficiens, dre
mones (quorum tanto 
erant acriéres impetus, 
quanta Anténius ad resis
téndum fürtior evadébat) 
ita contémpsit, ut illis 
exprobrâret imbecillitâ
tem ; ac srepe discipulos 
suos éxcitans ad pugnân
dum contra diâbolum, 
docénsque quibus armis 
vincerétur : Mihi cré
dite, dicébat, fratres, per
timéscit sâtanas pi6rum 
vigilias, oratiônes, jejU
nia, voluntâriam pauper
tâtem, misericôrdiam et 
humilitâtem, mâximevero 
ardéntem ain6rein in 
ChristumD6minum,cujus 
l.'.mico sanctissimre crucis 
signo debilitâtus âufugit. 
Sic autem drein6nibus erat 
formidol6sus, ut multi per 
Rgyptum ab illis agi
tâti, invocâto n6mine An-

24 

C'EST pourquoi il s'en-
fonça dans la solitude 

la plus profonde de l'Égypte, 
où, chaque jour progressant 
dans la perfection chré
tienne, il devenait d'autant 
plus fort pour la résistance, 
que les attaques des démons 
étaient plus violentes, et il 
en vint à les mépriser telle
ment, qu'il leur reprochait 
leur faiblesse. Et, souvent, 
il encourageait ses dis
ciples à lutter contre le 
démon, leur enseignant avec 
quelles armes ils le terras
seraient. « Croyez-moi, mes 
frères, disait-il, Satan re
doute, chez les personnes 
pieuses; les veilles, les 
prières, les jeûnes, la pau
vreté volontaire, la miséri
corde et l'hwnilité, mais 
surtout un ardent amour 
pour le Christ Seigneur, 
dont l'unique signe de 
la très sainte croix le 
met en fuite tout affaibli. » 
En effet, il était tellement 
redoutable aux démons, 
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tônii liberaréntur : tân
taque erat ejus fama sanc
titâtis, ut per lltteras se 
ejus oratiônibus Cons
tantinus Magnus et filii 
commendârent. Qui ali
quândo quintum et cen
tésimum annum agens, 
cum innumerâbiles sui 
institûti imitat6res ha
béret, convocatis môna
chis et ad perféctam 
christiânre vitre régulam 
instnictis, sanctitâte et 
mirâculis clarus migrâ
vit in crelum, décimo 
sexto Kaléndas Februârü. 

qu'un grand nombre de 
possédés, en Égypte, étaient 
délivrés par l'invocation du 
nom d'Antoine. Le renom 
de sa sainteté était tel que 
Constantin le Grand et ses 
fils se recommandaient par 
lettres à ses prières. Enfin, 
âgé de cent cinq ans, et 
ayant d'innombrables iini
tateurs de son genre de vie, 
après avoir réuni ses moines 
et leur avoir enseigné les 
règ]es de la perfection chré
tienne, illustre par la sain
teté et les miracles, il émi
gra au ciel, le seizième jour 
des Calendes de Février. 

!\'. Iste homo, p. [231] 
Pour cette Fête simplifiée : 

LEÇON IX 
A NTONIUS lE.gyptius, 

cum ingréssus ecclé
siam ex Evangélio audi
visset : Si vis perféctus 
esse, vade, et vende 6m
nia qua: habes, et da pau
péribus ; tamquam ea si
bi dicta essent, sic Chris
to D6mino obtemperân
dum existimâvit. !taque, 
véndita re familiâri, pré
tium distribuit paupéri
bus, ipseque in vastam 
lE.gypti solitl.ldinem re
céssit. Virtl.ltum Omnium 
stl.ldio ita incénsus fuit, 

25 

ANTOrNE, Égyptien, étant 
entré dans une église 

et ayant entendu ces paroles 
de l'Évangile : Si tu veux 
être parfait, va, vends tout 
ce que tu as et donnes-en le 
prix aux pauvres, pensa, 
comme si cela eût été dit 
pour lui, qu'il fallait obéir 
au Christ Seigneur. C'est 
pourquoi, ayant vendu 
son patrimoine, il en dis
tribua le prix aux pauvres 
et lui-même se retira dans 
une vaste solitude d'Égypte. 
Il s'enflamma d'un tel zèle 
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ut, quemcllmque vidéret 
âliqua virtU.tis laude ex .. 
celléntem, illum imitâri 
studéret. Nihil igitur eo 
continéntius, nihil vigi .. 
lântius. Tanto terr6ri dre
m6nibus erat, ut multi 
per .itgyptum ab illis agi
tâti, n6mine Ant6nii su
per ipsos invocâto libe
raréntur. Ita, sanctitâte et 
mirâculis clarus, cum in
numerâbiles sui institl.lti 
imitat6res habéret, an .. 
num agens quintum ultra 
centésimum, e vita mi ... 
grâvit décime sextoKalén
das Februârias. 

pour toutes les vertus qu'il 
s'appliqua à imiter qui
conque lui paraissait excel
ler en quelque vertu. Point 
donc de continence, point 
de vigilance qui dépassât 
la sienne. Il était tellement 
redoutable aux démons, 
qu'un grand nombre de 
possédés en Égypte étaient 
délivrés par le nom d' An
toine invoqué sur eux. C'est 
ainsi qu'illustre par la sain .. 
teté et les miracles, ayant 
d'innombrables imitateurs 
de son genre de vie, âgé 
de cent cinq ans, il quitta 
cette vie, le seizième jour 
des Calendes de Février. 

Au IIIe Nocturne, Homélie sur l'Év. : Sint lumbi vestri 
prieclncti, du Commun d'un Conf, non Pont. (I), p. [231]. 

Vêpres du suivant. 

18 JANVIER 

LA CHAIRE DE S. PIERRE AP. A ROME 
DOUBLE MAJEUR 

Tout au Commun d'un Confesseur Pontife, p. [173], 
excepté ce qui suit : 

A VÊPRES 
Capitule. - Eccli. 44, 16-17 

ECCE sacérdos magnus, 
qui in diébus suis 

plâcuit Deo, et invéntus 
est justus : et in témpore 
iracUndiœ: foetus est re
conciliâtio. 

26 

VOICI le grand prêtre 
qui, aux jours de sa 

vie, a plu à Dieu et a été 
trouvé juste et qui, au 
temps de la colère, est 
devenu réconciliation. 
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Hymne 

QUOl>CUMQUE in orbe 
néxibus revinxeris, 

Erit revinctum, Petre" in 
arce siderum : 

Et quod res6lvit hic po
téstas trâdita, 

Erit soh'itum cœli in alto 
vértice : 

In fine mundi judicâbis 
sreculum. 

Patri perénne sit per 
revum gl6ria ; 

Tibique laudes conci
nâmus inclytas, 

lEtérne Nate ; sit, supér
ne Spiritus, 

Honor tibi decUsque : 
sancta jllgiter 

Laudétur omne Trinitas 
per sreculum. Amen. 

Y,. Tu es Petrus. ~. Et 
super hanc petram redi
ficâbo Ecclésiam meam. 

Ad Magnif. Ani. Tu es 
pastor 6vium, * Princeps 
Apostol6rum, tibi trâ
ditre sunt claves regni 
crel6rum. 

TOUT ce que vous aurez 
lié sur la terre, ô Pierre, 

sera lié dans le séjour 
céleste; et tout ce qu'a délié 
ici-bas le pouvoir qui vous 
a été confié, sera délié au 
sommet des cieux. A la fin 
des temps, vous jugerez le 
monde. 

Au Père, gloire éternelle 
pour toujours; à vous aussi, 
Fils éternel, chantons d'in
signes louanges; à vous, 
Esprit d'en haut, honneur 
et gloire; et que, sans cesse, 
la Sainte Trinité soit louée 
dans tous les siècles. Amen. 

fr. Tu es Pierre. rç. Et 
sur cette pierre je bâtirai 
mon Église. 

A Magnif. Am. Vou! 
êtes le pasteur des brebis) 
ô Prince des Apôtres, c'est 
à vous qu'ont été confiées 
les clefs du royaume des 
cieux. 

Oraison 

DEUS, qui beâto Petto 
Ap6stolo tuo, collâtis 

clâvibus regni creléstis, 
ligândi atque solvéndi 
pontificium tradidisti : 
concéde ; ut intercessi6· 

27 

0 DIEU qui, en remettant 
au bienheureux Pierre, 

votre Apôtre, les clefs du 
royaume céleste, lui avez 
confié le pouvoir pontifical 
de lier et de délier, e.ccor .. 
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nis ejus auxilio, a pecca
t6rum nostrôrum néxibus 
liberémur : Qui vivis et 
regnas. 

<lez-nous d'être, par le 
secours de son intercession, 
libérés des liens de nos 
péchés. Vous qui vivez. 

Et l'on fait Mémoire de S. Paul Apôtre. avant toutes 
les autres Mémoires : 

Ant. Sancte Paule Ap6-
stole, prredicâtor veri
tâtis et doctor Géntium, 
intercéde pro nobis ad 
Deum, qui te elégit. 

Y. Tu es vas electi6nis, 
sancte Paule Apôstole. 
1çr. Prredicâtor veritâtis in 
univérso mundo. 

Ant. Saint Paul Apôtre, 
prédicateur de la vérité et 
Docteur des Nations, inter
cédez pour nous auprès de 
Dieu, qui vous a choisi. 

Y,. Vous êtes un vase 
d'élection, saint Paul Apô
tre. IV. Prédicateur de la 
vérité dans le monde entier. 

Oraison 

DEUS, qui multitlldi- Q 
nem géntium beâti 

Pauli Ap6stoli prredica
ti6ne docuisti : da nobis, 
quresumus; ut, cujus 
commemorati6nem c6Ii
mus,ejus apud te patroci
nia sentiâmus. (Per D6-
minum.) 

DIEU, qui avez ins
truit la multitude des 

nations par la prédication 
du bienheureux Apôtre Paul, 
accordez-nous, s'il vous 
plait que, vénérant sa mé
moire, nous éprouvions 
l'effet de son patronage 
auprès de vous. (Par Notre 
Seigne~.) 

Ensuite, Mémoire du précédent, S. Antoine, Abbé : 

Ant. Hic vir. 
t. J ustum dedûxit. 

Oraison 
JNTERCESSIO nos, qme

sumus, Démine, beâti 
Ant6nii Ab bâtis commén-

28 

QUE l'intercession du 
bienheureux Antoine, 

Abbé, nous protège, s'il 



18 JANVIER CHAIRE DE S. PIERRE A ROME 

det : ut, quod nostris 
méritis non valémus, ejus 
patrocinio assequâmur. 
(Per D6minum.) 

vous plaît, Seigneur, pour 
que nous obtenions, par 
son patronage, ce que nous 
ne pouvons obtenir par 
nos mérites. (Par Notre 
Seigneur.) 

Puis. Mémoire de Ste Prisque Vierge et Martyre : 

Ant. Veni, Sponsa Christi. 
t. Spécie tua. 

Oraison 

DA, qmesumus, omrû- A ccoRDEZ à notre de-
potens Deus : ut, qui mande, ô Dieu tout-

beâtre Priscre Vfrginis et puissant, que célébrant la 
Mârtyris ture natalitia naissance céleste de la bien
c6limus, et ânnua solem- heureuse Prisque, Vierge 

et Martyre, nous nous ré
nitâte lretémur, et tantre jouissions de sa fête an
fidei proficiâmus exém- nuelle et profitions de 
plo. Per D6minum. l'exemple d'une si grande 

foi. Par Notre Seigneur. 

Complies du Dimanche, p. 69, 

A MATINES 
Invitat. Tu es pastor 

6vium, Princeps Aposto-
16rum : * Tibi trâdidit 
Deus claves regni ca:.16-
rum. 

Invit. Vous êtes le pas
teur des brebis, ô Prince 
des Apôtres : * C'est à 
vous que Dieu a confié les 
clefs du royaume des cieux. 

Hymne : Quodcumque, comme ci-dessus, p. 27. 

29 
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AU l" NOCTURNE 
LEÇON I 

Incipit 
Epfstola prima 

beâti Petri 
Ap6stoli 

Commencement 
de la première É.pître 
du bienheureux Pierre 

Apôtre 
Chapitre I, I-12 
[Espérance du salut.] 

PETRUS Ap6stolus J esu 
Christi, eléctis âdve

nis dispersi6nis Ponti, 
Galâtire, Cappad6cire, 
Asire, et Bithynire seclln
dum prœsciéntiam Dei 
Patris, in sanctificati6-
nem Spiritus, in obedién
tiam, et aspersi6nem sân
guinis Jesu Christi : Grâ
tia vobis, et pax multipli
cétur. Benedfctus Deus et 
Pater Dômini nostri J esu 
Christi, qui secllndum 
miseric6rdiam suam ma
gnam regenerâvit nos in 
spem vivam, per resur
recti6nem J esu Christi ex 
m6rtuis, in hereditâtem 
incorruptibilem, et in
contaminâtam, et immar• 
cescibilem, conservâtam 
in cœlis in vobis, qui in 
virtl.lte Dei custodimini 
per fi.dent in Sàll.ltem, pa
râtam revelâri in tém
pore novissimo. 

RJ. Simon Petre, ânte
quam de navi vocârem 
te, novi te, et super pie-

p1ERRE, Apôtre de Jésus-
Christ, aux étrangers 

de la dispersion, dans le 
Pont, la Galatie, la Cappa
doce, l'Asie et la Bithynie; 
selon la prescience de Dieu 
le Père, pour la sanc
tification par l'esprit pout 
l'obéissance, et l'aspersion 
du sang de Jésus-Christ, 
que la grâce et la paix 
soient multipliées en vous. 
Béni soit Dieu le Père de 
notre Seigneur Jésus-Christ, 
qui, selon sa grande misé
ricorde, nous a régénérés 
pour une vive espérance, 
par la résurrection de Jésus
Christ d'entre les morts, 
pour un. héritage qui ne 
peut se corrompre ni être 
souillé, ni se flétrir, con
servé dans les cieux pour 
vous qui, en la puissance 
de Dieu, êtes gardés par 
la foi, pour le salut prêt à 
être révélé à la fin des temps. 

30 

R7. Simon Pierre, avant 
que je t'aie appelé de la 
barque, je t'ai connu et je 
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hem meam principem 
te constitui. * Et claves 
regnicrel6rum trâdidi tibi. 
t. QuodcUmque lig3.veris 
super terram, erit ligâ
tum et in crelis : et quod
cUmque s6lveris super 
terram, erit solûtum et 
in crelis. Et. 

t'ai établi prince sur mon 
peuple, * Et je t'ai confié 
les clefs du royaume des 
cieux. y;. Tout ce que tu 
auras lié sur la terre sera 
lié aussi dans les cieux ; et 
tout ce que tu auras délié 
sur la terre sera délié aussi 
dans les cieux. Et. 

LEÇON Il 
[La joie couronnera vos épreuves.] 

IN quo exsultâbitis, m6- C'EST alors que vous tres
dicum nunc si opOrtet saillirez de joie, quoi

contristâri in vâ;riis ten- qu'il faille maintenant être 
tati6nibus : ut probâtio contristé quelque peu par 
vestrre fidei _multo preti6- diverses tentations, afin que 
sior auro (quod per ignem l'épreuve de votre foi, beau
probâtur) inveniâtur in coup plus précieuse que 
laudem, et gl6riam, et l'or (qui est éprouvé par le 
hon6reµi, in revelati6ne feu), soit trouvée digne de 
Jesu Christi : quem cum louanges, de gloire et d'hon
non vidéritis, diligitis : neur, à la révélation de 
in quem nunc quoque non Jésus-Christ, que vous aimez 
vidéntes créditis : cre- quoique vous ne l'ayez pas 
déntes autem exsultâbitis vu, et en qui vous croyez 
lretitia inenarrâbili et glo- sans le voir maintenant 
rificâta : reportântes fi- encore ; mais en croyant 
nem fidei vestrre, salû- vous tressaillirez d'qne joie 
terp. animârum. ineffable et glorieuse, obte-

R;'. Si diligis me, Simon 
Petre, pasce oves meas. 
D6mine, tu nosti quia 
amo te, * Et ânimam 
meam pono pro te. t. Si 
oportûerit me mori te
cum, non te negâbo. Et. 

3I 

nant le but de votre foi, le 
salut de vos âmes. 

R;', Si tu m'aimes, Simon 
Pierre, pais mes brebis. 
Seigneur, vous savez que 
je vous aime, * Et je don
nerai ma vie pour vous. 
YI. Quand il me faudrait 
mourir avec vous, je ne 
vous renierai point. Et. 
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LEÇON III 
[Les prophètes ont prédit ce salut.] 

DE qua salllte exquisi,é-: 
runt atque scrutat1 

sunt prophétre, qui de 
futU.ra in vobis grâtia pro
phetavérunt ; scrutântes 
in quod vel quale tempus 
significâret in eis Spiri
tus Christi : prrenU.ntians 
eas qme in Christo sunt 
passi6nes et posteri6res 
gl6rias : quibus revelâ
tum est, quia non sibi
metîpsis, vobis autem 
ministrâbant ea, qme 
nunc nuntiâta sunt vobis 
per eos, qui evangeliza
vérunt vobis, Spiritu 
Sancte misso de crelo, in 
quem desiderant Angeli 
prospicere. 

~- Tu es Petrus, et su
per hanc petram redi:fi
câbo Ecclésiam meam, et 
portre inferi non pneva
lébunt advérsus eam : * 
Et tibi <labo claves regni 
crelôrum f!. Quodc\lmque 
ligâveris super terram, 

.erit ligâtum et in crelis; 
et quodcUmque s6lveris 
super terram, erit solU
tum et in crelis. Et tibi 
dabo claves regni crel6-
rum. Gl6ria Patri. Et. 

32 

C'EST ce salut qu'ont 
recherché et scruté les 

prophètes, qui ont prédit la 
grâce que vous deviez rece
voir. Tandis qu'ils exami
naient quel temps et quelles 
circonstances leur indiquait 
!'Esprit du Christ, prédisant 
les souffrances du Christ et 
les gloires qui devaient les 
suivre, il leur fut révélé que 
ce n'était pas pour eux
mêmes, mais pour vous 
qu'ils présentaient les choses 
qui maintenant vous ont été 
annoncées par ceux qui vous 
ont évangélisés, après qu'eut 
été envoyé du ciel le Saint
Esprit que les Anges dési
rent contempler. 

R/. Tu es Pierre, et sur 
cette pierre je bâtirai mon 
Église, et les puissances de 
l'enfer ne l'emporteront 
point sur elle : * Et je te 
donner3:i les clefs du 
royaume des cieux. yt. Tout 
ce que tu auras lié sur la 
terre sera lié aussi dans 
les cieux ; et tout ce que 
tu auras délié sur la terre 
sera délié aussi dans les 
cieux. Et je te donnerai les 
clefs du royaume des cieux. 
Gloire au Père. Et. 
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AU Il' NOCTURNE 

LEÇON IV 

Sermo sancti 
Le6nis Papre 

Sermon de saint 
Léon Pape 

Sermon I sur les Ss. App. Pierre et Paul, avant le milieu 
[Pierre destiné: à Rome.] 

cuM du6decim Apés- QUAND les douze Apôtres, 
toli, accépta per Spi- après avoir reçu de 

ritum Sanctum Omnium !'Esprit-Saint le don de 
locutiône linguârum, im- toutes les langues et s'être 

buéndumEvangéliomun- fea::,gée~::n/é!!'::pr!e J: 
dum, distribUtis sibi ter- répandre l'Évangile dans le 
rârum pârtibus, suscepis- monde, le bienheureux 
sent, beatissimus Petrus, Pierre, Prince de l'ordre 
princeps apostélici érdi- apostolique, fut destiné à 
nis, ad arcem Români la citadelle de l'empire 
destinâtur impérii, ut lux Romain. La lumière de la 
veritâtis, qure in 6m- vérité, qui était révélée pour 

le salut de toutes les na .. nium géntium revelabâ- tions, serait ainsi répandue 
tur salUtem, effi.câcius se d'une façon plus efficace 
ab ipso câpite per totum en partant de la tête elle
mundi corpus effUnderet. même pour se répandre 
Cujus autem nati6nis h6- sur tout le corps du 
mines in hac tune urbe monde. Quelle nation, en 
non essent? aut quœ us- effet, n'avait point alors 
quam gentes ignorârent de sujets dans cette ville? 
quod Roma didicisset? Ou quels peuples ont 

jamais ignoré ce que Rome 

R;l'. Tu es pastor 6vium, 
Princeps Apostol6rum : 
tibi trâdidit Deus 6mnia 
regna mundi : * Et ideo 
tibi trâditre sunt claves 

33 

avait appris ? 
Ili. Vous êtes le pasteur 

des brebis, ô Prince des 
Apôtres ; c'est à vous que 
Dieu a confié tous les 
royaumes du monde, * Et 
c'est pourquoi les clefs du 
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regni crel6rum. t. Quod
cUmque ligâveris super 
terram, erit ligâtum et 
in crelis ; et quodcûmque 
s6lveris super terram, erit 
solûtum et in crelis. Et. 

royaume des cieux vous 
ont été confiées. t, Tout 
ce que vous aurez lié sur 
la terre sera lié aussi dans 
les cieux; et tout ce que 
vous aurez délié sur la 
terre sera délié aussi dans 
les cieux. Et. 

LEÇON V 
{'Tu n'as pas craint les plus grands périls.] 

HIC concukândre philo-
sophire opini6nes, hic 

dissolvéndre erant ter
rénre sapiéntire vanitâtes, 
hic co:nfutândi dremo
num cultus, hic Omnium 
sacrilegi6rum impietas 
destruénda,ubi diligentis
sima superstiti6ne habe
bâtur colléctum quid
quid usquam fûerat vanis 
err6ribus institU.tum. Ad 
hanc ergo Urbem tu, 
beatissimePetreAp6stole, 
venfre non métuis, et, 
cons6rte gl6rire ture Pau
lo Ap6stolo, aliârutn ad
hue ecclesiârum ordina
ti6nibus occupâto, sil
vam istam freméntium 
bestiârum, et turbu]en
tissimre profunditâtis 
océanum, constântior 
quam cum supra mare 
graderéris, ingréderis. 

iv. Ego pro te rogâvi, 

C'EST là qu'il fallait fou-
ler aux pieds les opi

nions de la phi]osophie, là 
qu'il fallait dissiper les 
vaines pensée de la sagesse 
humaine, là qu'il fallait 
confondre le culte des dé
mons, là qu'il fallait dé
truire l'impiété de tous les 
sacrilèges, où la superstition 
avait réuni avec empresse
ment tout ce que les vaines 
erreurs avaient institué ici 
ou là. C'est donc en cette 
ville que toi, bienheureux: 
apôtre Pierre, tu ne crains 
point qe venir, et qu'avec 
l'apôtre Paul, compagnon 
de ta gloire, occupé encore 
par la direction d'autres 
:Églises, tu entres comme 
dans une forêt peuplée de 
bêtes rugissantes et que tu 
marches tontme sur un 
océan aux profondeurs agi
tées, avec plus de fermeté 
que jadis sur la mer. 

R/, J'ai prié pour toi, 
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Petre, ut non defkiat fi.des 
tua : * Et tu aliquândo 
convérsus confirma fra
tres tuos. Y. Caro et san
guis non revelâvit tibi, sed 
Pater meus, qui est in 
ca:lis. Et. 

Pierre, afin que ta foi ne 
défaille point : * Et toi, 
une fois converti, confirme 
tes frères. t. Ce n'est point 
la chair ni le sang qui t'ont 
révéll! cela, mais mon Père, 
qui est dans les cieux. Et. 

LEÇON VI 
[Tii as déjà une longue expérience apostolique.] 

JAM p6pulos, qui ex cir
cumcisi6ne credide

rant, erudieras : jam An
tiochénam ecclésiam, ubi 
primum christiâni n6mi
nis digrûtas est orta, fun
dâveras : jam Pontum, 
Galâtiam, CappadOciam, 
Asiam atque Bithyniam 
légibus evangélicre prre
dicatiénis impléveras; nec 
aut dllbius de provéctu 
6peris, aut de spâtio ture 
ignârus retâtis, trophreum 
crucis Christi Românis âr
cibus inferébas, quo te 
divinis prreordinati6nibus 
anteibant, et honor potes
tâtis, et gl6ria passi6nis. 

~. Petre, amas me? 
Tu scis, Démine, quia 
amo te. * Pasce oves meas. 
f. Simon Joânnis, diligis 
me plus his? Tti. scis, D6-
mine, quia amo te. Pasce. 
Gl6ria Patri. Pasce. 

3S 

DEJA, tu as instruit les 
peuples qui, venus de 

la circoncision, ont cru à 
ta parole ; déjà tu as fondé 
l'Église d'Antioche, où fut 
inaugurée la dignité du 
nom chrétien; déjà tu as 
rempli de la prédication 
des lois évangéliques le 
Pont, la Galatie, la Cappa
doce, l'Asie et la Bithynie, 
Et, ne doutant pas du 
succès de l'œuvre et n'igno
rant pas la durée de ta vie, 
tu viens planter le trophée 
de la croix du Christ, sur 
la citadelle Romaine où 
selon les préordinations di
vines, t'attendaient et 
! 'honneur de la puissance 
et la gloire de la passion. 

~. Pierre, m'aimes-tu? 
Vous savez, Seigneur, que 
je vous aime. * Pais mes 
brebis. fr. Simon, fils de 
Jean, m'aimes-tu plus que 
ceux-ci? Vous savez, Sei
gneur, que je vous aime, 
Pais. Gloire au Père. Pais, 
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Pour cette Fête simplifiée : 

LEÇON IX 
Sermo sancti Sermon de saint 
Léonis Papa: Léon Pape 

Sermon I sur les Ss. Apôtres Pierre et Paul, avant le milieu. cuM duôdecim Apôsto-
li, accépta per Spiri

tum Sanctum Omnium 
locutiéme linguârum, im
buéndumEvangéliomun
dum, distribûtis sibi ter
rârum pârtibus, suscepis
sent, beatissimus Petrus, 
Princeps apostôlici ôrdi
nis, ad arcem Români des
timitur impérii, ut lux ve
ritâtis, qure in Omnium 
géntium revelabâtur salU
tem, efficâcius se ab ipso 
câpite per totum mundi 
corpus efftinderet. Ad 
hanc ergo urbem, tu, bea
tissime Petre Apôstole, 
venire non métuis. Jam 
pôpulus, qui ex circumci
siône crediderant, erudie
ras : jam Antiochénam 
ecclésiam, ubi primum 
christiâni n6minis digni
tas est orta, fundâveras : 
jam Pontum, Galâtiam, 
Cappad6ciam, Asiam at
que Bithyniam légibus 
evangélicre prredicati6nis 
impléveras ; nec aut dU
bius de provéctu 6peris, 
aut de spâtio tua: ignârus 
retâtis, trophreum crucis 

QUAND les douze Apôtres, 
aprèsavoir reçu de l'Es

prit-Saint le don de toutes 
les langues et s'être partagé 
les régions de la terre, eu
rent entrepris de répandre 
l'Évangile dans le monde, 
le bienheureux Pierre,Prince 
de l'ordre apostolique, fut 
destiné à la citadelle de 
l'empire Romain. La lwnière 
de la vérité, qui était révélée 
pour le salut de toutes les 
nations, serait ainsi répan
due d'une façon plus effi
cace, en panant de la tête 
elle-même, pour se répandre 
sur tout le corps du monde. 
Tu ne crains donc pas de 
venir vers cette ville, ô bien
heureux apôtre Pierre. Déjà, 
tu as ins.truit les peuples qui, 
venus de la circoncision, 
ont cru à ta parole ; déjà, 
tu as fondé l'Église d' An
tioche où fut inaugurée la 
dignité du nom chrétien ; 
déjà, tu as rempli de la prédi
cation des lois évangéliques 
le Pont, la Galatie, la Cappa
doce, l'Asie et la Bithynie. 
Et, ne doutant pas du succès 
de l'œuvre et n'ignorant 



18 JANVIER CHAIRE DE S. PIERRE A ROME 

Chrîsti Românis ârcibus 
inferébas, quo te divinis 
prreordinati6nibus antei
bant, et honor potestâtis, 
et gl6ria passi6nis. 

pas la durée de ta vie, tu 
viens planter Je trophée de 
la croix du Christ sur la 
citadelJe Romaine où, selon 
les préordinations divines, 
t'attendaient et ! 'honneur 
de la puissance et la gloire 
de la passion. 

AU III• NOCTURNE 

LEÇON VII 
Léctio 

sancti Evangélii 
seCUlldum Matthreum 

Lecture 
du saint Evangile 

selon saint Matthleu 
Chapitre 16, 13-19 

[Confession de Césarée.] 

JN illo témpore : Venit EN ce temps-là, Jésus 
Jesus in partes Cresa- vint aux environs de 

rére Philippi, et interro- Césarée de Philippe, et il 
gâbat disdpulos suos, di- interrogeait ses disciples, di
cens : Quem dicunt h6- sant : « Qui est, au dire des 
mines esse Filium h6mi- hommes, le Fils de l'hom-
nis? Et réliqua. me?» Et le reste. 

Homilia Homélie 
sancti Hilârii de saint Hilaire 

Episcopi Évêque 
Commentaire sur S. Matth. can. 16, après le commencement 
[Par sa question, Jésus voulait unir au titre de Fils de l'homme celui 

de Fils de Dieu.] 

DOMINUS a discipulis LE Seigneur demande à ses 
requirit quem se h6- disciples qui est, au 

mines esse dicerent ; et dire des hommes, celui que 
adjécit, h6minis fflium. lui-même appelle le fils de 
Hrec enim confessi6nis l'homme. Car il faut obser
tenénda râtio est, ut sicut ver cette règle dans la pro
Dei Filium, ita et filium fession de foi : nous souve
h6minis meminérimus : nir aussi bien du fils de 
quia âlterum sine âltero l'homme que du Fils de 

37 
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nihil spei tribuit ad sa .. 
lUtem. Editis itaque, qua: 
divérsre de eo erant, h6-
minum opini6nibus, q uid 
de se ipsi séntiant qurerit. 
Petrus resp6nd.it : Tu es 
Christus Filius Dei vivi. 
Sed Petrus .conditi6nes 
propositiônis expénclerat. 
D6ntlnus enim dixerat : 
Quem me hémines esse 
dicunt, filium hominis? 
Et certe filium h6minis 
contemplâtio c6rporis 
prreferébat. Sed addéndo, 
Quem me esse dicunt, 
sign_ificâvit, prreter id 
quod in se videbâtur, 
esse âliud sentiéndum ; 
erat enim h6minis filius. 
Quod igitur de se opi
nândi judicium deside
râbat? Non illud arbi
trâmur, quod de se ipse 
conféssus est : sed occUl
tum erat de quo qurere
bâtur, in quod se credén
tium fides debébat ex
téndere. 

~- Quem dicunt h6-
mines esse filium h6mi
nis? dixit Jesus disci
pulis suis. Respéindens 
Petrus dixit Tu es 
Christus Filius Dei v1v1. 
* Et ego dico til>i, quia 

Dieu. L'un sans l 'm,1tre, en 
effet, ne donne aucun espoir 
de salut. Lorsque les dis
ciples eurent cité les di
verses opinions des hommes 
à son sujet, il leur deman
da ce qu'ils pensaient eux
mêmes. Pierre répondit : 
Vou$ ites le Christ, Fils du 
Dieu vi·vant. Mais Pierre 
avait pesé les limites de la 
question posée. Car le Sei
gneur avait dit : Qui les 
hommes disent-ils que je 
suis, moi,le fils de l'homme? 
Evidemment, la vue de son 
corps mettait au premier 
plan le fils de l'homme. 
Mais en ajoutant : Qui di
sent-ils que je suis, il signi
fiait que ]'opinion devait 
aller au delà de ce qui se 
voyait en lui, car il était 
bien fils de l'homme. Quel 
jugement désirait-il donc 
que l'on porte à son sujet? 
Nous ne pensons pas que ce 
fût Sllr ce qu'il venait de 
proclamer, mais il attendait 
l'affirmation d'une réalité 
cachée à laquelle devait 
s'étendre la foi des croyants. 

R/. Qui est, au dire des 
hommes,le Fils de l'homme? 
dit Jésus à ses disciples. 
Pierre répondit : Vous êtes 
le Christ, le Fils du Dieu 
vivant. * Et moi, je te dis 
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tu es Petrus, et super 
hanc petrarn a:dificâbô 
Ecclésiam meam. ft. Beâ
tus es, Simon Bar-Jona, 
quia caro et sanguis non 
revelâVit tibi, sed Pater 
meus, qui est in crelis. 
Et. 

que tü es Pierre et sur cette 
pierre je bâtirai mon :Église. 
if. Tu es heureux, Simon, 
fils de Jean, car ni la chair 
ni le sang ne t'ont révélé 
cela, mais mon Père qui 
est dans les cieux. Et. 

Si t•on ne doit pas dire 1a JX.e Lecon de quelq_ué Offlée 
commémoré, on fait deux Leçons de la VIIIe en la coupant 
au signe 'il, 

LEÇON VIII 
[En quoi Pierre est-il bienheureux?] 

ET dignum plane con .. 
féssio Petri prremium 

consecllta est, quia Dei 
Filiumin h6mine vidfsset. 
Beâtus hic est, qui ultra 
humânum 6culos inten
disse et vidisse laud8.tus 
est : non id quod ex came 
et sânguine erat c6n
tuens, sed Dei Filium 
creléstis Patris revelati6ne 
conspfciens; dignT.lsque 
judicâtus, qui quod in 
Christo Dei esset, primus 
agn6sceret. 11 0 in nun
cupatiéne novi n6minis 
felix Ecclésire fundamén· 
tum, dfgnaque redifica• 
ti6ne illius petra, qure 
inférnas leges, et târtari 
portas, et 6mnfa mortis 
claustra dissélveret ! 0 
beâtus creli jânitor, cujus 
àrbftrio claves retérni âdi
tus tradllntur, cujus ter .. 
réstre judicium prreju .. 
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ET bien digne est la ré-
compense qui suivit là 

confession de Pierre, parce 
qu'il avait vu, dans l'homme, 
le Fils de Dieu. Bienheu
reux est celui-ci qui a été 
loué pour avoir porté les yeux 
et vu au delà de l'humain, 
n" s'arrêtant pas à ce qui 
était formé de chair et de 
sang, mais considérant le 
Fils de Dieu qui lui était 
révélé par le Père céleste, 
et jugé digne de reconnaître 
le premier ce qu'il y a de 
Dieu dans le Christ. ,o heu
reux fondement de l'Église, 
sous une nouvelle appella
tion, et pierre digne de la 
construction de cette Église, 
qui devait briser les lois 
de l'enfer, les portes du 
tartàre et toutes les barrières 
de la mort! 0 bienheu6. 
reux portier du ciel, à la dis
crétion de qui sont confiées 
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dicâta auct6ritas sit in 
crelo ! ut qure in terris 
aut ligâta sint aut sohita, 
statllti ejUsdem condi
tiénem obtineant et in 
cœlo. 

~- Elégit te D6minus 
sacerd6tem sibi, ad sa
crificândum ei * H6s
tiam laudis. Y. Immola 
Deo sacrificium laudis, 
et redde Altissimo vota 
tua. H6stiam. Gléria Pa
tri. H6stiam. 

les clefs de l'éternel séjour, 
dont le jugement sur terre 
est ratifié par avance dans 
le ciel, de sorte que ce qui 
sur terre est lié ou délié est 
sanctionné de même façon 
dans le ciel. 

~. Le Seigneur t'a choisi 
pour son prêtre et pour lui 
sacrifier * Une hostie de 
louange. Y. Inunole à Dieu 
un sacrifice de louange, et 
acquitte tes vœux au Très
Haut. Une hostie. Gloire 
au Père. Une hostie, 

Pour Ste Prisque, Vierge et Martyre 

LEÇON IX 

pRisCA, n6bilis virgo Ro-
mana, trédecim an

nos nata, Claudio impe
rat6re, christiânre fîdei 
accusâta, ejUsdem jussu 
ducta ad Ap6llinis tem
plum, ut id6lis immo
lâret, cum rem detesta
rétur, c6laphis cresa, in 
cârcerem trâditur : atque 
inde emissa, cum in fidei 
constântia perseverâret, 
affécta verbéribus, fer
ventique âdipe delibUta, 
rursus in cârcerem in
clUditur. Post triduum 
in amphitheâtrum pro
dUcta, le6ni objicitur ; 
qui sure feritâtis oblitus, 
humiliter se ad ejus pe-

40 

pRISQUE, noble vierge Ro-
maine, âgée de treize 

ans, fut accusée d'être chré
tienne, sous l'empereur 
Claude et, par son ordre, 
conduite au temple d' Apol
lon, pour sacrifier aux idoles. 
Comme elle le refusait, elle 
fut souffletée et conduite 
en priSon ; ensuite, tirée de 
là et persévérant dans sa foi 
avec fermeté, elle fut frap
pée de verges, arrosée de 
graisse bouillante et enfer
mée de nouveau en prison. 
Trois jours après, elle est 
amenée dans l'amphithéâtre 
et exposée à un lion qui, 
oubliant sa férocité, se cou
cha hwnblement à ses pieds, 
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des abjécit. Qme p6stea 
in ergâstulo triduum iné
dia afflicta, in equUleo 
suspénditur, et Ungulis 
férreis excarnificâta in 
rogum injfcitur, unde é
tiam mirabiliter evâsit 
inc6lumis. Dénique extra 
Urbem câpite abscisso, 
vîrginitâtis palmam mar
tyrii cor6na cumulâvit. 
Cujus corpus via Ostiénsi, 
décimo ab Urbe milliâ
rio, a Christiânis décimo 
quinto Kaléndas Februâ
rii sepelitur. 

Laissée ensuite sans nour
riture pendant trois jours, 
dans son cachot, elle est 
étendue sur un chevalet, 
déchirée avec des ongles de 
fer et jetée dans un bûcher 
d'où elle sortit par miracle, 
saine et sauve. Enfin, déca
pitée en dehors de Rome, 
elle joignit à la palme de la 
virginité la couronne du 
martyre. Son corps fut en
seveli par les Chrétiens, sur 
la voie d'Ostie, à dix milles 
de Rome, le quinzième jour 
des Calendes de Février. 

A LAUDES 
Hymne 

BEATE pa~to~, Petre, de
mens acc1pe 

Voces precântum, cri
minllmque vincula 

Verbo res6lve, cui potés
tas trâdita 

Aperire terris crelum, a
pértum clâudere. 

Sit Trinitâti sempitér
na gl6ria, 

Honor, potéstas atque 
jubilâtio, 

In unitâte, qure gubér
nat 6mnia, 

Per univérsa reternitâtis 
srecula. Amen. 

Y,. Exâltent eum in 
ccclésia plebis. Ri'. Et in 
câthedra seni6rum lau
dent eum. 

41 

BIENHEUREUX Pasteur, ô 
Pierre, écoutez avec 

bonté les cris de nos prières 
et brisez par votre parole les 
liens de nos péchés, vous 
qui avez reçu le pouvoir 
d'ouvrir les deux à la terre, 
ou d'en fermer l'accès. 

Éternellement gloire, hon
neur, puissance, jubilation, 
à la Trinité qui, dans l'unité, 
gouverne ! 'univers, tout au 
long de l'éternité. 

Amen. 

y;, Qu'on l'exalte dans 
l'assemblée du peuple. 117. 
Et qu'on le loue dans la 
chaire des anciens. 
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Ad Bened. Ant. Quod
cl.lmque * ligâveris super 
terram, erit ligâtum et in 
crelis ; et quodcllmque 
s6lveris super terram, erit 
sollltum et in crelis : dicit 
Dôminus Sim6ni Petro. 

A Bénéd. Ant Tout ce 
que tu auras lié sur la terre 
sera lié aussi dans les cieux; 
et tout ce que tu auras délié 
sur la terre sera délié aussi 
dans les cieux, dit le Seigneur 
à Simon Pierre. 

Oraison 

DEUS, qui beâto Petro Ü DIEU qui, en remettant 
Ap6stolo tuo, col- au bienheureux Pierre, 

lâtis clâvibus regni cre- votre Apôtre, les clefs du 
léstis, ligândi atque sol- royaume céleste, lui avez 
véndi pontificium tra- confié le pouvoir pontifical de 
didisti concéde ; ut lier et de délier, accordez
intercessiônis ejus au- nous d'être, par le secours de 
xilio, a peccat6rum nos- son intercession, libérés des 
tr6rum néxibus liberé- liens de nos péchés : Vous 
mur : Qui vivis, qui vivez. 

Et l'on fait Mémoire de S. Paul, Apôtre, p. 28; puis de 
Ste Prisque, Vierge et Mart. Ant, Sîmile ... negotiat6ri. 

1 DiffUsa est. Oraison p. 29. 

AUX IJes VÊPRES 
Hymne comme aux Ires Vêpres, p. 27. 

t. Elégit te D6minus fr, Le Seigneur t'a choisi 
sacerd6tem sibi. Ri', Ad pour.son prêtre. R;. Pour lui 
sacrificândum ei h6stiam sacrifier l'hostie de louange. 
laudis. A Magnif. Ant. Tandis 

Ad Magmf. Ant. Dum qu'il était Souverain Pon
esset summus P6ntifex, tife, il ne craignit rien de 
* terréna non métuit, terrestre, mais il partit glo
sed ad creléstia regna rieux vers les royaumes cé-
glori6sus migré.vit. lestes. 

Et l'on fait Mémoire de S. Paul, Apôtre, comme aux 
lt1>B Vêpres. p. 28. Ensuite, Mémoire du suivant et de S. 
Canut. Roi et Martyr. comme ci-dessous, 

42 
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19 JANVIBR 

SS. MARIUS, MARTHE, 
AUbIFAX ET ABACUM MARTYRS 

SIMPLE 

Ant. Ist6rum est. 
t. Lretàmini. 

Oraison 
E XAUDI, D6mine, p6-

pulum tuum cum 
Sanct6rum tu6rum pa
trocfnio supplicâncem : 
ut et tempotâlis vitre 
nos tribuas paée gaudére; 
et retémre reperire subsi
dium. (Per D6minum). 

EXAUCEZ, Seigneur, les sup~ 
plications de votre peu

ple, jointes au patronage de 
vos Saints, afin que vous 
nous accordiez de jouir de la 
paix en la vie temporelle 
et d'obtenir le secours pout 
la vie éternelle. (Par Notre 
Seigneur.) 

Pour là Mémoire de S. C-.nut, ltoi et Martyr : 

Ant. Iste Sanctus. 
Y. Gloria et hon6re. 

Oraison 

01:':US, qui ad illus• 
trândam Ecclésiam 

tuam beâtum Canl.lturn 
regem martyrii palma et 
glori6sis mirâculis deco• 
rare dignâtus es : con· 
téde propftius; ut, sieur 
ipse Dom.fnicre passiénis 
imitâtot fuit, ita nos, pet 
ejus vestigia gradiéntes, 
ad gâudia sempitérna per
venire mereâmur. Pet 
eûtndem D6minum. 
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0 DIEU qui, peut glorifier 
votre Église, avez dai

gné honorer Je bienheuteux 
roi Canut de ta palme du 
martyre et d'éclatants mi .. 
racles, accordez .. nous misé
ri cord i eus em en t que, 
comme il a. lui ... même imité 
la passion du Seigneut, 
nous aussi, marchant sur 
ses traces, nous tnétitions 
d'arriver aux joies éternelles. 
Par le même. 
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LEÇON ID 

MARIUS Persa, n6bili lo-
co natus, cum Mar

tha c6njuge pari nobi
litâte, et du6bus ffliis 
Audiface et Abachum, 
Romam venit Clâudio 
imperat6re, ut Mârty
rum seplllcra venerarétur. 
Ibi Christiânos in vin
cula conjéctos fovébant, 
et Opera ac facultâtibus 
suis sustentâbant,et Sanc
t6rum c6rpora sepelié
bant. Quam ob rem com
prehénsi omnes, cum nec 
impiôrum minis nec ter
r6re commoveréntur, ut 
diis sacrificârent ; pri
mum fllstibus debilitâti, 
deinde funibus attrâcti, 
tum adm6tis candéntibus 
lâminis combU.sti, et Un
gulis férreis excarnifi
câti sunt. Postrémo prre
cisis mânibus, et ad col
lum alligâtis, ducti per 
médiam urbem, via Cor
nélia ad tértium déci
mum ab Urbe milliârium, 
in eum locum, qui Nym
phe dicebâtur, necântur: 
ac primum Martha, quœ 
virum ac filios ad sup
plicia pro Jesu Christi 
fi.de constânter perferén
da, veheménter fiierat 
cohortâta; mox céteris 
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MARIUS, né en Perse, de 
noble lignée, vint à 

Rome avec Marthe, son 
épouse d'égale noblesse et 
ses deux fils Audifax et Aba
cum, sous l'empereur 
Claude, pour vénérer les 
tombeaux des Martyrs. Là, 
ils encourageaient les chré
tiens jetés dans les fers, les 
soutenaient par leurs bons 
soins et leurs ressources, et 
ensevelissaient les corps des 
Saints. C'est pourquoi ils 
furent tous arrêtés. Comme 
ni la terreur, ni les menaces 
des impies ne les amenaient 
à sacrifier aux dieux, ils 
furent d'abord fustigés avec 
des bâtons, puis disloqués 
avec des cordes, brûlés avec 
des lames rougies au feu et 
déchirés avec des ongles de 
fer. Enfin, ils furent con
duits, les mains coupées et 
suspendues au cou, à tra
vers la ville, par la voie 
Cornélia, à treize milles de 
Rome, où ils furent mis à 
mort en un lieu appelé 
Nymphe. Et d'abord, Mar
the, qui avait vivement ex
horté son mari et ses fils à 
supporter courageusement 
ces supplices pour la foi 
de Jésus-Christ ; puis bien
tôt les autres eurent la tête 
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in eâdem arenâria cer
vices abscindU.ntur, eo
rUmque c6rpora conji
ciUlltur in ignem. Qua: 
semillsta, Felicitas ma
tr6na Romana n6bilis, 
colligénda et in suo prre
dio sepeliénda curâvit. 

tranchée dans cette même 
sablière et leurs corps furent 
jetés au feu. Félicité, noble 
matrone Romaine, prit soin 
de les recueillir à demi brû
lés et de les faire ensevelir 
dans sa propriété. 

A Laudes, on fait Mémoire de S. Canut, Roi et Martyr 
Ant. Qui odit. y. Justus. 

Oraison, comme ci-dessus. 

Vêpres du suivant. 

20 JANVIER 

SS. FABIEN PAPE ET SÉBASTIEN MARTYRS 

DOUBLE 

t. Lretâmini. 
Ant. lst6rum est. 

Oraison 

JNFIRMITATEM nostram 
réspice, omnipotens 

Deus : et, quia pondus 
pr6prire acti6nis gravat, 
beat6rum Mârtyrum tu-
6rum Fabiâni et Sebas
tiâni intercéssio glori6sa 
nos prôtegat. Per D6mi
num. 

REGARDEZ notre faiblesse, 
Dieu tout-puissant ; 

et puisque nous sommes ac
cablés par le poids de nos 
fautes, faites que l'interces
sion glorieuse de vos bien
heureux Martyrs Fabien et 
Sébastien nous protège. Par 
Notre Seigneur. 

AU JI• NOCTURNE 

LEÇON IV 
pABIANUS Românus, a 

Maximfno usque ad 
Décium regens Ecclé-
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LE Romain Fabien qui 
gouverna l'Église, de 

Maximin à Dèce, en répartit 
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siam, septem diâconis les quaniers entre sept 
regi6nes divisit, qui pâu.. diacres, qui devaient prendre 
perum curam habérent. soin des pauvres. Il créa 
T6tidem subdiâcohos cre- autant de sous-diacres pour 
âvit, qui res gestas Mâr... recueillir les Actes des Mar
tyrum a septem notâriis tyrs consignés par sept no
scriptas colligerent. Idem taires. Il détréta aussi que 
stâtuit, ut quotânnis féria le jeudi de la Cène du Sei• 
quinta in Cœna D6mini, gneur, on renouvellerait le 
vétere combllsto, Chris- saint Chrême, après avoir 
ma renovarétur. Dénique brûlé l'ancien. Enfin, le 
décimo tértio Kaléndas treizième jour des Calendes 
Februârii in persecuti6- de Février, pendant la per
ne Décii martyrio coro- sécution de Dèce, il reçut 
nâtus, in cœmetério Cal- la couronne du martyre et 
Hsti via Appia sepelitur, fut enseveli au cimetière de 
cum sedîsset annos quin- Callixte, sur la voie Ap
decim, dies quâtuor. Hic pienne, après avoir siégé 
fecit ordinati6nes quin- quinze ans et quatre jours. Il 
que mense Decém bri, fit cinq ordinations au mois 
quibus creâvit presby- de Décembre, où il ordonna 
teros viginti duos, dié- vingt-deux prêtres, sept dia .. 
conos septem, episcopos cres et onze évêques pour 
per divérsa loca Undecim. divers lieux. 

~. Sancti tui, p. [r27]. 

LEÇON V 

SEBASTIANUS ex patre 
Narbonénsi, matre 

Mediolanénsi natus, ob 
géneris nobilitâtem et vir
tUtem Diocletiâno carus 
fuit. Dux primre cohér• 
tis, Christiânos, quorum 
fidem clam colébat, Ope
ra et facultâtibus adju
V'âbat; et qui ex eis 

s ÉBASTIEN, dont le père 
était de Narbortne et 

la mère de Milan, était 
cher à Dioclétien, à cause de 
la noblesse desaraceetde son 
courage. Chef de la pre
mière cohorte, il aidait de 
ses services et de ses biens 
les Chrétiens, dont i1 pra
tiquait la foi en secret. Et 
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torment6rum vim refor
midâre videbântur, cohor· 
tatiéme sic confirmâbat, 
ut pro Jesu Christo mul
ti se ultro tort6ribus 
offérrent. In illis fuére 
Marcus et Marçelliânus 
fratres, qui Rom.e in 
cust6dia erant apud Ni
céstratum : cujus uxor 
Zoë vocem, quam arni
serat, Sebastiâni oratiône 
recuperâvit. Quibus Dio
cletiâno delâtis, Sebastiâ.
num accérsit, et vehe
méntius objurgâtum 
Omnibus artificiis a Chris
ti fi.de conâtur avértere. 
Sed cum nihil nec polli
céndo, nec terréndo pro
ficeret, ad palum alligâ
tum sagittis configi jubet. 

"'· Vérbera, p. [128] 

il fortifiait si bien par ses 
exhortations ceux d'entre eux 
qui paraissaient redouter la 
violence des tourments, que 
beaucoup, pour Jésus
Christ, s'offraient spontané .. 
ment aux bourrcaqx. De ce 
nombre furent les frère~ 
Marc et Marcellien, qui 
étaient en prison, à Rome, 
chez Nicostrate dont la 
femme Zoé, par la prière de 
Sébastien, recouvra la voix 
qu'elle avait perdue. Ces 
faits furent rapportés à Dio
clétien qui manda Sébastien 
et, lui faisant de violents 
reproches, s'efforça, par 
toutes sortes d'artifices, de 
le détourner de la foi du 
Christ. Mais comme il n'ob
tenait rien, ni par promesses, 
ni par menaces, il ordonna 
de l'attacher à un poteau et 
de le percer de flèches. 

LEÇON VI 

QUE~. 6mniu,m opi .. 
n1one mortu um 

noctu sancta mûlier Iréne 
sepeliéndi grâtia jussit 
auférri ; sed vivum re
pértum domi sure curâ
vit. !taque paulo post 
confirmâta valetlldineJ 
Diocletiâno ébviam fac
tus, ejus impietâtem 
libérius accusâvit. Cujus 
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Tous croyant qu'il était 
mort, une sainte femme, 

nommée Irène, le fit enlever 
la müt, pour l'ensevelir ; 
mais, l'ayant trouvé encore 
vivant, elle le soigna dans 
sa maison. Aussi, peu de 
temps après, ayant recouvré 
la santé, Sébastien se tint 
sur le passage de Dioclétien 
et lui reprocha très libre .. 
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aspéctu cum ille primum 
obstupuisset, quod 
m6rtuum créderet ; rei 
novitâte et acri Sebas
tiâni reprehensi6ne ex
candéscens, eum tâmdiu 
virgis credi imperâvit, 
donec ânimam Deo réd
deret. Ejus corpus in 
cloâcam dejéctum Lu
cina, a Sebastiâno in 
somnis adm6nita ubi 
esset et quo loco humâri 
vellet, ad Catac\lmbas 
sepelivit, ubi sancti Se
bastiâni n6mine céle bris 
ecclésia est redificâta. 

Ili'- Tamquam aurum, 
p. [129] 

ment son impiété. A son 
aspect, l'empereur fut 
d'abord saisi de stupeur 
parce qu'il le croyait mort; 
puis, irrité par l'inattendu 
de ce fait et par les vifs re
proches de Sébastien, il le 
fit battre de verges jusqu'à 
ce qu'il rendît son âme à 
Dieu. Son corps fut jeté dans 
l'égoût; mais Lucine, aver
tie en songe, par Sébas
tien, du Jieu où il se trou
vait et de celui où il vou
lait être inhumé, l'ensevelit 
aux Catacombes. On y édi
fia depuis une église célèbre 
sous le nom de saint Sébas
tien. 

Pour cette Fête simplifiée 

LEÇON IX 

p ABIANUS Românus, a 
Maximino usque ad 

Décium regens Ecclé
siam, septem diâconis re
gi6nes divisit, qui pâu
perum curam habérent. 
T6tidem subdiâconos 
creâvit, qui res gestas 
Mârtyrum a septem no
târiis scriptas colligerent. 
Idem stâtuit, in quo
tânnis féria quinta in 
Cœna D6rnini, vétere 

LE Romain Fabien, qui 
gouverna } 'Église, de 

Maximin à Dèce, en ré
partir les quartiers entre 
sept diacres, qui devaient 
prendre soin des pauvres. 
Il créa autant de sous
diacres pour recueillir les 
Actes des Martyrs consi
gnés par sept notaires. Il 
décréta aussi que, le jeudi de 
la Cène du Seigneur, on re
nouvel1erait le saint Chrême, 
après avoir brûlé l'ancien. 
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combU.sto, Chrisma re
novarétur. Dénique, dé
cimo tértio Kaléndas Fe
bruârii martyrio coro
nâtus, in cœmetério Cal
Usti via Appia sepelitur. 
Sebastiânus, ob géneris 
nobilitâtem et virtUtem 
Diocletiâno carus, dux 
prima: coh6rtis, Chris
tiânos, quorum fidem 
clam colébat, Opera et 
facultâtibus adjuvâbar, et 
in Christi confessiône 
confirmâbat. Quibus 
Diocletiâno delâtis, Se
bastiânum Omnibus arti
ficiis a Christi fi.de conâ
tur avértere. Sed cum 
nihil nec pollicéndo, nec 
terréndo proficeret, ad 
palum alligâtum sagittis 
configi jubet. Verum Dei 
servus, Omnium opini6ne 
môrtuus judicâtus, cum 
paulo post, sanus Dio
cletiâno 6bviam factus, 
ejus impietâtem libérius 
accusâret, jussu tyrânni 
tâmdiu virgis cresus est, 
donec spiritum rédderet. 

Enfin, le treizième jour 
des Calendes de Février, 
ayant reçu la couronne du 
martyre, il fut enseveli 
au cimetière de Callixte, 
sur la voie Appienne. Sé
bastien, à cause de la no
blesse de sa race, et de son 
courage, était cher â Dio
clétien. Chef de la première 
cohorte, il aidait de ses 
services et de ses biens 
les Chrétiens, dont il prati
quait la foi en secret, et il 
les encourageait à confesser 
le Christ. Ces faits furent 
rapportés à Dioclétien, qui 
s'efforça par toutes sortes 
d'artifices de le détourner 
de la foi du Christ. Mais 
comme il n'obtenait rien, 
ni par promesses, ni par 
menaces, il ordonna de 
l'attacher à un poteau et 
de le percer de flèches. Or, 
le serviteur de Dieu, que tous 
croyaient mort, étant revenu 
à la santé, se présenta, peu de 
temps après, à la rencontre 
de Dioclétien, pour lui re
procher très librement son 
impiété. Il fut alors, par 
ordre du tyran, frappé de 
verges jusqu'à ce qu'il rendît 
l'âme. 

Au IIIe Nocturne, Homélie sur l'Év.: Descéndens Jesus 
du Commun de plusieurs Martyrs (Il), p. [146}. 

Vêpres, à Capitule, du suivant. 
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2x JANVIER 

STE AGNÈS, VIERGE ET MARTYRE 
DOUBLE 

AUX Jre, VÊPRES 
Là où l'on doit dire les }rea Vêpres entières, on prend 

les Antiennes des Laudes, p. 79, aveç les Psaumes des 
1re& Vêpres du Commun des Ap. p. [7]. 

Capitule. - Eccli. SI, 1-3 

CONFITEBOR tibi, Dé-
mine, Rex, et collau

dâbo te Deum Salvat6-
rem meum. Confitébor 
n6mini tuo : qu6niam 
adjlltor et protéctor fac
tus es mihi, et liberâsti 
corpus meum a perdi
ti6ne. 

JE vous célébrerai, Sei
gneur, Roi, et je vous 

louerai, ô Dieu, mon Sau
veur. Je célébrerai votre 
nom car vous vous êtes fait 
mon aide et mon protecteur, 
et vous avez sauvé mon 
corps de la perdition. 

Hymne au Commun des Vierges, p. [252]. 

t. Spécie tua et pul- t.Danstagloireettabeau-
chritlldine tua. R;. In- té. R;. Regarde, avance victo
ténde, pr6spere procéde, ;tieusement et règne. 
et regna. 

Ad Magnif. Ant. Beata 
Agnes * in médio flam
mârum expânsis m3ni
bus orabat : Te dépre
cor, omnipotens, ado
rânde, colénde, Pater me
tuénde, quia per sanc
tum Filium tuum ev3si 
minas sacrilegi tyrânni, 
et carnis spurcitias im
maculâto calle transivi 
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A Magnif. Ant. La bien
heureuse Agnès, au milieu 
des flammes et les mains 
étendues, priait en disant : 
Je vous rends grâces, ô tout
puissant, digne d'adoration 
et d'honneur, Père redou
table, de ce que, par votre 
saint Fils, j'ai échappé aux 
menaces d'un tyran sacri
lège, et, passant à travers les 
impuretés de la chair, j'ai 
suivi un sentier sans tache. 
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et ecce vénio ad te, quem 
amav1, quem qures1vi, 
quem semper optâvL 

Et, voici que je viens à vous 
que j'ai aimé, que j'ai cher
ché et que j'ai toujours 
désiré. 

Oraison 

QMNIPOTENS sempi-
térne Deus, qui in

firma mundi éligis, ut 
f6rtia qureque confUn
das : concéde propftius ; 
Ut, qui beâtre Agnétis 
Virginis et Mârtyris ture 
solémnia c6limus, ejus 
apud te patrocfnia sen
tiâmus. Per Dôminum. 

0 DIEU tout-puissant et 
éternel, qui choisissez 

ce qui est faible en ce monde 
pour confondre tout ce qui 
est fort, accordez-nous dans 
votre bonté, que, célébrant 
les fêtes de la bienheureuse 
Agnès, votre Vierge et 
Martyre, nous ressentions 
auprès de vous les effets de 
sa protection. Par. 

Et l'on fait Mémoire du précédent. Ss. Fabien. Pape, 
et Sébastien, Mart. : 

Ant. Gaudent in cœlis. 
Y. Exsultâbunt. 

Oraison 

JNPIRMITATEM nostram 
réspice, omhipotens 

Deus : et, quia pondus 
pr6prire acti6nis gravat, 
beat6rum Mârtyrum tu6 .. 
rum Fabiâni et Sebas
tiâni intercéssio glori6sa 
nos prôtegat. Per D6mi
num. 

REGARDEZ notre faiblesse, 
Dieu tout-puissant; et 

puisque nous sommes acca• 
blés par le poids de nos 
fautes, faites que l'inter ... 
cession glorieuse de vos 
bienheureux Martyrs, Fa
bien et Sébastien, nous pro
tège. Par Nôtre Seigneur. 

Complies de la Férie. 
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A MATINES 
Invitatoire et Hymne au Commun des Vierges, p. [255]. 

AU l" NOCTURNE 
Ant. I. Discéde a me,* 

pâbulum mortis, quia 
jam ab âlio amat6re pra:
vénta sum. 

Ant. I. Éloignez-vous de 
moi, appât de mort, parce 
que, déjà, j'ai été l'objet des 
prévenances d'un autre 
amant. 

Psaume i:. - Le juste et l'impie. 

BEATUS vir, qui non BIENHEUREUX l'homme 
séquitur * consflium qui ne suit pas * le 

impi6rum, conseil des impies, 
Et viam peccat6rum Et qui n'entre pas dans 

non ingréditur, * et in la voie des pécheurs * et 
convéntu proterv6rum ne siège pas dans l'as-
non sedet ; semblée des pervers ; 

2. Sed in lege D6mini 2. Mais son plaisir est 
volUptas ejus est, * et de dans la loi du Seigneur, * 
lege ejus medit:itur die ac cette loi, il la médite jour 
nocte. et nuit. 

3. Et est tamquam ar- 3. Il est comme l'arbre * 
bor * plantâta juxta rivos planté près des canaux 
aquârum, d'irrigation, 

Qure fructum pnebet Qui donne du fruit en 
témpore suo, cujl.lsque son temps et dont le feuil
f6Iia non marcéscunt, * lage ne se flétrit pas, * et 
et qu::ecl.lmque facit, tout ce qu'il fait réussit. 
pr6spere procédunt. -

4. Non sic impii, non 
sic ; * sed tamquam pâ
le.a, quam dissipat ventus. 

5. Ideo non consistent 
impii in judicio, * neque 
peccat6res in concilio ju
st6rum, 
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II. 4. Pas ainsi, les mé
chants, pas ainsi; * mais 
comme la paille que le vent 
disperse. 

5. Aussi les méchants ne 
seront pas debout au juge
ment, * ni les pécheurs 
dans l'assemblée des justes. 
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6. Qu6niam D6minus 
curat viam just6rum, * et 
via impi6rum peribit. 

Ant. Discéde a me, 
pâbulum mortis, quia 
jam ab âlio amat6re prre
vénta sum. 

Ant. 2. Déxteram 
meam * et collum meum 
cinxit lapidibus preti6-
sis, trâdidit âuribus meis 
inrestimâbiles margaritas. 

6. Car le Seigneur prend 
soin de la voie des justes, * 
et la voie des méchants 
disparaîtra. 

Ant. Éloignez-vous de 
moi, appât de mort, parce 
que, déjà, j'ai été l'objet 
des prévenances d'un autre 
amant. 

Ant. 2. Il a entouré ma 
droite et mon cou de 
pierres précieuses, il a fixé 
à mes oreilles des perles 
sans prix. 

Psaume 2. - Le règne du Messie. 

QUARE tumultuântur 
gentes * et p6puli 

meditântur inânia? 

2. Consl.lrgunt reges 
terne et principes cons
pirant simul * advérsus 
D6minum et advérsus 
Christum ejus : 

3. « Dirumpâmus vin
cula e6rum * et projiciâ
mus a nobis lâqueos e6-
rum ! • -

4. Qui hâbitat in crelis, 
ridet, * D6minus illUdit 
eis. 

5. Tum 16quitur ad eos 
in ira sua, * et in fur6re 
suo contUI'bat eos : 
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poURQUOI les nations s'a
gitent-elles * et les 

peuples méditent-ils de vains 
(projets)? 

2. Les rois de la terre se 
lèvent et les princes cons
pirent * contre le Seigneur 
et contre son Oint : 

3. « Brisons leurs en
traves * et jetons loin de 
nous leurs liens! , 

II. 4. Celui qui habite 
dans les cieux rit, * le 
Seigneur se moque d'eux. 

5. Alors il leur parle 
dans sa colère, * et dans sa 
fureur il les épouvante : 
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6. e< At ego constftui re
gem meum * super Si
on, montem sanctum me .. 
um!»-

7. Promulgâ bo decré
tum D6mini : D6mirtus 
dixit ad me : * 1c Filius 
meus es tu, ego h6die 
génui te. 

8. P6stula a me et <labo 
tibi gentes in hereditâ
tem * et in possessi6nem 
tuam términos terne. 

9. Reges eas virga fér
rea, * tamquam vas figuli 
confrînges eas. >1 -

10. Et nunc, reges, in
telUgite ; * erudfmini, qui 
gubernâtis terram. 

t t. Servite D6mino in 
tim6re et exsultâte ei ; * 
cum trem6re prrestât,e 
obséquium illi, 

Ne irascâtur et pereâtis 
de via, cum cito exârse
rit ira ejus : * beâti om
nes qui confügiunt ad 
eum. 

Ant. Déxteram meam 
et collum meum cinxit 
lapfdibus preti6sis, trâ
didit âuribus meis inres
timâbiles margaritas. 
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6. e: Pour moi, j'ai établi 
mon roi * sur Sion, ma 
montagne sainte! , 

III. 7. Je promulguerai 
le décret du Seigneur : 
le Seigneur m'a dit : * 
« Tu es mon Fils, aujour
d'hui je t'ai engendré. 

8. Demande-moi et je 
te donnerai les nations en 
héritage * et pour rnn 
domaine, les frontières de 
la terre. 

9. Tu les régiras avec 
un sceptre de fer, * tu 
les broieras comme un 
vase d'argile. , 

IV. 10. Et maintenant, 
rois, comprenez ; * ins
truisez-vous, vous qui gôu• 
vernez la terre. 

II. Servez le Seigneur 
dans la crainte et jubilez 
devant lui; * avec trem• 
blement, rendez-lui hom
mage, 

De crainte qu'ii ne s'irrite 
et que vous ne mouriez 
en chemin, car bientôt sà 
colère va s'embraser : • 
bienheuteux tous ceux qui 
se réfugient en lui. 

Ant. Il a entouré ma droite 
et mon cou de pierres pré
cieuses, il a fixé à mes 
oreilles des perles sans prix. 
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Ant. 3. P6suit si
gnum * in fâciem meami 
ut nullum prreter eum 
amatôrem admittam, 

Ant. 3. Il a placé un 
signe sur ma face, afin que 
je n'admette point d'autre 
amant que lui, 

Psaume 3. - Chant de confiance d'un persécuti. 

DOMINE, quam multi 
sunt qui tribulant 

me, * multi insU.rgunt 
advérsum me! 

3. Multi sunt qui de me 
dicunt : * « Non est sa
lus ei in Deo. » 

4. Tu autem, Démine, 
clypeus meus es, * gl6ria 
mea, qui érigis caput 
meum.-

5. Voce mea ad D6mi
num clamâvi, * et exaudi
vit me de monte sancto 
suo. 

6. Ego decubui et ob
dormfvi : * exsurréxi, 
quia Dôrninus susténtat 
me. 

7. Non timébo millia 
p6puli, * qure in circUitu 
contra me consistunt. -

8. ExsU.rge, Démine!* 
Salvum me fac, Deus 
meus! 

Nam maxillam percus
sisti Omnium adversân
tium mihi, * <lentes pec
cat6rum confregisti. 
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SEIGNEUR qu'ils sont nom
breux ceux qui me per

sécutent, * nombreux ( ceux 
qui) se lèvent contre moi! 

3. Nombreux sont ceux 
qui disent de moi : * « Plus 
de salut pour lui en son 
Dieu.» 

4. Mais vous, Seigneur, 
vous êtes mon bouclier, * 
ma gloire, vous qui relevez 
ma tête. 

II. 5. De ma voix j'ai 
crié vers le Seigneur, * et 
il m'a exaucé, de sa mon
tagne sainte. 

6. Je me suis couché 
et me suis endormi (aussi
tôt) ; * je me suis relevé, 
parce que le Seigneur me 
soutient. 

7. Je ne crains pas ces 
milliers de gens * qui se 
dressent contre moi tout 
autour. 

Ill. 8. Levez-vous Sei
gneur! * Sauvez-moi, mon 
Dieu! 

Car vous avez frappé 
la mâchoire de tous mes 
ennemis, * vous avez brisé 
les dents des pécheurs. 
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9. Penes D6minum est 
salus : * Super p6pulum 
tuum sit benedîctio tua! 

Ant. P6suit signum in 
fâciem meam, ut nullum 
pra::ter eum amat6rem 
admittam. 

V. Spécie tua et pulchri
tudine tua. IÇ. Inténde, 
pr6spere procéde, et regna. 

9. Le salut est auprès du 
Seigneur : * Que sur votre 
peuple soit votre bénédic
tion! 

Ant. Il a placé un signe 
sur ma face, afin que je 
n'admette point d'autre 
amant que lui. 

Y. Dans ta gloire et ta 
beauté. RJ. Regarde, avance 
victorieusement et règne. 

LEÇON 1 
De libro Du livre 

Ecclesiâstici de l'Ecclésiastique 
Chapitre 51, 1-17 
[Prière dans le péril.] 

coNFITEBOR tibi, D6-
mine, Rex, et collau

dâbo te Deum Salvat6-
rem meum. Confitébor 
n6mini tuo : quoruam 
adjl.ltor et protéctor fac
tus es mihi, et liberâsti 
corpus meum a perdi
ti6ne, a lâqueo lingure 
iniqure et a lâbiis ope
rântium mendâcium, et 
in conspéctu astântium 
factus es mihi adjlltor. 
Et liberâsti me secUn
dum multitlldinem mise
ric6rdire n6minis tui a 
rugiéntibus, prreparéltis 
ad escam, de mânibus 
qureréntium ânimam 
meam, et de portis tri
bulati6num, qure circum
dedérunt me : a pres
sllra flammre, qure cir-
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JE vous célébrerai,Seigneur, 
Roi - et je vous louerai 

Dieu mon Sauveur. - Je 
célébrerai votre nom, - car 
vous vous êtes fait mon aide 
et mon protecteur - et 
vous avez sauvé mon corps 
de la perdition, - du piège 
de la langue injuste et des 
lèvres des ouvriers de men
songe - et en face de mes 
adversaires, vous vous êtes 
fait mon êléfenseur. - Vous 
m'avez délivrée, selon l'a
bondance de la miséricorde 
de votre nom, - de ceux qui 
rugissaient, prêts au festin, 
- des mains de ceux qui en 
voulaient à ma vie, - et de 
la puissance des tribulations 
qui m'environnaient;-dela 
violence de la flamme qui 
m'entourait, et au milieu du 
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cUmdedit me, et in mé- feu je n'ai point senti la 
dio ignis non sum res- chaleur ; - de la profondeur 
tuâta : de altitU.dine ven- du gouffre de l'enfer,-de la 
tris inferi, et a lingua langue souillée et des pa
coinquinâta, et a verbo roles de mensonge, - du 
mendâcii, a rege iniquo, roi inique et de la langue 
et a lingua injllsta. injuste. 

~- Diem festum sa- Iq. Célébrons le jour de 
cratissimœ Virginis cele- fête d'une Vierge très sainte; 
brémus, quâliter passa rappelons à la mémoire com
sit beâta Agnes ad me- ment souffrit la bienheu
môriam revocémus : ter- reuse Agnès : à l'âge de 
tiodécimo a:tâtis sure treize ans, eile anéantit la 
anno mortem pérdidit, mort et trouva la vie : * 
et vitam invénit : * Quia Parce qu'elle a aimé seule
solum vitre diléxit auc- ment l'auteur de la vie. "/1. 
t6rem. "/1. Infântia qui- C'était une enfant, quant 
dem computabâtur in aux années, mais d'une gran
annis, sed erat senéctus de maturité, selon l'esprit. 
mentis imménsa. Quia. Parce que. 

LEÇON II 
[Abandonnée des hommes, je recours à Dieu.] L AUDABIT usque ad mor- MON âme louera le Sei-

tem ânima mea Dé- gneur jusqu'à la mort, 
minum, et vita mea ap
propfnquans erat in in
férno de6rsum. Circum
dedérunt me Undique, 
et non erat qui adju
vâret. Respiciens eram 
ad adjutérium h6minum, 
et non erat. Memorâta 
sum miseric6rdire ture, 
Démine, et operati6nis 
ture, qure a sreculo sunt : 
qu6niam éruis susti
néntes te, D6mine, et 
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- car ma vie était sur le 
point de tomber au plus 
profond de l'enfer. - Ils 
m'ont environnée de toutes 
parts, et personne pour 
m'aider; - je cherchais 
le secours des hommes, et 
il n'y en avait pas. - Alors 
je me suis souvenue de 
votre miséricorde, Seigneur 
- et de ce que vous avez 
fait depuis le commence
ment du monde ; - car vous 
tirez du péril ceux qui ont 
confiance en vous, Seigneur, 
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liberas eos de mânibus 
géntium. 

I<;>". Déxtetam meam 
et collum meum cinxit 
lapidibus preti6sis, trâ
didit âuribus meis in.res
timâbiles margaritas, * 
Et circUmdedit me ver
nântibus atque côtus
cântibus gemmis. Y,. PO
suit signum in fâciem 
meam, ut nullum prreter 
eum amat6rem admit ... 
tam. Et. 

- et vous les délivrez des 
mains des Gentils. 

I<;>". Il a entouré rna droite 
et mon cou de pierres pré
cieuses, il a fixé à mes 
oreilles des perles sans 
prix, * Et il m'a toute parée 
de joyaux brillants et étin
ceJants fi. Il a mis un signe 
sur ma face, afin que je 
n'admette point d'autrè 
amant que lui. Et. 

LEÇON Ill 
[Exaucée, je louerai le Seigneur.] 

EXALTASTI super ter-
ram habitati6nem 

meam, et pro morte de
fluénte deprecâta sum. 
Invocâvi D6minum, Pa
trem Dômini mei, ut non 
derelinquat me in die 
tribulati6nis mere, et in 
témpore superb6rum sine 
adjut6rio. Laudébo no
men tuum assidue, et 
collaudâbo illud in con
fessi6ne, et exaudita est 
orâtio mea. Et libed.sti 
rne de perditi6ne, et 
cripufsti me de témpore 
iniquo. Proptérea confi
tébor, et laudem dicam 
tibi, et benedicam n6-
tt1ini D6mini. 

IV. Arno Christum, in 

Vous avez élevé ma de• 
meure au-dessus de la 

terre, - et j'ai prié à cause 
de la mort qui passait, -
J'ai invoqué le Seigneur, 
Père de mon Seigneur, -
pour qu'il ne me délaisse 
pas au jour de ma tribu
lation, - et sans défense 
au jour des superbes. - Je 
louerai votre nom avec 
assiduité, - et je le gJori
fierai dans mes actions de 
grâces, - parce que ma 
prière a été exaucée, - et 
que vous m'avez délivrée de 
la perdition, - et que vous 
m'avez tirée du siècle mau• 
vais. - C'est pourquoi je 
vous chanterai et vous dirai 
ma louange - et je bénirai 
le nom du Seigneur. 

R;. j'aime le Christ, je 
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cujus thâlamum introibo, 
cujus mater virgo est, 
cujus Pater féminam 
nescit, cujus mihi 6r
gana modul2.tis v6cibus 
cantant : * Quem cum 
am4vero, casta sum ; cum 
tetigero, munda sum ; 
cum a.ccépero, virgo sum. 
y. Anulo fidei sure sub. 
arrhâvit me, et imménsis 
monilibus ornâvit me. 
Quem. Gl6ria Patri. 
Quem. 

serai l'épouse de celui dont 
la mère est vierge, et dont le 
Père ne connaît pas de 
femnie, et dont les chants ré
sonnent pour moi en accords 
harmonieux : * Quan,d je 
l'aime, je suis chaste; quand 
je le touche, je suis pure ; 
quand je le possède, ie suis 
vierge. y, Il m'a donné un 
anneau pour gage de sa foi, 
et m'a parée de bijouxmagni .. 
fiques. Quand. Gloire au 
Père. Quand. 

AU II• NOCTURNE 
Ant. 4. Induit me DO

minus * cyclade auro 
texta, et imménsis moni
libus ornâvit me. 

Ant. 4. Il m'a revêtue 
d'une robe tissée d'or, et 
m'a parée de bijoux magni
fiques. 

Psaume 4. - Nous dormirons paisiblement 
si notre conscience est pure et notre âme unie à Dieu. 

cuM invocâvero, ex- LORSQUE je vous invoque-
âudi me, Deus jus- rai, exaucez-moi, Dieu 

titire mere, qui in tribu- de ma justice, vous qui dans 
latiéne me sublevâsti; * l'épreuve m'avez soutenu; * 
miserére mei et exâudi ayez pitié de moi et exau-
orati6nem meam. - cez ma prière. 

3. Viri, quol.lsque estis II. 3. Chefs, jusques à 
graves corde? * quare quand aurez-vous le cœur 
diligitis vanitâtem et qure- lourd? * pourquoi aimez
ritis mendâcium ? vous la vanité et cherchez

vous le mensonge? 
4. Scit6te : mirâbilem 

facit D6minus sanctum 
suum; * D6minus exâu
diet me, cum invocâ
vero eum. 
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4. Sachez-le, le Seigneur 
a fait des merveilles pour 
son élu; * le Seigneur 
m'exaucera lorsque je l'in
voquerai. 
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5. Contremiscite et no
lite peccire, * recogi
tâte in c6rdibus vestris, 
in cubilibus vestris, et 
obmutéscite. 

6. Sacrificâte sacrificia 
justa, * et sperâte in Do
mino. -

7. Multi dicunt 
« Quis osténdet nobis 
bona? » * Ext6lle super 
nos lumen vultus tui, 
D6mine! 

8. Dedisti la::titiam in 
cor meum * maj6rem, 
quam cum abU:ndant tri
tico et vino. 

9. In pace, simul ac 
decllbui, obdormisco, 
qu6niam tu solus, D6-
mine, * in securitâte me 
constituis. 

Ant. Induit me D6-
minus cyclade auro tex
ta, et imménsis moni
libus ornâvit me. 

Ant. 5. Mel et lac * ex 
ejus ore suscépi, et sanguis 
ejus orné.vit genas meas. 

5. Tremblez et ne pé
chez pas, * réfléchissez 
dans vos cœurs, sur vos 
couches, et gardez le silence. 

6. Sacrifiez des sacrifices 
de justice, * et espérez 
dans le Seigneur. 

III. 7. Beaucoup deman
dent : « Qui nous fera voir 
le bonheur? » * Faites lever 
sur nous la lumière de 
votre visage, Seigneur! 

8. Vous avez donné la 
joie à mon cœur, * plus 
grande que lorsqu'on re
gorge de froment et de vin. 

9. En paix, à peine me 
suis-je couché que je m'en
dors, car vous seul, Sei
gneur, * me mettez en 
sécurité. 

Ant. Il m'a revêtue d'une 
robe tissée d'or, et m'a parée 
de bijoux magnifiques. 

Ant. 5. J'ai reçu, de sa 
bouche,. le miel et le ]ait, et 
son sang à coloré mes 
joues. 

Psaume S• - Prière du matin. 

Invocation à l'heure du sacrifice. 

VERBA mea âuribus pér- ÉCOUTEZ mes paroles, Sei
cipe, Démine, * at- gneur, * soyez attentif 

ténde gémitum meum, à mon gémissement, 
3. Advérte voci ora- 3. Prenez garde à la voix 
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ti6nis meœ, * Rex meus 
et Deus meus! 

4. Te enim déprecor, 
D6mine ; mane audis vo
cem meam; * mane pro
p6no tibi preces meas 
et exspécto. -

de ma prière, * mon Roi 
et mon Dieu! 

4. Car c'est vous que 
j'implore, Seigneur ; dès le 
matin vous entendez ma 
voix ; * dès le matin, je 
vous présente mes prières 
et j'attends. 

Sainteté de Dieu. 
5. Tu enim non es 

Deus, cui plâceat ini
quitas, malignus apud 
te non commorâtur, * 6. 
neque impii consistunt 
coram te. 

Odisti omnes qui pa
ttant infqua, * 7. perdis 
omnes qui loquU.ntur 
mendâcium; 

Virum cruéntum et 
dol6sum * abominâtur 
D6minus. -

Il. 5. Car vous n'êtes pas 
un Dieu à qui plaise l'ini
quité, le méchant ne de
meure pas auprès de vous, * 
6. ni les impies ne se 
tiennent devant vous. 

Vous haïssez tous ceux 
qui font le mal, * 7. vous 
perdez tous ceux qui disent 
le mensonge ; 

L'homme de sang et de 
ruse * est abominable au 
Seigneur. 

Intimité avec Dieu. 
8. Ego autem, pro 

multitlldine grâtire ture, * 
ingrédiar domum tuam, 

Prostémar ad tem
plum sanctum tuum * in 
tim6re tuo, 9. D6mine. 

Deduc me in justitia 
tua propter inimicos me
os ; * complâna viam 
tuam coram me. -

III. 8. Mais moi, par 
votre grande miséricorde, * 
j'entrerai dans votre mai
son, 

Je me prosternerai devant 
votre saint temple * dans 
votre crainte, 9. Seigneur. 

Dirigez-moi dans votre 
justice à cause de mes en
nenùs ; * aplanissez votre 
voie devant moi. 

Que Dieu punisse les méchants. 
10. Nam in ore istô- IV. rn. Car il n'y a pas, 

rum non est sincéritas ; * dans leur bouche, de sin-
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cor e6rum insidias mo• 
lftur ; 

Sepûlcrum patens est 
guttur e6rum ; * linguis 
suis blandillntur, 

u. Castigaeos, Deus,* 
éxcidant consiliis suis ; 

Propter crimina e6rum 
multa expélle eos, * nam 
contra te rebélles sunt. -

cécité; * leur cœur com .. 
plote des embûches; 

Leur gosier est un sé
pulcre béant; * leur lan
gue est :flatteuse. 

II. Châtiez-les, ô Dieu, * 
qu'ils échouent dans leurs 
projets; 

A cause de leurs nom
breux crimes, chassez-les, * 
car ils se sont révoltés 
contre vous. 

La joie des justes. 
12. Lreténtur autem V. 12. Et ils se réjoui-

omnes qui confU.giunt ad ront, tous ceux qui se réfu
te, * in perpétuum exslll- gient en vous, * pour tou-
tent. jours ils exulteront. 

Et pr6tegas eos et Protégez-les et ils se 
lreténtur de te, * qui dfli- réjouiront en vous, * ceux 
gunt nomen tuum. qui aiment votre nom. 

13. Nam tu benedices 13. Car vous bénirez le 
justo, Démine : * bene- juste, Seigneur : * de votre 
voléntia, velut scuto, cir.. bienveillance, comme d'un 
cUmdabjs eum. bouclier, vous l't::ntourerez. 

Ant. Mel et lac ex ejus Ani, J'ai reçu, de sa 
ore suscépi, et sanguis bouche, le miel et le lait, 
ejus ornâvit genas meas. et son. sang a coloré mes 

joues. 
Ant. 6. lpsi soli * serve 

fidem, ipsi me tota devo
tiéne committo. 

Am. 6. C'est à lui seul 
que je garde ma foi, à lui 
que je me livre tout entière. 

Psaume 8. - Royauté de l'homme et du Christ. 

DOMINE, Démine no
ster, quam admirâ

bile est nomen tuum 
in univÇrsa terra, * qui 
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SEIGNEUR, notre Seigneur, 
que votre nom est glo

rieux sur la terre entière, * 
vous qui avez exalté votre 
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extulisti majcstâtem tuam 
super crelos. 

~- Ex ore infântium et 
Iaëténtium parâsti lau
dem contra adversârios 
tuos, * ut compéscas ini
micum et hostem. 

4. Cum video cœlos 
tuos, opus digit6rum tu6-
rum, * lunam et stellas 
qure tu fundâsti : 

5. Quidest homo, quod 
ri1emor es ejus? * aut 
filins h6minis, quod cu
ras de eo? -

6. Et fecisti eum paulo 
min6rem Angelis, * gl6-
ria et hon6re coronâsti 
eum; 

7. Dedisti ei potestâ
tem super Opera mânuum 
tuârum, * 6mnia subje
cisti pédibus ejus : 

8. Oves et boves uni
vérsos, * fnsuper et pé
cora campi, 

9. V6lucres creli et 
pisces maris : * quidquid 
perâmbulat sémitas mâ
rium. 

10. Démine, Démine 
noster, * quam admirâ
bile est nomen tuum in 
univérsa terra! 

Ant. !psi soli serve 
fidem, ipsi me tota devo
ti6ne committo. 

majesté au dessus des cieux. 

3. De la bouche des 
enfants et des nourrissons 
vous avez tiré louange con
tre vos adversaires, * pour 
1·éduire au silence l'ennemi 
et le révolté. 

4. Lorsque je vois les 
cieux, œuvre de vos doigts, * 
la lune et les étoiles que vous 
avez créées : 

5. Qu'est-ce que l'hom
me, pour que vous vous 
en souveniez? * ou le fils 
de l'homme, pour que vous 
preniez soin de lui? 

II. 6. Et vous l'avez fait 
de peu inférieur aux An
ges, * vous l'avez couronné 
de gloire et d'honneur ; 

7. Vous lui avez donné 
pouvoir sur les œuvres de 
vos mains, * vous avez tout 
mis sous ses pieds : 

8. Les brebis et les 
bœufs, tous, * et encore 
toutes les bêtes des champs, 

9. Les oiseaux du ciel 
et les poissons de la mer : * 
tout ce qui parcourt les 
sentiers des mers. 

10. Seigneur, notre Sei ... 
gneur, * que votre nom est 
glorieux sur la terre entière! 

Ant. C'est à lui seul que 
je garde ma foi, à lui que 
je me livre tout entière. 
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Y. Adjllvâbit eam Deus 
vultu suo. R7. Deus in 
médio ejus, non commo
vébitur. 

t. Dieu l'aidera en lui 
montrant son visage. R7,Avec 
Dieu dans son cœur, elle 
ne sera pas ébranlée. 

LEÇON IV 
Ex libro 

sancti Ambr6sii 
Episcopi 

de Virginibus 

Du livre 
de saint Ambroise 

Évêque 
sur les Vierges 

Livre I, après le commencement 
[Éloge de sainte Agnès. 

Avant tout, martyre.] 

HoD_IE, natâ~s es: .Vir-
g1ms, mtegrltatem 

sequâmur. Natâlis est 
Mârtyris, h6stias immo
lémus. Natâlis est sanctre 
Agnétis, miréntur viri, 
non despérent pârvuli, 
stllpeant nupta:, imitén
tur inmiptre. Sed quid 
dignum ea loqui p6ssu
mus, cujus ne nomen 
quidem vâcuum laudis 
est ? Dev6tio supra retâ
tem, virtus supra natU
ram : ut mihi videâtur 
non h6minis habuisse no
men, sed orâculum Mâr
tyris, quod indicâvit quid 
esset futU.ra. Nomen Vir
ginis titulus est pud6ris. 
Appellàbo Màrtyrem 

C'EST aujourd'hui la nais-
sance céleste d'une 

Vierge : imitons sa pureté. 
C'est le jour de naissance 
d'une Martyre : immolons 
des sacrifices. C'est le jour 
de naissance de sainte 
Agnès : que les hommes 
admirent, que les enfants 
ne désespèrent point, que 
les femmes mariées soient 
émerveillées, que les vierges 
! 'imitent. Mais que pou
vons-nous dire, qui soit 
digne de celle dont le nom 
même contient déjà quelque 
louange? 1 Sa donation à 
Dieu est au-dessus de son 
âge, son courage au-dessus 
de la nature, de sorte qu'elle 
ne me paraît pas avoir eu un 
nom humain, mais un nom 
prophétique de Martyre qui 
présageait ce qu'elle serait. 

1. Eo 1aison de sa puenté ttymologique avec Je nom d'Agncau,quiévoquc: le 
Cbtist immolé et glorieu:,i;. 
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prredicâvi satis. Prolfxa 
laudâtio est, qure non 
qureritur, sed tenétur. 
Nemo est laudabilior, 
quam qui ab 6mnibus 
laudâri potest. Quot hé
mines, tot prrec6nes, qui 
Mârtyrem prredicant, 
dum loquU.ntur. 

Le nom de Vierge est un 
titre de pureté, En l'appe
lant Martyre, je l'ai assez 
louée. Elle s'étend large
ment, la louange qu'on pos
sède sans l'avoir cherchée. 
Personne n'est plus digne 
d'éloge que celui qui peut 
être loué par tous. Autant 
d'hommes qui prononcent 
son nom, autant de hérauts 
qui louent la Martyre. 

Jli'. Induit me D6minus Jli'. Le Seigneur m'a revê-
vestiménto sallltis, et in- tue du vêtement du salut 
duménto lretitire circûm- et enveloppée du manteau 
dedit me : * Et tamquam de la joie:* Et, comme une 
sponsam decorâvit me épouse, il m'a ornée d'une 
cor6na. Y. Trâdidit âu- couronne. t. Il a fixé à mes 
ribus meis inrestimâbiles oreilles des perles sans prix, 
margaritas, circUmdedit et il m'a toute parée de 
me vernântibus atque co- joyaux brillants et étin
ruscântibus gemmis. Et. celants. Et. 

LEÇON V 
[Leçon de courage.] H .Je.C trédecim ann6- ELLE avait treize ans, 

rum martyrium fe- quand elle souffrit le 
cisse trâditur. Quo de- ~artyre, nous dit la tradi
testabilior crudélitas t1on. Quelle cruauté plus 
qure nec minllsculre pe- dé!estable q~ n'éparg°:a 

, . ,. . . point un âge s1 tendre ; mais 
p~rc1t re~c1.tl; 1m~o. magna surtout, quelle grande puis
vis fide1, qure etlam ab sance de foi qui trouva un 
illa testim6nium invénit témoignage même dans cet 
retâte. Fuftne in illo cor- âge! Y avait-il, dans ce petit 
pUsculo vUlneri locus? Et corps, place pour les bles
qure non hâbuit quo fer- sures? Et ~lie q~ n'avait 
rum reciperet, hâbuit quo pas de quo~ rec_evo1r le fer, 
ferrum vinceret. Hrec in- eut d<: quoi vamcrc le ~er. 

Intrépide entre les mams 
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ter cruéntas camificum 
impâvida man us, hrec stri
déntium grâvibus imm6-
bilis trâctibus catenârum, 
nunc furéntis mucr6ni 
militis totum offérre cor
pus, mori adhuc néscia, 
sed parâta, vel si ad aras 
invita raperétur, téndere 
Christo inter ignes ma
ous, atque in ipsis sacri
legis focis trophreum DO
mini signâre vict6ris : 
nunc ferrâtis colla manlls
que ambas insérere néxi
bus. Sed nullus tam te
nUia membra p6terat 
nexus incllldere. Novum 
martyrii genus ! Nondum 
id6nea pœme, et jam 
matUra vict6ri.e ; certâre 
difficilis, fâcilis coronâri : 
magistérium virtU.tis im
plévit, qure prrejudicium 
vehébat retâtis. 

~- Mel et lac ex ejus 
ore suscépi, * Et sanguis 
ejus ornâvit genas meas. 
Y.,. Osténdit mihi thesâu
ros incomparâbiles, quos 
mihi se datU.rum repromi
sit. Et. 

sanglantes des bourreaux, 
calme et immobile devant le 
fracas des lourdes chaînes, 
elle offre maintenant son 
corps tout entier au glaive 
du soldat furieux, ne sachant 
pas encore ce qu'est la mort, 
mais déjà prête, si on la 
traîne par force aux autels 
des idoles, à tendre vers le 
Christ ses mains, au milieu 
des flammes, et à se signer, 
même sur le brasier sacri
lège, du trophée du Sei
gneur victorieux. Elle passe 
le cou et les deux mains 
dans les anneaux de fer; 
mais aucun anneau ne peut 
enserrer des membres aussi 
menus. Nouveau genre de 
martyre! N'étant pas encore 
apte au supplice, elle est 
déjà mûre pour la victoire. 
Il lui est difficile de com
battre et facile d'être cou
ronnée, Sa leçon de courage 
est parfaite, en dépit de ce 
que faisait prévoir son âge. 

~. J'âi reçu de sa bouche 
Je miel et le lait, * Et son 
sang a coloré mes joues. "/!. 
Il m'a montré des trésors 
incomparables, qu'il a pro
mis de me donner. Et. 

LEÇON VI 
[Leçon de religion et de pureté.] 

NON sic ad thâlamum UNE épouse n'irait pas 
nupta properâret, ut aux noces avec autant 
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ad supplfcii locum, lreta 
succéssu, gradu festina 
Virgoprocéssit. Flere om
nes, ipsa sine fletu. Mi
dri plerique, quod tam 
fâcile vitre sure prôdi
ga, quam nondum hâu
serat, jam quasi perfllnc
ta donâret. Stupére uni
vérsi, quod jam divini
tâtis testis exsisteret, qua: 
adhuc ârbitra sui per 
retâtem esse non posset. 
Quanto terrére egit câr
nifex ut timerétur, quan
tis blanditiis ut suadéret, 
quant6rum vota, ut sibi 
ad nl.lptias proveniret ! At 
illa : Et hrec Sponsi injU-, 
ria est, inquit, exspectâre 
placitUram. Qui me sibi 
prior elégit, acdpiet : 
quid, percUssor, morâris? 
Péreat corpus, quod amâ
ri potest 6culis, quibus 
nolo. Stetit, orâvit, cer
vfcem infléxit. Cérneres 
trepidâre carnificem, qua
si ipse addictus fuisset, 
trémere percuss6ris déx
teram, pallére ora aliéno 
timéntis periculo, cum 
puélla non timéret suo. 
Habétis igitur in una h6s-

de hâte que cette Vierge 
au lieu du supplice, toute 
joyeuse d'approcher, hâtant 
le pas. Tous pleurent, tan
dis qu'elle-même reste sans 
larmes. La ph1part d'admi
rer avec quelle facilité elle 
est prodigue d'une vie qu'elle 
n'a pas encore goûtée et 
qu'elle donne comme si elle 
l'eût déjà épuisée. Tous 
sont surpris de voir dl!jà 
témoigner en faveur de la 
divinité, celle qui, par son 
âge, ne pouvait encore dis
poser d'elle-même. De quel
les ffi('naces le bourreau 
n'usa-t-il pas pour l'inti
mider, de quelles flatteries 
pour la persuader ; et com
bien d'hommes ne souhai
tèrent-ils pas la recevoir 
comme épouse I Mais elle : 
« C'est une injure pour 
!'Époux d',mendre celle qui 
lui plaît. Celui-là me- possé
dera, qui le premier m'a 
choisie que tardes-tu, 
bourreau? Périsse ce corps 
que peuvent aimer des 
yeux dont je ne veux pas. » 

Elle se présenta, pria et 
courba la tête. Vous eussiez 
vu alors le boum:au saisi 
de frayeur, comme s'iJ eût 
été lui-même Je condamné, 
sa main trembler et ses 
lèvres pâlir de crainte pour 
le péril d'une autre, alors 
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tia duplex martyrium, 
pud6ris et religi6nis. Et 
virgo permânsit, et mar
tyrium obtinuit, 

Ili. Jam corpus ejus 
c6rpori meo sociâtum est, 
et sanguis ejus orn3vit 
genas meas : * Cujus 
mater virgo est, cujus Pa
ter féminam nescit. Y. 
lpsi sum desponsâta, cui 
Angeli sérviunt, cujus 
pulchritûdinemsolet luna 
mirântur. Cujus. Gl6ria 
Patri. Cujus. 

que la jeune fille ne se 
souciait point du sien. Vous 
avez donc ici, dans une 
seule victime, un double 
martyre, celui de la pureté et 
de la religion. Elle demeura 
vierge et elle obtint le mar
tyre. 

R7. Déjà son corps a été 
associé à mon corps, et son 
sang a coloré mes joues : * 
Celui dont la mère est vierge, 
et dont le Père ne connaît 
pas de femme. R;. Je suis 
fiancée à celui-là même que 
servent les Anges, et dont le 
soleil et la lune admirent 
la beauté. Celui. Gloire au 
Père. Celui. 

Pour cette Fête simplifiée : 

LEÇON IX 
Ex libro sancti Ambr6sii Epîscopi de Virginibus 

HOD~E ~atâlis.e~t Virgi-
ms, mtegntatem se

quâmur. Natâlis est Mâr
tyris, h6stias immolémus. 
Natâlis est sanctre Agné
tis, miréntur viri, non 
despérent pârvuli, sn.1-
peant nuptre, imiténtur 
innU.ptre. Sed quid di
gnum ea loqui p6ssumus, 
cujus ne nomen quidem 
vâcuum lauclis est? Dev6-
tio supra retâtem, virtus 
supra natl.lram : ut mihi 

68 

C'EST aujourd'hui la nais-
sance céleste d'une 

Vierge ; imitons sa pureté. 
C'est le jour de naissance 
d'une Martyre ; immolons 
des sacrifices. C'est le jour 
de naissance de sainte Agnès; 
que les hommes admirent, 
que les enfants ne désespè
rent point, que les femmes 
mariées soient émerveillées, 
que les vierges l'imitent, 
Mais que pouvons-nous dire 
qui soit digne de celle dont 
le nom même contient déjà 
quelque louange? Sa dona-
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videâtur non h6minis ha
buisse nomen, sed orâcu
lum Mârtyris, quod indi
câvit quid esset futûra. 
Nomen Virginis titulus 
est pud6ris. Appellâbo 
Mârtyrem prredicâvi 
satis. Prolixa laudâtio est, 
qure non qureritur, sed 
tenétur. Nemo est lau
dabilior, quam qui ab Om
nibus laudâri potest. Quet 
hémines, tot prrec6nes, qui 
Mârtyrem pnedicant, 
dum loquU.ntur. Hrec tré
decim ann6rum marty
rium f ecisse trâditur. Quo 
detestabilior crudélitas 
qurenecminUsculre pepér
cit retâti ; immo magna 
vis fidei, qure étiam ab 
illa testim6nium invénit 
retâte. 

tion à Dieu est au-dessus 
de son âge, son courage au
dessus de la nature, de 
sorte qu'elle ne me paraît 
pas avoir euunoom humain, 
mais un nom prophétique de 
Martyre, qui présageait ce 
qu'elle serait. Le nom de 
Vierge est un titre de pureté. 
En l'appelant Martyre, je 
l'ai assez louée. Elle s'étend 
largement, la louange qu'on 
possède sans l'avoir cher
chée. Personne n'est plus 
digne d'éloge que celui qui 
peut être loué par tous. 
Autant d'hommes qui pro
noncent son nom, autant 
de hérauts qui louent la 
Martyre. Elle avait treize 
ans quand elle souffrit le 
martyre, nous dit la tradi .. 
tion. Combien détestable est 
la cruauté qui n'épargna 
point un âge tendre ; mais 
plus étonnante est la puis~ 
sance de foi qui trouva un 
témoignage même dans cet 
âge. 

AU lll• NOCTURNE 
Ant. 7. Cujus pul

chritûdinem * sol et 
luna mirântur, ipsi soli 
servo fidem. 

Ant. A celui dont le soleil 
et la lune admirent la 
beauté, à celui-là seul je 
garde ma foi. 

Psaume 14. - Comment devenir l'intime du Seigneur. 

DOMINB, quis commo- SEIGNEUR, qui demeurera 
râbitur in tabemâ- sous votre tente, * qui 
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culo ~o, * quis habi
tâbit m monte sancto 
tuo?-

2. Qui âmbulat sine 
mâcula et facit justitiam 
et c6gitat recta in corde 
suo, * 3. nec calumniâtur 
lingua sua; 

Qui non facit pr6xi
mo suo malum, * neque 
oppr6brium infert vicino 
suo; 

4. Qui contemptibilem 
a:stimat improbum, * 
timéntes vero D6minum 
hon6rat; 

5. Qui, etsi jurâvit 
cum - damna suo, non 
mutat, pecllniam suam 
non dat ad usUI'am * 
neque âccipit mûnera 
contra innocéntem. 

Qui facit ha:c, * non 
movébitur in a:térnum. 

Ant. Cujus pulchri
tlldinem sol et luna mirân
tur, ipsi soli servo fidem. 

Ant. 8. Christus cir
cUmdedit me * vernân
tibus atque coruscânti
bus gemnùs preti6sis. 

habitera sur votre mon~ 
tagne sainte? 

II. 2. Celui dont la con
duite est sans tache, qui 
accomplit la justice, qui a 
des pensées droites, au fond 
de son cœur, * 3. et dont 
la langue n'est pas calom
nieuse; 

Qui ne fait pas de mal à 
son prochain, * et ne jette 
pas l'insulte à son voisin; 

4. Qui octroie son mépris 
à l'homme malhonnête,* 
mais honore ceux qui crai
gnent le Seigneur ; 

5. Qui ne renie pas un 
serment désavantageux, qu 
ne place pas son argent avec 
usure * et ne reçoit pas de 
présents contre l'innocent. 

III. Celui qui agit ainsi * 
ne chancellera jamais. 

Ant. 7. A celui dont le 
soleil et la lune admirent 
la beauté, à celui-là seul je 
garde ma foi. 

Ane. 8. Le Christ m'a en-
tourée de pierres précieuses, 
brillantes et étincelantes. 

Psaume 44. - Les divi·nes épousailles. 

EPPUNDIT 
verbum 

Dldicace. 
cor meum 

bonum 

70 

MON cœur exhale une 
belle parole : je dis, 
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dico ego carmen meum 
regi; * lingua mea stylus 
est scribre ve16cis. -

moi, mon poème au roi ; * 
ma langue est le calame 
du scribe rapide. 

Le Roi Messie. 

3. Speci6sus es forma 
prre fillis h6minum, dif
fllsa est grâtia super 
lâbia tua : * proptérea 
beneclixit tibi Deus in 
retérnum. 

4. Cinge glâdium tu
um super femur, poten
tfssime, * dec6rem tuum 
et ornâtum tuum! 

5. Felfciter evéhere pro 
fi.de et pro justftia, * 
et prreclâra gesta déceat 
te déxtera tua. 

6. Sagfttre ture acU.ne, 
populi tibi subduntur, * 
deficiunt corde inimfci 
regis. 

7. Thronus tuus, Deus, 
in sreculum sreculi; * 
sceptrum requitâtis scep
trum regni tui. 

8. Diligis jusdtiam et 
odisti iniquitâtem : pro
ptérea unxit te Deus, 
Deus tuus, * 6leo lreti
tia: pra: cons6rtibus tuis. 

9. Myrrha et âloë et 
câssia fragrant vesti-

71 

JI. 3. Vous êtes plus 
beau que les fils des hom
mes, la grâce est répandue 
sur vos lèvres : * c'est 
pourquoi Dieu vous a béni 
à jamais. 

4. Ceignez votre glaive, 
ô héros, * revêtez vos beaux 
ornements! 

5. Chevauchez victorieu
sement pour la cause de la 
foi et de la justice, * et que 
votre droite vous enseigne 
à faire des actions d'éclat. 

6. Vos flèches sont ai
guisées, les peuples vous 
sont soumis, * le cœur man
que aux ennemis du roi. 

7. Votre trône, ô Dieu, 
est pour les siècles des 
siècles ; * le sceptre de 
votre règne est un sceptre 
d'équité. 

8. Vous aimez la ;us
tice et vous haïssez l'ini
quité : c'est pourquoi Dieu, 
votre Dieu, vous a oint * 
de l'huile d'allégresse, de 
préférence à vos compa
gnons, 

9. Vos vêtements em
baument la myrrhe, l'aloès et 



21 JANVIER S" AGNÈS VIERGE MART. 

ménta tua ; * ex red.ibus 
ebl.lrneis fidium sonus 
lretfficat te. 

10. Fllia: regum 6b
viam véniunt tibi, * regi
na adstat ad déxteram 
tuam ornâta auro ex 
Ophir. 

la cannelle ; * des palais 
d'ivoire le son des luths 
vous réjouit. 

10. Les filles des rois 
viennent au devant de vous,* 
la reine se tient à votre 
droite, ornée de l'or d'Ophir. 

La reine. 
II. Audi, filia, et vide, 

et inclina aurem tuam, * 
et obliviscere p6pulum 
tuum et domum patris 
tui. 

12. Et concupiscet rex 
pulchritUdinem tuam : * 
ipse est d6minus tuus ; 
obséquere ei. 

13. Et p6pulus Tyri 
cum munéribus venir ; * 
fav6rem tuum captant 
prôceres plebis. 

I4. Tota dec6ra ingré
ditur filia regis ; * tex
tûrre âurere amictus ejus. 

15. Amictu variegâto 
indllta addllcitur ad re
gem ; * virgines post 
eam, s6cire ejus, addu
cUntur ad te. 

16. AfferU.ntur cum 
lretitia et exsultati6ne, * 
ingrediU.ntur in palâtium 
regis. -

u. Écoutez, ma fille, et 
voyez et prêtez l'oreille, * 
et oubliez votre peuple et 
la maison de votre père. 

12. Et le roi désirera 
votre beauté : * il est votre 
seigneur, obéissez-lui. 

13. Et le peuple de Tyr 
vient avec des présents ; * 
les princes du peuple re
cherchent votre faveur. 

14. Toute belle, la fille 
du roi fait son entrée ; * 
ses vêtements sont tissés 
d'or. 

15. Revêtue d'un man
teau . brodé, elle est con
duite au roi ; * derrière elle, 
des vierges, ses compagnes, 
sont amenées vers vous. 

16. Elles approchent dans 
la joie et l'exultation, * elles 
entrent dans le palais du roi. 

La postén'té royale. 
17. Loco patrum tu6- IV. 17. Vos enfants pren-

rum erunt filii tui ; * dront la place de vos pères; * 
72 
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constitues eos principes 
super totam terram. 

18. Memorâbo nomen 
tuum in omnem genera
ti6nem et generati6-
nem ; * proptérea p6puli 
celebrâbunt te in sœcu
lum sreculi. 

Ant. Christus cirCUm
dedit me vernântibus at
que coruscântibus gem
mis preti6sis. 

Ant. 9. !psi sum des
ponsâta, * cui Angeli 
sérviunt, cujus pulchri
tudinem sol et luna mi
rântur. 

vous les établirez princes 
sur toute la terre, 

I 8. Je me souviendrai 
de votre nom de génération 
en génération; * c'est pour
quoi les peuples vous célé
breront dans les siècles des 
siècles. 

Ant. Le Christ m'a en
tourée de pierres précieuses, 
brillantes et étincelantes. 

Ant. 9. Je suis fiancée à 
celui-là même que servent 
les Anges, dont le soleil et 
la lune admirent la beauté. 

Psaume 4S• - La cité de Dieu est inébranlable. 

DEUS est nobis refll
gium et robur ; * ad

jutérem in ang\lstiis pro
bâvit se valde. 

3. Proptérea non timé
mus, dum subvértitur 
terra, * et montes ca
dunt in médium mare. 

4. Tumultuéntur, res
tuent aqme ejus, * con
cutiântur montes impe
tu ejus : 

DIEU est notre refuge 
et notre force ; * il 

s'est montré un aide puis
sant dans la détresse. 

3. C'est pourquoi nous 
n'avons pas peur, tandis 
que la terre se soulève, * 
et que les montagnes tom
bent au milieu de la mer. 

4. Que ses eaux s'agitent 
et bouillonnent, * que les 
montagnes soient secouées 
par ses assauts : 

Refrain : 

D6minus cxercituum Le Seigneur des années 
nobiscum ; * prresid.ium est avec nous; * forteresse 
nobis est Deus Jacob. - pour nous est le Dieu de 

Jacob. 
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5. Fhiminis rivuli lœ
tificant civitâtem Dei, * 
sancdssimum tabernâcu
lum Altissimi. 

6. Deus est in médio 
ejus, non commovébi
tur ; * auxiliâbitur ei 
Deus primo dihiculo. 

7. Fremuérunt gentes, 
comm6ta sunt regna ;* 
int6nuit voce sua, difflU
xit terra : 

II. 5. Les canaux du 
fleuve réjouissent la cité 
de Dieu, * la très sainte 
habitation du Très-Haut. 

6. Dieu est au milieu 
d'elle, elle ne sera pas 
ébranlée ; * Dieu l'aidera 
dès la prime aurore. 

7. Les peuples ont été 
effrayés, les royawnes ont 
été ébranlés ; * sa voix a 
tonné,la terre s'est liquéfiée: 

Refrain : 

8. D6minusexercltuum 8. Le Seigneur des ar-
no biscum; prresid.ium mées est avec nous; * 
no bis est Deus Jacob. - forteresse pour nous est 

le Dieu de Jacob, 

9. Venfte, vidéte 6pera 
D6mini, * quœ egit stu
pénda in terra. 

IO. Qui compéscit bel
la usque ad finem terra:, * 
arcus c6nterit et con
fringit hastas, et scuta 
combtlrit igni. 

r 1. Desistite, et agn6s
cite me Deum, * excél
sum in géntibus, excél
sum in terra. 

III. 9. Venez, voyez les 
œuvres du Seigneur, * les 
prodiges qu'il a accomplis 
sur la terre. 

10. C'est lui qui apaise 
les guerres jusqu'aux con
fins de la terre, * il brise 
les arcs, il rompt les lances 
et il brûle les boucliers. 

II. Arrêtez-vous et re
connaissez que je suis 
Dieu, * je suis élevé au
dessus des nations, élevé 
au-dessus de la terre, 

Refrain : 

12. D6minus exerci
tuum nobiscum ; * prre
sldium nobis est Deus 
Jacob. 

74 

12. Le Seigneur des ar
mées est avec nous, * for
teresse pour nous est le 
Dieu de Jacob. 
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Ant. Ipsi sum des
ponsâta, cui Angeli sér
viunt, cujus pulchriti:.t
dinem sol et luna mi
rantur. 

'J'. Elégit eam Deus, et 
prœelégit eam. RJ. In ta
bernâculo suo habitâre 
facit eam. 

Anr. Je suis fiancée à 
celui-là même que servent 
les Anges1 dont le soleil 
et la lune admirent ta beauté. 

fr. Dieu l'a aimée et l'a 
préférée. RJ, 11 la fait habiter 
sous sa tente. 

LEÇON vm 
Léctio 

sancti Evangélil 
seci:.tndum Matthreuni 

JN illo témpore : Dixit 
J esus disdpulis suis 

parâ bolam banc : Sim.ile 
erit regnum crel6rum de
cem virgfnibus, qure, ac
cipiéntes lâmpades suas, 
exiérunt ôbvtam sponso 
et sponsœ. Et réliqua. 

Homilla 
sancti Greg6rü 

Papœ 

Lecture 
du saint Évangile 

selon saint Matthieu 

EN ce temps-là, Jésus 
dit à ses disciples la 

parabole suivante Le 
royaume des cieux est sem
blable à dix vierges, qui 
prirent leurs lampes et 
sonirentaudevantdel'époux 
et de l'épouse. Et le reste. 

Homélie 
de saint Grégoire 

Pape 

ue homélie sur les Évangiles 
[Cachez vos bonnes œuvres.] 

S JB.PB vos, fratres caris- JE vous exhort~ fréquem-
simi, adm6neo prava ment, frères très chers, à 

6pera fugere, mundi hu- fuir .les œuvre~ mauvaises, 
jus inquinaménta devi- à évtter les _sou11lures de ce 
, . , . monde, mais la lecture de 

tare, s~~. hodi~~na sanctl l'Évangile d'aujourd'hui me 
Evangeln lectlone corn- pousse à vous dire de cacher 
péllor dicere, ut, et bona avec grand soin vos bonnes 
qure âgitis, cum magna actions, de peur de recher-

7S 
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cautéla teneâtis ; ne per 
hoc quod a vobis rectum 
géritur, favor aut grâtia 
humâna requirâtur ; ne 
appetftus laudis subrépat, 
et, quod foris osténditur, 
intus a mercéde vacuétur. 
Ecce enim Redempt6ris 
voce decem virgines, et 
omnes diCUntur virgines, 
et tamen intra beatitll
dinis jânuam non omnes 
sunt recéptre ; quia eârum 
quredam, dum de virgi
nitâre sua g16riam foris 
éxpetunt, in vasis suis 
6leum habére noluérunt. 

cher, dans ce que vous faites 
de bien, la faveur ou la 
bienveillance des hommes, 
de peur que le désir de la 
louange ne s'y glisse et que 
ce qui est ostentation exté
rieure ne soit intérieurement 
privé de récompense. Voici, 
en effet, la voix du Rédemp
teur qui nous montre dix 
vierges, et toutes sont appe
lées vierges, et toutes cepen
dant n'ont pas été admises à 
franchir la porte de la béa
titude, parce que certaines 
d'entre elles, tandis qu'elles 
cherchaient à tirer de leur 
virginité une gloire exté
rieure, ne voulurent pas 
prendre d'huile dans leurs 
vases. 

Rf, Ipsi sum despon- ~- Je suis fiancée à celui-
sâta, cui Angeli sérviunt, là même que servent les 
cujus pulchritlldinem sol Anges, dont le soleil et la 
et luna mirântur : * Ipsi lune admirent la beauté : * 
soli servo fidem, ipsi me C'est à lui seul que je garde 
tota devoti6ne committo. ma foi, à lui que je me livre 
'fi, Déxteram meam et tout entière. Y,. Il a entouré 
collum meum cinxit lapi- ma droite et mon cou de 
dibus preti6sis, trâdidit pierres précieuses, il a fixé 
âuribus meis inrestimâ- à mes oreilles des perles sans 
biles margaritas. !psi soli. prix. C'est à lui seul. 

LEÇON VIII 
[Le royaume des cieux désigne 1':Sglise du temps présent.) SBD prius qureréndum MAIS il nous faut d'abord 

nobis est quid sit chercher ce qu'est le 
regnum crel6rum, aut cur royaume des cieux, ou pour
decem virginibus compa- quoi il est comparé à dix 
rétur., qure étiam virgines vierges, et plus précisément 
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prudéntes et fâture di
cântur. Dum enim ca::16-
rum regnum constat quia 
reprob6rum nullus in
gréditur, étiam fatuis vir
ginibus cur sfmile esse 
perhibétur? Sed scién
dum nabis est quod srepe 
in sacra el6quio regnum 
cœ:16rum prreséntis tém
poris Ecclésia dicitur. De 
quo âlio in loco D6minus 
dicit : Mittet Filius h6-
minis Angeles suos, et 
c61ligent de regno ejus 
6mnia scândala. Neque 
enim in illo regno beati
t\ldinis, in quo pax sum
ma est, inveniri scândala 
p6terunt, qure colligân
tur. 

~- Omnlpotens, ado
rânde, colénde, treménde, 
benedico te, * Quia per 
Filium tuum unigéni
tum evâsi minas h6mi
num impi6rum, et spur
citias diâboli impolhito 
calle transfvi. fi. Te con
fiteor lâbiis, te corde, 
te totis viscéribus con
cupisco. Quia. Gl6ria Pa
tti. Quia. 
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à des vierges les unes pru· 
dentes, les autres folles. 
Quand il est évident qu'au• 
cun réprouvé n'entre au 
royaume des cieux, com· 
ment peut•on le comparer à 
des vierges folles? Mais il 
faut savoir que souvent, 
dans la sainte Écriture, le 
royaume des cieux désigne 
l'Eglise du temps présent. 
C'est d'elle que le Seigneur 
dit ailleurs : Le Fils de 
l'homme enverra ses Anges, 
et i1s ramasseront tous les 
scandales à enlever de son 
royaume 1• En effet, on ne 
peut trouver dans le royau• 
me de la béatitude, où règne 
la paix parfaite, de scandales 
à ramasser. 

iv. 0 Tout-puissant, qu'on 
doit adorer, prier, redouter, 
je vous bénis, * De ce que, 
par votre Fils unique, j'ai 
échappé aux menaces 
d'hommes impies, et, pas. 
sant à travers les impuretés 
du démon, suivi un sentier 
sans souillure. ;,. C'est vous 
que louent mes lèvres et 
mon cceur, vous que je désire 
du fond de mon àme. De ce 
que. Gloire. De ce que. 
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LEÇON IX 
[La virginité s'accompagne : chez les sages d'humiliti!: ; 

chez les folles, d'ostentation.) 

JN quinque autem c6r-
poris sénsibus unus

quisque subsfstit ; gcmi
nâtus autem quinârius 
denârium pérficit. Et, 
quia ex utréque sexu 
fidélium multitU:do col
lfgitur, sancta Ecclésia 
decem virginibus similis 
esse denuntiâtur. ln qua 
quia mali cum bonis et 
réprobicumeléctisadmfx
ti sunt, recte similis vir
gfnibus prudéntibus et 
fütuis esse perhibétur. 
Sunt namque plerfque 
continéntes, qui ab appe
tftu se exteriéri cust6-
diunt et spe ad intcriOra 
rapiUntur, carnem mâ
cerant, et toto desidério 
ad supérnam pâtriam an
hélant, retérna prremia 
éxpetunt, pro lab6ribus 
suis recfpere laudes hu
mânas nolunt. Hi nimi
rum g16riam suam non in 
ore h6minum ponunt, sed 
intra consciéntiam c6nte
gunt. Et sunt picrique, 
qui corpus per abstinén
tiam affligunt, sed de 
ipsa sua abstinéntia hu
mânos favOrcs éxpetunt. 

C'EST bien dans les cinq 
sens du corps que cha

cun vit ; deux fois cinq font 
dix. Et parce que la multi
tude des fidèles se compose 
des deux sexes, la sainte 
Église est comparée à dix 
vierges. Et puisque dans 
l'Église, les méchants sont 
mêlés aux bons, les réprou
vés aux élus, c'est avec rai
son qu'elle est comparée à 
des vierges sages et à des 
vierges folles. Il y a en effet 
beaucoup de chastes qui se 
gardent de l'appétit du 
bien extérieur et sont em
portés par l'espérance à la 
poursuite des biens inté
rieurs ; ils mortifient leur 
chair et, de tout leur désir, 
tendent à la patrie céleste, 
ils convoitent les récom
penses éternelles et, pour 
leurs labeurs, ne veulent 
rien recevoir des louanges 
humainec;:. Ceux-là au moins 
ne mettent pas leur gloire 
dans la bouche des hommes, 
mais la cachent dans l'inté
rieur de leur conscience. Il 
y en a beaucoup aussi qui 
affligent leur corps par l'abs
tinence mais désir~nt re
cueillir, pour le,ur abstinence, 
les faveurs des hommes. 
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A LAUDES 
Ant. I. lngréssa Agnes 

* turpitlldinis locum, An
gelurn D6mini prreparâ
tum invén1t. 

Ant. I. Introduite dans le 
lieu d'infamie, Agnès trouva 
un Ange du Seigneur prêt (à 
la défendre). 

Psaumts du Dimanche, p. 17. 

2. Mecum enim hâbeo 
* custôdem c6rporis mei, 
Angelutn D6mini. 

3. Anulo suo * subar
rhâvit me D6minus meus 
Jesus Christus, et tam
quam sponsam decorâvit 
me coréna. 

4, Benedico te, * Pa
ter D6mini mei J esu 
Christi, quia per FUium 
tuum ignis exstinctus est 
a lâtere meo. 

5. Congaudéte mecum, 
* et congrarulâmini, quia 
cum his Omnibus Jl.lcidas 
sedes accépi. 

2. J'ai avec moi, pour gar
dien de mon corps, un Ange 
du Seigneur. 

3. Jésus-Christ mon Sei
gneur m'a donné son anneau 
pour gage et, comme une 
épouse, il m'a ornée d'une 
couronne. 

4. Je vous bénis, Père de 
Jésus-Christ mon Seigneur, 
de ce que, par votre Fils, 
le feu s'est éteint à mon 
côté 1• 

5. Réjouissez-vous avec 
moi et félicitez-moi, parce 
qu'avec toutes celles-ci j'ai 
reçu un trône de lumière. 

Capitule. - Eccli. 51, I-3 

CONFITEBOR tit:,i, Dô-
mine, Rex, et cotlau

dâbo te Deum Salva
tôrem meum. Confitébor 
nômini tuo : quôniam 
adj\ltor et protéctor factus 
es mihi, et libedsti cor
pus meum a perditiône. 

JE vous célébrerai, Sei
gneur, Roi, et je vous 

louerai, ô Dieu mon Sau
veur. Je célébrerai votre 
nom, car vous vous êtes 
fait mon aide et mon pro
tecteur, et vous avez sauvé 
mon corps de la perdition. 

1. Il s'agit de 111 torche udente appliquée par le bourreau au:,: fi1111Cs de la Martyre 

79 
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Hymne du Commun des Vierges, p. [279}. 
fi. Diffusa est grâtia in 

lâbiis tu.is, Iq. Proptérea 
benedfxit te Deus in 
retérnum. 

Ad Bened. Ant. Ecce 
quod concupivi, * jam 
video quod sperâvi, 
jam téneo: ipsi sum juncta 
in crelis, quem in terris 
p6sita, tota devoti6ne di
léxi. 

t. La grâce est répandue 
sur tes lèvres. R;. C'est pour
quoi Dieu t'a bénie pour 
l'éternité, 

A Bénéd, Ant. Je vois 
maintenant ce que j'ai ar
demment désiré ; ce que 
j'ai espéré, je le possède 
enfin ; je suis unie dans 
les cieux à celui que, sur 
terre, j'ai aimé de toute mon 
âme. 

Oraison 
QMNIPOTENS sempitér- Q DIEU tout-puissant et 

ne Deus, qui infirma éternel, qui choisissez 
mundi éligis, ut f6rtia ce qui est faible en ce monde 
qureque confUlldas : con- pour confondre tout ce qui 
céde propitius ; ut, qui est fort, accordez-nous dans 

votre bonté, que, célébrant 
beâtre Agnétis Virginis les fêtes de la bienheureuse 
et Mârtyris ture solémnia Agnès, votre Vierge et 
c6Iimus, ejus apud te Martyre, nous ressentions 
patrocinia sentiâmus. Per auprès de vous les effets de 
D6minum. sa protection. Par. 

Le 28 Janv •• enla Fête de SteAgnès (II)0 on dit l"Oraison 
suivante 

Oraison 

DEUS, qui nos ânnua 
beâtre Agnétis Virgi

nis et Mârtyris ture so
lemnitâte lretificas : da, 
quresumus ; ut, quam ve
nerâmur officio, étiam 
pire conversatiônis se
quâmur exémplo. Per Dô
minum. 
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Q ornu, qui nous réjouis-
sez chaque année par 

la fête de la bienheureuse 
Agnès, votre Vierge et Mar
tyre ; faites, s'il vous plaît, 
que nous imitions la pieuse 
vie de celle dont nous célé
brons l'office. Par Notre 
Seigneur. 
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Aux Petites Heures, Antiennes et Psaumes de la Férie; 
à Prime, Leçon brève : Laudllbit, comme ci-dessous, à 
None. 

Mais là où cette Fête est célébrée sous le rite double 
de 1re ou ne classe, on prend les Antiennes de Laudes 
comme ci-dessus, avec les Psaumes des Fêtes, p. 40. 

A TIERCE 
Capitule- comme à Laudes. 

Ri', br. Spécie tua * Et R]. br. Dans ta gloire * Et 
pulchritlldine tua. Spé- ta beauté. Dans ta gl?ire. 
cie. '/1. Inténde, pr6spere Y: Regarde, avance VIcto
procéde, et regna. Et. neu~ement et règne. Et. 
Gl6ria Patti. Spécie. G

1
l~ire au Père. Dans ta 

g 01re. 
t. Adjuvâbit eam Deus 

vultu suo. Rl, Deus in 
médio ejus, non commo
vébitur. 

fr. Le Seigneur l'aidera 
en lui montrant son visage. 
R}'. Avec Dieu dans son 
cœur, elle ne sera pas 
ébranlée. 

A SEXTE 
Capitule. - Eccli. 5r, 4-5 

L IBERASTI me secUildum 
multitudinem miseri

c6rdiœ n6minis tui a ru
giéntibus, prœparâtis ad 
escam, de mânibus quœ
réntium ânimam meam, 
et de multis tribulati6-
nibus quœ circumdedé
runt me. 

F;. br. Adjuvâbit eam * 
Deus vultu suo. Adjuvâ
bit. Y. Deus in médio 
ejus, non commovébitur. 
Deus vultu suo. Gléria 
Patri. Adjuvâbit. 

8I 

Vous m'avez délivrée, se
lon la multitude des 

miséricordes de votre nom, 
de ceux qui rugissaient, 
prêts à me dévorer, de-s mains 
de ceux qui en voulaient 
à mon âme, et de la puis
sance des tribulations qui 
m'ont environnée. 

F;. br. Dieu l'aidera * 
En lui montrant son visage. 
Dieu l'aidera. Y. Avec Dieu 
dans son cœur, elle ne sera 
pas ébranlée, En lui mon
trant. Gloire. Dieu. 
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f. Elégit eam Deus, 
et prreelégit eam. Ri'. In 
tabernâculo suo habitâre 
facit eam. 

1. Dieu l'a choisie et il 
l'a préférée. R;, Il la fait 
habiter sous sa tente. 

A NONE 
Capitule. - Eccli. 5r, 8 et 12 

L AUDABIT usque ad mor-
tem ânima mea D6-

minum, qu6niam éruis 
sustinéntes te, et liberas 
eos de manu angU.stire, 
D6mine, Deus noster. 

R;. br. Elégir eam Deus, 
*Et prreelégiteam. Elégit. 
fr. In tabernâculo suo 
habitâre facit eam. Et. 
Gloria Patri. Elégit. 

î/1. Diffllsa est grâtia in 
lâbiis tuis. R;. Proptérea 
benedixit te Deus in 
retérnum. 

AUX II•• 

MON âme vous louera 
jusqu'à la mort, Sei

gneur, car vous avez tiré 
du péril ceux qui ont con
fiance en vous, et vous les 
délivrez de la m::i.in de 
l'affliction, Seigneur, notre 
Dieu. 

F;. br. Dieu l'a choisie, * 
Et il l'a préférée. Dieu. r,. 
Il la fait habiter sous sa 
tente. Et. Gloire au Père. 
Dieu. 

r,. La grâce est répandue 
sur tes lèvres. R;. C'est pour
quoi Dieu t'a bénie pour 
l'éternité. 

VÊPRES 
Antiennes et Capitule de Laudes, p. 79. 

Psaumes du Dimanche, p. 62, en remplaçant Je dernier 
par le Ps. :147 : Lauda JerUsalem, p. 314. 

Hymne du Commun, p. [252]. 

r,, Diffllsa est grâtia 
in lâbiis tuis. R;. Proptérea 
benedixit te Deus in 
retémum. 
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1. La grâce est répandue 
sur tes lèvres. R;. C'est pour
quoi Dieu t'a bénie pour 
l'éternité. 
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Ad Magnif. Ant. Stans 
beâta Agnes * in médio 
flammre, expânsis mâni
bus orâbat ad Dôminum : 
Omnipotens, adorânde, 
colénde, treménde, bene
dfco te, et glorifico nomen 
tuum in retérnum. 

A Magnif. Ant. La bien
heureuse Agnès, debout au 
milieu des flammes et les 
mains étendues, priait le 
Seigneur en disant: 0 Tout
puissant, que l'on doit 
adorer, prier et redouter, 
je vous bénis, et je glorifie 
votre nom pour l'éternité. 

Mémoire du suivant. 
Complies de la Férie. 

22 JANVIER 

SS. VINCENT ET ANASTASE, MARTYRS 
SEMI-DOUBLE 

Ant. lstôrum est. 
'fi. Lretâmini. 

Oraison 

AX>ESTO, Dômine, sup- ECOUTEZ, Seigneur, nos 
plicatiônibus nos- supplications, afin que, 

tris : ut, qui ex iniquitâte reconnaissant l'iniquité qui 
nostra reos nos esse co- nous rend coupables, nous 
gn6scimus, beat6rum en soyons délivrés par l'in
Mârtyrum tu6rum Vin- tercession de vos bien
céntii et Anastâsii inter- heureux Martyrs, Vincent 
cessi6ne, liberémur. Per et Anastase. Par Notre Sei-
D6minum. gneur. 

AU II• NOCTURNE 
LEÇON IV 

y1NCENTIUS, Oscre in 
Hispânia citeri6re 

natus, a prima retâte stll-
VINCENT' né à Huesca, 

dans l'Espagne cité
rieure 1, s'adonna dès l'en-

1. La région d'Espagne que les armées romaines de,aienttraver,er avant d'arriver 
à l'Èbre, et qui pour elles étaient « en de<;a » Je l'Èbre: Ja Catalogne cc !'Aragon. 



22 JANVIER SS. VINCENT, ANASTASE MM. 

diis déditus, sacras litte
ras a Valéria Cresarau
gustâno episcopo dfdicit ; 
cujus étiam partes sus
cépit prredicândi Evan
gélium, quod epfscopus, 
propter lingure impedi
méntum, prredicati6nis 
oft1cio fungi non p6terat. 
Ea re ad Daciânum, pro
vincire a Diocletiâno et 
Maxinùâno prrep6situm, 
delâta, Vincéntius Cresa
raugl.lstre comprehéndi
tur, et vinctus ad Daciâ
num Valéntiam addûci
tur. Ubi verbéribus et 
equUleo tortus, multis 
prreséntibus, cum nulla 
aut torment6rum vi, aut 
acerbitâte vel lenitâte ver
b6rum a prop6sito deter
réri posset ; in cratlcula 
imp6situs, prunis ardén
tibus supp6sitis,ac férreis 
Unguibus excarnificâtus, 
candentibllsque lâminis 
extistus,iterum dllcitur in 
cârcerem stratum testâ
ceis fragméntis, ut ejus 
nudum corpus, somno 
oppréssum, a subjéctis 

:~~~~er~:~~m~ aCUleis 
Il'. Sancti tui, p. [127] 

fance à l'étude et fut ins
truit dans les saintes lettres 
par Valère, évêque de Sara
gosse. Il reçut même de lui 
la charge de prêcher l'Évan
gile, parce que l'évêque, 
ayant du mal à parler, ne 
pouvait s'acquitter du minis
tère de la prédication. Cela 
ayant été rapporté à Dacien, 
préposé au gouvernement 
de la province par Dioclé
tien et Maximien, Vincent 
fut arrêté à Saragosse et 
conduit enchaîné devant 
Dacien. Là, il fut battu de 
verges et torturé sur le 
chevalet, devant un grand 
nombre de personnes, sans 
que ni la violence des tour
ments, ni la rudesse ou 
la douceur des paroles 
pussent le détourner de sa 
résolution. Étendu sur un 
gril placé sur des charbons 
ardents, déchiré par des 
ongles de fer et brûlé par 
des lames rougies au feu, 
il fut ·reconduit dans une 
prison jonchée de fragments 
de poterie, afin que son 
corps nu, accablé de som
meil, fût encore tourmenté 
par les pointes des tessons 
placés sous lui. 
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LEÇON V 

VERUM, illo in tenebri-
c6sainc1Uso cust6dia, 

clarfssimus splendor ob6r
tus totum cârcerem illu
strâvit ; qure lux cum 
summa admirati6ne om
nes, qui âderant, affe
cisset, res a cust6de câr
ceris ad Daciânum defér
tur. Qui ed\lctum in molli 
clllcitra c61locat ; et quem 
cruciâtibus in suam sen
téntiam trâhere non p6-
terat, deliciis perdUcere 
conâtur. Sedinvictus Vin
céntii ânimus, J esu 
Christi fide speque mu
nitus, vicit 6mnia ; et 
ignis, ferri, tort6rum im
manitâte superâta, victor 
ad creléstem martyrii co
r6nam advolâvit, undé
cimo Kaléndas Febrmirii. 
Cujus corpus, cum pro
jéctum esset inhumâtum, 
corvus et a volllcribus et 
a lupo Ullguibus, rostro, 
alis mirabiliter deféndit. 
Qua re c6gnita, Daciânus 
illud in altum mare de
mérgi jubet : sed inde 
étiam divinitus ejéctum 
ad littus, Christiâni sepé
liunt. 

IV, Vérbcra, p. [128] 

MAIS, pendant qu'il était 
enfermé dans ce cachot 

ténébreux, une lueur écla
tante illumina tout à coup 
la prison tout entière. Cette 
lumière ayant frappé d'un 
profond étonnement tous 
ceux qui étaient là, le fait 
est rapporté à Dacien par 
le gardien de la prison. On 
le fait sortir pour le placer 
sur une couche moelleuse ; 
et le juge, n'ayant pu obtenir 
son assentiment par les 
supplices, s'efforce de l'y 
entrainer par les jouissances. 
Mais l'âme invincible de 
Vincent, fortifiée par la foi 
et l'espérance de Jésus
Christ, triompha de tout ; 
et, après avoir triomphé de 
la cruauté du feu, et du fer 
des bourreaux, elle s'envola 
victorieuse vers la céleste 
couronne du martyre, le 
onze des Calendes de Fé
vrier. Son corps fut jeté 
sans sépulture,et un corbeau 
le défendit miraculeusement 
contre un loup et les oiseaux 
de proie, avec ses griffes, son 
bec et ses ailes. A cette 
nouvelle, Dacien le fit jeter 
en pleine mer ; mais, par 
miracle, les flots l'ayant 
encore ramené sur le rivage, 
les Chrétiens l'ensevelirent. 
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LEÇON VI 

A NASTAsrus Persa, m6-
nachus, Heraclio im

perat6re, cum sanctam 
Jerosolym6rum terram 
visitâsset, ad Cresaréam 
Palrestinre pro Christi reli
gi6ne vincula et vérbera 
constânter perpéssus est. 
Mox a Persis ob eâmdem 
causam vâriis cruciâtibus 
afféctus, a rege Ch6sroa 
una cum septuaglnta âliis 
Christiânis secU.ri per
cU.titur. Cujus relfquire 
primum J eros6lymam ad 
monastérium, in quo mo
nâsticam vitam proféssus 
erat, defnde Romam de
lâtre, collocâtre sunt in 
monastério ad Aquas Sâl
vias. 

R;. Tamquam aurum, 
p. [129] 

ANASTASE, moine Persan, 
sous l'empereur Héra

clius, après avoir visité les 
lieux saints de Jérusalem, 
souffrit courageusement, à 
Césarée de Palestine, la 
prison et les fouets, pour la 
religion du Christ. Bientôt 
après, les Perses l'ayant, 
pour la même cause, soumis 
à divers supplices, il fut 
frappé de la hache par ordre 
du roi Chosroès, en même 
temps que soixante-dix au
tres chrétiens. Ses restes, 
transportés d'abord à Jéru
salem, dans le monastère 
où il avait fait profession 
de vie monastique, puis à 
Rome, furent placés dans 
le monastère situé aux Eaux 
Salviennes. 

Pour cette Fête simplifiée ; 

LEÇON IX 

VINCENTIUS, Oscre in 
Hispânia citeri6re 

natus, a prima a:tâte 
stUdiis déditus, sacras Ut
teras a Valério Cresarau
gustâno episcopo didicit ; 
cujus étiam partes sus
cépit prredicândi Evan
gélium, quod episcopus, 
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VINCENT, né à Huesca, 
dans 1 'Espagne cité

rieure, s'adonna dès l'en
fance à l'étude et fut ins
truit dans les saintes lettres, 
par Valère, évêque de Sara
gosse. Il reçut même de lui 
la charge de prêcher l'Évan
gile, parce que l'évêque, 
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propter linguœ impedi
méntum, prreclicatiônis 
officio fungi non p6terat, 
Ea re ad Daciânum im
piissimum prœsidem de
lâta, Vincéntius ab e6dem 
Valéntiam addûcitur ; et 
cârceres, famem, equ\1-
leum aliaque torment6-
rum génera perpéssus, ad 
martyrii cor6nam ad vo
lâvit undécimo Kaléndas 
Februârii. Anastâsius 
Persa, m6nachus, Hera
clio imperatôre, cum 
sanctam J erosolym6rum 
terram visitâsset,ad Cresa
réam Palœstinre pro 
Christi religi6ne vfncula 
et vérbera constânter per
péssus est. Mox a Persis 
ob eâmdem causam vâriis 
cruciâtibus afféctus, a 
rege Ch6sroa rma cum 
septuaginta âliis Chris
tiânis, seCUri percU.titur. 
Cujus reliquire primum 
J eros6lymam, deînde Ro
mam delâtre, collocâtœ 
sunt in monastério ad 
Aquas Sâlvias. 

ayant du mal à parler, ne 
pouvait s'acquitter du minis
tère de la prédication. Cel.a 
ayant été rapporté à Dacien, 
très impie gouverneur, Vin
cent fut amené sur son 
ordre à Valence ; et, après 
avoir souffert la prison, la 
faim, le chevalet et d'autres 
genres de tourments, son 
âme s'envola vers la couron
ne du martyre, le onze des 
Calendes de Février. Anas
tase, moine Persan, sous 
l'empereur Héraclius, après 
avoir visité les lieux saints 
de Jérusalem, souffrit coura
geusement, à Césarée de 
Palestine, la prison et les 
fouets, pour la religion du 
Christ. Bientôt après, les 
Perses l'ayant soumis, pour 
la même cause, à divers 
supplices, il fut frappé de la 
hache, par ordre du roi 
Chosroès, en même temps 
que soixante-dix autres 
Chrétiens. Ses restes, trans
portés d'abord à Jérusalem, 
puis à Rome, furent placés 
dans le monastère situé aux 
Eaux Salviennes. 

Au IIIe Nocturne, Homélie sur l'Év. : Cum audiéritis, 
au Commun de rlusieurs Marn,rs (1), p. [135]. 

Vêpres, à Capitule. du suivant. 
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2) JANVIER 

S. RAYMOND DE PENNAFORT, CONFESSEUR 

SEMI-DOUBLE (m. t. v.) 

f, Amâvit. 
Ant. Similâbo. 

Oraison 

DEUS, qui beâtum Ray-
mUndum pœnitén

the sacraménti insignem 
minfstrum elegisti, et per 
maris undas mirabiliter 
traduxisti : concéde; ut 
ejus intercessi6ne dignos 
pceniténtire fructusfâcere, 
et ad retérnre sallltis por
tum pervenfre valeâmus. 
Per D6minum. 

0 DIEU, qui avez choisi 
le bienheureux Ray

mond pour ministre in
signe du sacrement de péni
tence et lui avez fait traver
ser la mer miraculeusement, 
accordez-nous de pouvoir, 
par son intercession, opérer 
de dignes fruits de péni
tence et parvenir ainsi au 
port du salut éternel. Par. 

Et l'on fait mémoire du précédent, des Ss. Vincent 
et Anastase, Martyrs : 

Ant. Gâudent in cœlis. 
y. Exsultâbunt. 

Oraison 

A DESTo, Démine, sup-
plicati6nibus nostris: 

ut, qui ex iniquitâte nos
tra reos nos esse cogn6s
cimus, beat6rum Mâr
tyrum tu6rum Vincéntii 
et Anastâsii intercessi6ne, 
liberémur .Per D6minum. 
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ECOUTEZ, Seigneur, nos 
supplications, afin que, 

reconnaissant l'iniquité qui 
nous rend coupables, nous 
en soyons délivrés par l'in
tercession de vos bienheu
reux Martyrs, Vincent et 
Anastase. Par Notre Sei
gneur. 



23 JANVIER S. RAYMOND DE PENNAFORT 

Ensuite, Mémoire de Ste Émérentienne, Vierge et 
Martyre : 

Ant. Veni, Sponsa. 
t. Spécie tua. 

Oraison 

JINDULGENTIAM nobis, 
qua:sumus, D6mine, 

beâta Emerentiâna Vir
go et Martyr impl6ret : 
quœ tibi grata semper 
éxstitit, et mérito casti
tâtis, et tua: professi6ne 
virtUtis. Per D6minum. 

QUE la bienheureuse Émé
rentienoe, Vierge et 

Martyre, implore pour nous 
votre pardon, Seigneur, s'il 
vous plaît, elle qui vous a 
toujours été agréable par le 
mérite de la chasteté et la 
profession de votre puis
sance. Par Notre Seigneur 

AU II• NOCTURNE 

LEÇON IV 
BEATUS RaymUildus 

Barcinonénsis, ex n6-
bili familia de Péfiafort, 
christiânœ religi6nis rudi
méntis imbûtus, adhuc 
pârvulus eximia ânimi et 
c6rporis indole magnum 
âliquid porténdere visus 
est. Nam adoléscens hu
mani6res litteras in pâ
tria proféssus, Bon6niam 
se c6ntulit, ubi pietâtis 
offfciis ac pontificio civi
lique juri sédulo incllm
bens, et doct6ris lâurea 
insignitus, ibidem sacros 
cénones magna cum h6-
minum admirati6ne est 
interpretâtus. Ejus vir
t\ltum fama percrebés-

LE bienheureux Raymond, 
né à Barcelone, de la 

noble famille de Pennafort, 
instruit des éléments de la 
religion chrétienne, parut 
annoncer, dès son enfance, 
quelque chose de grand, 
par ses rares qualités d'esprit 
et de corps. En effet, jeune 
homme, il professa les hillDa
nités dans sa patrie et se 
rendit à Bologne où, s'ap
pliquant avec zèle aux de
voirs de la piété et à l'étude 
du droit canonique et civil 
et honoré du grade de Doc
teur, il interpréta les saints 
Canons à la grande admi
ration de tous. Le renom 
de ses vertus s'étant répandu 
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cénte, Berengârius Bar
cinonénsis epfscopus, 
cum Roma suam ad ecclé
siam rediret, eum conve
niéndi causa Bonéniam 
iter instituit, et tandem 
summis précibus, ut se
cum in pâtriam reverte
rétur, obtinuit. Mox ejUs
dem ecclésire canonicâtu et 
prrepositûra ornâtus, uni
vérso clerc et p6pulo inte
gritâte, modéstia,doctrina 
et morum suavitâte prre
fl.llsit, ac Deiparre Vir
ginis, quam singulâri pie
tâtis afféctu venerabâtur, 
hon6rem et cultum sem
per pro viribus auxit. 

"'· Honéstum, p. [229] 

au loin, Bérenger, évêque 
de Barcelone, revenant de 
Rome à son Eglise, voulut 
passer par Bologne pour l'y 
rencontrer, et fit tant, par 
ses instances, qu'il obtint de 
le ramener avec lui dans sa 
patrie. Bientôt honoré du 
titre de chanoine et de 
prévôt de cette même Église, 
il brilla à la tête de tout le 
clergé et du peuple par son 
intégrité, sa modestie, sa 
doctrine et la douceur de ses 
mœurs. Vénérant aussi la 
Vierge Mère avec un senti
ment de particulière dévo
tion, il s'employa toujours, 
autant qu'il put, à promou
voir sa gloire et son culte. 

LEÇON V 

A NNUM circiter quin-
tum supra quadragé

simum agens, in 6rdine 
fratrum Pnedicat6rum 
solémni emissa profes
si6ne, ut novus miles, in 
omni virn'itum génere, 
sed prredpue in caritâte 
erga egénos, et mâxime 
captivas ab infidélibus 
deténtos, se exércuit, Un
de cum ejus hortâtu sanc
tus Petrus Nolâscus (cu
jus ipse confessi6nes au
diébat) suas opes piissimo 
huic 6peri conférret, tum 
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A L'AGE de quarante-cinq 
ans environ, il fit profes

sion solennelle dans l'ordre 
des Frères Prêcheurs ; et, 
comme un soldat nouvelle
ment engagé, s'exerça en 
tout genre de vertus, mais 
surtout dans la charité en
vers les indigents et princi
palement envers les captifs 
retenus chez les infidèles. 
C'est pourquoi quand, sur 
son conseilJ saint Pierre No
lasque (dont il était le con
fesseur) voulut consacrer ses 
biens à cette œuvre de très 
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eidem, tum beâto Ray
m\lndo, et Jac6bo primo 
Aragônire regi appârens 
beatissima Virgo, gratis
simum sibi et unigénito 
Filio suo fore dixit, si in 
suum bon6rem institue
rétur ordo religios6rum, 
quibus captivas ex infi
délium tyrânnide libe
rândi cura incllmberet. 
Quare collâtis inter se 
consiliis, 6rdinem beâtre 
Marire de mercéde re
dempti6nis capuvorum 
fundavérunt : cui beâtus 
Raymllndus certas vivén
di leges prrescripsit ad 
ejtlsdcm ôrdinis voca
tiônem accommodatissi
mas, quarum approba
ti6nem âliquot post annos 
a Greg6rio nono impe
trâvit, et dictum sanc
tum Petrum primum ge
nerâlem ôrdinis magis
trum suis ipse mânibus 
hâbitu e6dem indlltum 
creâvit. 

grande miséricorde, la bien
heureuse Vierge apparais
sant en même temps à ce 
même Pierre, au bienheu
reux Raymond et à Jacques 
Jer, roi d'Aragon, leur dit 
qu'il lui serait très agréable, 
ainsi qu'à son Fils unique, 
si l'on instituait en son hon
neur un Ordre de religieux 
auxquels incomberait le soin 
de délivrer les captifs de la 
tyrannie des infidèles. Aussi, 
après s'être concertés, ils 
fondèrent l'ordre de Notre
Dame de la Merci pour le 
rachat des captifs. Le bien
heureux Raymond rédigea 
des règles de vie sûres et très 
bien adaptées à la vocation 
de cet institut ; il en 
obtint l'approbation, quel
ques années plus tard, de 
Grégoire IX, et créa saint 
Pierre Nolasque premier 
maître général de l 'Ordre, 
après lui avoir donné l'ha
bit de ses propres mains. 

~. Amavit eum, p. [230) 

LEÇON VI 

AB e6dem Greg6rio Ro-
mam accers1tus, et 

capellâni ac pœnitentiâ
rii et confessârii sui mU
nere decorâtus, ejU.sdem 
jussu Roman6rum Pon-
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MANDÉ à Rome par Gré-
goire, et honoré de ln 

charge de chapelain, péni
tencier et confesseur du 
Pape, sur son ordre, il ras
sembla en un seul volume 
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tificum decréta, in divérsis 
conclliis et epistolis spar
sa, in unum Decretâ
lium volllmen redégit. 
Archlepiscopâtum Tar
raconénsem ab ipso Pon
tifice sibi oblâtum cons
tantissime recusâvit, et 
totius 6rdinis Prredica
t6rum generâle magis
térium, quod per bién
nium sanctissime admi
nistrâverat, sponte dimi
sit. Jac6bo Arag6nia: regi 
sacra: Inquisiti6nis officii 
suis in regnis instituéndi 
auctor fuit. Multa pa
trâvit mirâcula, inter qua: 
illud clarfssimum, quod 
ex insula Baleâri Maj6ri 
Barcinônem reversllrus, 
strato super aquas pâllio 
centum sexaginta milliâ.
ria sex horis confécerit 
et suum cœn6bium jânuis 
clausis fllerit ingréssus. 
Tandem prope centenâ
rius, virtl.ltibus et méritis 
cumulâtus, obdormivit in 
D6mino, anno sahitis 
millésimo ducentésimo 
septuagésimo quinto. 
Quem Clemens octâ.vus 
in Sanct6rum nl.lmerum 
rétulit. 

de Décrétales, les Décrets 
des Pontifes Romains dis
persés dans les actes des 
divers conciles et les lettres 
pontificales. Il refusa avec 
beaucoup de fermeté ! 'ar
chevêché de Tarragone que 
ce Pontife lui offrit et se 
démit spontanément du Gé
néralat de tout l'Ordre des 
Frères Prêcheurs, qu'il avait 
exercé très saintement pen
dant deux ans. Il inspira à 
Jacques,roi d'Aragon, d'ins
tituer dans ses États la 
sainte Inquisition. Il accom
plit beaucoup de miracles, 
entre autres celui-ci, le plus 
célèbre. Pour revenir de 
l'île Majorque des Baléares 
à Barcelone, il étendit son 
manteau sur les eaux, par
courut cent soixante milles 
en six heures et rentra dans 
son couvent, portes 
closes 1• Enfin, presque cen
tenaire, comblé de vertus 
et de mérites, il s'endormit 
dans le Seigneur, l'an du 
salut mil deux cent soixante
quinze. Clément VIII l'ins
crivit au nombre des Saints. 

R/. Iste homo, p. [231] 

1. S'il ffvint ainsi miraculeusemem, c'est parce que le roi Piene d'Aragon, pour 
l'empêcher de quitter l'expédition alors engagée contre les Maures de Majot<juc, 
avait défendu à tout batelier de Je recevoir dans u barque. 

92 
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Pour cette Fête simplifiée l 

LEÇON IX 

R AYMUNDUS Barcino-
nénsis, ex nôbili fa

milia de Pé:à.afort, Bon6-
nire pietâtis officiis ac 
pontificio civilique juri 
sédulo incllmbens ac doc
tôris lâurea insignftus, 
ibidem sacros cânones 
magna cum laude est 
interpretâtus. Mox Bar
cinonénsis ecclésire cano
nicâtu et prrepositUra ab 
antfstite Berengârio ornâ
tus, virtlite, doctrina et 
morum suavité.te prre
fü.lsit, ac Defparre Vir
ginis cultum viribus au
xit. Annum agens qua
dragésimum quintum in
ter fratres Pnedicat6res 
adscitus, auctor fuit, ut 
sanctus Petrus Nolâscus, 
cujus ipse confessi6nes 
audiébat, una cum J acô
bo primo Aragônire rege, 
6rdinem beâtre Marire de 
Mercéde redempti6nis 
captiv6rum fundâverit, 
cui ipse RaymUndus pro
bâtfssimas vivéndi leges 
prrescripsit. J ussu Gre
g6rii noni Roma: sum
m6rum Pontificum decré
ta in unum Decretâlium 
volûmen redégit. Tarra
conénsi archiepiscopâtu 
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RAYMOND) né à Barcelone, 
de la noble famille de 

Pennafort, s'étant appliqué 
avec zèle à Bologne aux de
voirs de la piété et à l'étude 
du droit canonique et civil 
et honoré du grade de Doc
teur, y interpréta les saints 
Canons avec grand succès. 
Bientôt revêtu, par l'arche
vêque Bérenger, de la dignité 
de chanoine et prévôt de 
l'Église de Barcelone, il 
brilla par sa vertu, sa doctrine 
et la douceur de ses mœurs, 
et accrut de toutes ses forces 
le culte de la Vierge, Mère 
de Dieu. Admis à l'âge de 
quarante-cinq ans parmi les 
Frères Prêcheurs, il aida 
saint Pierre Nolasque, dont 
il était le confesseur, à fon
der, d'accord avec Jacques I, 
roi d'Aragon, !'Ordre de 
Notre-Dame de la Merci 
pour le rachat des captifs, 
ordre auquel Raymond don
na lui-même des règles de 
vie très bien adaptées. Sur 
l'ordre de Grégoire IX, à 
Rome, il réunit les Décrets 
des Souverains Pontifes en 
un seul recueil de Décré
tales. Après avoir refusé 
constamment l'archevêché 
de Tarragone et résilié le 
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constantissime recusâto, 
et magistério generâli 6r
dinis Prœdicatérum, quod 
per biénnium sanctissime 
administrâverat, dimisso, 
prope centenârius obdor
mivit in D6mino, anno 
salûtis millésima ducen
tésimo septuagésime 
quinto. Quem Clemens 
octévus in Sanctérum 
nUmerum rétulit. 

généralat de 1 '0rdre des 
Frères Prêcheurs, qu'il avait 
exercé très saintement pen
dant deux ans, i1 s'endormit 
dans le Seigneur, presque 
centenaire, l'an du salut mil 
deux cent soixante-quinze. 
Clément VIII l'inscrivit au 
nombre des Saints. 

Au II[e Nocturne, Homélie sur l'Év. ; Sint lumbi, du 
Commun d'un Conf, non Pont, (] ), p. f231]. 

Pour Ste Émérentienne, Vierge et Martyre : 

LEÇON IX 

E MERENTIANA virgo Ro-
mâna, collactânea 

beâtœ Agnétis 1 adhuc ca
techllmena, fi.de et cari
tâte flagrans, furéntes in 
Christiânos idolérum cul
t6res cum veheméntius 
accusâret, a concitâta 
multitUdine lapidibus 
6bruta est. Quœ in cru
ciâtibus crans ad sepU.1-
crum sanctre Agnétis, 
préprio sanguine, quem 
pro Christo constânter 
effUdit., baptizâta, ani
mam Deo réddidit. 
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E MÉRENTIENNE, vierge Ro-
maine, sœur de lait 

de la bienheureuse Agnès, 
et encore catéchumène, 
brûlait de foi et de cha
rité. Comme elle repro
chait ardemment aux ado
rateurs des idoles leurs 
fureurs contre les Chrétiens, 
elle fat lapidée par la foule 
ameutée. C'est dans ce sup
plice que, priant près du 
tombeau de sainte Agnès, 
elle rendit son âme à Dieu, 
baptisée dans son propre 
sang, qu'elle répandit cou
rageusement pour le Chtist. 
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A Laudes. on fait Mémoire de Ste Émérentienne 

Ant. Simile ... hômini negotiat6ri. 
y. Diffûsa. 

Oraison 

INDULGENTIAM nobis, 
quresumus, Démine, 

beâta Emerentiâna Virgo 
et Martyr imp16ret : qure 
tibi grâta semper exstitit 
et mérito castitâtis, et 
ture professi6ne virtUtis. 
Per D6minum. 

QUE la bienheureuse Émé
rentienne, Vierge et 

Martyre, implore pour nous 
votre pardon, Seigneur, s'il 
vous plaît, eI1e qui vous a 
toujours été agréable par le 
mérite de la chasteté et la 
profession de votre puis
sance. Par Notre Seigneur. 

Vêpres du suivant. 

24 JANVIER 

S. TIMOTHÉE, ÉVIlQUE ET MARTYR 

DOUBLE 

t. G16ria et hon6re. 
Ant. Iste Sanctus. 

Oraison 

JNPIRMITATEM nostram 
réspice, omnipotens 

Deus : et, quia pondus 
proprire actiônis gravat, 
beâti Timôthei Mârtyris 
tu1 atque Pontlficis inter
céssio glori6sa nos pr6-
tegat. Per D6minum nos
trum. 
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REGARDEZ notref aiblesse 
Dieu tour-puissant : et 

puisque nous sommes acca
blés sous le poids de nos 
fautes, que la glorieuse inter
cession de saint Timothée, 
votre Martyr et Pontife, 
nous protège. Par Notre
Seigneur. 



24 JANVIER S. TIMOTHÉE ÉVÉQUE MART. 

Et l'on fait Mémoire du précédent, S. Raymond de 
Pennafort, Conf. : 

Ant. Hic vir, despiciens. 
'/1. Justum. 

Oraison 
DEUS, qui beâtum Ray-

mûndum pœnitén
tire sacraménti insignem 
ministrum elegisti, et per 
maris undas mirabfliter 
traduxisti : concéde ; ut 
ejus intercessi6ne dignos 
pœniténtirefructusfacere, 
et ad retérnre salUtis por
tum pervenire valeâmus. 
Per D6minum. 

Q DIEU, qui avez choisi 
le bienheureux Ray

mond pour minisue insigne 
du sacrement de pénitence 
et lui avez fait traverser la 
mer miraculeusement, ac
cordez-nous de pouvoir, par 
son intercession, opérer de 
dignes fruits de pénitence 
et parvenir ainsi au port du 
salut éternel. Par. 

AU II• NOCTURNE 
, Pour cette Fête simplifiée, si l'on doit dire une ]Xe Le

çon, on prend les Leçons IV et V réunies en une seule, 

LEÇON IV 
TIMOTHEUS, Lystris in 

Lyca6nia natus ex 
patre Gentili et matre 
Judrea, christiânam colé
bat religi6nem, cum in 
ea loca venit Paulus ap6s
tolus. Qui fama comm6-
tus, qure de Tim6thei 
sanctitâte percrebllerat, 
ipsum adhibuit s6cium 
sure peregrinati6nis : sed 
propter J udreos, qui se 
ad Christum convérte
rant, sciéntes Tim6thei 
patrem esse Gentilem, 

TIMOTHÉEJ né à Lystres en 
Lycaonie, d'un père 

païen et d'une mère juive, 
pratiquait la religion chré
tienne, quand l'apôtre Paul 
vint en ce pays. Celui-ci, 
frappé de la renommée de 
sainteté dont jouissait Ti
mothée, se l'adjoignit comme 
compagnon de ses voyages ; 
maisJ à cause des Juifs qui 
s'étaient convertis au Christ 
et savaient que le père de Ti-
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eum circumcfdit. Cum 
fgitur ambo Ephesum 
venissent, ibi ordinâtus 
est epfscopus ab Ap6s
tolo, ut eam ecclésiam 
gubernâret, 

mothée était païen, il le 
circoncit. Et, quand tous 
deux furent arrivés à Éphèse, 
l 'Apôtre l'ordonna évêque 
pour gouverner cette Jjglise. 

I\'. Honéstum, p. [88] 
LEÇON V 

AD quem Ap6stolus 
duas epistolas scrip

sit, âlteram Laodicéa, âl
teram Roma. Quibus in 
pastorâlis officii cura con
firmâtus, cum sacrifi
cium, quod uni Deo de
bétur, fieri dremonum 
simulâcris, ferre non pos
set ; p6pulum Ephesi
num, Diânre in ejus cele
britâte immolântem, ab 
illa impietâte removére 
conâtus, lapfdibus 6bru
tus est ; ac pene m6rtuus, 
a Christiânis eréptus et 
in montem Oppido vici
num delâtus,nono Kalén
das Februârii obdormi
vit in D6mino. 

L'APOTRE lui écrivit deux 
Epîtres, l'une de Laodi

cée, ! 'autre de Rome. Con
firmé par celles-ci dans 
l'exercice de sa charge pas
torale, il ne pouvait suppor
ter qu'on offrît aux simu
lacres des démons le sacri
fice dû à Dieu seul. Comme, 
en un jour de fête, le peuple 
d'Éphèse immolait des vic
times en l'honneur de Diane, 
il s'efforça de le détourner 
de son impiété et fut lapidé. 
Enlevé à demi mort par 
les Chrétiens, il fut trans
porté sur une montagne 
proche de la ville, où il s'en
dormit dans le Seigneur le 
neuf des Calendes de Février. 

I\'. Desidérium, p. [89] 
LEÇON VI 

Sermo 
sancti Augustini 

Episcopi 
Sermon 44e 

Sermon 
de saint Augustin 

Évêque 
sur les Saints 

[Cruauté du bourreau, patience du martyr.] 

TRIUMPHALIS beâti Mâr- LE jour triomphal du bien-
tyris Tim6thei dies heureux Martyr Timo-
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h6die nobis anniversâria 
celebritâte recUrrit ; cu
ju~ glorificatiôni sicut 
co_1gâudet Ecclésia, sic 
ejus propônit sequénda 
vestigia. Si enim compâ
timur, et conglorificâbi
mur. In cujus gloriôso 
agéne duo nobis prreci
pue considerâ.nda sunt : 
indurâta vidélicet tortô
ris srevitia, et Mârtyris 
invicta patiéntia. Srevi
tia tortôris, ut eam detes
témur ; patiéntia Mârty
ris, ut eam imitémur. 
Audi Psalmistam advér
sus malitiam increpân
tem : Noli remulâri in 
malignântibus, quôniam 
tamquam fœnum vel6ci
ter aréscent. Quod autem 
advérsus malignântes pa
tiéntia exhibénda sit, audi 
Ap6stolum suadéntem : 
Patiéntia vobis necessâ
ria est, ut reportétis 
promissi6nes. 
:r.;r. Stola jucunditâtis, 
p. [90] 

thée nous revient aujour
d'hui, en sa solennité anni
versaire. L'Église, tout en se 
réiouissant avec nous de la 
glorification du saint, nous 
propose de suivre ses traces, 
car si nous souffrons avec 
lui, nous serons aussi glo
rifiés avec lui. Dans son 
glorieux combat, deux choses 
sont principalement à consi
dérer : la cruauté acharnée 
du bourreau et la patience 
invincible du Martyr, la 
cruauté du bourreau, pour 
que nous la détestions, la 
patience du Martyr, pour 
que nous l'imitions. Écoutez 
le Psalmiste s'indignant 
contre la méchanceté : Ne 
jalousez point les méchants, 
parce qi,e, comme le foin, ils 
sécheront rapidement 1, Mais, 
quant à la patience à montrer 
en face des méchants, en
tendez le conseil de l'Apô
tre : La patience vous est né
cessaire pour que vous obte
niez l)ejfet des promesses 2• 

Au 1119 Nocturne. Homélie sur l'Év, : Si quis venit, du 
Commun d'un Martyr, (1), p. [94J. 

Vêt'1res du suivant, 

,. P.t, J6, l 11 J. 
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25 JANVIER 

LA CONVERSION DE SAINT PAUL, APOTRE 

DOUBLE MAJEUR 

Tout au Commun des Apôtres, p. [7J, excepté ce qui 
est indiqué ici comme propre. 

AUX Jres 

Ant. I. Ego plantâvi, * 
Apollo rigâvit, Deus au
tem increméntum dedit, 
(alléhiia). 

2. Libenter gloriâbor * 
in infirmitâtibus meis., ut 
inhâbitet in me virtus 
Christi. 

3. Grâtia Dei * in me 
vâcua non fuit, sed grâ
tia ejus semper in me 
manet. 

4. Damâsci, pnepôsi
tus * gentis Aretre regis 
v6luit me comprehén
dere : a fnitribus per 
murum d.emissus sum in 
sporta, et sic evâsi manus 
ejus in n6mine D6mini. 

5. Tervirgiscresus sum, 
* semel lapidâtus sum, 
ter naufrâgium pértuli 
pro Christi n6mine. 

VÊPRES 
Am. I. Moi j'ai planté, 

Apollos a arrosé, mais c'est 
Dieu qui a fait croître (allé
luia). 

2. Volontiers je me glo
rifierai dans mes faiblesses, 
pour que la force du Christ 
habite en moi, 

3. La grik:e de Dieu en 
moi ne fut pas stérile, mais 
sa grâce demeure toujours 
en moi. 

4. A Damas, }'ethnarque 
du roi Arétas voulut me 
faire arrêter ; les frères me 
firent descendre le long du 
mur, dans une corbeille, et 
c'est ainsi que j'échappai à 
ses mains, au nom du Sei
gneur. 

5. Trois fois j'ai été battu 
de verges, une fois j'ai été 
lapidé, trois fois j'ai fait 
naufrage, pour le nom du 
Christ. 

Capitule. - Act. 9, 1-2 

SAULUS adhuc spirans 
minârum et credis in 

discipulos D6mini, accés-
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SAUL, ne respirant encore 
que menaces et mort 

contre les disciples du Sei-
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sit ad prfncipem sacer
d6tum, et pétiit ab eo 
epistolas in Damâscum 
ad synagôgas; ut, si quos 
invenisset hujus vire vi
ros ac mulleres, vinctos 
perdU.ceret in Jenisa
lem. 

gneur, se rendit chez le 
prince des prêtres, et lui 
demanda des lettres pour 
les synagogues de Damas, 
afin que, s'il trouvait des 
hommes etdesfenunesenga
gés dans cette voie, il les 
conduisît enchaînés à J éru
salem. 

Hymne 

EGREGIE Doctor, Paule, 
mores instrue, 

Et nostra tecum péctora 
in crelum trahe : 

Velâta dum meridiem 
cernat fides, 

Et solis instar sola regnet 
câritas. 

Sit Trinitâti sempi
térna glôria, 

Honor, potéstas atque 
jubilâtio, 

ln unitâte, qme gubérnat 
ômnia, 

Per univérsa reternitâ
tis srecula. Amen. 

Y. Tu es vas electiô
nis sancte Paule, Apés
tole. ~- Prredicâtor veri
tâtis in univérso mundo. 

Ad Magntf. Ant. Vade, 
Anania, * et qurere Sau
lum : ecce enim orat : 
quia vas electi6nis est 
mihi, ut portet nomen 
meum coram Géntibus, et 
régibus, et fUiis Israël. 

pAuL, glorieux Docteur, ré-
glez notre vie et attirez 

nos cœurs au ciel avec vous : 
tant que la foi, mainte
nant voilée, contemple la 
pleine lumière, et que la 
charité, semblable au soleil, 
règne seule ! 

Eternellement,gloire,hon
neur, puissance, jubilation, 
à la Trinité qui, dans l'unité, 
gouverne l'univers, tout au 
long de l'éternité. Amen. 

Y,. Vous êtes un vase 
d'élection, saint Paul Apôtre. 
R7. Prédicateur de la vérité 
dans le monde entier. 

A Magnif. Ant. Va, Ana
nie, et cherche Saul, car il 
est en prières, parce qu'il 
m'est un vase d'élection 
pour porter mon nom devant 
les Gentils, et les rois, et les 
enfants d'Israël. 
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Oraison 
DEUS, qui univérsum 

mundum beâti Pauli 
Ap6stoliprredicatiône do
cufsti : da nobis, qure
sumus ; ut, qui ejus h6-
die Conversi6nem côli
mus, per ejus ad te 
exémpla gradiâmur. Per 
D6minum. 

Q DIEU, qui avez instruit 
le monde entier par la 

parole du bienheureux 
Paul Apôtre, accordez-nous, 
à nous qui célébrons au
jourd'hui sa Conversion, de 
marcher vers vous en sui
vant ses exemples. Par Notre 
Seigneur. 

Et l'on fait Mémoire de S. Pierre Apôtre, avant toutes 
les autres Mémoires : 

Ant. Tu es pastor 
6vium, * Princeps Apos
tolôrum, tibi trâditre sunt 
claves regni crelôrum. 

t. Tu es Petrus. R/. 
Et super banc petram 
redificâbo Ecclésiam 
meam. 

Ant. Vous êtes le pasteur 
des brebis, Prince des 
Apôtres, à vous ont été 
confiées les clefs du royawne 
des cieux. 

Y/. Tu es Pierre. R/· Et sur 
cette pierre, je bâtirai mon 
Église. 

Oraison 
DEUS, qui beâto Petto 

Apôstolo tuo, col
lâtis clâvibus regni cre
léstis, ligândi atque sol
véndi pontificium tradi
disti : concéde ; ut inter
cessi6nis ejus auxflio, a 
peccat6rum nostr6rum 
néxibus liberémur. (Qui 
vivis et regnas.) 

0 DIEU qui, en remettant 
au bienheureux Pierre, 

votre Apôtre, les clefs du 
royawne céleste, lui avez 
confié Je pouvoir pontifical de 
lier et de délier, accordez
nous d'être, par le secours de 
son intercession, libérés des 
liens de nos péchés. (Vous 
qui vivez et régnez.) 

Ensuite Mémoire du précédent, S. Timothée, Évêque 
et Ma.rtyr : 

Ant. Qui vult. 
;;. Justus ut palma. 
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Oraison 

JNF~RM!TATFM n?~tram 
rcsp1ce, ommpotens 

Deus : et, quia pondus 
prôpriœ actiénis gra v~t, 
beâti TimOthei Màrtyris 
t.1i atque Pontificis in
tercéssio gloriOsa nos 
pr6tegat. Per Dôminum 
nostrum. 

REGARDEZ notre faiblesse, 
Dieu tout-puissant, et 

puisque nous sommes acca
blés sous le poids de nos 
fautes, que la glorieuse in• 
tercession de saint Timo
thée, votre Martyr et Pon
tffe, nous protège. Par Notre 
Seigneur. 

A MATINES 

Invitat. Laudémus 
Deum nostrum, * ln 
conversiône Doctôris 
Géntium. 

J,,vir, Louons notre Dieu, 
* En la conversion du Doc
teur des Nations. 

Hymne : Egrégie Doctor, Paule, comme ci-dessus. 

AU [" NOCTURNE 

Ant. r. Qui operâtus 
est * Petro in aposto
lâtum, operâtus est et 
mihi inter Gentes : et 
cognovérunt gratiam, 
qure d;:Jta est mihi a 
Christo Dômino. 

2. Scio cui crédidi, * 
et certus sum quia po
tens est dcp6sirum meum 
servâre in illum diem jus
tus judex. 

3. Mihi vivere Chris
tus est, ,. et muri lucrum: 
gloriâri me op6rtet in 
crnce Dômini no:stri Jesu 
Christi. 

Ant. r. Celui qui a opéré 
en Pierre rour l'apos,.u)at 
a opéré aussi en moi au 
milieu des Gentils ; et ils 
om connu la grâce qui m'a 
été donnée par le Christ Sei
gneur. 

2. Je sais à qui j'ai cru et 
je suis certain qu'il est assez 
puissant pour garder mon 
dépôt jusqu'à ce jour-là, le 
juste juge. 

3. Pour moi, vivre c'est 
le Christ et mourir m'est 
un gain ; il me faut me 
glorifier dans la croix de 
Notre Seigneur Jésus-Christ. 
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Y. In omnem terram 
exfvit sonus e6rum. R7. 
Et in fines orbis terrre 
verba e6rum. 

V. Leur voix a retenti par 
toute la terre. n,. Et leurs 
paroles jusqu'aux extrémi
tés du monde. 

LEÇON I 
De Actibus 
Aposto16rum 

Des Actes 
des Apôtres 

Chapitre 9, 1-16 
[La conversion de Paul.] 

SAULUS adhuc spirans pAuL, ne respirant que 
minârum et credis in menaces et mort contre 

disdpulos D6mini, ac- les disciples du Seigneur, se 
céssit ad prindpem sacer- rendit chez le Prince des 
d6nun, et pétiit ab eo prêtres, et lui demanda des 
epistolas in Dam3.scum lettres pour les synagogues 
ad synag6gas ; ut, si quos de Damas, afin que, s'il 
invenisset hujus vire viras trouvait des hommes et des 
ac mulieres, vinctos per- femmes engagés dans cette 
dûceret in J erûsalem. Et voie, il les conduisît enchaî
cum iter faceret, c6nti- nés à Jérusalem. Et il arriva, 
git ut appropinquiret Da- lorsqu'il poursuivait son che
m.isco ; et sûbito circum- min et qu'il approchait de 
fülsit eum lux de crelo. Damas, qu'une lumière du 
Et cadens in terram au- ciel brilla tout à coup 
divit voce:n dicéntem si- autour de lui. Et tombant 
bi : Saule, Saule, quid me à terre il entendit une voix 
perséqueris? Qui dixit : qui lui disait : (( Paul, Paul, 
Quis es, D6mine? Et ille : pourquoi me persécutes
Ego sum J esus, quem tu tu? i, JI répondit : u Qui êtes
perséqueris. Durum est vous, Seigneur? i, Et le Sei
tibi contra stimulum cal- gneur : ,, Je suis Jésus, que 
citrâre. tu persécutes. Il t'est dur de 

~. Qui operâtus est 
Petto in apostolâtum, ope
râtus est et mihi inter 
Gentes : * Et cognové
runt grétiam Dei, qme 

regimber contre l'aiguillon. » 
R;ï. Celui qui a opéré en 

Pierre pour l'apostolat a 
opéré aussi en moi, au mi
lieu des Gentils : * Et ils 
ont reconnu la grâce que 
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data est mihi. t. Grâtia 
Dei in me vâcua non 
fuit, sed grâtia ejus sem
per in me manet. Et. 

Dieu m'a donnée, fr. La 
grâce de Dieu en moi n•a 
pas été stérile, mais elle 
demeure toujours en moi. 

LEÇON Il 
[Fin du voyage.) 

ET tremens ac stupens 
dixit : Démine, quid 

me vis fâcere? Et DOmi
nus ad eum : Surge, et 
ingrédere civitâtem, et 
ibi dicétur quid te op6r
teat fâcere. Viri autem 
illi, qui comitabântur cum 
eo, stabant stupefacti, au
diéntes quidem vocem, 
néminem autem vidéntes. 
Surréxit autem Saulus de 
terra, apertlsque 6culis 
nihil vidébat. Ad manus 
autem ilium trahéntes, 
introduxérunt Damâs
cum. Et erat ibi tribus 
diébus non videns, et 
non manducâvit neque 
bibit. 

~. Bonum certâmen 
certâvi, cursum consum
mâvi, fidem servâvi : * 
lde6que rep6sita est mihi 
caréna justitire. Y,. Scio 
cui crédidi, et certus 
sum quia potens est dep6-
situm meum servâre in 
ilium d.iem. lde6que. 

ET tremblant et stupéfait 
il dit: ct Seigneur, que 

voulez-vous que je fasse? » 
Et le Seigneur lui dit:~ Lève
toi et entre dans la ville; 
là, on te dira ce qu'il faut 
que tu fasses. »Et les hommes 
qui l'accompagnaient res
taient stupéfaits, entendant 
une voix et ne voyant per
sonne. Or Saul se leva de 
terre, et les yeux ouverts il 
ne voyait rien ; mais en le 
conduisant par la main, on 
le fit entrer à Damas. Et il 
y resta trois jours sans 
voir, sans manger ni boire. 

~- J'ai combattu le bon 
combat, j'ai achevé ma 
course, j'ai gardé la foi : * 
C'est pourquoi elle est 
prête pour moi, la cou
ronne de justice. Y. Je sais 
à qui j'ai cru et je suis cer
tain qu'il est assez puissant 
pour garder mon dépôt 
jusqu'à ce jour-là. C'est. 
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LEÇON III 
[Mission d' Ananie.] 

BRAT autem quidam dis
cipulus Damâsci, n6-

mine Ananias : et dixit 
ad illum in visu D6mi
nus : Anania. At ille 
ait : Ecce ego, Démine. 
Et Déminus ad eum : 
Surge, et vade in vicum, 
qui vocâtur Rectus ; et 
quœre in domo J udœ 
Saulum némine Tarsén
sem : ecce enim orat. (Et 
vidit virum Ananiam n6-
mine, introëUiltem et 
imponéntem sibi manus 
ut visum redpiat.) Res
péndit autem Ananias : 
Démine, audivi a multis 
de viro hoc, quanta mala 
fécerit sanctis tuis in 
Jen'isalem ; et hic habet 
potestâtem a principibus 
sacerdétum alligândi om
nes, qui invocant nomen 
tuum. Dixit autem ad 
eum Déminus : Vade, 
quéniam vas electiénis 
est mihl iste, ut portet 
nomen meumcoram Gén
tibus, et régibus, et ffliis 
Israël. Ego enim ostén
dam illi quanta opérteat 
eum pro n6mine meo 
pati. 

R7. Rep6sita est mihi 
cor6na justitire, * Quam 

QR, il y avait à Dama~ 
un disciple nomme 

Ananie, et le Seigneur lui 
dit dans une vision:« Ana
nie 1 » Et lui : " Me voici, 
Seigneur. li Et le Seigneur 
lui dit : « Lève-toi et va 
dans la rue qui est appelée 
Droite et cherche dans la 
maison de Judas, un nommé 
Saul de Tarse ; car il y est 
en prière. (Et il a eu 
vision d'un homme nommé 
Anaoie entrant et lui impo
sant les mains pour qu'il 
recouvrât la vue.) li Mais 
Ananie répondit : « Sei
gneur, j'ai appris de plu
sieurs quels maux cet 
homme a faits à vos saints 
dans Jérusalem ; et 1c1 

même il a, des princes des 
prêtres, le pouvoir d'en
chaîner tous ceux qui invo
quent votre nom. » Et le 
Seigneur lui dit : (< Va, 
parce qu'il est pour moi 
un vase d'élection, choisi 
pour porter mon nom de
vant les Nations, et les rois, 
et les enfants d'Israël. Car 
je lui montrerai combien il 
faut qu'il souffre pour mon 
nom.» 

~. EUe est prête pour 
moi, la couronne de jus-
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reddet mihi DOminus in 
illum diem justus judex. 
Y. Scio cui crédidi, et 
cerrus sum quia potens 
est dep6situm meum scr
v.ire in ilium diem. Quam 
G !Oria. Qua m. 

tice, * Que le Seigneur, le 
juste juge, me donnera en 
ce jour-là. f;. Je sais à qui 
j'ai cru et je suis certain 
qu'il est assez puis~ant pour 
garder mon dépôt jusqu'à 
ce jour. Que. Gloire. Que. 

AU II• NOCTURNE 
Ant. 4. Tu es vas elec- Ant. 4. Vous êtes un 

tiônis, * sancte Paule vase d'élection, saint Paul 
Ap6stole, pra:dicâtor ve- Apôtre, prédicateur de la 
ritâtis in univérso mundo. vérité dans le monde en

tier. 
5. Le grand saint Paul, 

vase d'élection, est vrai
ment digne d'être glorifié, 
lui qui a mérité de posséder 
le trône des douze. 

5. Magnus sanctus 
Paulus, * vas electi6nis, 
verc digne est glorifi
cândus, qui et méruit 
thronum duodécim um 
possidére. 

6. Bonum certâmen * 6. J'ai cnmbattu le bon 
certâvi, cursum consum- combat, j'ai achevé ma 
mâvi, fidem servâvi. course, j'ai gardé la foi. 

fi. Constitues eos prin- Y,. Vous les établirez 
cipes super omnem ter- princes sur toute la terre. 
ram. ~. Mémores erunt F;. Ils se souviendront de 
néminis tui, Dômine. votre nom, Seigneur. 

LEÇON IV 
Sermo Sermon 

sancti Augustini de saint Augustin 
Episcopi Évêque 

14e Sermon sur les Saints 
{Le loup ravisseur.] 

HODIE de Actibus Apos- AUJOURD'HUI, on a lu 
tol6rum léctio ha:::c ce passage des Actes 

pronuntiâta est, ubi Pau- des Apôtres où l'Apôtre 
lus Apôstolus, ex perse- Paul, de persécuteur des 
cuté>re Christianérum, Chrétiens, est devenu pré
annuntiâtor factus est dicateur du Christ. Car le 
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Christi. Prostrâvit enim 
Christus persecut6rem, ut 
faceret Ecclésire doct6-
rem : percU.tiens eum, et 
sanans ; occiJens, et vi
vificans : occisus agnus 
a lupis, et faciens agnos 
de lupis. Ita enim in 
prœclâra prophetia cum 
Jacob Patriârcha bene
diceret filiis suis (pn:e
séntes tangens, futUra 
prospkiens) prœdktum 
erat quod in Paulo c6n
tigit. Erat autem Paulus, 
sicut ipse testâ.tur, de 
tribu Bénjamin. Cum 
autem Jacob, benedfcens 
filios suos, venfsset ad 
benedicéndum Bénjamin, 
ait de illo : Bénjamin 
lupus rapax. 

Rf, Tu es vas electi6-
nis, sancte Paule ApOs
tole, pra:dicâtor veritâ.tis 
in univérso mundo : * 
Per quem omnes Gentes 
cognovérunt gré.tiam Dei. 
t. lntercéde pro no bis 
ad Deum, qui te elégit. 
Per. 

Christ a renversé un per
sécuteur pour en faire un 
docteur de l'Église1 le frap .. 
pant et le guérissant, le 
tuant et lui rendant la vie. 
Agneau immolé par les 
loups, de c-es loups il fait 
des a.,Jneaux. Ain:;i dans la 
célèt->re prophé1.ie oû le Pa
triarche J a.:ob bénissait ses 
fils (la main étcnJue sur 
cenx qui étaic-nt préi.ems1 

et regardant vers 1 'avenir) 
était prédit ce qui arrive 
en Paul. En effet Paul était, 
comme il l'atteste lui-même, 
de la tribu de Benjamin. 
Aussi, quand Jacob. bénis
sant ses fils, fut arrivé à 
bénir Benjamin, dit-il de 
lui : Bmjamin, loup ravis
seur 1• 

~. Vous ête!I un vase 
d'élection, saint Paul Apô
tre, prédicateur de la vérité 
dans le monde entier : * 
Vous par qui toutes les 
Nations ont connu la grâce 
de Dieu. fr. Intercédez pour 
nous auprès de Dii:u qui 
vous a choisi. Vous par qui, 

LEÇON V 
(I.e matin, ravisseur.] 

Q
UTD ergo? lupus ra- QUOI donc? est-il tou-

pax semper? Absit ; jours loup ravisseur? 
sed qui mane rapit prœ- Nullement; mais celui qin', 
dam, ad vésperam divi- le matin, ravit la proie, 

1. GWu 49, 17. 
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dit escas. Hoc in Ap6s
tolo Paulo implétum est, 
quia et de illo dictum 
erat. Jam, si placet, au
diâmus illum mane ra
piéntem, ad vésperam 
escas dividéntem. Mane 
et véspere p6sita sunt 
pro eo, ac si dicerétur, 
prius et p6stea. Sic ergo 
accipiâmus : Prius râpiet, 
p6stea dividet escas. At
téndite rapt6rem: Saulus, 
inquit, accéptis epistolis 
a principibus sacerd6-
tum, ibat, ut ubicllmque 
invenfret Christiânos, ad 
sacerd6tes attrâheret et 
addûceret, Utique pu
niéndos. 

R/. Grâtia Dei sum id 
quod sum : * Et grâtia 
ejus in me vâcua non 
fuit, sed semper in me 
man et. Y. Qui operâtus 
est Petro in apostolâ
tum, operâtus est et mihi 
inter Gentes. Et. 

partage, le soir, le butin 1. 

Cela se réalisa chez l' Apôtre 
Paul, car c'est de lui que 
cela avait été dit. Voyons
le maintenant, s'il vous 
plait, le matin, ravissant et, 
le soir, partageant le butin. 
Matin et soir ont été écrits 
ici, comme pour dire : 
d'abord et ensuite. Nous 
l'entendrons donc ainsi : 
d'abord il ravira, ensuite 
il partagera le butin. Con
sidérez le ravisseur : « Saul, 
dit ! 'Écriture, ayant reçu 
des lettres des princes des 
prêtres, s'en allait afin que, 
partout où il rencontrerait 
des Chrétiens, il les trainât 
et les amenât aux prêtres 
pour être châtiés ». 

~- Gest par la grâce de 
Dieu que je suis ce que je 
suis : * Et sa grâce en moi 
n'a pas été stérile, mais elle 
demeure toujours en moi. 
t. Celui qui a opéré en 
Pierre pour l'apostolat a 
opéré· aussi en moi au 
milieu des Gentils. Et. 

LEÇON VI 
[Le soir. il partage le butin.] 

!BAT spirans et anhé- JL allait donc respirant 
lans credes : hoc est, et exhalant le carnage : 

mane râpiens. Nam et c,est-à-dire, le matin, ravis
quando lapidâtus est Sté- sant. En effet, quand Etienne 
phanus primus Martyr le premier martyr, fut lapidé 

1. G,.J,, "'• 17. 
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pro n6mine Christi, evi
déntius âderat et Saulus ; 
et sic âderat lapidân
tibus, ut non ei suffi
ceret, si tantum suis 
mânibus lapidâret. Ut 
enim esset in Omnium 
lapidântium mânibus, ip
se Omnium vestiménta 
servâbat ; magis sreviens 
omnes adjuvândo, quam 
suis mânibus lapidândo. 
Audivimus, mane râpiet: 
videâmus ad vésperam 
qu:iliter dividat escas. Vo
ce Christi prostrâtus de 
crelo, et accipiens désuper 
interdfctum jam srevién
di, cécidit in fâciem 
suam, prius prostemén
dus, p6stea erigéndus ; 
prius percutiéndus, p6s
tea sanândus. 

~- Saulus, qui et Pau
lus, magnus prredicâtor, 
* A Deo confortâtus 
convalescébat, et con
fundébat Juda:os. t. Os
téndens quia hic est 
Christus, Filius Dei. A 
Deo. Gl6ria Patri. A Deo. 

pour le nom du ChristJ à 
n'en point douter Saul était 
présent ; et il était présent 
avec les bourreaux, de telle 
façon qu'il ne paraissait 
pas lui suffire de lapider 
seulement de ses propres 
mains. Car il se servait, 
semble-t-il, des mains de 
tous ceux qui lapidaient, 
alors que lui-même gardait 
les vêtements de tous, plus 
acharné en les excitant tous, 
qu'en lapidant de ses seules 
mains. Nous avons com
pris l'expression : le matin 
il ravira. Voyons comment 
le soir il partage le butin. 
Terrassé par la parole du 
Christ venue du ciel, et 
recevant d'en haut l'inter
diction de sévir désormais, 
il tombe la face contre 
terre, il devait d'abord être 
renversé, puis relevé; d'abord 
frappé, puis guéri. 

Ri'. Saul, qui est le même 
que Paul, le grand prédica
teur, * Fortifié par Dieu, 
s'affermissait et confondait 
les Juifs. f. Montrant que 
Jésus est le Christ, Fils de 
Dieu. Fortifié. Gloire au 
Père. Fortifié. 

Pour cette Fête simplifiée 

LEÇON IX 
PAULUS Tarsénsis, qui 

ântea Saulus, J uda:us 
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ex tribu Bénjamin, pha
risre6rum sectre addJctus, 
Jeros6lymis 6peram de
dit Gamaliéli, Mosâ.icre 
legis peritissimo. Pater
nârum traditi6num tenax, 
Stéphani martyrio intér
fuit, acceptîsque a Judre
érum pontifice Utteris, 
cum Damâscum pérge
ret, ut ChristifidéJes ve
lut impies insectarétur, 
sllbita luce circumfUsa, 
ad terram dejéctus vo
cem audivit Saule, 
Saule, quid me persé
queris? Cum vero novit 
eum qui loquebâtur esse 
Jesum Nazarénum, re
pénte mutâtus, pétiit 
quid se fâcere jubéret. 
Resp6nso accépto, Da
mâscum ded\lci véluit, 
ubi triduum fuit, nihil 
videns. Mox occU.rrens 
ei Christi discipulus Ana
nias, crelitus mônitus, ma
nus super eum imp6suit, 
statfmque Saulus visum 
recépit. Ab Ananfa bap
tizâtus, cum disdpulis 
dies âliquot versâtus est ; 
tum, Omnibus admirân
tibus, cœpit J esu Christi 
divinitâtem tanto ânimi 
ard6re in synag6gis prre
dicâre, ut Judrei statUe
rint cum interficere. Ve
rum Dei servus ab e6-

Juif de la tribu de Benja
min. Attaché à la secte des 
pharisiens, il suivit, à Jéru
salem, les leçons de Gama
liel, maître des plus experts 
en la loi Mosaïque. Forte
ment attarhé aux traditions 
de ses ancêtres, il assista au 
martyre de Saint 8tienne. 
Ayant reçu des lettres du 
grand-prêtre des Juifs, il 
se rendait à Damas pour 
poursuivre les disciples du 
Christ comme impies quand, 
enveloppé soudain de lu
mière et jeté à terre, il en
tendit cet appel: Saul, Saul, 
pourquoi me persécutes-tu? 
Mais, dès qu'il eut reconnu 
que celui qui l'interpellait 
était Jésus de Nazareth, 
brusquement changé, il de
manda ce que Jésus lui 
ordonnait de faire. La ré
ponse reçue, il voulut être 
conduit à Dami:is où il 
demeura trois jours, sans 
rien voir. Bientôt Ananie, 
disciple ·ctu Christ, averti 
par le ciel, vint le trouver 
et lui imposa les mains; 
aussitôt Saul recouvra la 
vue. Baptisé par Ananie, il 
resta avec les autres disciples 
pendant quelques jours ; 
puis, à la stupéfaction de 
tous, commença de prêcher 
la divinité de Jésus-Christ, 
dans les synagogues, avec 
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rum insidiis, ope disci
pu16rum, inc6lumis evâ
dens, ex persecut6re A
p6stolus, Christi nomen 
longe latéque propagâ
vit. 

une telle ardeur que les 
Juifs résolurent de le mettre 
à mort. Mais le serviteur 
de Dieu échappa sain et 
sauf à leurs embùches, 
grâce aux autres disciples, 
De persécuteur devenu A
pôtre, il propagea en tous 
lieux le nom du Christ. 

AU Ill' NOCTURNE 

Ani. 7. Saulus, * qui 
et Paulus, magnus prre
dicâtor, a Deo confor• 
tâtus convalescébat, et 
confundébat J udreos. 

8. Ne magnitl.ldo * 
revelati6num ext6llat me, 
datus est mihi stimulus 
carnis mere, ângelus sâ
tanre, qui me colaphizet : 
propter quod ter D6mi
num rogâvi, ut auferré
tur a me, et dixit mihi 
D6minus : Sllfficit tibi, 
Paule, grâtia mea. 

9. Repôsita est mihi * 
cor6na justitire, quam 
reddet mihi D6minus in 
illa die justus judex. 

fl, Nimis honorâti sunt 
ami ci tui, Deus. R1'. Nimis 
confortâtus est princi
pâtus e6rum. 

Ant. 7. Saul, qui est le 
même que Paul, le grand 
prédicateur, fortifié par Dieu 
s'affermissait et confondait 
les Juifs. 

8. De peur que la gran
deur des révélations ne 
m'enorgueillît, il m'a été 
donné un aiguillon dans 
ma chair, un ange de Satan 
pour me souffleter ; à ce 
sujet, j'ai prié trois fois le 
Seigneur de l'éloigner de 
moi, et le Seigneur m'a dit : 
Paul, ma grâce te suffit. 

9. EJle est prête pour moi, 
la couronne de justice que 
le Seigneur, le juste juge, me 
remettra en ce jour-là. 

'fr. Vos amis, ô Dieu, sont 
grandemem honorés. ~ .Leur 
autorité est fortement éta
blie. 

III 
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LEÇON VII 
Léctio 

sancti Evangélii 
secU.ndum Matthreum 

Chapitre 

JN illo témpore : Dixit 
Petrus ad J esum : 

Ecce nos reliquimus 6m
nia, et secl.lti sumus te : 
quid ergo erit nobis? 
Et réliqua. 

Homilia 
sancti Bedre 

Venerâbilis Presbyteri 

Lecture 
du saint Évangile 

selon saint Matthieu 
19, 27-29 

EN ce temps-là, Pierre dit 
à Jésus : Voilà que 

nous avons tout quitté et que 
nous vous avons suivi; 
qu'y aura-t-il donc pour 
nous ? Et le reste. 

Homélie 
de saint Bède 

le Vénérable Prêtre 
Homélie en la fête de S. Benoit Biscop 

[Que ceux qui sont au Christ espèrent le ciel.] 

pERFECTUS ille est, qui 
âbiens vendit 6mnia 

qure habet, et dat pau
péribus, ac véniens sé
quitur Christum ; habé
bit enim thesâurum non 
deficiéntem in crelis. Un
de bene, interrogânte Pe
tro, dixit tâlibus Jesus : 
Amen dico vobis, quod 
vos qui secllti estis me, in 
regenerati6ne, cum séde
rit Filius h6minis in 
sede majestâtis sure, se
débitis et vos super sedes 
du6decim, judicântes du-
6decim tribus Israël. In 
hac quippe vita pro ejus 
n6mine laborântes, in âlia 
prremium sperâre d6cuit, 
id est, in regenerati6ne ; 

JL est parfait, celui-là qui, 
s'en allant, vend tout ce 

qu'il possède et le donne 
aux pauvres, puis vient 
suivre le Christ ; car il 
aura un trésor inépuisable 
dans les cieux. D'où, sur 
l'interrogation de Pierre, la 
bonne parole de Jésus pour 
de telles gens : En vérité, 
je vous le dis, vous qui m'avez 
suivi, à la régénération, quand 
le Fils de l'homme sera assis 
sur le trône de sa gloire, vous 
aussi, vous serez assis sur 
douze trônes, jugeant les 
douze tribus d' l sraël .En effet, 
il a appris à ceux qui tra
vaillent dans cette vie en 
son nom, à espérer une 
récompense dans l'autre, 
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cum vidélicet in vitam 
immortâlem fuérimus re
surgéndo regenerâti, qui 
in vitam cadl.J.cam mortâ
liter erâmus géniti. 

R/. Sancte Paule Ap6s
tole, prredicâtor veritâ
tis et Doctor Géntium, * 
Intercéde pro nobis ad 
Deum, qui te elégit, ut 
digni efficiâmur grâtia 
Dei. YI. Tu es vas elec
ti6nis, sancte Paule Ap6s
tole, prredicâtor veritâ
tis. Intercéde. 

c'est-à-dire dans la régéné
ration, puisqu'en ressus
citant nous aurons été 
régénérés pour une vie 
immortelle, nous qui avons 
été engendrés à une vie ca
duque et mortelle. 

R}'. Saint Paul Apôtre, 
prédicateur de la vérité et 
Docteur des Nations, * In
tercédez pour nous auprès 
de Dieu qui vous a choisi, 
afin que nous soyons rendus 
dignes de la grâce de Dieu. 
f/. Vous êtes un vase d'élec
tion, saint Paul Apôtre, pré
dicateur de la vérité. Inter
cédez. 

Si la 1xe Leçon doit être celle d'un Office commémoré, 
on réunit les Leçons VIII et IX en une seule. 

LEÇON vm 
[Les • douze tribus • n'excluent 

ET justa prorsus retri-
bUtio, ut, qui hic 

pro Christo humânre gl6-
riam celsitUdinis negle
xérunt, illic a Christo 
jUdices glorificâti singu
lâriter cum eo assideant ; 
qui a sequéndis ejus 
vestigiis nulla rati6ne p6-
terant avélli. Nemo au
tem putet du6decim tan
tum Ap6stolos, quia pro 
Juda prrevaricânte Mat
thias eléctus est, tune 
esse judicatllros ; sicut 
nec du6decim sola: sunt 

pas la treizième, celle de Uvi.] 

ET c'est une bien juste ré: 
compense, que ceux qui 

auront ici-bas méprisé pour 
le Christ la gloire de l'hu
maine grandeur, soient là
haut juges particulièrement 
glorifiés par le Christ et 
siégent avec lui, eux que 
rien n'a pu détourner de 
suivre ses traces. Mais que 
personne ne pense cepen
dant que seuls les douze 
apôtres, Mathias ayant été 
élu à Ja place du traître 
Judas, seront alors juges, 
pas plus qu'il n'y aura que 
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tribus Israël judic.indre : 
ali6quin tribus Levi, qure 
tertiadécima est, injudi
câta recédet. 

~- Damâsci, prrep6-
situs gentis Arétre regis 
véluit me comprehén
dere : * Et a frâtribus per 
murum demissus sum 
in sporta, * Et sic evâsi 
manus ejus in n6mine 
D6mini. t. Deus et Pater 
Dômini nostri Jesu Chris
ti scit quia non méntior. 
Et a. Gl6ria Patri. Et 
sic. 

douze tribus d'Israël à 
être jugées, autrement la 
tribu de Lhi, qui est b 
treizième1 resterait non ju
gée. 

~. A Damas, l'erhnarque 
du roi Arétas voulut me faire 
arrêter : * Et les frères me 
firent descendre le long du 
mur dans une corbeille. * 
C'est ainsi que j'échappai 
à ses mains, au nom du 
Seigneur. f. Dieu qui est 
le Père de Notre Seigneur 
Jésus-Christ sait que je ne 
mens pas. Et les frères. 
Gloire au Père. C'est ainsi. 

LEÇON IX 
[Les • douze Apôtres • n'excluent pas le treizième, saint Paul.] 

ET Paulus, qui tertius-
décimus est Ap6s

tolus, judicândi sorte pri
vabitur? cum ipse dicat : 
Nescitis quôniam ânge
los judicâbimus, quan
to magis sreculâria? Sci
éndum namque est, om
nes, qui ad exémplum 
Apostolôrum sua reli
quérunt ômnia, et secûti 
sunt Christum, jûdices 
cum eo ventU.ros, sicut 
étiam omne mortâlium 
genus esse judicândum. 
Quia enim duodenârio 
srepe mi.mero solet in 
ScriptU.ris univérsicas de-

J. 1 c.,, 6, ,. 

ET Paul, qui est le trei-
zième Apôtre) sera-t-il 

privé du droit de juger, 
quand lui-même a dit : 
Ne savez-vous pas que, devant 
juger les Anges, nous juge
rons plus encore les choses 
du siècle 1 ? Car il faut savoir 
que tous ceux qui, à l'exem
ple des Apôtres, auront 
quitté tous leurs biens et 
auront suivi le Christ, ceux
là viendront avec lui, en 
qualité de juges, de mème 
que tout le genre humain 
sera jugé. En effet, les 
Écritures usant fréquem
ment du nombre douze 
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signâri~ per du6decim se
des Apostol6rum, Om
nium numer6sicas judi
cântium, et, per du6de
cim tribus Israël, uni
vérsicas eôrum qui judi
cândi sunt, osténditur. 

pour signifier l'universa
lité, les douze trônes des 
Apôtres désignent la multi
tude de tous les juges, et 
les douze tribus d'Israël, 
l'universalité de ceux qui 
doivent être jugés. 

A LAUDES 
et pour les Petites Heures, Antiennes 

Ani. z. Ego plantâvi, 
* Ap611o rigâvit, Deus 
autem increméntum <le
dit, (allelùia). 

Ant. r. Moi, j'ai planté, 
Apollos a arrosé, mais c'est 
Dieu qui a fait croître, 
(alléluia). 

Psaumes du Dimanche, p. 7. 

2. Libénter gloriâbor 
* in infirmitâtibus meis, 
ut inhâbitet in me virtus 
Christi. 

3. Grâtia Dei * in me 
vâcua non fuit, sed gd.tia 
ejus semper in me manet, 

4. Damâsci, prrep6-
situs * gentis Arétre regis 
v6luit me comprehén
dere : a frâtribus per 
murum demissus sum 
in sporta, et sic evâsi 
manus ejus in n6mine 
D6mini. 

5. Ter virgis cresus 
sum, * semel lapidâtus 
sum, ter naufrâgium pér
tuli pro Christi n6mine. 

2. Volontiers je me glori
fierai dans mes faiblesses, 
pour que la force du Christ 
habite en moi. 

3. La grâce de Dieu en 
moi ne fut pas stérile, mais 
elle demeure toujours en moi, 

4. A Damas, !'ethnarque 
du roi Arétas. voulut me 
faire arrêter ; les frères me 
firent descendre le long du 
mur dans une corbeille, et 
c'est ainsi que j'échappai 
à ses mains, au nom du 
Seigneur. 

5. Trois fois j'ai été 
battu de verges, une fois 
j'ai été lapidé, trois fois 
j'ai fait naufrage, pour le 
nom du Christ. 
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Capitule. - Act. 9, 1-2 

SAULUS adhuc spirans SAUL, ne respirant encore 
minârum et credis in que menaces et mort 

disdpulos D6mini accés- contre les disciples du Sei
sit ad principem' sacer- gn_eur, se ren~t chez 1~ 
d, • ·· b prince des pretres, et lut 

otum, et. petnt ! eo demanda des lettres pour 
epistolas. m Dam~scum les synagogues de Damas, 
ad synagogas ; ut, Sl quos afin que s'il trouvait des 
invenisset hujus vire viros hommes 'et des femmes en
ac mulieres, vinctos per- gagés dans cette voie, il les 
dU.ceret in J erllsalem. conduisît enchaînés à J éru-

salem. 
Hymne au Commun des Apôtres, p. [37]. 

fi. Tu es vas electi6nis, jr. Vous êtes un vase 
sancte !Paule Ap6stole. d'élection,saintPaulApôtre. 
R7. Prredicâtor veritâtis R7. Prédicateur de la vérité 
in univérso mundo, dans le monde entier. 

Ad Bened. Ant. Vos A Bénéd. Ant. Vous qui 
qui secl.lti estis me, * m'avez suivi, vous siègerez 
s<:d~bitis sup~r se.des, j1:- sur des trônes, jugeant les 
dicantes .. duo?<:c1m tr~- douze tribus d'Israël, dit 
bus Israel, d1c1t D6rm- le Seigneur. 
nus. 

Oraison 

O BUS, qui univérsum Û DIEU, qui avez insuuit 
mundum beâti Pauli le monde entier par 

Ap6stoli prredicati6ne do- la parole du bienheureux 
cuisti : da nobis, quresu- Paul Apôtre, accordez-nous, 
mus ; ut, qui ejus hédie à nous qui célébrons au
Conversi6nem célimus, jourd'hui sa Conversion, de 
per ejus ad te exémpla marcher vers vous en sui
gradiâmur. Per D6mi- vant ses exemples. Par 
num. Notre Seigneur. 

Et l'on fait Mémoire de S. Pierre Apôtre. comme aux 
Ires Vêpres, p. 101. 

A TIERCE 
Capitule comme à Laudes. 
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Fl. br. In omnem ter
ram * Exivit sonus e6-
rum. In. t. Et in fines 
orbis terra: verba e6rum. 
Exivit. Gl6ria Patti. In. 

fr, Constitues eos prin
cipes super omnem ter
ram. ~. Mémores erunt 
n6minis tui, D6mine. 

Fl, br. Par toute la terre* 
Leur voix a retenti. Par 
toute. 'fr. Et jusqu'aux extré
mités du monde, leur pa
role. Leur voix. Gloire au 
Père, Par toute. 

fr. Vous les établirez 
princes sur toute la terre. 
19". Ils se souviendront de 
votre nom, Seigneur. 

A SEXTE 

Capitule. - Act. 9, 8-9 

S URREXIT autem Saul us 
de terra, apertisque 

6culis nihil vidébat. Ad 
manus autem illum tra
héntes, introduxérunt 
Damâscum.Eteratibi tri
bus diébus non videns, 
et non manducâvit neque 
bibit. 

Fl. br. Constitues eos 
principes * Super om
nem terram. Constitues. 
t. Mémores erunt n6-
minis tui, D6mine. Super. 
Gléria Patri. Constitues. 

Y. Nimis honorâti sunt 
amici tui, Deus. ~. Ni
mis confortâtus est prin
cipâtus eérum. 

SAUL se leva de terre et, 
les yeux ouverts, il ne 

voyait rien ; mais en le 
conduisant par la main, on 
le fit entrer à Damas. Et il 
y resta trois jours sans voir, 
sans manger ni boire. 

~. br. Vous les établirez 
princes * Sur toute la terre. 
Vous les établirez. f. Ils se 
souviendront de votre nom, 
Seigneur. Sur toute la terre. 
Gloire au Père. Vous les 
établirez. 

y, Vos amis, ô Dieu, sont 
grandement honorés, ~. 
Leur autorité est fortement 
établie. 
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A NONE 
Capitule. - Act. 9, 22 

SAULUS autem multo ma-
gis convalescébat, et 

confundébat Judreos qui 
habitâbant Damâsci, af
firmans qu6niam hic est 
Christus. 

'R!, b". Nimis honorâti 
sunt * Amfci tui, Deus. 
Nimis. Y. Nimis confor
tâtus est principârus e6-
rum. Amici. Gl6ria Pa
tti. Nimis honorâti. 

'f!. Annuntiavérunt Ope
ra Dei. 'R!. Et facta ejus 
intellexérunt. 

AUX II•• 

SAUL se fortifiait de plus 
en plus et confondait 

les Juifs qui habitaient 
Damas, affirmant que(Jésus) 
est le Christ. 

'Rj. br. Vos amis, ô Dieu, 
* Sont grandement honorés. 
Vos amis. t. Leur autorité 
est fortement établie. Sont 
grandement. Gloire au Père. 
Vos amis. 

t. Ils ont annoncé les 
œuvres de Dieu. Rj. Et ils 
ont compris ses actes. 

VEPRES 
Antiennes et Capitule de Laudes. p. u5. 

Hymne 

EGREGIE Doctor, Paule, 
mores instrue, 

Et nostra tecum péctora 
in crelum trahe : 

Velâta dum meridiem 
cernat fides, 

Et solis instar sola regnet 
câritas. 

Sir Trinitâti sempitér
na gl6ria, 

Honor, potéstas atque 
jubilâtio, 

pAuL, glorieux Docteur, 
rég1ei notre vie et attirez 

nos cœurs au del avec vous : 
tant que la foi, maintenant 
voilée, contemple la pleine 
lumière, et que la charité, 
semblable au soleil, règne 
seule! 

:Éternellement, gloire, 
honneur, puissance, jubi
lation à la Trinité qui, dans 
l'unité, gouverne l'univers, 
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In unitâte, qure gubérnat 
6mnia, 

Per univérsa reternitâtis 
srecula. Amen. 

1'. Tu es vas electi6nis 
sancte Paule Ap6stole. 
Ri'. Prredic.itor veritâtis 
in univérso mundo. 

Ad Magnif. An,. Sanc
te Paule ApOstole, * prre
dicâtor veritâtis et doctor 
Géntium, intercéde pro 
nobis ad Deum, qui te 
elégit. 

tout au long de l'éternité, 
Amen. 

Y. Vous êtes un vase 
d'élection, saint Paul Apôtre. 
~. Prédicateur de la vérité 
dans le monde entier. 

A Magnif. Anr. Saint 
Paul Apôtre, prédicateur 
de la vérité et Docteur des 
Nations, intercédez pour 
nous, auprès de Dieu qui 
vous a choisi. 

Et l'on fait Mémoire de S. Pierre Apôtre, comme aux 
Jre9 Vêpres, p. Jar. 

Ensuite Mémoire du suivant. 

26 JANVIER 

S. POLYCARPE, ÉV!ôQUE ET MARTYR 
DOUBLE 

Ant. Iste Sanctus. 
Y. Glôria et hon6re. 

Oraison 
DEUS, qui nos beâti Q Drnu, qui nous réjouis-

Polycârpi Mârtyris sez par la fête annuelle 
tui atque Pontificis ân- du bienheureux Polycarpe, 
nua solemnitâte la:tificas : votre Martyr et Pontife, 
concéde propitius ; ut, faites-nous cette faveur que, 
cujus natalîtia côlimus, célébrant sa naissance cé
de ejllsdem étiam pro- leste, nous nous réjouis
tectiône gaudeâmus. Per sions aussi de sa protection. 
DOminum. Par Notre Seigneur. 

Au I'' Noctnrnc. si l'on doit les prendre au Commun, 
Leçons : A Miléto, p. [SoJ. 
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AU II• NOCTURNE 

Pour cette Fête simplifiée, comme IX8 Leçon, on prend 
la suivante : 

LEÇON IV 

Ex libro sancti 
Hier6nymi Presbyteri 

de Script6ribus 
ecclesiâsticis 

Du livre de saint 
Jérôme Prêtre 

sur les Écrivains 
ecclésiastiques 

Chapitre 17 

poLYCARPUS, Joânnis A- poLYCARPE, disciple de 
p6stoli discipulus et l'Apôtre Jean et ordonné 

ab eo Smyrnre episcopus par lui évêque de Smyrne, 
ordinâtus, totius Asire fut le primat de toute 
princeps fuit, quippe qui l'Asie, parce qu'il avait 
nonnUllos Ap6stol6rum et connu et eu pour maîtres 
e6rum qui viderant D6- quelques-uns des Apôtres 
minum, magistros ha- et plusieurs de ceux qui 
bU.erit et viderit. Hic avaient vu le Seigneur. Au 
propter quasdam super sujet de certaines questions 
die Paschre quresti6nes, concernant le jour de Pâ
sub imperat6re Antoni- ques, il vint à Rome, sous 
no Pio, Ecclésiam in l'empereurAntoninlePieux, 
Urbe regénte Anicéto, alors qu' Anicet en gouver
Romam venit; ubi plû- nait l'Église. Il y ramena 
rimos credéntium, Mar- à la foi un grand nombre 
ci6nis et Valentini per- de fidèles· séduits par les 
suasi6ne decéptos, re- artifices de Marcion et de 
dllxit ad :fidem. Cumque Valentin. Un jour qu'il 
ei fortuito 6bviam fuisset rencontra Marcion lui di
Mârcion et dkeret : Co- sant : 11 Nous connais-tu? » 

gn6scis nos? resp6ndit : il répondit : <( Je te recon
Cogn6sco primogénitum nais pour le fils aîné 
diâboli. P6stea vero, re- du diable. » Mais plus tard, 
gnânte Marco Antonino sous le règne de Marc An
et LU.do Aurélia COm- toine et de Lucius-Aurélius 
modo, quarta post Ner6- Commode, lors de la qua-
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nem persecuti6ne, Smyr
nre, sedénte proc6nsule 
et univérso p6pulo in 
amphitheâtro advérsus 
eum personânte, igni trâ
ditus est. Scripsit ad 
Philippénses valde uti
lem epistolam qure us
que h6die in Asire con
véntu légitur. 

R/. Honéstum, p. [88) 

trième persécution après 
Néron, il fut livré au feu, à 
Smyrne, sous les yeux du 
proconsul siégeant dans 
l'amphithéâtre et en pré
sence du peuple tout entier 
qui poussait des clameurs 
contre lui. Il avait écrit 
aux Philippiens une Épître 
fort utile qui est encore lue 
dans les assemblées des 
Églises d'Asie. 

LEÇON V 

De Expositi6ne 
sancti Ambr6sii 

Episcopi in 
Psalmum centésimum 

décimum octâvum 

Du Commentaire 
de S. Ambroise 

Évêque 
sur le Psaume 

cent dix-huitième 

Sermon 21 
[Le martyr est persécuté sans motif.] 

PRINCIPES persecl.lti sunt LES princes m'ont persé-
me gratis : et a verbis cuté sam motif, et vos 

tuis trepidâvit cor meum. paroles ont fait trembler mon 
Bene hoc Martyr dicit, cceur 1

• Le Martyr a raison 
de dire qu'il souffre injus

quod injl.lste persecuti6- tement les tourments des 
num torménta sustineat ; persécutions, lui qui n'a 
qui nihil rapU.erit, nul- rien dérobé, qui n'a fait 
lum violéntus opprés- violence à personne, qui 
serit, nullius sânguinem n'a jamais versé le sang, 
fl.lderit, nullius torum pu- qui n'a jamais pensé à com
tâverit esse violândum ; mettre un adultère; lui qui, 
qui nihil Iégibus débeat, sans être en dette à l'égard 

des lois, est obligé de 

1, Pt. ul, 161. 
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et gravi6ra latr6num sus
tinére cogâtur supplicia ; 
qui loquâtur juste, et 
non audiâtur ; qui loquâ
tur plena sahitis, et im
pugnétur, ut possit dkere: 
Cum loquébar illis, im
pugnâbant me gratis.Gra
tis igitur persecuti6nem 
pâtitur, qui impugnâtur 
sine crimine; impugnâtur 
ut n6xius, cum sit in tali 
confessiône laudâbilis ; 
impugnâtur quasi vené
ficus, qui in n6mine glo
riâtur, cum pietas vir
tUtum Omnium funda
méntum sit. 

117. Desidérium, p. [89) 

supporter les châtiments 
des bandits ; lui qui parle 
selon la justice, sans êrre 
écouté ; lui qui dit des 
paroles pleines de pensées 
salutaires et qu'on em
pêche de parler, en sorte 
qu'il peut dire : Comme je 
leur parlais, ils me persécu
taient sans motif 1• Sans 
motif, en effet, il souffre 
persécution, lui qui ec;t 
accusé, sans avoir commis 
de crime, qui est attaqué 
comme un malfaiteur. alors 
qu'en sa confession de foi, 
il est digne de louange ; il 
est poursuivi comme magi
cien, lui qui se glorifie 
dans le nom du Seigneur 
alors que la piété est le fon
dement de toutes les vertus. 

LEÇON VI 
[Sa crainte n'est pas la peur, mais le respect de Dieu.] 

VERE frustra impugnâ
tur, qui apud im

pies et infidos impie
tâtis arcéssitur, cum fidei 
sit magister. Verum, qui 
gratis impugnâtur, fortis 
debet esse et constans; 
qu6modo ergo subtéxuit: 
Et a verbis tuis trepi
dâvit cor meum? Tre
pidâre infirmitâtis est, 

1. Pi. 119, 6, (1elou la Vulgate), 

C'EST bien sans raison 
qu'il est persécuté, celui 

qui est· accusé d'impiété 
auprès des impies et des 
infidèles, alors qu'il donne 
une leçon de foi. Mais celui 
qui est persécuté sans rai
son doit être vaillant et 
résolu. Comment donc le 
Psâlmiste continue-t-il : Et 
mon cœur a tremblé d vos 
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timéris atque formfdinis. 
Sed est étiam infirmitas 
ad sahitem, est et1am 
timor sanctôrum: Timéte 
D6minum, omnes sancti 
ejus : et, Beatus vir, qui 
timet D6minum. Qua ra
ti6ne beâtus? Quia in 
mandâtis ejus cupit ni
mis. 
~- Stola jucunditâtis, 
p. [90) 

paroles? Trembler, c'est le 
fail de la faiblesse, de la 
crainte et de la frayeur. 
Mais il y a une faiblesse qui 
sauve, une crainte qui sanc· 
tifie : Craignez le Sei-;?neur, 
vous rous ses saints '; Et : 
Bienheureux l'homme qui 
craint le Seigneur. Pourquoi 
bienheureux? Parce qu'il 
/ait ses dllii:es des comman· 
demenis de Dieu •. 

Au I[Je Nocturne, Homélie sur l'Év.: Nihil est opértum, 
au Commun d'un Martyr (IV), p. !108}. 

Vêpres, à Capitule, du suivant, 

27 JANVIER 

S. JEAN CHRYSOSTOME 
ÉV., CONF. ET DOCT. DE L'ÉGLISE 

DOUBLE (m. t.v.) 

fi. Amâvit. 
Ant. 0 Doctor 6ptime. 

Oraison 

ECCLESTAM tuam, qure-
sumus, Dômine, grâ

tia creléstis amplificet : 
quam bd.ri Joânnis Chry
s6stomi Confess6ris tui 
arque Pontifids illustrére 
volufsti glori6sis méritis, 
et doctrinis. Per D6mi
num. 

QUE la grâce céleste, nous 
vous en prions, Sei

gneur, fasse grandir votre 
Église, que vous avez voulu 
illustrer par les enseigne
ments et les glorieux mérites 
du bienheureux Jean Chry
sostome, votre Confesseur 
et Pontife. Par Notre Sei
gneur. 

a. P,. tu, t. 
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Et l'on fait Mémoire du précédent, S. Polycarpe, Év. 
et Mart. ; 

Ant. Qui vult. 
t. Justus. 

Oraison 

DEUS, qui nos beâti 
Polycârpi Mârtyris 

tui atque Pontificis ânnua 
solemnitâte lretificas: con
céde propitius ; ut, cujus 
natalitia côlimus, de ejl.ls
dem étiam protectiône 
gaudeâmus. Per Dômi
num. 

Q DIEU, qui nous réjouis-
sez par la fête annuelle 

du bienheureux Polycarpe, 
votre Martyr et Pontife, 
faites-nous cette faveur que, 
célébrant sa naissance cé
leste, nous nous réjouis
sions aussi de sa protection. 
Par Notre Seigneur. 

Au 1er Nocturne, si on doit les prendre au Commun, 
Leçons : Sapiéntiam, p. [209}. 

AU II• NOCTURNE 

LEÇON IV 

J OANNBS Antiochénus, 
propter âureum elo

quéntire flumen cogno
ménto Chrysôstomus, a 
forénsibus et sreculâri
bus stU.diis ad divinas 
litteras summa cum in
génii et indllstriœ laude 
se c6ntulit. !taque sacris 
initiâtus ac présbyter An
tiochénre ecclésiœ factus, 
m6rtuo Nectârio, Arcâdii 
imperat6ris 6pera, invi
tus Constantinopolitânre 
ecclésire prreficitur. Quo 
suscépto pastorâli mU
nere, depravâtos mores, 
et nobili6rum h6minum 

JEAN d'Antioche, surnom
mé Chrysostome à cause 

du fleuve d'or de son élo
quence, quitta le barreau 
et les affaires du siècle 
pour s'adonner à l'étude 
des saintes lettres, où il 
brilla par son génie et par 
sa science. Aussi, ayant été 
initié aux saints mystères 
et ordonné prêtre de l'Église 
d'Antioche, fut-il, à la mort 
de Nectaire, par les soins 
de l'empereur Arcadius, pré
posé maJgré lui à l'Église 
de Constantinople. Revêtu 
de la charge pastorale, il 
commença de s'élever avec 
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vivéndi licéntiam vehe
méntius objurgâre cœpit: 
qua ex libertâte magnam 
mult6rum sûbiit invfdi
am. Apud Eud6xiam é
tiam, quod eam propter 
Callitropre vidure pecû
niam, et altérius vidure 
agrum reprehendisset, 
grâviter offéndit. 

~- Invéni, p. [188] 

une grande force contre la 
corruption des mœurs et 
la vie licencieuse des grands. 
Par cette liberté de langage, 
il s'attira beaucoup de haines 
violentes. Et il blessa vive
ment l'impératrice Eudoxie, 
pour lui avoir reproché 
l'accaparement d'une somme 
appartenant à la veuve 
Callitropeet du champ d'une 
autre veuve. 

LEÇON V 

QUARB âliquot episco
p6rum acto Chalcé

done convéntu, quo ipse 
vocâtus ire n6luit, quod 
nec legîtimum concilium 
nec pllblicum esse diceret, 
niténte in primis ipsa 
contra Chrys6stomum 
Eud6xia, ejicitur in ex
silium : sed paulo post 
propter ejus desidérium 
sediti6ne p6puli facta, 
admirâbili civitâtis p!au
su ab exsilio revocâtur. 
Verum cum pérditos mo
res increpâre non desb,tte
ret, et ad argénteam Eu
dôxire stâtuam in foro 
sanctre Sophfre ludos fieri 
prohlbéret ; conspirati6-

C'EST pourquoi, lors de 
l'assemblée de quelques 

évêques à Chalcédoine, où 
convoqué lui-même il refusa 
de se rendre, parce que, 
disait-il, ce concile n'était 
ni légitime, ni public, mais 
suscité surtout par Eudoxie 
elle-même contre lui, il 
fut envoyé en exil ; mais 
peu après, une sédition 
ayant éclaté parmi le peuple, 
à cause du regret de son 
absence, il fut rappelé de 
l'exil, aux applaudissements 
enthousiastes de la cité. 
Cependant, comme il ne 
cessait d'invectiver contre 
les mœurs dépravées, et 
qu'il défendait de célébrer 
les jeux devant la statue 
d'argent d'Eudoxie, sur la 
place de Sainte-Sophie, une 

125 



27 JANVIER S. JEAN CHRYSOSTOME 

ne inimic6rum episco
pôrum iterum exsulâre 
c6gitur, vfduis et egén
tibus Omnibus commllnis 
paréntis ejecti6nem lu
géntibus. In exsilio Chry
sôstomus incredibile est 
et quanta mala perpéssus 
sh, et quam multos ad 
Jesu Christi fidem con
vérterit, 

conspiration d'évêques en
nemis l'obligea de s'expa
trier à nouveau, tandis que 
les veuves et 1ous les in~ti
gents pleuraient le bannis
sement de leur commun 
père. Pendant son exil, on 
ne saurait croire combien 
de maux souffrit Chrysos
tome et combien de per
sonnes il convertit à la foi de 
Jésus-Christ. 

"7, P6sui, p. (189] 

LEÇON VI 

VERUM dum, condtio 
Romre h:ibito, de

créto Innocéntii primi 
Pontificis restitUitur, a 
milJtibus, qui eum custo
diébant, miris in itinere 
malis et calamitâtibus af
ficirur. Cumque per Ar
méniam ducerétur, sanc
tus Basilfscus Martyr, in 
cujus templo ântea orâ
verat, noctu sic eum 
affâtus est : Joânnes fra
ter, crâstinus dies nos 
loco conj\lnget. Quare 
postridie sumpto Eucha
ristire sacraménto seque 
crucis signo mllniens,ani
mam Deo réddidit, déci
mo octâvo Kaléndas Oc
t6bris. Quo m6rcuo, hor
ribilis grando Constan-

MATS, tandis qu'au cours 
d'un concile tenu à 

Rome, un décret du Pon
tife Innocent I le rétablis
sait sur son siège, il fut 
accablé de mauvais traite
ments et de maux inouïs, 
pendant le voyage, par les 
soldats qui le gardaient. 
Pendant qu'il traversait l'Ar
ménie, le Martyr saint Ba
silisque, dans l'église de qui 
il avait auparavant prié, lui 
parla ainsi la nuit : " Jean, 
mon frère, la journée de 
demain nous réunira dans 
le même lieu. » Aussi, le 
lendemain, après avoir reçu 
le sacrement de !'Eucharistie 
et s'être muni du signe de 
la croix, il rendit son âme 
à Dieu, le dix-huit des 
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tinôpoli cécidit, et qua
triduo Augl.lsta cessit e 
vita. Ejus corpus insigni 
pompa et h6minum mul
titlldine celebrâtum, The· 
od6sius Arc::idii filius 
Constantin6polim por
tândum, et honorifice se
peliéndum curâvit sexto 
Kaléndas Februârii: cujus 
étiam reliquias vene
râtus, paréntum su6rum 
véniam pétiit : quod dein
de Roman translâtum in 
basilica Vaticâna c6ndi
tum est. MultitU.dinem, 
pietâtem, ac splend6rem 
conci6num ceterort'i.mque 
ejus scriptôrum, inter
pretândi étiam rati6nem, 
et inhœréntem senténtire 
sacr6rum libr6rum expla
nati6nem omnes admirân
tur ; dignllmque exfsti
mant, cui Paulus Ap6s
tolus, quem ille mirifice 
c6Iuit, scribénti et prre
dicânti multa dictâsse vi
deâtur. Hune vero prre
clarissimum univérsre Ec
clésire Doct6rem Pius dé
cimus P6ntifex mâximus 
creléstem orat6rum sa
cr6rum patr6num decla
râvit atque constituit. 

111. Iste est, p. (190] 

Calendes d'Octobre. Après 
sa mort, une grêle effroyable 
s'abattit sur Constantinople, 
et le quatrième jour sui
vant, l'impé-ratrice cessa de 
vivre. Théodose, fils d'Arca
dius, prit soin de rendre 
les honneurs à son corps 
en grande pompe, au milieu 
d'une foule immense: de le 
faire transporter à Constan
tinople et de l'y ensevelir 
avec magnificence, le six 
des Calendes de Février. 
En vénérant les restes du 
saint évêque, il implora le 
pardon de ses parents. Le 
saint corps fut ensuite trans
porté à Rome et enseveli 
dans la basilique Vaticane. 
Tous admirent le nombre, 
la piété et la beauté de ses 
discours et de ses autres 
écrits, sa manière d'inter
préter et d'expliquer le sens 
littéral des saints livres. Il 
mérita, pense-t-on, que 
l' Apôtre Paul, qu'il honorait 
d'une façon extraordinaire, 
parût lui avoir dicté beau
coup de choses quand il 
écrivait et prêchait. C'est 
pourquoi ce très illustre 
Docteur de ! 'Église uni
verselle a été déclaré et 
institué par le Souverain 
Pontife Pie X céleste patron 
des orateurs sacrés. 
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Pour cette Fête simplifiée : 

LEÇON IX 

J OANNES Antiochénus, 
propter âureum elo

quéntire flumen cogno
ménto Chrys6stomus, 
présbyter Antiochénre ec
clésirefactus, m6rtuo Nec
târio, Arcâdii imperat6ris 
Opera, invitus Constanti
nopolitânre ecclésire prre
ficitur. Quo in mllnere, 
cum depravâtos mores 
et nobilium h6minum 
vivéndi licéntiam vehe
méntius objurgâret, ma
gnam mult6rum sU.biit 
invidiam. Apud Eud6-
xiam étiam, quod eam 
propter Callitropre vi
dure pecuniam et alté
rius vidure agrum repre
hendfsset, grâviter of
féndit. Quare exsulâre 
c6gitur, viduis et egén
tibus Omnibus commû.
nis paréntis ejecti6nem 
lugéntibus. Incredibile 
dictu est, quanta mala 
in exsilio perpéssus sit, 
et quam multos ad J esu 
Christi fidem convérte
rit. MultitU.dinem, pietâ
tem ac splend6rem con
ci6num ceterorU.mque e
jus script6rum, omnes 
admirântur. Animam Deo 
réddidit décimo octâvo 

JEAN d'Antioche, surnom
mé Chrysostome, à cause 

du fleuve d'or de son élo
quence, ordonné prêtre de 
l'Église d'Antioche, fut, à 
la mort de Nectaire, par 
les soins de l'empereur 
Arcadius, préposé malgré 
lui à l'Église de Constan
tinople. Tandis que, dans 
l'exercice de sa charge, il 
s'élevait avec une grande 
force contre la corruption 
des mœurs et la vie licen
cieuse des grands, il s'attira 
beaucoup de haines vio
lentes. Il blessa même vive
ment ! 'impératrice Eudoxie, 
pour lui avoir reproché 
l'accaparement d'une somme 
appartenant à la veuve 
Callitrope et du champ 
d'une autre veuve. C'est 
pourquoi il fut obligé de 
partir en exil, alors que les 
veuves et tous les indigents 
pleuraient le bannissement 
de leur commun père. On 
ne saurait dire combien de 
maux il souffrit en exil et 
combien de personnes il 
convertit à la foi de Jésus
Christ. Tous admirent le 
nombre, la piété et la beauté 
de ses discours et de ses 
autres écrits. Il rendit son 
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Kaléndas Oct6bris, ejûs
que corpus in basilica 
Vaticâna c6nditum est. 
Hune prreclârum totius 
Ecclésire Doctôrem Pius 
Papa décimus creléstem 
pnedicat6rum patr6num 
constituit. 

âme à Dieu le dix-huit des 
Calendes d'Octobre et son 
corps fut enseveli dans la 
basilique Vaticane. Le Pape 
Pie X a institué cet illustre 
Docteur de toute l'Église, 
céleste patron des prédi
cateurs. 

Au III" Nocturne, Homélie sur l'Év.: Vos estis sal tern:e, 
du Commun des Docteurs (III), p. [220]. 

)le• Vêpres du suivant, à partir du Capitule. 

28 JANVIER 

S. PIERRE NOLASQUE, CONF. 
DOUBLE (m. t.v.) 

t. Amâvit. 
Ant. Similâbo. 

Oraison 

DEUS, qui in ture cari- Ü 
tâtis exémplum, ad 

fidélium redempti6nem 
sanctum Petrum Ecclé
siam tuam nova proie 
fœcundâre divinitus do
cuisti : ipsius nobis inter
cessi6ne concéde ; a pec
câ.ti servitllte so1Utis3 in 
c.elésti pâtria perpétua li
bertâte gaudére : Qui 
vivis. 

DIEU qui, en exemple 
de votre charité, et 

pour le rachat des fidèles, 
avez divinementinspiré saint 
Pierre de doter votre Église 
d'une nouvelle famille; ac
cordez-nous, par son inter
cession, que, délivrés de la 
servitude du péché, nous 
jouissions de la liberté per
pétuelle dans la céleste 
patrie : Vous qui vivez. 

Mémoire du précédent : 

Ant. 0 Doctor 6ptime. 
t. Justum. 

Oraison. p. 123. 

129 



28 JANVIER S. PIERRÉ NOLASQUE CONFES. 

Conimém:orais()n de Sté Agnès p·our la seconde fois 1 

Ant. Stàns a de:x:tris Ant. Debout à sa dr-ôitè1 

ëj_us Agnus .niv_e • candi- Agneàu plus blanc que 
d10r, ChriJtus s1b1 spon- neige, 1e Christ se l'est 
sam _et Marty rem conse- consacrée épousé et Martyre 
trâv1t. · 

t.Spécietùa'etpulchri- 'f;,. Dans ta gloitê èt ta 
tlldine tua. RJ. ln:ténde, beauté. ~- Regarde, avance 
prospere procéde, et re- victorieusement et règné. 
gna. 

Oraison 

DEUS,quinosânnua beâ- Û DIEU, qui nous réjouis-
tre Agnétis Vfrginis sez chaque année par la 

et Mârtytis ture solemni- :fête de la bienheureuse 
tâte hetificas : da; qure.a Agnès1 votre Vierge et Mar
sumus ; ut, quam venc- tyre ; faites, s'il vous plait, 
râmur officie, étiam pire que nous imitions la pieuse 
conversatiénis sequâmur vie de celle dont nous célé
exémplo. Per D6minum. brons l'office. Par. 

AU Il' NOCTURNE 

LEÇON IV 
PETRUS NolâscüS,. Re-

câudi prope Carca
s6nam in Ga.Ilia n6bili 
géherè nàtus, singuJâri 
erga pr6xi_mum caritâte 
excélluit. Cujus virtutis 
prresâgium fuit, quo.d, 
curti adhuc in èuhâbulis 
vagiret infans, ex:âmen 
apum ad eum convolâvit 
et favum melliS in ejus 
déxtera constrllxit. Ado
Jéscens paréntibus o:rbâ-

PIERRE Nolasque, né de 
noble race, à Récaud, 

près · de Carcassonne, en 
Franèe, se distingua pat 
une i;;hàrité singulière e~
vers le prochain. Un pré
sage de cette Vertu se montra 
dans ce fait qu'au temps 
où il en était encore aux 
vagissemcmts de l'enfance 
au betèeaù, un essaim d'a
beilles vola vers lui et cons
truisit un rayon de miel 
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tus, Albigénsium hrere
sim, qu::e tune in Gâllia 
grassabâtur,éxsecrans.,di
véndito patrim6nio, in 
Hispâniam secéssit ; et 
apud beâtam Virginem 
montis Serrâti votum, quo 
pridem se obstrinxerat, 
exs6lvit. Tum Barcin6-
nam pergens, cum Christi 
fidélibus ab h6stium ser
vitûte rediméndis om .. 
nem pecuniam consump ... 
sisset, seipsum pro iis }i .. 
berândis venum ire, aut 
in il16rum vincula slJffici 
cupere dictitâbat. 

:iv. Honéstum, p. [229] 

dans sa main droite. Privé 
de ses parents da.n11, sa 
jeunesse et détestant l'héré
sie des Albigeois qui sévis
$1Ît alors en France, il se 
retira en Espa1ne, après 
avoir vendu son pàtrltnoine, 
et fit auprès de la bienheu
re\lSC Vierge du Mont
serrat, le pèlerinai,e qu1U 
lui a~it voué. Puis il se 
rendit à Barcelone et, quancl 
il eut dépensé tout son 
avoir pour racheter les. 
fidèles du Christ de la 
servitude des en1;1emis, il 
aimait à répéter qu'il 4ésirait 
se vendre lui-même pour 
leur délivranc~ ou prendre 
leurs chaînes à leur place, 

LEÇON V 

QU,\M gratum O@ fué
rit hoc sancti viri 

desidérium, aûb$equens 
declarâvit evéntus ; nam 
noctu orânti, et cte Chris ... 
tian6rum in captivitâte 
degéntium subsidio multa 
énimo volvénti beâta Vir• 
go appârens, Filio su,o 
sibique accepdssimum 
fore suggéssit, si ad sui 
hon6:rem religios6J,'UIU or. 
do institu_erétu:r, quibus 
pra:cfpue es.set cul'a cap .. 
tivos ab infidélium ty• 

L?ÉVÉNEMENT montra en .. 
suitt: combien ce désit 

du saint homme avait été 
agréable à Dieu. En effet, 
une nuit qu'il priait et 
J'Qulait dans son esprit de 
nombreux projets pour venir 
en aide aux Chrétiens de-
z:neurés en captivité, la 
bienheureuse Vierge lui ap
parut et lui fü entendre 
qu·'U serait très agréable à 
son. Fils et à elle-même de 
voir instituer en son hon
neur ~ O:,;dre de religieux 
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rânnide liberâre. Huic 
crelésti m6nito illico ob
témperans, una cum sanc
to RaymUndo de Peiia
forr, et J ac6bo primo, 
rege Arag6nire, de eâdem 
re a Dei Genitrice ipsa 
nocte prrem6nitis, reli
gi6nem beâtre Marire de 
Mercéde redempti6nis 
captiv6rum instituit ; so
dâlibus suis quarto voto 
obstrictis, manéndi in 
pignus sub pagan6rum 
potestâte, si pro Christia
nôrum liberatiéne opus 
fU.erit. 

~. Amâvit eum, p. [230] 

dont la charge principale 
serait de libérer les captifs 
de la tyrannie des infidèles. 
Obéissant aussitôt à cet 
avis du ciel, de concert avec 
saint Raymond de Penna
fort et Jacques I, roi d'Ara
gon, avisés cette même nuit 
de la même chose par la 
Mère de Dieu, il institua 
l'Ordre de Notre-Dame de 
la Merci pour le rachat 
des captifs. Les membres 
de cet Ordre s'engageaient, 
par un quatrième vœu, à 
demeurer comme otage au 
pouvoir des païens, si cela 
était utile pour la délivrance 
des Chrétiens. 

LEÇON VI 

E DITO virginitâtis voto, 
illibâtam perpétuo 

castitâtem servâvit. Pa
tiéntia, humilitâte, absti
néntia, ceterisque virtU
tibus mirabiliter enituit. 
Prophetùe dono illU.stris, 
fun'ira prredfxit; inter qure 
mâxime celebrâtur, quod 
Jac6bus rex Valéntiam a 
Mauris occupâtam expu
gnâverit, accépta prius ab 
eo obtinéndre victôrire 
securitâte. Angeli Cus
t6dis ac Deiparre Virginis 
frequénti appariti6ne re-

AYANT fait vœu de virgi-
nité, il conserva tou

jours une chasteté sans 
tache. Il fut merveilleux 
de patience, d'hwnilité, 
d'abstinence et en toutes les 
autres vertus. Illustre par le 
don de prophétie, il prédi
sait l'avenir. La plus célèbre 
de ces prédictions est celle 
qui décida le roi Jacques I 
à attaquer la ville de Valence 
occupée par les Maures, 
après qu'il eut reçu du saint 
l'assurance d'obtenir la vic
toire. Il était réconforté 
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creabâtur. Sénio tandem 
conféctus, de imminénti 
morte cértior factus, in 
morbum încidit, sanc
tisque reféctus sacramén
tis, fratres suos ad cari
tâtem erga captîvos co
hortâtus, et Psalmum : 
Confitébor tibi, D6mine, 
in toto corde meo, devo
tissime récitans, ad illa 
verba : Redempti6nem 
misit D6minus p6pulo 
suo, spiritum Deo réddi
dit média nocte Vigilire 
Nativitâtis D6mini, anno 
millésimo ducentésimo 
quinquagésimosexto. Cu
jus festivitâtem Alexân
der séptimus die trigési
ma prima Januârii cele
brâri prœcépit. 
>,. Iste homo, p. [231] 

par l'apparition fréquente 
de son Ange Gardien et 
de la Vierge, Mère de Dieu. 
Enfin accablé de vieillesse 
et convaincu de l'immi
nence de sa mort, il tomba 
malade. Consolé par les 
sacrements de l'Église, il 
exhorta ses frères à la charité 
envers les captifs ; puis, 
récitant dévotement le 
Psaume : Je vous louerai, 
Seigneur, de tout mon c,zur, 
et arrivé à ces paroles : Le 
Sei'gneur a envoyé la rédemp
tion à son peuple 1, il rendit 
son âme à Dieu au milieu 
de la nuit de la Vigile de 
la Nativité du Seigneur, 
l'an douze cent cinquante
six. Alexandre VII ordonna 
de célébrer sa fête, le trente 
et unième jour de Janvier. 

Pour cette Fête simplifiée 

LEÇON IX 

pEtRUS Nolâscus, Re-
câudi prope Carca

s6nam in Gâllia n6bili 
génere natus, adoléscens 
paréntibus orbâtus, Albi
génsium hreresim éxse
crans, divéndito patri
m6nio, in Hispâniam se
céssit, ubi noctu orânti 

1. Ps. 110, 1 et 8. 

prnRRE Nolasque, né de 
noble race, à Récaud, 

près de Carcassonne, en 
France, fut privé de ses 
parents dans sa jeunesse. 
Détestant l'hérésie des Albi
geois, après avoir vendu 
son patrimoine, il se retira 
en Espagne, où une nuit 

133 



28 JANV. S. PIERRE NOLASQUE CONFES, 

beâta Virgo appârens, Ff .. 
lio suo sibique acceptissi .. 
mum fore suggéssit, si 
ordo religios6rum insti
tuerétur pro captivis ab 
infidélium tyrânnide libe
rândis. Quare una cum 
sancto RaymU.ndo de Pé
fiafort et Jacôbo primo, 
rege Aragônire, de eâdem 
re a Dei Genitrice ipsa 
nocte prrem6nitis, reli
giônem beâtre Madre de 
Mercéde redempti6nis 
captivôrum instituit ; so• 
dâlibus quarto vota ob
strfctis, manéndi in pi
gnus sub pagan6rum po ... 
testéte, si pro Christiânis 
liberândis opus esset. An
geli Custôdis ac Deipa
ra: Virginis appariti6ni .. 
bus srepe recreâtus, cum 
ad bon am senectUtem per
venisset, piissime 6biit 
média nocte Vigilire Na
tivitâtis Démini, anno 
millésima ducentésimo 
quinquagésimo sexto. 

qu'il priait, la bienheureuse 
Vierge lui apparut et lui 
fit entendre qu'il serait 
très agréable à son Fils et 
à elle-même de voir insti .. 
tuer un Ordre de religieux 
pour délivrer les captifs 
de la tyrannie des infidèles, 
C'est pourquoi, de con .. 
cert avec saint Raymond de 
Pennafort et Jacques I, rQi 
d'Aragon, avisés de la même 
chose par la Mère de Dieu, 
en cette même nuit, il insti ... 
tua l'Ordre de Notre-Dame 
de la Merci pour le rachat 
des captifs. Les membres 
de cet Ordre s'engageaient, 
par un quatrième vceu, à 
demeurer comme otages au 
pouvoir des païens, si cela 
était nécessaire pour la 
délivrance des Chrétiens. 
Réconforté souvent par des 
apparitions de son Ange 
gardien et de la Vierge
Mère de Dieu, et parvenu à 
une heureuse vieillesse, il 
mourut· au milieu de la nuit 
de la Vigile de la Nativité 
du Seigneur, l'an mil deux 
cent cinquante-six. 

Au 1116 Nocturne, Homélie sur l'Év. : Nolite timére, 
du Commun d'un Confesseur non Pontife (Il). p. [243]. 

LEÇON IX 
BEATA Agnes, parénti

bus ad ejus sepU.1-
crum assidue vigilântibus, 

LA bienheureuse Agnès, 
tandis que ses parents 

veillaient assidûment près 
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quadam nocte choro vir
ginum comitâta cum ap
paruf sset, sic ad eos locU
ta dicitur : Ne me, pa
réntes, m6rtuam lugeâtis; 
nam una cum his virgi
nibus vivo apud illum in 
ctelis, quem in terris rota 
mente diléxi. Cum ali
quot post annos Constân
tia,. Constantini impera
t6ris filia, insanâbili U.1-
ceri medicinam qurerens, 
nondum christiâna ad 
idem sep\llcrum accessfs .. 
set ; obdormiscens sibi 
and.ire visa est vocem 
banc Agnétis : Constânter 
age, Constântia : crede 
in Jesum Christum Fi
lium Dei, qui te sanam 
fâciet. Qure sanâta, paulo 
post una cum multis ex 
familia imperat6ris bap
tismum suscipiens, ibi ec
clésiam n6mine beâtœ 
Agnétis œdificâvit. 

de son tombeau, leur appa
rut une nuit, accompagnée 
d'un chœur de vierges et 
leur parla ainsi, dit-on : 
« Chers parents, ne me 
pleurez pas comme morte ; 
car rêunie à ces vierges, je 
vis au ciel près de celui 
que sur terre j'ai aimé de 
toute mon âme. » Quelques 
années plus tard, Constance, 
fille de l'empereur Cons
tantin, cherchant un remède 
à un ulcère incurable, s'était 
approchée de ce même 
tombeau, n'étant pas encore 
chrétienne. S'étant endor
mie, il lui sembla entendre 
la voix d'Agnès avec ces 
paroles : p Sois courageuse, 
Constance, crois en Jésus
Christ le Fils de Dieu, qui 
te guérira. » Celle-ci, une 
fois guérie, ayant reçu le 
baptême peu de temps après, 
avec de nombreux membres 
de la famille de l'empereur, 
fit bâtir en ce lieu une église 
sous le nom de la bienheu
reuse Agnès. 

Mémoire c1e Ste Agnès pour la seconde fois, à Laudes: 
Ant, Ecce, quod con

cupivi, jam video : quod 
sperâvi, jam téneo : ipsi 
sun1 juncta in cœlis, quam 
in terris p6sita, tota devo
ti6ne diléxi. 

Ane. Oui, ce que j'ai 
désiré, je le vois mainte
nant; ce que j'ai espéré, je le 
possède maintenant je 
suis unie dans les cieux à 
celui que, sur la terre, j'ai 
aimé de tout mon :tèle. 
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Y. Diffllsa est grâtia 
in lâbiis tuis. RJ. Prop
térea benedfxit te Deus 
in retérnum. 

t. La grâce est répandue 
sur tes lèvres. RJ, C'est 
pourquoi Dieu t'a bénie pour 
l'éternité. 

Oraison 
DEUS, qui nos ânnua Q Drnu, qui nous réjouis-

beâtre Agnétis Vir- sez chaque année par la 
ginis et Mârtyris tme so- fête de la bienheureuse 
lemnitâte lretificas : da, Agnès, votre Vierge et Mar
quresumus ; ut, quam ve- tyre ; faites, s'il vous plaît, 
nerâmur officio, étiam que nous imitions la pieuse 
pire conversati6nis se- vie de celle dont nous célé
quâmur exémplo. Per D6- brons l'office. Par Notre 
minum. Seigneur. 

Vêpres du suivant à partir du Capitule, Mémoire du 
suivant. 

29 JANVIER 

S. FRANÇOIS DE SALES, 
ÉV., CONF. ET DOCT. DE L'ÉGLISE 

DOUBLE (m. t. v.) 

'fi. Amâvit. 
Ant. 0 Doctor ôptime. 

Oraison 

DEUS, qui ad animârum Ü DIEU qui, pour le salut 
sal\ltem beâtum des âmes) avez voulu 

Franciscum Confessôrem que le bienheureux François, 
tuum atque Pontificem votre Confesseur et Pontife, 
Omnibus 6mnia factum se fît tout à tous, accordez
esse voluisti ; concéde nous dans votre bonté que, 
propitius ; ut carit:itis tua: pénétrés de la douceur de 
dulcédine perf\lsi, ejus votre charité, dirigés par ses 
dirigéntibus m6nitis ac enseignements et aidés de 
suffragântibus méritis, a:- ses mérites, nous obtenions 

136 



29 JANV. S. FRANÇOIS DE SALES ÉV. DOCT. 

térna gâudia consequâ
mur. Per D6minum. 

les joies éternelles. Par Notre 
Seigneur. 

Mémoire du précédent 
Ant. Hic vir. 

~. J ustum dedUXit. 
Oraison. p. 129. 

Au Jer Nocturne. si l'on doit les prendre au Commun, 
Leçons : Sapiéntiam, p. [209]. 

AU Il' NOCTURNE 
LEÇON IV 

FRANCISCUS in Oppido FRANÇOIS, né au château 
Salésio, unde fami- de Sales, d'où le nom de 

lire cogn6men, plis et no- sa famille, de parents pieux 
bilibus paréntibus natus, et nobles, donna dès sa 
a téneris annis futllrre tendre enfance les signes 
sanctitâtis indicia prre- de sa sainteté future, par 
buit, morum innocéntia ! 'innocence et la gravité de 
et gravitâte. Adoléscens ses mœurs. Adolescent, il 
liberâlibus disciplinis eru- fut instruit dans les arcs 
ditus, mox philosophire libéraux, s'appliqua bientôt 
ac theologire Parisiis Ope- à Paris à l'étude de la philo
ram <ledit ; et, ne quid sophie et de la théologie, et, 
sibi deésset ad ânimi cul- afin qu'il ne manquât rien 
tUI'am, juris utrillsque à la culture de son esprit, 
lâuream summa cum obtint à Padoue, avec les 
laude Patâvii obtinuit. In plus grands éloges, les bon
sacra rede Lauretâna per- neurs du doctorat en l'un 
péture virginitâtis votum, et l'autre droit. Il renouvela, 
quo pridem Parisiis se dans le sanctuaire de Lorette, 
obstrinxerat, innovâvit ; le vœu de perpétuelle virgi
a cujus vinUtis prop6sito nité par lequel il s'était déjà 
nullis umquam dremo- lié à Paris et, quant à 
num frâudibus, nullis sén- cette vertu, aucun artifice 
suum illécebris pôtuit di- des démons, aucune séduc
movéri. tion des sens ne purent 

jamais le détourner de sa 
~. Invéni David, p. [188] résolution. 
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LEÇON V 
R ECUSATA in Sabâudire 

senâtu amplissima di
gnitâte, clericâli militire 
nomen <ledit. Tum sacer
d6tio initiâtus et Gene
vénsis ecclésire prreposi
ttiram adéptus, ejus mû
neris partes âdeo per
fécte explévit, ut eum 
Granérius episcopus vin
dicândis ab hreresi Calvi
niâna Chaballicénsibus 
aliisque Genévre finiti
mis p6pulis, divini verbi 
prrecônem destinârit. 
Quam expeditiénem âlacri 
ânimo susdpiens, aspér
rima quœque perpéssus 
est, srepe ab hreréticis 
conquisitus ad necem, 
variisque calUmniis et 
insidiis vexâtus. Sed inter 
rot discrimina et ag6nes, 
insuperâbilis ejus cons
tântia semper enituit ; 
Deique ope protéctus, 
septuaginta duo millia 
hreretic6rum ad cath6Ii
cam fidem reduxisse 
dicitur, inter quos m ulti 
nobilitâte et doctrfna 
insignes numerântur. 

A PRÈS avoir refusé une 
très haute dignité au 

sénat de Savoie, il s'engagea 
dans la milice cléricale. 
Initié alors au sacerdoce et 
parvenu à la prévôté de 
l'église de Genève, il rem
plit les devoirs de cette 
charge si parfaitement que 
l'évêque Granier le désigna 
comme prédicateur de la 
divine parole, pour arracher 
à l'hérésie de Calvin les 
habitants du Chablais et les 
autres populations voisines 
de Genève. Ayant entrepris 
cette mission d'un cœur 
joyeux, il souffrit tout ce 
qu'il y a de plus dur en fait 
d'épreuves) fut souvent 
recherché par les hérétiques 
pour être mis à mon, et 
tourmenté par des calomnies 
et des embûches de toutes 
sortes. Mais au milieu de 
tant de périls et de com
bats, il biiUa toujours par une 
constance insurmontable 
et, aidé du secours de Dieu, 
ramena, dit-on, à la foi 
catholique, soixante-douze 
mille hérétiques, parmi les
quels on compte un grand 
nombre de sujets remar
quables par leur noblesse et 
leur science • 

11>. P6sui, p. [189] 
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LEÇON VI 

M ORTUO Granério, qui 
eum sibi coadjut6-

rem decérni curâverat, 
episcopus consecrâtus, 
sanctitâtis sure râdios cir
cumquâque diffUdit, zelo 
ecclesiâsticœ disciplinœ, 
pacis stll.dio, miseric6r
dia in pâuperes, omnique 
virtllte conspicuus. Ad 
divini cultus augméntum 
novum 6rdinem sancti
moniâlium instltuit a Vi
sitati6ne beâta: Virginis 
nuncupâtum, sub régula 
sancti Augustini ; cui âd
didit constituti6nes sa
piéntia, discreti6ne et sua
vité.te mirâbiles. Suis éti
am scriptis cœlésti doctri
na refértis Ecclésiam illus
tré:v:it, quibus iter ad 
christiânam perfectio
nem tutum et planum 
dem6nstrat. Annum dé
nique agens quinquagé
simum quintum, dum e 
Gâllia Annésium regré .. 
d.itur, post Sacrum in die 
sancti Joânnis Evange
listre Lugd(mi celebrâ
tum, gravi morbo corrép
tus, sequénti die migrâ
vlt in crelum, anno D6-
mini millésimo sexcenté
slmo vigésimo secUndo. 
Ejus corpus Annésium 

A LA mort de l'é':'"êque 
Granier, qui avru.t eu 

soin de le choisir comme 
coadjuteur, François, consa• 
cré évêque, fit rayonner sa 
sainteté tout autour de lui, 
par son zèle pour la disci
pline ecclésiastique, son 
amour de la paix, sa miséri
corde envers les pauvres et 
toutes sones de vertus. 
Pourl'accroissementduculte 
divin, il institua un nouvel 
Ordre de religieuses, dit de 
la Visitation de la Bienheu
reuse Vierge, sous la règle 
de saint Augustin, à laquelle 
il ajouta des Constitutions 
remarquables de sagesse, 
de discrétion et de douceur. 
Il illustra aussi l'Église par 
ses écrits emplis d'une 
doctrine céleste, où il trace 
un chemin sûr et facile pour 
atteindre la perfection chré
tienne. En.fin, âgé de cin
quante-cinq ans, revenant 
de France à Annecy, après 
avoir célébré les saints Mys
tères à Lyon, au jour de 
saint Jean l'Évangéliste, il 
tomba gravement malade et 
partit le lendemain pour 
le ciel, l'an du Seigneur mil 
six cent vingt-deux. Trans
porté à Annecy, son corps 
fut inhumé avec honneur 
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delâtum, in ecclésia mo
niâlium dicti 6rdinis ho
norifice c6nditum fuit, 
cœpitque statim mirâ
culis claréscere. Quibus 
rite probâtis, ab Alexân
dro séptimo Pontifice mâ
ximo in Sanctérum n\1-
merum relâtus est, assi
gnâta ejus festivitâti die 
vigésima nona Januârii; 
et a summo Pontifice Pio 
nono, ex sacr6rum Ri
tuum Congregati6nis 
conslllto, universâlis Ec
clésire Doctor fuit decla
râtus. 

dans l'é1?lise des moniales 
de 1 '0rdre susdit et son 
tombeau conunença aussi
tôt à s'illustrer par des 
miracles. Après approbation 
canonique de ces mirades, 
le Pape Alexandre VII 
mit François au nombre 
des Saints, en fixant son 
jour de fête au vingt-neuf 
Janvier. Le Souverain Pon
tife Pie IX, sur l'avis de la 
Sacrée Congrégation des 
Rites, le déclara Docteur de 
l'Église universelle. 

R/. lste est, p. [190] 

Pour cette Fête simplifiée 

LEÇON IX 
FRANCiscus in 6ppido 

Salésio, unde fami
lire cogn6men, piis et 
nobilibus paréntibus na
tus et liberâlibus disci
plinis eruditus, philoso
phfre ac theologire Parisiis 
6peram dedit, et lâuream 
in utr6que jure Patâvii 
obtinuit. Sacerd6tio ini
tiâtus et Genevénsis ec
clésire prrepositllram adé
ptus, ejus ml.lneris par
tes tam bene explévit, ut 
eum Granérius episcopus 
vindicândis ab hreresi 
Calviniâna Chaballicénsi .. 

FRANÇOIS, né au château 
de Sales, d'où le nom 

de sa famille, de parents 
pieux et nobles, et instruit 
dans les arts libéraux, s'ap
pliqua à Paris à l'étude de 
la philosophie et de la 
théologie et obtint à Padoue 
les honneurs du doctorat 
en ]'un et l'autre droit. 
Initié au sacerdoce et par
venu à la prévôté de l'église 
de Genève, il remplit si bien 
les devoirs de cette charge, 
que l'évêque Granier le 
désigna comme prédicateur 
de la divine parole, pour ar-
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bus divini verbi prrecô
nem destinâverit. Quam 
expeditiônem âlacri âni
mo suscipiens, tot diffi
cultâtibus ac periculis, 
Dei ope, superâtis, sep
tuaginta duo millia hrere
ticôrum ad cath6licam 
fidem reduxisse dicitur. 
M6rtuo Granério, epis
copus consecrâtus, no
vum 6rdinem sanctimo
niâlium instituit, a Visi
tati6ne beâtre Virginis 
nuncupâtum. Suis scrip
tis crelésti doctrinarefértis 
Ecclésiam illustrâvit. 
Lugdllni, gravi morbo 
corréptus, migrâvit in cre
lum, anno millésimo sex
centésimo vigésimo se
s\lndo, et a summo Pon
tifice Pio nono universâlis 
Ecclésire Doctor fuit de
clarâtus. 

racher à l'hérésie de Calvin 
les habitants du Chablais. 
Ayant entrepris cette mis
sion d'un cœur joyeux, après 
avoir surmonté, avec l'aide 
de Dieu, toutes sones de 
périls et de difficultés, il 
ramena, dit-on, soixante
douze mille hérétiques à la 
foi catholique. A la mort de 
Granier, François, consacré 
évêque, institua un nouvel 
Ordre de religieuses, dit de la 
Visitation de la bienheureuse 
Vierge. Il illustra l'Église 
par ses écrits emplis d'une 
doctrine céleste. Atteint 
d'une maladie grave à Lyon, 
il s'en alla au ciel, l'an mil 
six cent vingt-deux, et fut 
déclaré, par le Souverain 
Pontife Pie IX, Docteur de 
l'Église universelle. 

Au III" Nocturne, Homélie sur l"Év.: Vos estis sa1 terra::, 
du Commun des Docteurs (1), p. [2r5J. 

Aux nes Vêpres: 

Ant. Euge. 
'/1. Justum. 

Oraison, cf. p. 126. 
Mémoire du suivant, comme ci-dessous. 
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30 JANVIER 

STE MARTINE, VIERGE ET MARTYRE 
SEMI-DOUBLE 

Ant. Veni, Sponsa. 
t. Spécie tua. 

Oraison 
DEUS, qui inter cétera 

poténtire ture mirâ
cula étiam in sexu frâgili 
vict6riam martyrii con
tulisti : concéde propi
tius ; ut, qui beâtre Mar
tina: Virginis et Mârtyris 
ture natalitia c61imus, per 
ejus ad te exémpla gra
diâmur. Per DOminum. 

0 DIEU qui1 parmi les 
autres miracles de votre 

puissance, avez donné au 
sexe faible la victoire du 
martyre, accordez-nous mi
séricordieusement que, fê
tant la naissance céleste de 
la bienheureuse Martine, 
votre Vierge et Martyre, 
nous nous servions de ses 
exemples pour monter vers 
vous. Par Notre Seigneur. 

Aux Jret on nu Vêpres, quand elles sont dites, on prend 
l'Hymne : Manfnre célebri jusqu'à : Quœrit prremia et pour 
finir : A nobis âbigas. Mais à Matines, on commence par: 
Non illam jusqu'à la fin. Mais si l'on dit seulement les 
ncs Vêpres, à Matines, on prend l'hymne: Manin~ comme 
ci-dessous; à Laudes, l'HYmne : Non illam; à Vêpres : 
Tu natale de Laude11; autrement 9 on prend comme ci-
dessous. 

A MATINES 
Invitai. Regem Virgi

num D6minum, * Ve
nite, adorémus. 

/nvit. Le Seigneur, roi 
des Vierges, * Venez, ado
rons-le. 

Hymne 
MAR TIN& célebri plâu- APPLAUDISSEZ le nom cé-

dite n6mini, lèbre de Martine, ci-
Cives RomU.lei, plâudite toyens de Rome, applau-

gl6ria: : <lissez à sa gloire, chantez 
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In.sigµem mé_r_itis dicite 
Virginem, 

Christi dicite Mâr
tyrem. 

Hrec dum conspicuis 
orta paréntibus 

Inter delicias, inter amâ
. biles 

Luxus illécebras, ditibus 
·· âffluit 

FauStre' munéribus do
mus, 

Vitre despiciens cém
moda, dédicat 

Se renim D6mino, et 
munifica manu 

Christi paupéribus dis
tribuens opes, 

Qurerit prremia caûi
tum. 

N,ON illam crUcians Un
gula, non ferre, 

Non virgre horribili VUI
nere c6mmovent ; 

Hinc lapsi e SUperum 
sédibus Ange)i 

Crelésti dape récreant. 
Quin et d.ep6sita s::e

vitie leo 
Se rictu plâcido pr6jicit 

ad pedes : · 
Te, Martîna, tamen dans 

glâdius neci 
Creil cœtibus inscrit. 
Te, thuris rédolens ar_a 

vap6ribus, 

ta Vierge aux mérite_s écla~ 
tants, chantez la Martyre 
du Çhrist. 

Née d~ parents illustres, 
d,ans les délices, parmi les 
charmes délectables du luxe, 
elle regorge des richesses 
d'une maison pro~père. 

Méprisant les avantages 
de cette vie, elle se con
sacre au Maître de toutes 
choses, et d'une main magni
fique, distribuant ses biens 
aux pauvres du Christ, elle 
acquiert les récompenses 
célestes. 

N;c l'ongle de fer qui la 
- · déchire, pi les bêtes 
férçces, ni les y~:rges avx 
horrjblçs .biessµres ne réus
sissent à l'ébranler; des 
Anges d.escend1;1S du ~.éjour 
bienheure~ la réc0:nfort~nt 
av.e_c UJl l:µlllJ.ent ~éleste. 

Le lion même, abandon .. 
nant sa férocité, s'accroupit 
à ses pied, paisiblement; 
mais le _gl_aive, te livrant à 
la mQrt, t'introduit dans 
les assemblées des cieux. 

L'autel embaumé des va
peurs pe l'en~ens .qy.i f).µ;ne, 
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Qure fumat, précibus jû
giter invocat, 

Et falsum périmens aus
picium, tui 

Delet n6minis 6mine. 
A nobis âbigas hibrica 

gâudia, 
Tu, qui Martyribus dex

ter ades, Deus 
Une et Trine : tuis da 

famulis jubar, 
Quo clemens ânimos 

beas. Amen. 

t'invoque de prières inces
santes et détruisant un 
oracle menteur, l'abolit par 
le présage de ton nom 1• 

Chassez loin de nous les 
joies impures, ô Dieu Un et 
Trine, qui vous tenez à la 
droite des Martyrs ; donnez 
à vos serviteurs la lumière 
dont votre clémence béati
fie les cœurs. Amen. 

Au 1er Nocturne, si l'on doit les prendre au Commun, 
Leçons : Confitébor (Il), p. [283J. 

AU II• NOCTURNE 

LEÇON IV 

MARTINA, virgo Ro-
mâna, patre consu

lâri, illllstri génere nata, 
téneris adhuc annis or
bâta paréntibus, chris
tiâme p1etâtis ard6re suc
cénsa, divitias, quibus 
affluébat, mira in pâu
peres liberalitâte distri
buit. Sub Alexândro 
principe, cum deos mânes 
c6lere juberétur, immâne 
facinus summa libertâte 
detestâtur. Quapr6pter 
iterum atque iterum af
fécta verbéribus, uncis, 

MARTINE, vierge Romaine, 
fille d'un consulaire, 

était de race illustre. Privée 
de ses parents dans un 
âge encore tendre et en
flammée des ardeurs de la 
piété chrétienne, elle distri
bua ses grandes richesses 
aux pauvres, avec une libé
ralité admirable. Comme, 
sous le règne d'Alexandre, 
on lui ordonnait d'adorer 
les faux dieux, elle repousse 
en toute liberté ce crime 
infâme. C'est pourquoi, bat
tue de verges à diverses 

1, Le nom de Martine dérive de celui du dieu Mars: l'auteur de l'hymne lui confie 
le succl,s de la gueue sainte (v, note de la page 148), 
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û.ngulis férreis, testârum 
fragméntis lacerâta, acu
tissimis glâdiis membrâ
tim concisa, âdipe fer
vénti penJ.ncta, demum 
in amphitheâtro damnâ
tur ad béstias ; a quibus 
illresa divinitus evâdens, 
in ardéntem rogum in
jécta, inc6lumis pari be
neficio servâtur. 

!l>. Propter, p. [270] 

reprises, déchirée avec des 
crochets, des ongles de 
fer et des fragments de 
poterie, les membres lacérés 
par des lames très aiguës 
et arrosée de graisse bouil
lante, elle est enfin con
damnée aux bêtes, dans 
l'amphithéâtre. Elle en sort 
miraculeusement préservée 
de toute blessure, Elle est 
alors jetée dans un bûcher 
ardent qui pareillement ne 
lui fait aucun mal. 

LEÇON V 

Ex ejus tort6ribus non-
nUlli, mirâculi novi

tâte corrépti, Dei aspi
rânte grâtia, Christi fidem 
ampléxi, post cruciâtus 
glori6sam martyrii pal
mam câpitis abscissiOne 
promeruére. Ad ejUsdem 
preces nunc terrrem6ti
bus exOrtis, nunc igni
bus e crelo tonânte de
lâpsis, de6rum templa 
prostrâta sunt et simu
lâcra consUmpta. lntér
dum ex vulnéribus lac 
cum sânguine erU pit, 
splend6rque nitidissimus 
ac suavissimus odor e 
c6rpore emanâvit : intér-
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PARMI ses bourreaux, quel-
ques-uns, frappés par 

la nouveauté du miracle et 
sous l'inspiration de la grâce 
de Dieu, embrassèrent la 
foi du Christ. Après avoir 
été torturés, ils furent déca
pités et méritèrent ainsi la 
palme glorieuse du martyre. 
Aux prières de la vierge 
elle-même, tantôt des trem
blements de terre, tantôt 
des globes de feu tombant 
du ciel avec un fracas de 
tonnerre firent s'écrouler 
les temples des dieux et 
brûlèrent leurs statues. Par
fois, de ses blessures décou
lait du lait avec du sang et 
une clarté très brillante en 
même temps qu'un· parfum 
très suave émanaient de 
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dum sublimis régia !n. 
sede divinis lâudibus una 
cum c::elitihus ÛlteréSse 
:visa esi. , 

· ~- Dileld.sti, p. [271] 

son corps. Parfois .elle appa
rut élevée sur un tr{me royal, 
cha.ntant les ioµanges di
vines, unie au chœur des 
habitants du ciel. 

LEÇON VI 

HISC~ pro.cJ,i~is, ejûs-
. qµe in prml,Ïs cons

tânti!l, âcriter pennôtus 
ju~x, caput Virgini _am
puqiri prœ:cépit : qua 
perémpta, audit~q\,le ~ 
cœ:lo voce, qua ad SU.pe
ros evocabâtur, Urbs (Ota 
contrémuit, ac multi ido
l6r.um cult6res ad Christi 
ti~m q>nvér~i sunt. Sa
~ru:rµ _Mart,in~ corpus, 
sedént!;! .sancto UI'p.âno 
p,rimo, marty;io ~fféc
tl.Jm, U_rbâno octâvo Pon
titîce )llâximo, _in· perve
Ws~a .ejûsdem .ecclésia, 
ad Mame,rtinum .câr_ce
r;em, in Capitolini clivi 
radiqib,µs, cum s~nct6-
rl,Ull Màrtyru,m Con
cP.r.<t.ii, Epiph~nii et So
ci6r:µ.m corp6r.ibus .rcCpér
~i;n, -e.ôdem _loco in me
Ii6rem forrn,am redâcto, 
atq\le AAc.éntiu~ o.rnâto, 
magi;10 _p.6puli ~oncµrsu, 
tod'1,S T,.J r,bis lootitia, so
lémni ritµ ac pompa 
r~pQsitum e~~. 

.~. Aj!er~J'.11:ur, p. [27J] 

E XAS)?ÉRÉ par c_es prodiges 
et surtout .par la cons

tance de la Vierge, le· juge 
ordonna de lui trancher la 
tête. Dès que celle-ci fut 
tombée, on .ente,n~t une 
voix du ciel qui appelait la 
Martyre au séjour des bien
heureux. Alors la ville tout 
entière trembla, et de noi:n
breux adorateurs des idoles 
Se convertirent à la foi du 
Christ. Le corp·s sacré de 
Martine, martyrisé sous le 
pontificat de saint Urbain I, 
et retrOuvé, sous celui d'Ur
bain VIII, dans une antique 
église dédiée à la sainte, 
près de la prison Mamertin~, 
:sur le versant du mont Capi
tolin, . ave_c les corps .des 
saints Martyrs Concorde, 
Épiphane et de leurs com
pagnons, fut replacé dans 
la même église, reconstruite 
sur un meilleur plan et mieux 
décorée, en présence d'un 
grand concours de peuple 
à la joie de la vil.le wut en
tière, avec la pompe çies 
solennités religieuses. 
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Pour cotte Fête simplifiée : 

LEÇON IX 

MARTINA virgo Roma-
na, illU.stri géne

re nata, téneris adhuc 
annis orbâta paréntibus, 
ingéntes divitias lârgiter 
in pâuperes distribuit. 
Sub Alexândro principe 
jussa inânibus diis sacri
ficâre, immâne fü.cinus 
detestâtur. Qu are divér
sis torment6rum genéri
bus cruciâta, demum in 
amphitheâtro damnâtur 
ad béstias ; a quibus 
illresa divinitus evâdens, 
in ardéntem rogum in
jécta, inc6lumis pâ.riter 
servâtur. Nonnlllli ex 
ejus tort6ribus, capti no
vitâte mirâculi, Chxisti 
fidem amplecténtcs, pal
mam marcyrii adépti 
sunt. Précibus Martinre 
multa Deus prodigia pa
trâvit, quibus judex âcri
ter perm6tus et Virginis 
constântiam demirâtus, 
caput eidem amputâri 
prrecépit, sedénte sancto 
Urbâno Papa primo. 
Martinre corpus, Urbâno 
octâvo PontifiCe mâximo, 
in vetûsta ejûsdem ecclé
sia ad Mamértinum câr• 
cerem, cum sanct6rum 

MARTINE, vierge Romaine, 
née de race illustre et 

privée de ses parents dans 
un âge encore tendre, distri
bua généreusement ses gran
des richesses aux pauvres. 
Sollicitée, sous l'empereur 
Alexandre, d'immoler aux 
faux dieux, elle repousse ce 
crime infâme. C'est pour
quoi elle est torturée par 
divers genres de supplices 
et enfin condamnée aux 
bêtes, dans l'amphithéâtre. 
Elle en sort divinement 
préservée de toute blessure 
et est alors jetée dans un 
bûcher ardent qui ne lui fait 
pareillement aucun mal. 
Quelques-uns de ses bour
reaux, frappés par la nou
veauté du miracle, embras
sant la foi du Christ, ob
tinrent la palme du martyre. 
Aux prières de Martine, 
Dieu accomplit un grand 
nombre de prodiges ; le 
juge exaspéré par ces pro
diges et déconcené par la 
constance de la Vierge, 
ordonna de lui trancher la 
tête. C'était sous le règne 
du pape saint Urbain I. Le 
corps de Martine retrouvé 
sous le Pontificat d'Urbain 
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Mârtyrum Concôrdii, 
Epiphânii et Soci6rum 
corpéribus repértum, 
eôdem loco, decéntius 
omâto, totius Urbis lre
titia solémniter repôsi
tum fuit. 

VIII, dans une antique 
église dédiée à la sainte, 
près de la prison Mamer
tine, avec les corps des 
saints Martyrs Concorde, 
Épiphane, et de leurs com
pagnons, fut replacé solen
nellement dans la même 
église mieux décorée, au 
milieu de la joie de la Ville 
tout entière. 

Au Jlle Nocturne, Homélie sur l'Év.: Simile erit regnum 
cœlôrum, du Commun des Vierges (1), p. (276]. 

A LAUDES 
Capitule. - 2 Cor. IO, 17-18 

fRATRES : Qui gloriâtur, 
in Démina gloriétur. 

Non enim qui seipsum 
comméndat, ille probâ
tus est ; sed quem Deus 
comméndat. 

FRÈRES, que celui qui se 
glorifie, se glorifie dans 

Je Seigneur. Car ce n'est pas 
celui qui se recommande lui
même, qui estapprouvé,mais 
celui que Dieu recommande. 

Hymne 1 

ru natale solum pr6-
tege, tu bonre 

Da pacis réquiem Chris
tiadum plagis ; 

0 VIERGE, protège ton sol 
natal, donne le repos de 

la paix aux pays chrétiens ; 
repousse le bruit des armes 

t. ûtte hymne (comme celle des Matines ave<: laquelle elle oe fait qu'un) est due 
à Urbain VIII lui-même. c.e pape. grand venilicateur dans le ttyle classique, fait de 
sainte Manine, qu'il a exhumée en 16H, et :à laquelle il a rendu Ica bonneun du 
triomphe, la protectrice de son projet de Croisade, qui aurait réuni les princes chré· 
tic°' po11r repousser les Ture, (à qui la Thrace appanwait depuis 163,;,). C.C:wc.ci 
s'étaient avancés jusqu'aux frontRrei; de l'Autriche. 
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Arm6rum strépitus, et 
fera prœlia 
In fines age Thrâcios. 

Et regum s6cians âg
mina sub crucis 

Vexillo, S6lymas néxi
bus éxime, 

Vindéxque inn6cui sân
guinis h6sticum 
Robur fUilditus érue. 

Tu nostrum c6lumen, 
tu decus inclytum, 

Nostrârum obséquium 
réspice méntium; 

Roma: vota libens éx
cipe, qure pio 
Te ritu canit, et cotit. 

A nobis âbigas lûbrica 
gâudia, 

Tu, qui Martyribus dex
ter ades, Deus 

Une et Trine : tuis da 
fâmulis jubar, 
Quo clemens ânimos 
beas. Amen. 

Y. Diffl.lsa est grâtia 
in lâbiis tuis. 1';7. Prop
térea benedixit te Deus 
in retérnum. 

Ad Bened. Ant. Sirnile 
est regnum crel6rum * 
h6mini negotiat6ri qme
rénti bonas margaritas : 
invénta una preti6sa, de
dit 6mnia sua, et com
parâvit eam. 

et les cruels combats jus
qu'aux confins de la Thrace. 

Unissant les armées des 
rois sous l'étendard de la 
croix, délivre Jérusalem de 
ses chaînes, venge le sang 
innocent, et arrache jus
qu'en ses fondements la 
force de l'ennemi. 

0 toi, notre appui, notre 
gloire éclatante, regarde 
l'hommage de nos âtnes; 
reçois volontiers les vœux 
de Rome, qui te chante et 
t'honore avec une pieuse 
solennité. 

Chassez loin de nous les 
joies impures, ô Dieu Un 
et Trine qui vous tenez à 
la droite des martyrs ; don
nez à vos senriteurs la lu
mière dont votre clémence 
béatifie les cœurs. Amen. 

fr. La grâce est répandue 
sur tes lèvres. R;. C'est 
pourquoi Dieu t'a bénie 
pour l'éternité, 

A Bénéd. Ant. Le royaume 
des cieux est semblable à 
un commerçant qui cherche 
de belles perles. En ayant 
trouvé une précieuse, il 
donna tout ce qu'il avait 
pour l'acheter. 
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Oraison 
DEUS, qui inter cétera 

poténtim ture mirâ
cula étiam in sexu frâ
gili vict6riam martyrii 
contulisti : concéde pro
pftius ; ut, qui beâta: 
Martina: Virginis et Mar
tyris tua: natalitia c6li
mus, per ejus ad te 
exémpla gradiâmur. Per 
D6nrinum. 

0 DIEU qui, pamù les 
autres miracles de votre 

puissance, avez donné au 
sexe faible la victoire du 
martyre, accordez-nous mi
séricordieusement que, fê
tant la naissance céleste de 
de la bienheureuse Martine, 
votre Vierge et Martyre, 
nous nous servions de ses 
exemples pour monter vers 
vous, Par Notre Seigneur. 

3x JANVIER 

S. JEAN BOSCO, CONFESSEUR 
DOUBLE 

AUX Jre, VÊPRES 
f. Amâvit. 

Ant. Similâbo. 

Oraison 

01ms, qui sanctum J o-
ânnem Confess6rem 

tuum adolescéntium pa
ttern et magistrum exci
tâsti, ac per eum, auxi
liatrlce Virgine Maria, 
novas in Ecclésia tua 
familias floréscere vo
luisti : concéde, quœsu
mus ; ut e6dem caritâtis 
igne succénsi, ânimas 
qurerere, tibique soli ser-

Q DIEU, qui avez suscité 
.saint Jean, votre Con

fesseur, comme père et 
maître des adolescents, et 
par lui, avec le secours de 
la Vierge Marie, avez voulu 
faire fleurir de nouvelles 
familles dans votre Église, 
accordez à notre demande 
qu'enflammés du même feu 
de charité, nous soyons 
capables de gagner les âines 
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vire valeâmus. Per D6· et de vous s.ervir vous seul. 
minum. Par Notre Seigneur. 

Et l'on fait Mémoire du précédent, Ste Marti.ne, Vierge 
et Martyre : 

Ant. Veni, Sponsa 
Christi, * âccipe cor6-
nam, quam tibi DO-minus 
prrep_ar.âvit in retérnum.. 

,; . DiffUsa est grâtia 
jn lâbiis tuis. ~- Proptér
ea benedi~t te Deus in 
.retérnum. 

Ant. Viens, Épouse du 
Christ, reçois la couronne 
que Dieu t'a préparée pour 
l'éternité. 

'/1. La grâce est répandue 
s:ur tes lèvres.~- C'est pour
quoi Dieu t'a bénie pour 
l'éternité. 

Oraison 

DEUS, qui inter cétera Q 
poténtiz tua: mirâ

DIEU qui, parmi les 
autres miracles de votre 

puissance, avez .donné au 
sexe faible la victoire du 

cu-la étiam in sex-u frâ
gHi vict6riam martyrii 
contulisti : concéde pro
pitius ; ut, qui beâtre 
Marunre Vlrginis et Mâr
tyris tare natalitia c6li
mus, per ejus ad te exém
pla gradiâmur. P.er D6-
min:um. 

martyre, ac-cordez-nous mi
séricordieusement que, fê
tant la naissance céleste .de 
la bienheureuse Martine, 
votre Yjerge e.t _Martyr.e1 
nous nous servions de ses 
exemples pour monti:;:r vers 
vous. Par Notre Seigneur. 

AU II• NOCTURNE 

LEÇON IV 

J.OANNES Bosco, hl.J.mili 
loco natus apud Cas

trum Novum in Astén
sibus, atque sanctissime, 
patre amisso_, disciplina 
matérna institlltus., mira 

JEAN Bosco, .né çians un 
humble village, auprès 

de Castelnuovo d'Asti, 
ayant _perdu son père, fut 
très saintement élevé par sa 
mère, et dès le premiei: âge il 
donna .de merveilleuses pro-

ISI 
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de se vel a prima retâte messes. Doux de caractère, et 
porténdit. Ingénio enim enclin à la piété, il se com
mitis atque ad pietâtem portait parmi ses égaux 
pronus, singulâri se geré- avec une singulière auto
bat auctoritâte inter re- rité, et commença de bonne 

heure, avec maturité, à 
quâles, quorum lites di- trancher leurs différends, à 
rimere, fâciles rixas corn- apaiser leurs querelles si 
p6nere, tl.lrpia verba jo- facilement éveillées, à con
césque lascivos compés- tenir les paroles grossières 
cere matUre cœpit. Tum et les plaisanteries lascives. 
verbis eos jucûndis ad Dès lors, il s'efforça de les 
se advocâre, ludis preces attirer à lui par des propos 
insérere, qure sacra el6- joyeux, de mêler aux jeux 

des prières, de leur rappe
quia in templo audivisset 1er, avec un langage mer
mirâbili serm6nis côpia veilleusement facile et doux, 
ac dulcédine reférre, ad ce qu'il avait entendu aux 
Pœniténtire et Eucharis- sermons à l'église, et de 
tire sacraménta rite sus- presser les petits enfants 
cipiénda puérulos quam d'aller recevoir pieusement 
primum quamque cre- les sacrements de Péni
bérrime indl.lcere satégit. tence et d'Eucharistie le 
Oris quoque decor vere- plus tôt et le plus souvent 

possible. La beauté modeste 
cUndus, morum suâvi- de son visage, la douceur de 
tas, atque innocentissimre ses mœurs et la candeur 
vitre candor Omnium de sa vie très innocente 
ânimos ad eum pertra- attiraient à lui tous les 
hébant. Licet vero, fami- cœurs. Bien que, éprouvé 
liâris rei angl.lstia, pres- par la condition misérable 
sus, lab6rum rerumna- de sa famille, il ait passé 
rUmque plenam adoles- une adolescence pleine de 

labeurs et de soucis, il n'a 
céntiam égerit, in id jamais eu, dans sa joyeuse 
tamen unum hilaris ac confiance en Dieu, qu'une 
Deo fidens conténdit, ut seule ambition, celle d'accé-
sacerd6tio augerétur. der au sacerdoce. 

R/. Honéstum, p. (229] 
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LEÇON V 

VOTI tandem compos 
efféctus, Cheriénsem 

civitâtem primum, ac 
dein AugUstam Taurin6-
rum pétiit, quo âcrius, 
beâto J osépho Cafâsso 
magistro, et in sciéntia 
sanct6rum proficeret et 
ad sacram morum doc
trinam addiscéndam âni
mum adjllngeret. lbi au
tem, cum voluntâtis in
clinatiône tum supérno 
instinctu incitâtus, suum 
in adolescéntulos ânimum 
convértit, ut prima ils 
christiânre sapiéntire trâ
deret rudiménta. Quo
rum cum fferet in dies 
major nllmerus, sedem 
ad eos coadunândos stâ
bilem ac firmam, haud 
sine crelésti afllâtu, é.spe
ris et diutUrnis difficul
tâtibus superâtis, in illa 
urbis parte collocâvit, 
qure vulgo Vald6cco ap
pellâtur, in eâmque rem 
totus incûbuit. Paulo 
vero post, Virgine Dei
para auxiliânte, qme ei 
puérulo per visum in 
somnis futlJ.ra innl.lerat, 
Joânnes Salesian6rum 
Societâtem institl.lere de
crévit, cujus esset pra:
sértim juveniles ânimas 

SON vœu s'étant enfin réa-
lisé, il se rendit d'abord 

à Chiéri, puis il gagna 
Turin, afin d'y progresser 
plus activement, sous la 
direction du bienheureux 
Joseph Cafasso, dans la 
science des Saints, et d'ac
quérir la connaissance de 
la morale chrétienne. Mais 
là, excité tout à la fois et 
par l'inclination de sa vo
lonté, et par un instinct 
d'en haut, il tourna toute 
son application vers les 
jeunes enfants, pour leur 
donner les premiers rudi
ments de la sagesse chré
tienne. Leur nombre s'aug
mentant tous les jours, il 
chercha par une inspiration 
spéciale du ciel, un lieu 
de réunion stable et sûr où 
il pût les rassembler, et 
après avoir triomphé de 
longues et dures difficultés, 
il l'établit dans cette partie 
de la ville qu'on appelle 
vulgairement Valdocco, et 
se donna tout entier à cette 
œuvre. Peu après, avec le 
secours de la Vierge Mère, 
qui, dans un songe de son 
enfance, lui avait fait pres
sentir l'avenir, Jean se dé
cida à fonder la Société des 
Salésiens, dont le but serait 
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Christo lucrifâcere ; item 
novam familiam suscépit 
tonstituêndam sacrârum 
virginum, qure, ab Auxi
liatrfce Dei Matre nun
cupâtre, adolescéntulas 
dirigerent in vias Dô
rnini ; quibus demum 
phtm Cooperat6rum cœ
tum adjécit ad Salesia
n6rum 6pent stUdio ac 
pietâte fovénda. !taque 
brevi factum est, ut per .. 
mâgnam et christiâmc et 
c:ivili societâti utilitâtem 
afférret. 

"I• Airu!vit, p. [230] 

de gagner au Christ princi
palement les âmes des 
jeunes gens. Il entreprit de 
même l'institution d'ufle 
nouvelle famille de Reli
gieuses qui, sous le vocable 
de la Mt:re de Dieu Auxi• 
liatrîce, dirigeraient les 
jeunes filles dans les voies 
du Seigneur ; à ces deux 
fondations il ajouta la pieuse 
association des coopérateurs 
destinés à favoriser par 
leur dévouement et leur 
piété les œuvtes des Salé~ 
siens. C'est ainsi qu'en peu 
de temps un immense ser• 
vice fut rendu à la société 
chrétienne et civile. 

L:ÉÇON VI 

A NIMARUM enim stu-
dio flagrans, nulli 

pepércit lab6ri nullique 
impénsre, ut fest6rum 
diérum ascetéria pro ado
lescéntulis, pupi116runt 
hospitia, pusi6num ope .. 
nlri6rum scholàs, a:des 
pû.eris aléndis, instituén• 
dis, templa Deo longe 
latéque per orbem exci
taret. Simul Christi fidem 
in Subalpinis verbo et 
exémplo fovére, per to
tam ltâliam 6ptitnos li
btos <:onficiéndo, edéndo) 
d.ivulgândo tutari, Évan-

BRULANT dè la passion 
des âmes, il n'épargt:111 

nulle peine et nulle dépen$e 
pour faire établir largement 
et au loirt à travers l'uni
vers, des lieux de retraite 
pour les adolescents aux 
jours de fête, des hospices 
pour les orphelins, des 
écoles pôur les petits gar· 
çons de la classe ouvrière, 
des maisôns pour la noùrrl
ture et l'éducation des en
fants, et des églises pour 
Dieu. En même temps il 
ne cessait pas de réchauffer 
la foi dans les régions sub-

I$4 
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gélil prrec6nes ad gentes 
infidéles srepius mitténdo 
propagâre non désiit. 
Simplex ac recrus homo 
Dei, ad omne opus bo
num intrllctus, omnige
nis vinUtibus fl6ruit, quas 
incensissimre caritâtis 
ardor alébat. Mente in 
Deum constânter erécta 
ac supérnis charism:âti
bus cumulâtus, nullis 
sanctîssimus vir, nec mi
nis terréri, nec labôribus 
fatigâri, nec curis 6ppri
mi, neque rebus advérsis 
perturbâri videbâtur. 
Tria autem pietâtis offi
cia suis mâxime com
mendâvit : ut quam sre
pissime ad sacram exho .. 
mologésim sacramque •Y· 
mixim accéderent, ut Ma
rlam Auxiliatricem pera
mânter c6lerent, ut Pon
tifici mâximo ceu filii 
addictissimi obsequerén
tur. Nec siléntio prrete
rellndum est eum, in 
difficillimis rerum adjUllc
tis, prresto non semel 
Româno Pontifici ad
fufsse, ut mala ex légi
bus contra Ecclésiam 
eo témpore latis deri
vâta temperâret. Vit.:e 
cursum, tot tantisque 
opérîbus ac lab6ribus re
fértum, confécit pridie 

alpin\!s, par se. parole et 
son e1C;emple, de la défenctre 
à travers toute l'Italie~ en 
composant, éditant et ré
pandant d'excellents livres~ 
ni d'en propager le règne, 
en envoyant des mission
naires de l'Évangile aux 
régions infidèles. Honune 
de Dieu, simple et droit, 
armé pour toute œuvre 
bonne, il se distinguait en 
toutes sortes de venus que 
nourrissait en lui l'ardeur 
d'nne charité très intense. 
L'âme constamment élevée 
vers Dieu et comblée de 
charismes célestes, ce très 
saint homme ne se laissait 
ni effrayer par les menac~i., 
ni fatiguer par les travaux, 
ni écraser par les soucis, 
ni troubler par les adver
sités. Il recommanda par
dc:ssus tout aux 11iens a:ois 
pratiques de piété : la fré
quentation des sacrements 
de Pénitence et de la sainte 
Eucharistie, le culte très 
affectueux de Marie Auxi
liatrice et l'obéissance de 
fils très attachés au Souve
rain Pontife. On ne doit 
pas non plus passer sous 
silence qu'en de très diffi
ciles circonstances il est 
allé plus d'une fois trouver 
le Pontife Romain pour lui 
demander d'adoucir la 
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Kaléndas Februârias an
no salUtis millésimo oc
tingentésimo octogésimo 
octâvo, retâtis septuagé
simo tértio. Quem multis 
clarum mirâculis Pius un
décimus, P6ntifex mâxi
mus, anno millésimo non
gentésimo vigésimo nono 
Beat6rum, quinquénnio 
post, die solémni Paschre, 
décima nono exeUnte sre
culo a perâcta humâni 
géneris Redempti6ne, 
géntibus ex orbe univérso 
in Urbem confluéntibus, 
Sanctérum ordinibus ad
serébat. 

"'· Iste homo, p. [23r] 

maux dérivés des lois por
tées en ce temps-là contre 
l'Église. Ayant ainsi em
pli sa vie de tant et de si 
grandes œuvres et peines, 
il en acheva le cours la 
veille des Calendes de 
février, en l'an du salut mil 
huit cent quatre-vingt-huit, 
la soixante-treizième année 
de son âge. Après que beau
coup de miracles l'eurent 
glorifié, le Souverain Pon
tife Pie XI, en l'année mil 
neuf cent vingt-neuf, l'ins
crivait au nombre des Bien
heureux, et cinq ans après 
au rang des Saints, au jour 
solennel de Pâques, au dix
neuvième centenaire de 
l'accomplissement de la Ré
demption du genre humain, 
devant une foule de pèle
rins venus à Rome du 
monde entier. 

Pour cette Fête simplifiée : 

LEÇON IX 

J OANNES Bosco, hUmili 
loco natus, post rerum

n6sam innocentissimâm
que pueritiam, stU.düs 
Chérii 6peram <ledit, quo 
quidem témpore ingénü 
et virtûtum laude enituit. 
Sacérdos creâtus, Augûs
tam Taurin6rum pétüt, 

JEAN Bosco, né dans un 
humble village, après 

une enfance pleine 
d'épreuves, et très inno
cente, fit ses études à 
Chiéri et pendant ce temps 
s'y distingua par la louange 
que méritèrent son carac
tère et ses vertus. Ordonné 
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ubi Omnibus 6mnia fac
tus est ; sed prresértim in 
adolescéntulos, e6sque 
pâuperes ac derelictos 
adjuvândos curam im
péndit. Liberâlibus dis
ciplinis, opificum scholis, 
fest6rum diérum asce
tériis a venenâtis err6-
rum vitiorU.mque pâbulis 
puerilem retâtem remo
vére omni ope stU.duit: 
quam ad rem duas in 
Ecclésia vir6rum virgi
nl.lmque familias exci
tâvit. Plllrimos ipse édi
dit libros christiâna sa
piéntia refértos. De retér
na étiam infidélium salUte 
per sacras su6rum sodâ
lium expediti6nes 6ptime 
méruit. Mente in Deum 
constânter erécta, nullis 
homo sanctfssimus, nec 
minis terréri, nec lab6-
ribus fatigâri, nec curis 
6pprimi, nec rebus ad
vérsis perturbâri vide
bâtur. Obiit anno sall.ltis 
millésimo octingentésimo 
octogésimo octâvo, retâtis 
septuagésimo tértio. A 
Pio undécimo, Pontifice 
mâximo, in SanctOrum 
nUmerum relâtus est. 

prêtre, il vint à Turin où 
il se fit tout à tous, mais 
s'appliqua surtout à venir 
au secours des enfants, en 
particulier des pauvres et 
des abandonnés. Par une 
éducation libérale, par des 
écoles d'ouvriers, par des 
lieux de retraite pour les 
jours de fêtes, il s'appliqua 
de tout son pouvoir à éloi
gner l'âge de l'enfance des 
appâts de l'erreur et du 
vice. A cette fin il établit 
dans l'Église deux familles 
religieuses, l'une d'hommes 
et l'autre de vierges. Il 
publia lui-même beaucoup 
de livres remplis de sagesse 
chrétienne. Il acquit de 
grands mérites à l'égard du 
salut des infidèles par les 
missions de ses religieux. 
L'âme constamment élevée 
vers Dieu, cet homme très 
saint ne paraissait se laisser 
troubler de rien, ni s'ef
frayer des menaces, ni se 
fatiguer des travaux, ni 
s'émouvoir d'aucune adver
sité. Il mourut l'an du salut 
mil huit cent quatre-vingt
huit, en la soixante-trei
zième année de son âge. Le 
Souverain Pontife Pie XI 
l'a inscrit au nombre des 
Saints. 
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AU III• NOCTURNE 
LEÇON VII 

Léctio Lecture 
sancti Evangélii 

&ecûndum Matthreum 

Chapitre 

JN illo témpore : Acces-
sérunt discipuli ad Je .. 

sµm, dicéntes Quis, 
putas, major est in regno 
çrelorur:p? Et réliqua. 

Homilla 
sancti J oânnis 

Chrys6stomi 

du saint Évangile 
selon saint Matthieu 

18~ 1-5 

EN ce temps ... Ià, les dis
ciples s'approchèrent de 

Jésus en dfaant : Qui, pen
sez-vous, est le plus grand 
dans le royaume des cieux? 
Et le reste. 

Homélie 
de saint Jean 
Chrysostome 

S~r le chapitre 18 de S. Marth, HoméHe 60 
[SoUicitude- pour les ~e:. faibles.) 

y1pEN quot modis 
n.os ind.Ucat D6miI1qs 

ad curam vel minorum 
frattum? Ne !taque di1<e
ris : /Brârh1s est ille, aut 
calce6rum sµ1=0r, ag;ricola, 
insipiens, ut icleo despi .. 
cias füum. Ne enim in 
illud mali incidas, per
péncle qµot modis te 
indUc;:at, ut niodéste agas 
et e6:rum cµram geras. 
PU,erum in médio stâtuit 
et ait : Efficiâmini ut 
pârvuli ; et : QµicU.mque 
suscéperit pârv\llum ta .. 
11;:m, m~ sllsçjpit; et; Qui 
scandalizâverit, extrÇma, 
patiétur. Si ergo Deus 
ita gaudet de pârvulo 

VOYEZ·-vous de combien 
de ro.anières le Seigne1,ll; 

p.ous invite à prendre soin 
de nos frères, même des 
petfts? Ne dites donc pas : 
c'est un forgeron, un cor-,. 
donnier, un laboureur, un 
sot, pour vous peri,nettre d~ 
le mépriser. Car pour que 
vous ne tombiez pas dan$ 
çe mal, voyez de combien <;le 
façou~ le Maitre vous invit~ 
à vous comporter modeste .. 
ment et à prendr.-; soin de 
ces frères. C'est un enfant 
qu'il met au miliev de ses 
disciples et il dit : Devenez 
comme des tout petits, et en
core : Quiconque aura reçu 
pareil petit enfant, me reçoit, 
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qui repéttus est, cur tu 
despiciàS eos qtlos Deus 
tam sollicite curat, cum 
oportétet ârtimam ipsam 
trâdere pro uno ex pâr
vulis istis? Tanta quippe 
est Deo cura de ânima, ut 
ne Filio quidem suô 
pepércerit. Quare, Obse ... 
cro, primo dilllculo cum 
a domo exiérimus, hune 
unum scopum habeâmus 
et hanc prredpue solli
citU.dinem, ut periditân
tem c:ripiâmus. Non lo• 
quor hic de sensibili peri .. 
culo ; hoc enim ne perf ... 
culum quidem est : sied de 
petiCUlo ânhnre, quod hô• 
minibus parat diâbolus. 

~- lste est, qui anté 
Deum magnas vittûtes 
operâtus est, et de omni 
corde :suo laudâvit DO· 
minum : * I pse inter .. 
cédât pro peccâtis Om
nium popu16rutn. f. Ecce 

et cn~ote : Qui en auta Scan• 
dalisd sôUffrira 111 fnre chdti• 
ment. Si dôhc le Seigneur 
se téjouit ainsi du pêtit 1 

qui a été retrouvé, comm~nt 
peux-tu mépriser ceux dont 
Dieu s'occupe avec tant de 
sollicitude, alor51 qu'il fau ... 
cirait donner sa vie même ~ 
pour un de ces petits? Tant 
est grand le soin que Dieu 
prend de 1'1me, qu'il n'a 
pas nième épargné son Fils, 
C'est pourquoi, je t'en cort• 
jure, dès la première heure, 
quand nous sortons de· notre 
maison, n'ayons qu'tin seul 
but, cette principale solli• 
citude, de sauver celle qui est 
en péril. Je ne parle pas ici 
de péril sensible, éar ce n'est 
pas même un péril, mais du 
péril de l'âme, qùe le diable 
prépare aux hommes. 

R/, Voici celui qui, devant 
Dieu, a pratiqué de gràndes 
vertus et, de tout son cœur, 
a loué le Seigneur : * A lui 
d'intercéder pour les t1éché1 
de tous les peuples.;. Voici 
l'homme sans :reproché', 

l, Il ne s'agit pl11s d'un petit enfant, mais de l'enfant prodigue mention.dt imm6-
diatemcnt avant, par le saint Docteur, dans des lignes supprimées pat une coupure 
malcntontreuse. 

:. Nob.s devons tndnîte id k l'l'lot onim<J par vie, alors que dans la ligae suivante, 
le lll~me mot signifie .tm,; c'est bien le doul'>le sen& po~ible du mot p11kht en grec, 
m:11is ce n'est pas saint Jean ChrycSOStome qui a commis la faute d'employei l:ons6-
cutivemènt le même môt etl deux setls diff6relm. Il y• un ldbg pll.'ttllge entre ka ~qx 
tm,tll <at1à le w.tt otigimtJ. 
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homo sine queréla, verus 
Dei cultor, âbstinens se 
ab omni épere malo, et 
pérmanens in innocéntia 
sua. Ipse. 

adorateur de Dieu en vérité, 
s'abstenant de toute œuvre 
mauvaise et constant dans 
son innocence. A lui. 

LEÇON VIII 
[Persévérance dans l'exhortation.] 

JMPROBUS, inquis, diffi- LE méchant, dis-tu, est 
cile tolerâtur. Atque difficile à supporter. 

ideo debes illi amôre C'est pourquoi tu dois lui 
jungi, ut eum a vitio être uni par la charité, pour 
reméveas, ut convértas le retirer du vice, pour le 
et ad virtl.ltem redûcas. convertir et le ramener à la 
At non obtémperat, in- vertu. - Mais il n'obéit pas, 
quis, neque consilium ad- dis-tu, et n'accepte pas de 
mittit. Unde hoc nosti? conseil. - D'où le sais-tu? 
Anexhortâtusesetemen- l'as-tu exhorté? est-ce que 
dâre studuisti? Hortâtus tu t'es appliqué à le conver
srepe sum, fnquies. Qu6- tir? - Je l'ai exhorté 
ties? Srepius : semel et souvent, diras-tu. - Com
fterum. ldne srepius vo- bien de fois? - Fréquem
cas? Etiâmsi per totam ment : une ou deux fois. -
vitam id fecisses, nec C'est cela que tu appelles : 
deficere, nec desperâre souvent? Mais quand tu 
oportébat. Non vides qu6- l'aurais fait toute une vie, 
modo nos Deus semper iJ fallait ne pas cesser, ni 
hortâtur per Prophétas, désespérer. Ne vois-tu pas 
per Ap6stolos, per Evan- comment Dieu nous exhorte 
gelistas? Quid igitur? toujours; par les Prophètes, 
Num recte operâmur? parlesApôtres,parlesÉvan
Num in Omnibus obtem- gélistes? Quoi donc? est-ce 
perâmus? Minime. Num que nous agissons bien? 
ideo finem fecit admo- Est-ce que nous obéissons 
néndi? toujours? Pas le moins du 

R}". Sint lumbi vestri 
prredncti, et lucérnœ ar
déntes in mânibus ves-

monde. Et cependant a-t-il 
cessé de nous avertir? 

R}". Que vos reins soient 
ceints et que des lampes 
ardentes soient en vos 
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tris : * Et vos similes 
hominibus exspectânti
bus d6minum suum, 
quando revertâtur a 
n\Jptiis. fr, Vigilâte ergo, 
quia nesdtis qua hora 
D6minus vester ventllrus 
sit. Et. Gl6ria Patri. Et. 

mains : * Et vous, soyez 
semblables à des hommes 
attendant l'heure où leur 
maître reviendra des noces. 
t. Veillez donc, car vous ne 
savez pas l'heure où votre 
Maître doit venir. Et vous. 
Gloire au Père. Et vous. 

LEÇON IX 
[Importance des enfants et de leur éducation.] 

NIH.I~ quippe tam 1;rC;-
t1osum est quam am

ma : quid enim prodest 
h6mini, si mundum uni
vérsum lucrétur, ânima: 
vero sure detriméntum 
patiâtur? Verum 6mnia 
pervértit et dejécit pecu
niârum amor, Deique ti
m6rem decUssit, sicut ty
rânnus arcem sic ânimas 
6ccupans. Idcirco et fi
li6rum et nostram negll
gimus salU.tem. Hinc ma
gna insipiéntia ; hinc li
beri servis vili6res fiunt. 
Ecquid de servis loquor? 
Mulum si quis hâbeat, 
multum curat ut agas6-
nem illi Optimum provi
deat, non improbum, non 
furâcem, non temulén
tum, non artis sure impe
ritum : si autem filio 
predagégum <lare opus 
sit, casu et sine deléctu 
6bvium quemque exci-

1. Ma1b. 16, z6. 

r6r 

RIEN n'est aussi précieux 
que l'âme. Que sert à 

l'homme de gagner l'univers, 
s'il souffre détriment pour son 
âme 1 ? Mais l'amour des 
richesses a tout perverti et 
tout renversé, il a ruiné la 
crainte de Dieu, occupant les 
âmes, comme un tyran la 
citadelle. Voilà pourquoi 
nous négligeons le salut de 
nos enfants et le nôtre. De 
là cette grande folie, que les 
enfants sont moins consi
dérés que les esclaves. Et 
pourquoi parler des es
claves? Si quelqu'un a une 
mule, il a grand soin de lui 
trouver un bon muletier qui 
ne soit pas méchant, ni vo
leur, ni ivrogne, ni sans habi
leté dans son art ; mais s'il 
nous faut donner un péda
gogue à notre fils, nous ac
ceptons, au hasard et sans 
choix, quiconque se pré
sente ; alors qu'aucun an 
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pimus ; etsi hac arte nulla 
sit major. Quid par illi 
arti, qme dirigéndre âni
mre et efformândre jllve
nis menti et indoli incûm
bit ? Qui tali instnictus 
est faculté.te, plus dili
géntire exhibeat opôrtet, 
quam quivis pictor aut 
statuârius. 

n?est plus grand, Que peut
on comparer à cet art auquel 
il incombe de diriger l'âme 
du jeune homme etdefonner 
son âme et son caractère? 
Ce]ui qui est chargé d'une 
telle fonction doit montrer 
plus de zèle que n'importe 
quel peintre ou statuaire. 

Vêpres à Capitule du suivant. Mémoire du précédent. 

FÊTES DE FÉVRIER 
1" FÉVRIER 

S. IGNACE, ËVf:QUE ET MARTYR 

DOUBLE 

'/1. Glôria et hon6re. 
Ani. Iste Sanctus. 

Oraison 

JNF~R~ITATEM n_ostram 
resp1ce, ommpotens 

Deus : et, quia pondus 
pr6prire actiônis gravat, 
beâti lgnâtii Mârtyris tui 
arque Pontfficis intercés
sio glori6sa nos pr6tegat, 
Per D6minum. 

REGARDEZ notre faiblesse, 
Dieu tout-puissant, et 

puisque nous sommes acca
blés sov.s le poids de nos 
fautes, que la glorieuse in
tercession du bienheureux 
Ignace, votre Martyr et 
Pontife, nous protège. Par 
Notre Seigneur. 

Et l'on fait Mémoire du précédent, S. Jean Bosco. 
Conf.: 

Ant. Hic vir, despf
ciens mundum * et ter
réna, trillmphans, divi-

Ant. Cet homme, mépri
sant le monde et les choses 
de la terre, s'est assuré, 

r62 
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tias ca:lo c6ndidit ore, 
manu. 

t. Justum deduxit D6-
minus per vias rectas. R7. 
Et osténdit illi regnum 
Dei. 

triomphant, par sa parole et 
ses actes, des richesses dans 
le ciel. 

t. Le Seigneur a conduit 
le juste par des voies droites. 
R;. Et il lui a montré le 
royawne de Dieu. 

Oraison 

DEUS, qui sanctum Jo- Ü DIEU, qui avez suscité 
ânnem Confess6rem Jean, votre Confesseur, 

tuum adolescéntium pa- comme père et maître des 
trem et magistrum exci- adolescents, et par lui, avec 
tâsti, ac per eum, auxi- le secours dela Vierge Marie, 
liatrice Virgine Maria, avez voulu faire fleurir de 
novas in Ecclésia tua nouvelles familles dans vo~ 
familias floréscere voluis- tre Église, accordez à notre 
ti : concéde, quresumus ; demande qu'enflammés du 
ut e6dem caritâtis igne même feu de charité, nous 
succénsi, ânimas qua:- soyons capables de gagner les 
rere, tibique soli servire âmes et de vous servir vous 
valeâmus. Per D6minum. seul. Par Notre Seigneur. 

AU Il• NOCTURNE 

LEÇON IV 
Ex libre 

sancti Hierénymi 
Presbyreri 

de Script6ribus 
ecclesiâsticis 

Chapitre 16 

Du livre 
de saint Jérôme 

Prêtre 
sur les Écrivains 

ecclésiastiques 

I GNATIUS, Antiochénre IGNACE succéda à l'Apôtre 
ecclésire tértius post Pierre comme troisième 

Petrum Ap6stolum epis- évêque de l'église d'An
copus, commovénte per- tioche. Condamné aux bêtes, 
secuti6nem Trajâno, durant la persécution de 
damnâtus ad béstias, Trajan,ilfut envoyé à Rome, 
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Romam vinctus mitti tur. 
Cumque mivigans Smyr
nam venisset, ubi Poly
cârpus, auditor J oânnis, 
episcopus erat, scripsit 
unam epistolam ad Ephé
sios, âlteram ad Magne
siânos, tértiam ad Tral
lénses, quartam ad Ro
mânos. Et inde egrédiens 
scripsit ad Philadélphios, 
et ad Smyrnreos, et pr6-
priam ad Polycârpum, 
comméndans illi Antio
chénsem ecclésiam ; in 
qua et de Evangélio, 
quod nuper a me trans
lâtum est, super pers6na 
Christi ponit testim6-
nium. 

enchaîné. Au cours de la 
traversée,il s'arrêta à Smyrne 
où Polycarpe, disciple de 
Jean, était évêque. Il y écri
vit une lettre aux Éphésiens, 
une autre aux Magnésiens, 
une troisième aux Tralliens 
et une quatrième aux Ro
mains. En quittant cette 
ville, il écrivit aux Philadel
phiens et aux Smyrniotes, 
et adressa une lettre parti
culière à Polycarpe pour lui 
recommander l'église d' An
tioche. C'est dans celle-ci 
qu'il rend témoignage à la 
personne du Christ, d'après 
un Évangile que j'ai na
guère traduit 1• 

F;. Honéstum, p. [88) 
LEÇON V 

DIGNUM ~utem .vid~-: 
tur, qma tant! vin 

fécimus menti6nem, et 
de epistola ejus, quam ad 
Românos scribit, pauca 
p6nere : De Syria usque 
ad Romam pugno ad 
béstias in mari et in terra, 
nocte diéque ligâtus cum 
decem leopârdis, hoc est 
militibus, qui me cust6-
diunt ; quibus et cum 

QR, il paraît convenable, 
puisque nous faisons 

mention d'un si grand per
sonnage, de citer quelques 
passages de la lettre qu'il 
écrivit·aux Romains 1• « De
puis la Syrie jusqu'à Rome, 
dit-il, je lutte contre les 
bêtes, sur mer et sur terre, 
nuit et jour, enchaîné avec 
dix léopards, c'est-à-dire 
avec les soldats qui me gar-

1, Suit, dans le 1exte de S . .Jérôme, un témoigruige rendu au Chri5t ressuseité, 
qui provient de l'fungil, J,/,m lu Hibr111X. En réll.lité ce témoignage se trouvt d11n1 
l'Ep. d'lgnate '"'" S"IJfflfol,s, III, 1. 

a. Rom, i. 1, a. 



I FÉVRIER S. IGNACE ÉVl3QUE MARTYR 

beneféceris, pej6res fiunt. 
lniquitas autem e6rum 
mea doctrina est ; sed 
non idcirco justificâtus 
sum. Utinam fruar bés
tüs, qua: mihi sunt prre
parâtre ; quas et oro mihi 
veléces esse ad intéritum 
et ad supplicia, et âllici 
ad comedéndum me, ne, 
sicut et aliérum Mârty
rum, non âudeant corpus 
attfngere. Quod si venire 
nolllerint, ego vim fâ
ciam, ego me urgébo, ut 
dévorer. lgn6scite mihi, 
fili6li ; quid mihi prosit, 
ego scio. 

~- Desidérium, p. [89] 

dent et deviennent pires 
quand on leur a fait quelque 
bien. Mais leur méchanceté 
est pour moi un enseigne
ment, et pour autant je ne 
suis pas encore justifié. Puis
sé-je jouir des bêtes qui 
m'ont été préparées ; je les 
prie d'être promptes à me 
faire souffrir et mourir, et 
en appétit pour me dévorer, 
de peur que, conune pour 
d'autres Martyrs, elles 
n'osent toucher mon corps. 
Et si elles refusent d'accou
rir, je leur ferai violence, 
je ferai tous mes efforts pour 
être dévoré. Pardonnez-moi, 
mes chers enfants, ce qui 
me convient, je le sais. 

LEÇON VI 

NUNC incipio Christi 
esse dicipulus, nihil 

de his quœ vidéntur, desi
derans, ut J esum Chris
tum invéniam. lgnis, 
crux, béstiœ, confrâctio 
Ossium, membrôrum di
vfsio, et totius côrporis 
contritio, et tota tormén
ta cliâboli in me véniant; 
tantum ut Christo fruar. 
Cumque jam damnâtus 
esset ad béstias, et ardôre 

C'EST maintenant que je 
conunence à être le dis

ciple du Christ, ne désirant 
rien de ce qui est visible, 
afin de trouver Jésus-Christ. 
Que le feu, la croix, les 
bêtes, le brisement des os, 
l'écartèlement des membres 
et le broiement de tout le 
corps, que tous les tour
ments inventés par le diable 
fondent sur moi, pourvu que 
je jouisse du Christ! » Con
damné aux bêtes et, dans 
son ardeur de souffrir, enten-
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patiéndi rugiéntes audi
ret le6nes, ait : Frumén
tum Christi sum ; dénti
bus bestiârum molar, ut 
panis mundus invéniar. 
Passus est anno undécimo 
Trajâni. Reliquiœ c6rpo
ris ejus Antiochfre jacent 
extra portam Daphniti
cam, in ccemetério. 

R/. Stola jucund.itâtis, 
p. [90] 

dant d'avance les rugisse
ments des lions il dit : « Je 
suis le froment du Christ ; 
que je sois moulu par les 
dents des bêtes, afin de de
venir un pain de choix 1, )) 

Il souffrit le martyre, la 
onzième année du règne de 
Trajan. Les restes de son 
corps reposent à Antioche, 
dans le cimetière hors de la 
porte de Daphné. 

Pour cette Fête simplifiée : 

LEÇON IX 

JGNATIUS, Antiochire 
post Petrum secûnda 

successi6ne episcopâtum 
sortitus est, et Trajâni 
témpore accusâtus, quod 
Christiânus esset, ad bés
tias damnâtur Romam 
mitténdus. Quo cum a 
Syria vinctus deportaré
tur, omnes Asire civitâtes, 
ad quas appulisset, evan
gélicis cohortati6nibus 
edocébat, remoti6res 
étiam epistolis erUdiens. 
In quarum, una quam 
Smyrnre, dum apud Poly
cârpum d.iversarétur, ad 

t, a-.... t. 

JGNACE obtint l'épiscopat 
d'Antioche et fut le se

cond successeur de Pierre. 
Accusé au temps de Trajan 
d'être chrétien, il fut con
damné aux bêtes et envoyé 
à Rome. Pendant qu'en
chaîné, il était transporté 
hors de la Syrie, il adressait 
des exhortations évangéli
ques à toutes les cités d'Asie 
où il abordait, et enseignait 
par lettres les plus éloignées. 
Dans l'une d'elles qu'il écri
vit à Smyrne, alors qu'il 
s'était arrêté auprès de Poly
carpe, s'adressant aux 
Romains, on trouve entre 
autres pensées celles-ci tou-
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Românos scripsit, inter 
cétera hrec de sua dam
nati6ne refert: 0 salu
târes béstias, qure prre
parântur mihi ! Quando 
vénient? Quando emit
téntur? Quando eis frui 
licébit câmibus meis ? 
Quas et ego opto acri6res 
paré.ri, ne forte, ut in 
nonnûllis fecérunt, 
timeant contingere cor
pus meum. Nunc incipio 
discipulus esse Christi. 
Ignes, cruces, béstire, 
discerptiônes membrô
rum, ac totius c6rporis 
pœnre, et 6mnia in me 
unum supplicia diâboli 
ane quresita cumuléntur, 
dU.mmodo J esum Chris
tum mérear adipisci. Ro
mam igitur perdUctus, 
cum rugiéntes audiret 
le6nes, ard6re martyrii 
incénsus, in h::ec verba 
prorl.lpit : Fruméntum 
Christi sum ; déntibus 
bestiârurn molar, ut panis 
mundus invéniar. Passus 
est autem undécimo anno 
Trajâni. 

chant sa condamnation : « 0 
bêtes salutaires qui me sont 
préparées! Quand viendront
elles? Quand seront-elles 
lâchées? Quand leur sera-t-il 
permis de jouir de ma chair? 
Combien je désire qu'elles 
soient mises en appétit, de 
peur que par hasard, comme 
elles ont fait pour quelques
uns, elles craignent de 
toucher à mon corps. C'est 
maintenant que je com
mence à être Je disciple 
du Christ. Que les flammes, 
les croix, les bêtes, l'écartè
lement des membres et les 
souffrances du corps tout 
entier ; que tous les tour
ments inventés par l'art du 
diable fondent en même 
temps sur moi seul, pourvu 
que je mérite d'atteindre 
Jésus-Christ. » Ainsi donc 
conduit à Rome et enten
dant rugir les lions, enflam
mé d'ardeur pour le martyre, 
il s'écria : « Je suis le fro
ment du Christ ; que je 
sois moulu par les dents des 
bêtes, afin de devenir un 
pain de choix. » Il souffrit 
le martyre, la onzième an
née du règne de _ Tra
jan. 



I FÉVRIER S. IGNACE ÉVÉQUE MARTYR 

AU III• NOCTURNE 

LEÇON VII 
Léctio 

sancti Evangélii 
secUndum Joânnem 

Chapitre 

JN illo témpore : Dixit 
Jesus discipulis suis : 

Amen, amen dico vobis, 
nisi granum fruménti ca
dens in terram, mônuum 
flierit, ipsum solum ma
net. Et réliqua. 

Homilia 
sancti Augustfni 

Episcopi 

Lecture 
du saint Évangile 
selon saint Jean 

12, 24-26 

EN ce temps-là, Jésus dit 
à ses disciples : En vé

rité, en vérité, je vous le 
dis, si le grain de blé tombé 
en terre ne meurt pas, il 
reste seul. Et le reste. 

Homélie 
de saint Augustin 

Évêque 

Traité 5 r sur S. Jean, vers le milieu 
[Haïr son âme pour la garder : deu:x lllterprétations possibles.] 

!PSE Dôminus Jesus 
erat granum mortifi

cândum et multiplicân
dum ; mortificândum 
infidelitâte J udreôrum, 
multiplicândum fi.de po
pulôrum. Jam vero exh6r
tans ad passiémis sure sec
tânda vestigia, Qui amat, 
inquit, ânimam suam, 
perdet eam. Quod du6bus 
modis intélligi potest. 
Qui amat, perdet ; id est, 
si amas, perdes. Si cupis 
vitam tenére in Christo, 
noli mortem timére pro 
Christo. Item âlio modo : 
Qui amat ânimam suam, 

LE Seigneur Jésus était 
lui-même le grain qui 

devait mourir et se multi
plier, mourir par l'infidé
lité des Juifs, se multiplier 
par la foi des peuples. Or, 
déjà, nous exhortant à suivre 
les traêes de sa passion : 
Celui, dit-il, qui aime son 
âme la perdra. Ce qui peut 
s'entendre de deux façons. 
Celui qui l'aime la perdra, 
à savoir, si tu l'aimes, tu 
la perdras. Si tu désires 
conserver la vie dans le 
Christ, ne crains pas de 
mourir pour le Christ. Ou 
encore, d'une autre façon : 
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perdet eam ; noli amâre, 
ne perdas ; noli amâre, in 
hac vita, ne perdas in 
retérna vita. 

Celui qui aime son âme la 
perdra; ne l'aime pas, de 
peur de la perdre ; ne 
l'aime pas en cette vie, de 
peur de la perdre dans la 

Rf. Cor6na âurea, p. [95] vie éternelle. 
LEÇON VIII 

{Haïr ici-bas pour garder là-haut.] 

Hoc autem, quod pos-
térius dixi, magis 

habére vidétur evangé
licus sensus ; séquitur 
enim : Et qui odit âni
mam suam in hoc mundo, 
in vitam retérnam cust6-
dit eam. Ergo, quod supra 
dictum est, Qui amat, 
subintelligitur in hoc 
mW1do, ipse Utique per
det ; qui autem odit, Uti
que in hoc mundo, in vi
tam retémam ipse cust6-
dit eam. Magna et mira 
senténtia, quemâdmo
dum sit h6minis in âni
mam suam amor ut pé
reat, 6dium ne péreat. 
Si male amâveris, tune 
odisti ; si bene 6deris, 
tune amâsti. Felices, qui 
odérunt custodiéndo, ne 
perdant amândo. 
içr. Hic est vere Martyr, 

p. [96) 

MAIS ma seconde inter-
prétation paraît être 

plutôt le sens de l'évangile. 
Voici la suite, en effet : 
Et celui qui hait son âme en 
ce monde, la garde pour la 
vie éternelle. Donc, quand il 
est dit plus haut : Celui qui 
aime son âme, on sous-en
tend : en ce monde, celui
là la perdra sûrement. Quant 
à celui qui la hait, également 
en ce monde, celui-là la 
garde pour la vie éternelle. 
Grande et singulière pen
sée, qu'il y ait chez l'homme 
un amour pour son âme qui 
la fasse périr, et une haine 
qui l'empêche de périr. Si 
tu aimes mal, alors tu hais; 
mais si tu hais comme tu le 
dois, alors tu aimes. Heu
reux: ceux qui haïssent leur 
âme pour la garder, afin 
de ne point la perdre en 
l'aimant 

LEÇON IX 
[Il ne s'agit pas de se tuer.] 

S ED vide ne tibi subré- MAIS prends garde que 
pat ut teipsum velis s'insinue en toi cette 
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interimere, sic intelli
géndo, quod debes odisse 
in hoc mundo ânimam 
tuam. Hinc enim quidam 
malfgni atque pervérsi 
h6mines, et in seipsis 
crudeli6res et scelerati6-
res homicidre, flammis se 
donant, aquis se prre
fôcant, prrecipitio se colli
dunt et péreunt. Hoc 
Christus non d6cuit ; im
mo étiam diâbolo prreci
pitium suggerénti res
p6ndit : Redi retro, sa
tana : scriptum est, Non 
tentâbis D6minum, De
um tuum. Petro autem 
dixit, significans qua mor
te clarificatllrus erat De
um : Cum esses jUnior, 
cingébas te, et ambu
lâbas quo volébas ; cum 
autem senûeris, alter te 
cinget et feret quo tu non 
vis. Ubi satis expréssit, 
non a seipso, sed ab âlio 
debére occidi, qui vesti
gia séquitur Christi. 

erreur, qu'il faille te tuer 
toi-même, parce que tu dois 
haïr ton âme en ce monde. 
C'est ainsi, en effet, que 
certains hommes, méchants 
et pervers, des plus cruels 
contre eux-mêmes et homi
cides des plus scélérats, se 
livrent aux flammes, se 
noient, se jettent dans les 
précipices et périssent. Cela, 
le Christ ne 1 'a pas enseigné ; 
au contraire, il a même ré
pondu au diable qui lui 
suggérait de se précipiter 
en bas : Retire-toi, Satan,· 
car il est écrit : Tu ne tente
ras point le Seigneur ton 
Dieu 1 • Il dit encore à 
Pierre, pour indiquer par 
quelle mort il rendrait gloire 
à Dieu : Quand tu était 
jeune, tu te ceignais toi-même, 
et tu allais où tu voulais ,· 
mais quand tu auras vieilli, 
un autre te ceindra et te con
duira où tu ne voud,.ai pas'· 
D'où il est assez clair que 
celui qui marche sur les 
traces du Christ ne doit 
point se donner la mort 
soi-même, mais la recevoir 
d'autrui. 

Vêpres du suivant. 

1. MJ,IJ/J. -i. 1· ;i. j,1111 21, 11. 
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2 FÉVRIER 

LA PURIFICATION 
DE LA BIENHEUREUSE VIERGE MARIE 

DOUBLE DE 11• CLASSE 
Tout se prend au Commun des Fêtes de la Sainte Vierge, 

p. [374], excepté ce qui suit : 

AUX PREMIÈRES VÊPRES 
Ani. x. 0 admirâbile 

commércium : * Creâtor 
géneris humâni, animâ
tum corpus sumens, de 
Virgine nasci dignâtus 
est : et procédens homo 
sine sémine, largftus est 
nobis suam Deitâtem. 

2. Quando natus es * 
ineffabiliter ex Virgine, 
tune impléta: sunt Scrip
tU.ra: : sicut pll.lvia in 
vellus descendisti, ut sal
vum fâceres genus hu
mânum : te Iaudâmus, 
Deus noster. 

3. Rubum, quem vide
rat M6yses * incomblls-
1:um, conservâtam agnô
vimus tuam laudâbilem 
virginitâtem : Dei Géni
trix, intercéde pro nobis. 

4. Germinâvit radix 
Jesse, * orta est stella 
ex Jacob, Virgo péperit 
Salvat6rem : te laudâmus, 
Deus noster. 

Ant. I. 0 l'admirable 
échange : le Créateur du 
genre humain prenant un 
corps animé a daigné naître 
de la Vierge et, devenu 
homme sans germe hu
main, nous a fait part de sa 
divinité. 

2. Quand ineffablement 
vous êtes né de la Vierge, 
alors se sont accomplies les 
Écritures .i vous êtes des
cendu comme la rosée sur 
la toison, pour sauver le 
genre hwnain. Nous vous 
louons, ô notre Dieu. 

3. Dans le buisson que 
Moïse voyait brûler sans 
se consum.er, nous recon
naissons le symbole de 
votre glorieuse virginilé : 
Mère de Dieu, intercédez 
pour nous. 

4. La racine de Jessé a 
poussé son rejeton, l'étoile 
s'est levée de Jacob, la 
Vierge a enfanté le Sauveur. 
Nous vous louons, ô notre 
Dieu. 

I7I 
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5. Ecce Maria génuit * 
nobis Salvat6rem, quem 
Joânnes videns exclamâ
vit, dicens : Ecce Agnus 
Dei, ecce qui tollit peccâ
ta mundi, (allelUia). 

5. Voici que Marie nous 
a enfanté le Sauveur, à la 
vue duquel Jean s'est écrié: 
Voicil 'Agneau de Dieu, voici 
celui qui enlève les péchés 
du monde (alléluia). 

Capitule. - Malachie 3, I 

E ccE ego mitto Ange-
lum meum, et prre

parâbit viam ante fâciem 
meam. Et statim véniet 
ad templum sanctum su
um Domimitor, quem vos 
qureritis, et Angel us Tes
taménti, quem vos vultis. 

VOICI que j'envoie mon 
Ange, et il préparera la 

voie devant ma face. Et 
aussitôt viendra dans son 
temple le Dominateur que 
vous cherchez> et 1 'Ange 
de l'Alliance, que vous dési
rez. 

Hymne : Ave, maris stella, p. [378]. 

t. Respônsum accépit f. Siméon reçut cette 
Simeon a Spiritu Sancto. réponse de !'Esprit-Saint. 
R7. Non visllrum se mor- R;. Qu'il ne verrait point la 
tem, nisi vidéret Chris- mort avant d'avoir vu le 
tum D6mini. Christ du Seigneur. 

AUX l'" Vf!.PRES 

Ad Magnif. Ant. Se
nex * Puerum portâbat, 
Puer autem senem regé
bat : quem virgo péperit, 
et post partum virgo 
permânsit ; ipsum quem 
génuit, adorâvit. 

A Magmf. Ani. Le vieil
lard portait !'Enfant, mais 
l 'Enfaqt guidait le vieillard. 
Celui que vierge elle a en
fanté, en demeurant vierge 
après l'enfantement, celui
là même qu'elle a mis au 
monde, elle 1 'a adoré. 

AUX Il" Vf!.PRES 

Ad Magnif. Ant. Ho
die * beâta Virgo Maria 
pUerum Jesum pr.esen-

A Magnif. Ant. Aujour
d'hui la bienheureuse Vierge 
Marie présenta l'enfant 
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tâvit in templo, et Si
meon replétus Spiritu 
Sancto accépit eum in 
ulnas suas, et bene
dixit Deum in a:térnum. 

Jésus au temple, et Siméon, 
rempli de !'Esprit-Saint, le 
reçut dans ses bras et bénit 
Dieu à jamais, 

Oraison 

QMNIPOTENS sempi-
térne Deus, majes

tâtem tuam sl.lpplices 
exorâmus : ut, sicut uni
génitus Filius tuus ho
diérna die cum nostne 
carnis substântia in tem
plo est prresentâtus ; ita 
nos fadas purificâtis tibi 
méntibus pra:sentâri. Per 
ellmdem D6minum. 

DIEU tout-puissant et 
éternel, nous implo

rons humblement votre ma
jesté pour que, de même 
que votre Fils unique a été 
présenté aujourd'hui dans 
votre temple avec notre 
nature charnelle, ainsi nous 
puissions vous être pré
sentés avec des cœurs puri
fiés. Par le même 

Et l'on fait Mémoire du précédent, S. Ignace, Év. et 
Martyr: 

Ant. Qui vult. "· Justus. 

Oraison 

JNFIRMITATEM nostram 
réspice, omnfpotens 

Deus : et, quia pondus 
pr6priz acti6nis gravat, 
beâti lgnâtii Mârtyris tui 
atque Pontificis intercés
sio glori6sa nos pr6tegat. 
Per D6minum. 

REGARDEZ notre faiblesse, 
Dieu tout - puissant, 

et puisque nous sommes 
accablés sous le poids de 
nos fautes, que la glorieuse 
intercession du bienheureux 
Ignace, votre Martyr et 
Pontife, nous protège. Par 
Notre Seigneur. 
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A MATINES 
Invit. Ecce venit ad 

templum sanctum suum 
Dominâtor D6minus : * 
Gaude et lretâre, Sion, 
occû.rrens Deo tuo. 

Invit. Voici que le Sei
gneur Dominateur vient 
dans son saint temple : * 
Réjouis-toi et sois dans 
l'allégresse, Sion, en accou
rant au devant de ton Dieu. 

AU l" NOCTURNE 

LEÇON I 
De libro Exodi Du livre de l'Exode 

Chapitre 13, 1-3; n-13 
[Loi de consêcration des premier-nés.] 

L OCUTUS est D6minus 
ad M6ysen, dicens : 

Sanctifica mihi omne pri
mogénitum quod ilperit 
vulvam in filiis Israël, 
tam de hominibus quam 
de juméntis ; mea sunt 
enim 6mnia. Et ait M6y
ses ad p6pulum : Cum 
introdû.xerit te D6minus 
in terram Chananrei, si
eut jurâvit tibi et pâ.tri
bus tuis, et déderit tibi 
eam ; separâbis omne 
quod âperit vulvam D6-
rrùno, et quod primiti
vum est in pec6ribus 
tuis ; quidquid habUeris 
masculini sexus, conse
crâbis D6mino. Primo
génitum asm1 mutâbis 
ove ; quod, si non redé
meris, interficies. Omne 
autem primogénitum h6-

LE Seigneur parla à Moise 
et lui dit : (( Consacre

moi tout premier-né ou
vrant le sein, parmi les 
enfants d'Israël, tant des 
hommes que des bêtes, car 
toutes choses sont à moi. » 
Et Moïse dit au peuple : 
« Lorsque le Seigneur vous 
aura fait entrer dans la 
terre des Chananéens, selon 
le serment qu'il vous en a 
fait et à vos pères, et qu'il 
vous l'aura donnée, vous 
séparerez pour le Seigneur 
tout ce qui ouvre le sein, 
et tous les premiers-nés de 
votre bétail, et vous consa
crerez au Seigneur tous les 
mâles que vous aurez. Vous 
remplacerez le premier-né 
de l'âne, par une brebis; 
si vous ne le rachetez point, 
vous le tuerez. Et vous 
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minis de fflüs tuis, prétio 
rédimes. 

R/'. Ad6rna thâlamum 
tuum, Sion, et sllscipe 
Regem Christum * 
Quem virgo concépit, vir
go péperit, virgo post 
partum, quem génuit, 
adorâvit. f/. Accipiens 
Simeon pllerum in m:i
nibus, grâtias agens bene
dixit D6minum. Quem. 

rachèterez avec de l'argent 
tout premier-né de l'homme 
d'entre vos fils. 

R/'. Décore ta chambre 
nuptiale, ô Sion, et reçois le 
Christ Roi : * Celui que 
vierge elle a conçu, que 
vierge elle a enfanté, demeu
rant vierge après l'enfante
ment, celui qu'elle a mis au 
monde, elle l'a adoré. V. Re
cevant l'enfant dans ses bras, 
Siméon, avec actions de 
grâces, bénit le Seigneur, 
Celui. 

LEÇON II 
De libro Levitici Du livre du Lévitique 

Chapitre 12, 1-8 
[Durée de l'impureté d'une accouchée.J 

LOCUTUS est D6minus 
ad M6ysen, dicens : 

L6quere filüs Israël, et 
dices ad eos : Mû.lier, si 
suscépco sémine pepé
rerit mâsculum, immUn
da erit septem dié bus 
juxca dies separati6nis 
ménstrure. Et die octâvo 
circumcidétur infâncu
lus : ipsa vero triginta 
tribus diébus manébit 
in sânguine purificati6nis 
sure. Omne sanctum non 
tanget, nec ingrediétur 
in Sanctuârium donec 
impleântur dies purifi
cati6nis sure. Sin autem 
féminam pepérerit, im-

175 

LE Seigneur parla encore 
à Moïse et lui die : 

" Parle aux enfants d'Israël, 
et dis-leur : Si une femme 
étant devenue enceinte en
fante un enfant mâle, elle 
sera impure pendant sept 
jours, comme pour le temps 
de la séparation mensuelle. 
L'enfant sera circoncis le 
huitième jour. Et elle demeu
rera encore trente-trois jours 
avant d'être complètement 
purifiée. Elle ne touchera 
rien de saint et elle n'entrera 
point dans le sanctuaire, 
jusqu'à ce que les jours de 
sa purification soient accom
plis. Si elle enfante une fille, 
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ml.lnda erit duâbus heb
domâdibus juxta ritum 
fluxus ménstrui, et sexa
gfnta sex diébus mané
bit in sânguine purifica
ti6nis sure. 

Bi'. Postquam impléti 
sunt dies purgatiônis Ma
rire secllndum legem M6-
ysi, tulérunt J esum in 
JerU.salem, ut sisterent 
eum Dômino, * Sicut 
scriptum est in lege Dé
mini : Quia omne mas
culinum adapériens vul
vam, sanctum Dômino 
vocâbitur. f/. Obtulérunt 
pro eo D6mino par tUr
turum aut duos pullos 
columbârum. Sicut. 

elle sera impure pendant 
deux semaines, dans les 
mêmes conditions que pour 
les menstruations ; elle de
meurera soixante-six jours 
pour être purifiée de la suite 
de ses couches. 

Bi'. Après que furent 
accomplis les jours de la 
purification de Marie selon 
la loi de Moïse, ils portèrent 
Jésus à Jérusalem, afin de 
le présenter au Seigneur, * 
Comme il est écrit dans la 
loi du Seigneur : Tout mâle 
premier-né sera dit consacré 
au Seigneur. Y. Ils offrirent 
pour lui au Seigneur une 
paire de tourterelles ou deux 
petits de colombes. Comme. 

LEÇON III 
[Loi de purification d'une accouchée.] 

CUMQUE expléti fllerint 
dies purificati6nis 

sure, pro filio, sive pro 
fflia, déferet agnum anni
culum in holocâustum, 
et pullum colllmbre sive 
tU:rturem pro peccâto, 
ad 6stium tabernâculi tes
tim6nii, et trader sacer
déti, qui 6fferet illa co
ram D6mino ; et orâbit 
pro ea, et sic mundâbi
tur a profl\lvio sânguinis 
sui. lsta est lex pariéntis 
mâsculum aut féminam. 

LORSQUE les jours de sa 
purification auront été 

accomplis, ou pour un fils 
ou pour une fille, elle portera 
à l'entrée du tabernacle du 
témoignage un agneau d'un 
an, pour être offert en 
holocauste, puis, pour le 
péché, le petit d'une co
lombe ou une tourterelle 
qu'elle donnera au prêtre 
qui les offrira devant le 
Seigneur et priera pour elle, 
et elle sera ainsi purifiée. 
Telle est la loi pour celle 
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Quod si non invénerit 
manus ejus, nec potUe
rit offérre agnum, su
met duos tl.lrtures vel 
duos pullos columbârum, 
unum in holocâustum, 
et âlt erum pro pecc:ito ; 
orabitque pro ea sacér
dos, et sic mundâbitur. 

Ri', Obtulérunt pro eo 
Dômino par tûrturum aut 
duos pullos columbârum, 
* Sicut scriptum est in 
lege D6mini. t. Postquam 
autem impléti sunt dies 
purgati6nis Madre se
cUndum legem M6ysi, 
tulérunt ilium in JerU.sa
lem, ut sisterent eum D6-
mino. Sieur. Gl6ria. Sieur. 

qui enfante un enfant mâle 
ou une fille. Si elle n'a pas 
le moyen de se procurer 
un agneau, elle prendra deux 
tourterelles ou deux petits 
de colombes, l'un pour être 
offert en holocauste et l'autre 
pour le péché ; et le prêtre 
priera pour elle, et elle sera 
ainsi purifiée. 

Ri'. Ils offrirent pour lui, 
au Seigneur, une paire de 
tourterelles ou deux petits 
de colombes, * Comme il 
est écrit dans la loi du 
Seigneur. Y. Mais après 
que furent accomplis les 
jours de la purification de 
Marie, selon la loi de Moïse, 
ils le portèrent à Jérusalem, 
afin de le présenter au 
Seigneur. Comme. Gloire. 
Comme. 

AU II• NOCTURNE 
LEÇON IV 

Sermo Sermon 
sancti Augustini de saint Augustin 

Episcopi Évêque 
Sermon 13 du Temps, après le commencement 

[Siméon, après Jean-Baptiste, reconnait Jésus.J 

SIC olim prredictum C'EST ainsi qu'autrefois il 
est : Mater Sion dicit : a été prédit : Il appelle 

Homo et homo factus est Sion sa Mère; il a éti fait 
in ea; et ipse fundâvit Ho~me en el!e, et c'es_c !e 
eam Altissimus. 0 omni- Tres~Haut lui-même 9m la 

fondee 1• 0 toute-puissance 
1. P,, 86, 1· Le tezte que cite S. Augustin est déjà plus p1h du tute odginal que 

celui de notre Vulg,ate. 
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poténtia nascéntis ! o ma
gnificéntia de crelo ad 
terram descendéntis ! Ad
hue in ûtero portabâtur, 
et ex ûtero matris a 
Joânne Baptista saluta
bâtur. In templo prresen
tabâtur, et a Sime6ne 
sene fam6so, annôso, pro
bâto, coronâto agnosce
bâtur. Tune cogn6vit, 
tune adorâvit, tune dixit : 
Nunc, D6mine, dimittis 
servum tuum in pace : 
quia vidérunt 6culi mei 
salutâre tuum. 

~. Simeon justus et 
timorâtus exspectâbat re
dempti6nem Israël, * Et 
Spiritus Sanctus erat in 
eo. y, Respénsum accépit 
Simeon a Spiritu Sancto, 
non visUrum se mortem, 
nisi vidéret Christum 
Dômini. Et. 

d'un nouveau-né! ô gran
deur de celui qui descend 
du ciel sur la terre I Il 
reposait encore dans le sein 
de sa mère, et c'est du sein 
de la sienne que Jean
Baptiste le saluait. A sa 
présentation au temple, il 
est reconnu par Siméon, 
vieillard estimé, avancé en 
âge, éprouvé et couronné 
de mérites. C'est alors que 
celui-ci le connut, alors 
qu'il l'adora, alors qu'il 
s'écria : Maintenant, Sei
gneur, laissez votre serviteur 
partir en paix, car mes yeux 
one vu votre salue. 

R7. Siméon, homme juste 
et craignant Dieu, attendait; 
la rédemption d'Israël, * 
Et l'Esprit-Saint était en 
lui. t. Siméon reçut cette 
réponse de !'Esprit-Saint, 
qu'il ne verrait point la 
mort avant d'avoir vu le 
Christ du Seigneur. Et. 

LEÇON V 
[Siméon est rajeuni par cet enfant.] 

DIFFEREBATUR exire de 
sreculo, ut vidéret 

natum, per quem c6n
ditum est sreculum. Agn6-
vit Inf:intem senex, fac
tus est inPUero puer. In
nova.tus in retâte, qui 
plenus erat pietâte. Si
meon sen ex f erébat Chris-

JL tardait à sortir de ce 
monde, afin de voir en

fin né, celui par qui le 
monde fut créé. Le vieillard 
connut ! 'Enfant et redevint 
jeune par cet Enfant. Il fut 
renouvelé dans son âge, 
celui qui était rempli de 
piété. Le vieillard Siméon 
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tum infântem, Christus 
regébat Sime6nis sene
cttitem. Dictum ei fûe
rat a D6mino, quod non 
gustâret mortem, nisi vi
déret Christum D6mini 
natum. Natus est Chris
tus, et implétum est desi
dérium senis in mundi 
ipsius senectllte. lpse ad 
senem h6minem venit, 
qui mundum inveterâ
tum invénit. 

Ri'. Resp6nsum accépit 
Simeon a Spfritu Sancto, 
non visUrum se mortem, 
nisi vîdéret Christum Dé
mini : * Et benedixit 
Deum, et dixit : Nunc 
dimittis servum tuum in 
pace, quia vidérunt 6culi 
mei salut.ire tuum, no .. 
mine. YI. Cum indUce
rent ptierum Jesum pa
réntes ejus, ut fücerent 
secU.ndum consuetU.di
nem legis pro eo, ipse 
accépit eum in ulnas 
suas. Et. 

portait le Christ enfant, et 
le Christ guidait la vieillesse 
de Siméon. Le Seigneur lui 
avait dit qu'il ne goûterait 
pas la mort avant d'avoir vu 
naître le Christ du Seigneur. 
Le Christ est né et le désir 
du vieillard s'accomplit dans 
la vieillesse du monde lui
même. Et lui aussi est venu 
vers un homme âgé et a 
trouvé un monde vieilli. 

R;r. Siméon reçut cette 
réponse de l'Esprit-Saint, 
qu'il ne verrait point la 
mort avant d'avoir vu le 
Christ du Seigneur : * Et 
il bénit Dieu et s'écria : 
Maintenant, Seigneur, lais
sez votre serviteur partir 
en paix, car mes yeux ont 
vu votre salut. 1'. Comme 
ses parents apportaient l'en
fant Jésus, afin de faire ce 
que demandait la loi, lui
même le reçut dans ses bras. 
Et. 

LEÇON VI 
[Simêon ne désire plus rien ici-bas.J 

JN isto quidem sa:culo EN vérité, Siméon ne 
diu esse nolébat, et voulait pas demeurer 

Christum in hoc sa:culo longtemps en ce monde, et 
vidére cupiébat, canrans cep~nda~t il désirait voir le 
cum prophéta et dicens : Chnst des .ce monde, chan-

, . . . tant et redisant avec le pro-
Ostende nob1s, Domme, phète ces paroles : Montrez-
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miseric6rdiam tuam, et 
salutâre tuum da no bis. 
Dénique, ut novéritis ita 
esse istius lretitiam, con
clllsit dicens : Nunc di
mittis servum tuum in 
pace quia vidérunt 
6culi mei salutâre tuum. 
Prophéta: cecinérunt Con
dit6rem ca:li et terne in 
terra cum hominibus fu
tUrum ; Angelus nuntiâ
vit Creat6rem carnis et 
spiritus in came ventll
rum; salutâvit Joânnes 
ex Utero in Utero Salva
t6rem; Simeon senex 
Deum agn6vit infântem. 

~. Cum indU.cerent 
pU.erum Jesum paréntes 
ejus in templum, ut fâ
cerent secûndum con
suetl.ldinem legis pro eo, 
accépit eum Simeon in 
ulnas suas, et benedfxit 
Deum, dicens : * Nunc 
dimittis, D6mine, ser
vum tuum in pace. ;,. 
Suscipiens Simeon PU.e
rum in mânibus, excla
mâvit, dicens. Nunc. Gl6-
ria Patri. Nunc. 

1. P,. l4. 7, 

nous, Sei"gneur, votre misé
ricorde, et donnez-nous votre 
salut 1 , Et, enfin, pour que 
vous sachiez que c'était 
toute sa consolation, il con
clut en disant : Maintenant, 
laùsez votre serviteur partir 
en pai·x ,· car mes yeux ont 
vu votre salut 2• Les Pro
phètes ont chanté que le 
Créateur du ciel et de la 
terre viendrait habiter la 
terre avec les hommes; un 
Ange a annoncé que le 
Créateur de la chair et de 
l'esprit revêtirait notre chair; 
Jean, du sein de sa mère, a 
salué le Sauveur dans le sein 
de la sienne; Siméon vieil
lard a reconnu Dieu dans un 
enfant. 

R;>'. Comme ses parents 
apportaient l'enfant Jésus au 
temple, afin de faire ce que 
demandait la loi, Siméon le 
reçut dans ses bras, et bénit 
Dieu, en disant : * Mainte
nant, Seigneur, laissez votre 
serviteur partir en paix. 
Y. Siméon, prenant l'Enfant 
dans ses mains, s'écria : 
Maintenant. Gloire au Père. 
Maintenant. 

L l.JK 1. l.9",0, 

18o 
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AU III• NOCTURNE 

LEÇON VII 
Léctio 

sancti Evangélii 
secU.ndum Lucam 

Lecture 
du saint Évangile 
selon saint Luc 

Chapitre 2, 22-32 

IN illo témpore : Post- EN ce temps-là, après que 
quam impléti sunt dies furent accomplis les 

purgati6nis Marire se- jours de la purification de 
cUndum legem M6ysi, Marie selon la loi de Moïse, 
tulérunt Jesum in JerU- ils ponèrent Jésus à Jéru
salem, ut sisterent eum salem, afin de le présenter 
D6mino, sicut scriptum au Seigneur, comme il est 
est in lege Dom.ini. Et écritdanslaloiduSeigneur. 
réliqua. Et le reste. 

Homilia Homélie 
sancti Ambr6sii de saint Ambroise 

Episcopi Évêque 
Livre 2 du Cam. sur le chap. 2 de S. Luc, après le début. 

[Variété des témoins de la naissance du Christ.] 

ET ecce homo erat in 
J erûsalem, cui no

men Simeon, et homo iste 
justus et timorâtus, ex
spéctans consolati6nem 
Israël. Non solum ab An
gelis, et prophétis, et 
a past6ribus, sed étiam a 
seni6ribus et justis gene
râtio D6mini accépit tes
tim6nium. Omnis retas, 
et utérque sexus, even
ton'lmque mirâcula fidem 
âstruunt. Virgo génerat, 
stérilis parit, mutus 16-

ET voici qu'il y avait à 
Jérusalem un homme 

du nom de Siméon ; cet 
homme était juste et crai
gnant Dieu, attendant la 
consolation d'Israël. C'est 
non seulement des Anges, 
et des prophètes et des 
bergers, mais aussi des 
vieillards et des justes, que 
la naissance du Seigneur 
a reçu témoignage. Tous 
les âges, et les deux sexes, et 
des événements miraculeux 
témoignent en faveur de 
notre foi. La vierge con
çoit, la femme stérile 
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quitur, Elisabeth pro
phétat, Magus ad6rat, 
Utero clausus exsl.lltat, vi
dua confitétur, justus ex
spéctat. 

R;t. Suscipiens Jesum 
in ulnas suas Simeon, 
exclamâvit, et dixit : * 
Tu es vere lumen ad 
illuminati6nem Géntium, 
et gl6riam plebis ture 
Israël. t. Cum indUcerent 
pllerum Jesum paréntes 
ejus, et ipse accépit eum 
in ulnas suas, et bene
dixit Deum, et dixit. Tu. 

enfante, le muet parle, :au
sabeth prophétise, le Mage 
adore, l'enfant enfenné dans 
le sein de sa mère tressaille, 
la veuve affirme sa foi, 
le juste est dans l'attente. 

R7. Siméon prenant Jésus 
dans ses bras s'écria : Vous 
êtes vraiment la lwnière qui 
éclairera les Nations, et la 
gloire d'Israël, notre peuple. 
'fl. Comme ses parents ap
portaient l'enfant Jésus, Si
méon le reçut dans ses bras, 
et bénit Dieu, en disant. 
Vous êtes. 

LEÇON VITI 
[Après k bonheur de voir Jésus, il n'y a plus qu'à mourir.] 

ET bene justus, qui 
non suam, sed p6-

puli grâtiam requirébat) 
cûpiens ipse corp6rere 
vinculis fragilitâtis ex
s6lvi, sed exspéctans vi
dére promissum : scié
bat enim quia beâti 6culi) 
qui eum vidérent. Et 
ipse accépit eum in ulnas 
suas, et benedixit Deum, 
et dixit : N une dimitte 
servum tuum, Démine, 
secllndum verbum tuum 
in pace. Vide justum, ve
lut corp6rere cârcere molis 
inclûsum, velle diss6lvi, 

ET il était vraiment juste, 
ce vieillard qui recher

chait non pas sa propre 
grâce, mais celle du peuple, 
et souhaitait lui-même d'être 
dégagé des liens d'un corps 
fragile, tout en attendant de 
voir celui qui était promis ; 
car il savait qu'ils seraient 
heureux, les yeux qui le 
verraient. Il le reçut donc 
dans ses bras, et bénit Dieu 
en disant : Maintenant) 
laissez votre serviteur partir 
en paix, selon votre parole. 
Vois ce juste, comme en
fenné dans la prison de 
son corps charnel, il sou
haite la dissolution de son 
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ut incipiatesse cum Chris
to. Diss6lvi enim, et 
cum Christo esse, multo 
mélius est. 

~. Sen ex Pûerum por
tâbat, Puer autem senem 
regébat : * Quem virgo 
concépit, virgo péperit, 
virgo post partum, quem 
génuit, adorâvit. ;,. Ac
cipiens Simeon PUerum 
in mânibus, grâtias agens 
benedixit DOminum. 
Quem. Gl6ria Patri. 
Quem. 

corps, pour commencer 
d'être avec le Christ. Car 
subir cette dissolution pour 
être avec le Christ est de 
beaucoup préférable 1• 

~. Le vieillard portait 
!'Enfant, mais ! 'Enfant gui
dait le vieillard : * Celui 
que vierge elle a conçu, 
que vierge elle a enfanté, 
demeurant vierge après l'en
fantement, celui qu'elle a 
mis au monde, elle l'a 
adoré. '/1. Siméon, prenant 
!'Enfant dans ses mains, 
bénit le Seigneur en ren
dant grâces. Celui. Gloire 
au Père. Celui. 

LEÇON IX 
[Suivons l'exemple de Siméon,] 

SED qui vult dimitti, vé .. 
niat in templum, vé

niat in J érUsalem, exspéc
tet Christum Domini, ac
cipiat in mânibus Verbum 
Dei, complectâtur opé
ribus velut quibUsdam 
suœ fidei brâchiis : tune 
dimittétur, ut non videat 
mortem, qui viderit Vi
tam. Vides Uberem in 
omnes grâtiam, Dômini 
generati6ne diffüsam, et 
prophetfamincrédulis ne
gâtam esse, non justis. 

J, Pbilip}, 1, 1), 

AINSI donc, q?e celui qu! 
veut recevoir son conge 

vienne au temple, vienne à 
Jérusalem; qu'il attende le 
Christ du Seigneur, qu'il 
reçoive dans ses mains le 
Verbe de Dieu et l'entoure 
de ses bonnes œuvres, 
comme des bras de sa foi. 
Alors il recevra congé, non 
pour voir la mort, puis
qu'il aura vu la Vie, Tu 
vois qu'elle a été abon
dante pour tous, la grâce 
répandue par la naissance 
du Seigneur, et que le don 
de prophétie est refusé aux 
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EcceetSimeonprophétat, 
in ruinam et resurrec
ti6nem plurim6rum ve
nisse D6minum Jesum 
Christum, ut just6rum 
iniquorl.lmque mérita dis
cérnat; et pro nostrôrum 
qualitâte factôrum, judex 
verus et justus aut sup
plicia decérnat aut prre
mia. 

incrédules et non aux justes. 
Et voici que Siméon pro
phétise que le Seigneur 
Jésus-Christ est venu pour 
la ruine et la résurrection 
d'un grand nombre, afin 
de discerner les mérites 
des justes et des impies ; 
et pour que, selon la qua
lité de nos actes, le juge 
infaillible et équitable dis
tribue, ou les supplices, ou 
les récompenses. 

A LAUDES 
et pour les Petites Heures, Antiennes 

J. Simeon justus * 1. Siméon, homme juste 
et timorâtus exspectâbat et craignant Dieu, atten
redempti6nem Israël, et dait la rédemption d'Israël, 
Spiritus Sanctus erat in et le Saint-Esprit était en 
eo. lui. 

Psaumes du Dimanche. p. 17. 
2. Respénsum accépit 2. Siméon reçut cette 

Simeon * a Spiritu Sane- réponse de l'Esprit-Saint, 
to, non visU.rum se mor- qu'il ne verrait point la 
tem, nisi vidéret Démti- mort, avant d'avoir vu le 
num. Seigneur. 

3. Accipiens Simeon * 3. Siméon, recevant l'En-
PUerum in mânibus, gr3- fant dans ses mains, bénit 
tias agens benedixit D6- le Seigneur en rendant 
minum. grâces. 

4. Lumen ad revela- 4. Lumière pour éclairer 
ti6nem Géntium, * et les Nations et pour la gloire 
gl6riam plebis ture Israël. d'Israël, votre peuple. 

5. Obtulérunt * pro eo 5. Ils offrirent pour lui, 
D6mino par tU.nurum au Seigneur, une paire de 
aut duos pullos colum- tourterelles ou deux petits 
bârum. de colombes. 
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Capitule. - Malachie 3, I 

ECCE ego mitto Ange-
lum meum, et prre

parâbit viam ante fâ
ciem meam. Et statim 
vérùet ad templum sanc
tum suum Domimitor, 
quem vos qureritis, et An
gelus Testaménti, quem 
vos vultis. 

ymcr que j'envoie mon 
Ange, et il préparera 

la voie devant ma face. Et 
aussitôt viendra dans son 
temple le Dominateur que 
vous cherchez, et l 'Ange de 
l'Alliance, que vous désirez. 

Hymne : 0 glori6sa virginum, p. [403J. 

'ft. Diffùsa est grâtia 
in lâbiis tuis. R;'. Prop
térea benedixit te Deus 
in retérnum. 

Ad Bened. Ant. Cum 
indùcerent * pllerum Je
sum paréntes ejus, accé
pit eum Simeon in ulnas 
suas, et benedixit Deum, 
dicens : N une dimittis 
servum tuum in pace. 

jl, La grâce est répandue 
sur vos lèvres. ~- C'est 
pourquoi Dieu vous a bénie 
pour l'éternité. 

A Bénéd. Ant. Comme 
ses parents apportaient l'en
fant Jésus, Siméon le reçut 
dans ses bras et bénit le 
Seigneur en disant : Main
tenant, laissez votre servi
teur partir en paix. 

Oraison 

QMNIPOTENS sempi-
térne Deus, majestâ

tem tuam sûpplices exo
râmus : ut, sicut unigé
nitus Filius tuus hodiérna 
die cum nostrre carnis 
substântia in templo est 
prresentâtus ; ita nos fa
das purificâtis tibi mén
tibus prresentâri.PereUm
dem DOminum. 

DIEU tout-puissant et éter-
nel, nous implorons 

humblement votre majesté 
pour que, de même que 
votre Fils unique a été pré
senté aujourd'hui dans 
votre temple avec notre 
nature charnelle, ainsi nous 
puissions vous être présentés 
avec des cœurs purifiés. 
Par le même. 
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A TIERCE 
Capitule comme à Laudes. 

R;. br. Spécie tua * Et R;. br. Dans ta gloire * 
pulchritlldine tua. Spé- Et ta beauté. Dans ta 
cie, f. Inténde, pr6spere gloire. Y,. Regarde, avance 
procéde, et regna. Et. victorieusement et règne. 

Et. Gloire au Père. Dans ta 
Gl6ria Patri. Spécie. gloire. 

f. Adjuvâbit eam Deus t. Dieu l'aidera en lui 
vultusuo.Rï.Deusinmédio montrant son visage. IV, 
ejus, non commovébitur. Avec Dieu dans son cœur, 

elle ne sera pas ébranlée. 

A SEXTE 
Capitule. - Malachie 3, 1-2 

ECCE. véniet, di,cit D6- VOICI qu'il viendra, dit 
mmus exerc1tuum : le Seigneur des armées : 

et quis péterit cogitâre qui pourra penser au jour 
diemadvéntusejus,etquis de son avènement, et qui 
stabit ad vidéndum eum? pourra soutenir sa vue? 
lpse enim quasi ignis Car il sera comme le feu 
conflans, et quasi herba qui fond les métaux, et 
full6num. comme l'herbe des foulons. 

R/. br. Adjuvâ.bit eam * R;. br. Dieu l'aidera, * 
Deus vultu suo. Adju- En lui montrant son visage. 
vâ.bit. t. Deus in médio Dieu l'aidera. t. Avec Dieu 
ejus, non commovébitur. dans son cœur, elle ne sera 
Deus vultu suo. GlOria pas éfüanlée. En. Gloire 
Patri. Adjuvâbit. au Père. Dieu l'aidera. 

t. Elégit eam Deus, et 'f. Dieu l'a choisie et 
prreelégit eam. R/. In ta- préférée. R/. Il la fait habiter 
bemâculo suo habitâ.re sous sa tente. 
facit eam. 

A NONE 
Capitule. - Malachie 3, 4 

ET placébit D6mino sa- ET le sacrifice de Juda et 
crificiumJudaetJerll- de Jérusalem sera 
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salem sicut dies sreculi et 
sicut anni antiqui, dicit 
D6minus omnipotens. 

R7. br. Elégit eam Deus, 
* Et prreelégit eam. Elé
gir. "/1. In tabernâculo suo 
habitâre facit eam. Et. 
Glôria Patri. Elégit. 

fr. Diffûsa est grâtia in 
lâbiis tuis. R;. Proptérea 
beneclixit te Deus in re
térnum. 

AUX II•• 

agréable au Seigneur, 
comme aux jours anciens 
et comme aux années d'au
trefois, dit le Seigneur tout
puissant. 

R;. br. Dieu l'a choisie, * 
Et il l'a préférée. Dieu l'a 
choisie. Y. Il la fait habiter 
sous sa tente. Et. Gloire 
au Père. Dieu. 

Y'. La grâce est répandue 
sur tes lèvres. R;, C'est 
pourquoi Dieu t'a bénie 
pour l'éternité. 

VÊPRES 
Antiennes et Capitule comme à Laudes, p. 184. 

Hymne: Ave, maris Stella, p. [378]. 

Y. Resp6nsum accépit 
Simeon a Splritu Sancto. 
R7. Non vislirum se mor
tem, nisi vidéret Chris
tum D6mini. 

Ad Magnif. Ant. Ho
die * beâta Virgo Maria 
plierum Jesum prresen
tâvit in templo, et Simeon 
replétus Spiritu Sancto 
accépit eum in ulnas suas, 
et bened.ixit Deum in re
térnum. 

'fi. Siméon reçut cette ré
ponse de l'Esprit-Saint. ~
Qu'il ne verrait point la 
mort, avant d'avoir vu le 
Christ du Seigneur. 

A Magnif. Ant. Aujour
d'hui la bienheureuse Vierge 
Marie présenta l'enfant Jé
sus au temple, et Siméon, 
rempli de l'Esprit-Saint, le 
reçut dans ses bras et bénit 
Dieu à jamais. 

Et l'on ne fait pas Mémoire du suivant. 
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3 FÉVRIER 

S. BLAISE, É%QUE ET MARTYR 

SIMPLE 

LEÇON III 

BLAS~u~, Sebâste. in, Ar-
merua cum Vll'tutum 

laude floréret, ejllsdem ci
vitatis epfscopus eligitur. 
Qui, quo témpore Diode
tiânus insaciâbilem cru
delitâtem in Christiânos 
exercébat, se in spellln
cam âbdidit montis Ar
grei ; ubi tâmdiu lâtuit, 
dum ab Agricolâi prre
sidis militibus venânti
bus deprehénsus et ad 
prresidem ductus, ejus 
jussu conjéctus est in vin
cula. Quo in loco multos 
regr6tos sanâvit, qui ad 
Blâsium, ejus fama sanc
titâtis addl.lcti, defere
bântur. ln illis puer fuit, 
qui, desperâta a médicis 
salllte, transvérsa spina 
fâucibus inhrerénte, âni
mam agébat. Prodl.lctus 
autem ad prresidem Blâ
sius semel et iterum, cum 
nec blanditüs nec minis 
addllci posset, ut diis sa-

BLAISE, loué pour ses gran-
des vertus, à Sébaste, en 

Arménie, fut élu évêque de 
cette ville. A l'époque ou 
Dioclétien exerçait son insa
tiable cruauté contre les 
Chrétiens, il se retira dans 
une caverne du mont Argée. 
Il y demeura caché jusqu'au 
jour où, découvert par des 
soldats chasseurs, du gou
verneur Agricolaüs, et 
conduit devant celui-ci, 
il fut par son ordre jeté 
en prison. En ce lieu, il 
guérit beaucoup de malades 
qui, attirés par sa réputation 
de sainteté, lui étaient pré
sentés. Parmi ceux-ci, se 
trouva un enfant, que les 
médecins désespéraient de 
guérir,et qui se mourait parce 
qu'une arête s'était fixée au 
travers de songosier1• Cepen
dant, conduit par deux fois 
devant le gouverneur, Blaise 
ne put être amené, ni par 
flatteries, ni par menaces, à 

r, De Ü. Ut venue l'invo~tion de S, Blaise pour les maux de e:orgc. 
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crificârct, primum vir
gis cresus,deinde in equU
leo férreis pectinibus di
laniâtus est ; postrémo, 
dempto câpite, illUstre 
ffdei testim6nium Christo 
Dômino dedit, tértio No
nas Februârii. 

sacrifier aux dieux:. D'a
bord battu de verges, il fut 
ensuite déchiré sur le che
valet, avec des peignes de 
fer. Enfin, on lui trancha la 
tête et il donna ainsi un 
glorieux témoignage de sa 
foi au Christ, Notre Seigneur, 
le trois des Nones de Fé
vrier. 

t. Justus. Ant. Qui odit. 

Oraison 

DEUS, qui nos beâti QDIEU, qui nous réjouis-
Blâsii Mârtyris tui sez par la fête annuelle 

atquePontificis ânnua so- du bienheureux Blaise, votre 
lemnitâte lretificas : con- Martyr et Pontife, accordez
céde propitius ; ut, cujus nous cette faveur qu'en cé
natalitia c6limus, de ejus- lébrant sa naissance céleste, 
dem étiam protectiéne nous nous réjouissions aussi 
gaudeâmus. Per Démi- de sa protection. Par Notre 
num nostrum. Seigneur. 

Vêpres du suivant. 

4 FÉVRIER 

S. ANDRÉ CORSINI, ÉVÉQUE ET CONF. 
DOUBLE (m. t. v.) 

'fr. Amâvit. Ant. Sacérdos. 

Oraison 

DEUS, qui in Eccl~sia Q Drnu, qui suscitez tou .. 
tua nova semper ms- jours dans votre Église 

tâuras exémpla virtUtum: de nouveaux exemples de 
da p6pulo tuo beâti An- vertus, accordez à votre 
dréŒ Confess6ris tui peuple de suivre si bien les 
atque Pontificis ita sequi uaces du bienheureux An-
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vestfgia ; ut assequâtur 
et prremia. Per D6mi
num. 

dré, votre Confesseur et 
Pontife, qu'il obtienne aussi 
ses récompenses. Par. 

AU Il' NOCTURNE 

LEÇON IV 

A NDREAM, Floréntire ex 
n6bili CorsinOrum 

familia natum, paréntes 
précibus a Deo impetrâ
runt et beâtre Virgini spo
pondérunt. Qualis autem 
futûrus esset, divino prre
sâgio, ântequam nasce
rétur, osténsum est : 
nam mater gré.vida sibi 
visa est per quiétem lu
pum edidisse, qui ad 
Carmelitârum redem per
gens, in ipso templi vesti
bulo statim in agnum 
convérsus est. Adoléscens 
pie et ingénue educâtus, 
cum sensim ad vitia decli
nâret, srepe a matre in
crepâtus fuit. Ubi autem 
cogn6vit se paréntum voto 
Deiparre Virgini dicâcum 
fuisse, Dei amére suc
cénsus, deque visu ma
tris adm6nitus, Carmeli
târum institUtum am
pléxus est ; in quo vâriis 
tentati6nibus a dremone 
vexâtus, numquam ta
men p6tuit a religiémis 
prop6sito dimovéri. Mox 
Lutétiam missus, eménso 

ANDRÉ, né à Florence de 
la noble famille des 

Corsini, fut obtenu de Dieu 
par les prières de ses pa
rents qui le vouèrent à la 
bienheureuse Vierge. Un 
divin présage, avant sa 
naissance, montra ce qu'il 
serait dans l'avenir. En 
effet, sa mère encore enceinte 
crut, pendant son sommeil, 
avoir mis au monde un 
loup qui, s'échappant vers 
le couvent des Cannes, fut 
changé en agneau, dès son 
entrée dans le vestibule de 
l'église. Adolescent, il reçut 
une éducation pieuse et 
soignée ; et comme peu à 
peu il se laissait aller au 
vice, sa mère le· reprenait 
souvent: Mais dès qu'il sut 
que ses parents l'avaient 
voué à la Vierge Mère de 
Dieu, animé de l'amour 
divin et encouragé par 
l'exemple de sa mère, il 
entra dans l 'Ordre des Car
mes ; il y fut tourmenté 
par diverses tentations du 
démon, mais celles-ci ne 
parvinrent pas à le détour-
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studi6rum curriculo, et 
lâurea donâtus, in pâ
triam t'evocâtur, suique 
6rdinis regimini in Etrû
ria prreficitur. 

R/. Invéni, p. [r88] 

ner de sa volonté de vie reli
gieuse. Envoyé bientôt à 
Paris, il y parcourut le 
cycle des études, y obtint 
le grade de docteur, puis 
rappelé dans sa patrie, il y 
fut préposé au gouver
nement de son Ordre en 
Toscane. 

LEÇON V 

JNTEREA Fesulâna ecclé-
sia, suo viduâta pas

t6re, eum sibi episco
pum elégit : quo mU
nere se indfgnum resti
mans, diu lâtuit ign6tus, 
donec plleri voce mira
biliter loquéntis pr6di
tus et extra urbem in
véntus, ne divinre con
tradiceret voluntâti, epis
copâtum suscépit. Ea di
g':nitâte auctus, humili
tâti, quam semper colûe
rat, impénsius incU.buit ; 
et pastorâli sollicitl.ldini 
miseric6rdiam in pâu
peres, liberalitâtem> ora
ti6nis assiduitâtem, vigi
lias, aliâsque virttl.tes ad
jllnxit, et spiritu étiam 
prophético clams fuit ; 
âdeo ut ejus sânctitas ab 
Omnibus celebrarétur. 

R/. P6sui, p. [189] 

SUR ces entrefaites,l']jglise 
de Fiésole, devenue veu

ve de son pasteur, le choisit 
pour évêque. Mais s'esti
mant indigne de cette charge, 
il se cacha longtemps jus
qu'à ce que, trahi miracu
leusement par la voix d'un 
enfant, et trouvé en dehors 
de la ville, il accepta l'épis
copat, pour ne pas s'opposer 
à la volonté divine. Revêtu 
de cette dignité, il s'appli
qua avec encore plus de 
soin à la pratique de l'hu
milité, qu'il avait toujours 
cultivée. A la soJlicitude 
pastorale, il joignit la misé
ricorde envers les pauvres, 
la libéralité, l'assiduité à 
l'oraison, les veilles et la 
pratique des aucres vertus. 
Il fut aussi renommé pour 
son esprit prophétique, de 
sorte que sa sainteté était 
proclamée par tous. 
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LEÇON VI 

HIS perm6tus Urbânus 
quintus, ad sedândas 

Bon6nire turbas, An
dréam legâtum misit. Quo 
in mllnere multa per
péssus, civium 6d.ia, qure 
ad interneci6nem exâr
serant, summa prudén
tia restinxit ; tum resti
tl.lta tranquillitâte, ad 
pr6pria revérsus est. Nec 
multo post assiduis lab6-
ribus et voluntatia carnis 
macerati6ne conféctus, 
6bitus die a beâta Vir
gine sibi prredicto, ad 
creléstia regna migrâvit, 
anno D6mini millésimo 
trecentésimo septuagé
simo tértio, retâtis sme 
septuagésimo primo. 
Quem Urbânus octâvus, 
multis magnisque mirâ
culis clarum, Sanct6rum 
nlJ.mero adscrfpsit. Ejus 
corpus Floréntire in ec
clésia sui 6rdinis quiés
cit, et mâxima civium 
venerati6ne côlitur, qui
bus non semel in pne
sénti discrîmine prresidio 
fuit. 

10', Iste est, p. [190) 

CE renom de sainteté dé-
cida Urbain V à envoyer 

André, en qualité de légat, 
apaiser les troubles de Bo
logne. Après avoir beau
coup souffert dans cette 
mission, il éteignit, avec 
une souveraine prudence, les 
haines intestines qui avaient 
poussé les citoyens de la 
ville à s'entretuer, et, après 
avoir rétabli la tranquillité, 
il revint chez les siens. Peu 
de temps après, épuisé par 
son assiduité au travail et 
par ses macérations volon
taires, au jour prédit par la 
bienheureuse Vierge, il s'en 
alla au royaume céleste, 
l'an du Seigneur mil trois 
cent soixante-treize, âgé de 
soixante et onze ans. Il 
devint célèbre par de nom
breux et éclatants miracles, 
et Urbain VIII l'inscrivit au 
nombre des Saints. Son 
corps ·repose à Florence, 
dans l'église de son Ordre, 
et y est honoré avec une très 
grande vénération par ses 
concitoyens, qu'il protégea 
plus d'une fois dans de 
pressants dangers. 
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Pour cette Fête simplifiée ; 

LEÇON IX 

ANDREAM, Floréntire ex 
n6bili Corsin6rum 

famflia natum, paréntes 
précibus a Deo impe
trârunt et Deiparre spo
pondérunt. Adoléscens 
pie educâtus, sensim ad 
vitia proclivis, srepe a 
matre increpâtus fuit. 
Ubi autem cogn6vit se 
paréntum voto beâtre 
Virgini dicâtum fuisse, 
Dei am6re succénsus, 
Carmelitârum institûtum 
ampléxus est, cujus regf
mini in Etrûria prreféc
tus fuit. Intérea Fesu
lâna ecclésia, suo viduâta 
past6re, eum sibi epis
copum elégit : quod mu
nus, ne divinre contra
diceret voluntâti, tandem 
suscépit, et summo cum 
animârum zelo et pas
torâli sollicitlldine adim
plévit. Ab Urbâno quinto 
ad sedândas Bon6nire 
turbas legâtus missus, 
mortâlia civium ôdia 
summa prudéntia res
tinxit. Assiduis lab6ribus 
ac pœnis conféctus, quié
vit in pace, anno millé
simo trecentésimo s.ep
tuagésimo tértio, retâtis 
sure septuagésimo primo. 

ANDRÉ, né à Florence de 
la noble famille des 

Corsini, fut obtenu de Dieu 
par les prières de ses pa
rents qui le vouèrent à la 
Mère de Dieu. Adolescent 
il fut élevé pieusement ; 
glissant peu à peu vers le 
vice, il fut souvent repris 
par sa mère. Cependant 
dès qu'il sut que ses parents 
l'avaient voué à la bienheu
reuse Vierge, animé de 
l'amour divin, il entra dans 
l'Ordre des Carmes, et fut 
préposé à son gouverne
ment en Toscane. Sur ces 
entrefaites, l'église de Fié
sole, devenue veuve de son 
pasteur, le choisit pour son 
évêque. Il n'accepta cette 
charge que pour ne point 
s'opposer à la volonté de 
Dieu et il la remplit avec 
un très grand zèle des âmes 
et toute sa sollicitude pas
torale. Envoyé par Urbain V 
en qualité de légat pour 
apaiser les troubles civils 
de Bologne, il éteignit, avec 
une souveraine prudence, les 
haines mortelles qui en 
divisaient les citoyens. 
Épuisé par la souffrance et 
des travaux assidus, il s'en
dormit dans la paix, l'an 
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Quem Urbânus octâvus 
Sanctôrum nUmero ads
cripsit. 

mil trois cent soixante
treize, âgé de soixante 
et onze ans. Urbain VIII 
l'inscrivit au nombre des 
Saints. 

Au 111° Nocturne, Homélie sur l'Év. : Homo péregre, 
du Commun d'un Confesseur Pontife (1), p. (194]. 

Vêpres, à Capitule, du suivant • 
.,. Aux Fêtes de neuf Leçons, depuis le Jeudi après les 

Cendres, jusqu'au Samedi après le Dimanche de la Passion 
inclusivement, on prend la IXe Lecon à l'Homélie de la 
Férie dont on fait Mémoire à Laudes et aux Vêpres, avant 
la Mémoire d'une Fête simple occurrente, 

S FÉVRIER 
STE AGATHE, VIERGE ET MARTYRE 

DOUBLE 

AUX l'" ViJPRES 
Quand on dit les 1106 Vêpres entières, on prend les 

Antiennes de Laudes, p. 220; et les Psaumes des 
Jres Vêpres d'un Apôtre, p. [7}. 

Capitule. - Eccli. 5r, r-3 
CONFITEBOR tibi, D6-

mine, Rex, et col
laudâbo te Deum Salva
t6rem meum. Confitébor 
n6mini tuo : quomam 
adjUtor et protéctor fac
tus es mihi, et liberâsti 
corpus meum a perdi
ti6ne. 

JE vous célèbrerai, ô Sei
gneur, ô Roi, et je vous 

louerai Dieu, mon Sau
veur. Je célèbrerai votre 
nom, car vous vous êtes 
fait mon aide et mon pro
tecteur et voug avez sauvé 
mon corps de la perdition. 

Hymne : Jesu cor6na Virginum, p. [252]. 

t. Spécie tua et pul- 'fr. Dans ta gloire et ta 
chritlldine tua. RJ. In- beauté. ~. Regarde, avance 
ténde, pr6spere procéde, victorieusement et règne. 
et regna. 
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Ad Magnif. Ant. Stans 
beâta Agatha * in médio 
càrceris, expânsis mâni
bus orâbat ad D6mi
num : D6mine J esu 
Christe, magister bone, 
grâtias tibi ago, qui me 
fecîsti vincere torménta 
carnificum ; jube me, 
D6mine, ad tuam im
marcescibilem gl6riam 
feliciter pervenfre. 

A Magnif, Ant. La bien
heureuse Agathe, debout 
au milieu de sa prison, les 
mains étendues, priait ainsi 
le Seigneur : Seigneur Jé
sus-Christ, bon Maître, je 
vous rends grâces de m'avoir 
fait surmonter les tortures 
des bourreaux ; ordonnez, 
Seigneur, que je parvienne 
heureusement à votre gloire 
impérissable. 

Oraison 

DEus, ,qu_i inter cé~e~a 
potennre ture mira

cula étiam in sexu frâ
gili victonam martyrii 
contulisti : concéde pro
pitius ; ut, qui beâtre 
Agatha: Virginis et Màr
tyris ture natalitia céli
mus, per ejus ad te 
exémpla gradiâmur. Per 
D6minum. 

0 DIEU qui, parmi les 
autres miracles de votre 

puissance, avez donné au 
sexe faible la victoire du 
martyre, accordez - nous 
miséricordieusement que, 
fêtant la naissance céleste 
de la bienheureuse Agathe, 
votre Vierge et Martyre, 
nous nous servions de ses 
exemples pour monter vers 
vous. Par Notre Seigneur. 

Et l'on fait Mémoire du précédent, S. André Corslni, 
Conf.: 

Ant. Amâvit. f. J ustum deduxit. 

Oraison 

DEUS, qui in Ecclésia Q 
tua, nova semper 

instâuras exémpla virtU
tum : da pépulo tuo 
beâti Andrére Confessé
ris tui atque Pontificis 

DIEU, qui suscitez tou
jours dans votre Église 

de nouveaux exemples de 
vertus, accordez à votre 
peuple de suivre si bien 
les traces du bienheureux 
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ita sequi vestigia; ut André, votre Confesseur 
assequâtur et prremia. et Pontife, qu'il obtienne 
(Per D6minum). aussi ses récompenses. (Par). 

En Carême, Mémoire de la Férie. 

Complies de la Férie, 

A MATINES 

Invitatoire et Hymne du Commun des Vierges, p. t255]. 

AU l" NOCTURNE 

Ant. I. Ingénua sum, * 
et ex spectâ.bili ,génere, 
ut omms parentela mea 
testâtur. 

Ant. 1. Je suis de condi
tion libre et de famille 
honorable, comme toute ma 
p·arenté l'atteste. 

Psaume i:. - Le juste et l'impie. 

BEATUS vir, qui non 
séquitur * consilium 

impi6rum, 
Et viam peccat6rum 

non ingréditur, * et in 
convéntu proterv6rum 
non sedet; 

2. Sed in lege D6mini 
volllptas ejus est, * et de 
lege ejus meditâtur die ac 
nocte. 

3. Et est tamquam ar
bor * plantâta juxta rivos 
aquârum, 

Qure fructum prrebet 
témpore suo, cujllsque 
f6lia non marcéscunt, * 
et qurecllmque facit, 
pr6spere procédant. -

4. Non sic impii, non 

BIENHEUREUX l'homme 
qui ne suit pas * le 

conseil des impies, 
Et qui n'entre pas dans 

la voie des pécheurs * et 
ne siège pas dans l'as
semblée des pervers ; 

2. Mais son plaisir est 
dans la loi du Seigneur, * 
cette loi, il la médite jour 
et nuit. 

3. Il est comme l'arbre * 
planté près des canaux 
d'irrigation, 

Qui donne du fruit en 
son temps et dont le feuil
lage ne se flétrit pas, * et 
tout ce qu'il fait réussit. 

II. 4. Pas ainsi, les mé-



I" NOCTURNE 

sic ; • sed tamquam pâ
lea, quam dissipat ventus. 

5. ldeo non consistent 
fmpii in judfcio, * neque 
peccat6res in concilio ju
st6rum. 

6. Quémiam D6minus 
curat viam just6rum, * et 
via impi6rum peribit. 

Ant. lngénua sum, et 
ex spectâbili génere, ut 
omnis parentéla mea 
testâtur. 

Ant. 2. Summa inge
nllitas * ista est, in qua 
sérvitus Christi compro
bâtur. 

chants, pas ainsi ; * mais 
comme la paille que le vent 
disperse. 

5. Aussi les méchants ne 
seront pas debout au juge
ment, * ni ll!s pécheurs 
dans l'assemblée des justes. 

6. Car le Seigneur prend 
soin de la voie des justes, * 
et la voie des méchants 
disparaîtra. 

Ant. Je suis de condition 
libre et de famille honorable, 
comme toute ma parenté 
l'atteste. 

Ant. 2. La plus haute 
condition est celle où l'on 
se reconnaît esclave du 
Christ. 

Psaume 2. - Le règne du Messie. 

Qu ARE tumultu:intur 
gentes * et p6puli 

medit:intur in:inia? 

2. ConsUrgunt reges 
terne et principes cons
pirant simul * advérsus 
D6minum et advérsus 
Christum ejus : 

3. (( Dirurnp:imus vin
cula e6rum * et projici:i
mus a nobis l:iqueos e6-
rum ! ))-

4. Qui h:ibitat in crelis, 
ridet, * D6minus illUdit 
eis. 

5. Tum 16quitur ad eos 

pouRQUOI les nations s'a
gitent-elles * et les 

peuples méditent-ils de vains 
(projets)? 

2. Les rois de la terre se 
lèvent et les princes cons
pirent * contre le Seigneur 
et contre son Oint : 

3. ~ Brisons leurs en
traves * et jetons loin de 
nous leurs liens! » 

II. 4. Celui qui habite 
dans les cieux rit, * le 
Seigneur se moque d'eux. 

5. Alors il leur parle 
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in ira sua, * et in fur6re 
suo contûrbat eos : 

6. (( At ego constitui re
gem meum * super Si
on, montem sanctum me
um ! n-

7. Promulgâbo decré
tum Démini : D6minus 
dixit ad me : * (< Filius 
meus es tu, ego h6die 
génui te. 

8. P6srula a me et d.abo 
tibi gentes in hereditâ
tem * et in possessi6nem 
tuam términos terne. 

9. Reges eas virga fér
rea, • tamquam vas figuli 
confringes eas. » -

ro. Et nunc, reges, in
telligite ; 1< erudimini, qui 
gubernâtis terram. 

Ir. Servfte D6mino in 
tim6re et exsultâte ei ; * 
cum tremére prrest3.te 
obséquium illi, 

Ne irascâtur et pereâtis 
de via, cum cita exârse
rit ira ejus : * beâti om
nes qui confügiunt ad 
eum. 

Ant. Summa ingenû
itas ista est, in qua sér .. 
virus Christi comprobâ
tur. 

dans sa colère, * et dans sa 
fureur il les épouvante : 

6. « Pour moi, j'ai établi 
mon roi * sur SionJ ma 
montagne sainte! » 

III. 7. Je promulguerai 
le décret du Seigneur : 
le Seigneur m'a dit : * 
(( Tu es mon Fils, aujour
d'hui je t'ai engendré. 

8. Demande-moi et je 
te donnerai les nations en 
héritage * et pour ton 
domai:le, les frontières de 
la terre. 

9. Tu les regiras avec 
un sceptre de fer, * tu 
les broieras comme un 
vase d'argile. n 

IV. IO. Et maintenant, 
rois, comprenez ; * ins
truisez-vous, vous qui gou
vernez la terre. 

II. Servez le Seigneur 
dans la crainte et jubilez 
devant lui ; * avec trem
blement, rendez-lui hom
m~ge, 

De crainte qu'il ne s'irrite 
et que vous ne mouriez 
en chemin, car bientôt sa 
C'olère va s'embraser : * 
bienheureux tous ceux qui 
se réfugient en lui. 

Ant. La plus haute con
dition est celle où l'on se 
reconnait esclave du Christ. 
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Ant. 3. Ancilla Christi 
sum, * ideo me osténdo 
servilem habére pers6-
nam. 

Ant. 3. Je suis la ser
vante du Christ, c'est pour
quoi je me montre comme 
ayant la condition servile. 

Psaume 3. - Chant de confiance d'un persécuté. 

DOMINE, quam multi 
sunt qui tribulant 

me, * multi insU.rgunt 
advérsum me! 

3. Multi sunt qui de me 
dicunt : * « Non est sa
lus ei in Deo. » 

4. Tu autem, D6mine, 
clypeus meus es, * gléria 
mea, qui érigis caput 
meum. -

5. Voce mea ad D6mi
num clarnâvi, * et exaudi
vit me de monte sancto 
suo. 

6. Ego decl.lbui et ob
dormivi ; * exsurréxi, 
quia D6minus susténtat 
me. 

7. Non timébo millia 
pôpuli, * qme in circuitu 
contra me consistunt. -

8. Exsllrge, Démine! * 
Salvum me fac, Deus 
meus! 

Nam maxfllam percus
sisti Omnium adversân
tium mihi, * <lentes pec
catôrum confregisti. 

SEIGNEUR, qu'ils sont nom
breux ceux qui me per

sécutent, * nombreux (ceux 
qui) se lèvent contre moi! 

3. Nombreux sont ceux 
qui disent de moi : * « Plus 
de salut pour lui en son 
Dieu.» 

4. Mais vous, Seigneur, 
vous êtes mon bouclier, * 
ma gloire, vous qui relevez 
ma tête. 

II. 5. De ma voix j'ai 
crié vers le Seigneur, * et 
il m'a exaucé, de sa mon
tagne sainte. 

6. Je me suis couché 
et me suis endonni (aussi
tôt) : * je me suis relevé, 
parce que le Seigneur me 
soutient. 

7. Je ne crains pas ces 
milliers de gens * qui se 
dressent contre moi tout 
autour. 

III. 8. Levez-vous, Sei
gneur 1 * Sauvez-moi, 
mon Dieu! 

Car vous avez frappé 
la mâchoire de tous mes 
ennemis, * vous avez brisé 
les dents des pécheurs, 
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9. Penes D6minum est 
salus : * Super p6pulum 
tuum sit benedictio tua! 

Ant. Ancilla Christi 
sum, ideo me osténdo 
servilem habére perso
nam. 

Y. Spécie tua et pul
chritUdine tua. R;. In
ténde, pr6spere procéde, 
et regna. 

9. Le salut est auprès du 
Seigneur : * Que sur votre 
peuple soit votre bénédic
tion! 

Ant. Je suis la servante 
du Christ, c'est pourquoi 
je me montre comme ayant 
la condition servile. 

t. Dans ta gloire et ta 
beauté. RJ. Regarde, avance 
victorieusement et règne. 

LEÇON 1 

Du livre De libro 
Ecclesiâstici de !'Ecclésiastique 

Chapitre 51, 1-17 
[Prière dans le péril.] 

coNFITEBOR tibi, Dé- JE vous célébrerai, ô Sei-
mine, Rex, et collau- gneur Roi, - et je vous 

dâbo te Deum Salvat6- louerai, Dieu, mon Sau
rem meum. Confitébor veur. - Je célébrerai votre 
némini tuo : quéniam nom, - parce que vous 
adjlltor et protéctor fac- vous êtes fait mon aide et 
tus es mihi, et liberâsti mon protecteur. - Vous 
corpus meum a perdi- avez délivré mon corps de 
tiéne, a lâqueo lingure la perdition, - du piège 
iniqure et a lâbiis ope- de la 1angue injuste, et des 
rântium mendâcium, et lèvres des ouvriers de men
in conspéctu astântium songe, - et en face de mes 
factus es mihi adjlltor. adversaires, vous vous êtes 
Et liberâsti me secUn- fait mon défenseur. 
dum multitûdinem mi- Vous m'avez délivrée, selon 
sericérdire néminis tui l'abondance de la miséri
a rugiéntibus, prreparâ- corde de votre nom, -
tis ad escam, de mâni- de ceux qui rugissaient, 
bus qureréntium ânimam prêts au festin, - des 
meam, et de portis tri- mains de ceux qui en vou-
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bulati6num, qure circum
dedérunt me : a pres
sura flammre, qure cir
cllmdedit me, et in médio 
ignis non sum restuâta : 
de altitl.ldine ventris in
feri, et a lingua coinqui
nâta, et a verbo men
dâcii, a rege iniquo, et a 
lingua injUsta. 

~. Dum torquerétur 
beâta Agatha in mamilla 
grâviter, dixit ad jl.ldi
cem : * Impie, crudélis 
et dire tyrânne, non es 
confüsus amputâre in 
fémina, quod ipse in 
matre suxisti? V. Ego 
enim hâbeo mamîllas in
tegras intus in ânima 
mea, quas ab infântia 
D6mino consecrâvi. lm-
pie. 

laient à ma vie - et de la 
puissance des tribulations 
qui m'environnaient ; - de 
la violence de la flamme qui 
m'entourait - et au milieu 
du feu je n'ai point senti 
la chaleur ; - de la pro
fondeur du gouffre de l'en
fer - de la langue souillée 
et des paroles de men-
songe - du roi inique et 
de la langue injuste. 

R;. Pendant qu'on tortu
rait cruellement les seins 
de la bienheureuse Agathe, 
celle-ci dit au juge : * Impie 
tyran, cruel et barbare, 
n'as-tu pas honte de muti
ler chez une fenune ce que 
toi-même as sucé chez ta 
mère? YI. Mais moi, je con
serve intacts en mon âme les 
seins que, dès mon en
fance, j'ai consacrés au Sei
gneur. Impie. 

LEÇON II 
[Abandonnée des hommes, je recours à Dieu.} 

LAUDABITusqueadmor- MON âme louera le Sei-
temânimameaD6mi- gneur jusqu'à la mort, 

num et vita mea appro
pfnquans erat in infé-rno 
de6rsum. Circumdedé-
runt me Undique, et non 
erat qui adjuvâret. Res
pkiens eram ad adjut6-
rium h6minum, et non 
erat. Memorâta sum 

- car ma vie était sur le 
point de tomber au plus 
profond de l'enfer! - Ils 
m'ont environnée de toutes 
parts, et personne pour 
m'aider! - Je cherchais 
le secours des hommes, et 
il n'y en avait pas! -
Alors je me suis souvenue 
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miseric6rdire ture, D6-
mine, et operati6nis tua:, 
qure a sreculo sunt : qu6-
niam éruis sustinéntes 
te, D6mine, et liberas 
eos de mânibus gén
tium. 

F;. Agatha Iœtissime 
et gloriânter ibat ad câr
cerem, * Quasi ad épu
las invitâta ; et ag6nem 
suum D6mino précibus 
commendâbat. 1t. Nobi
lissimis orta natâlibus ab 
ign6bili gaudens trahe
bâtur ad cârcerem. Qua
si. 

de votre miséricorde, Sei
gneur, - et de ce que vous 
avez fait depuis le commen
cement du monde ; - car 
vous tirez du péril ceux 
qui ont confiance en vous, 
Seigneur - et vous les 
délivrez des mains des Gen
tils. 

F;, Agathe, toute joyeuse 
et glorieuse, se dirigeait 
vers la prison, * Comme 
invitée à un festin, et recom
mandait son combat à Dieu 
par ses prières. Y. Étant 
d'une très noble naissance, 
elle se réjouissait d'être 
conduite en prison par un 
homme méprisable. Comme. 

LEÇON III 
[Exaucée, je louerai le Seigneur.] 

EXALTASTI super ter- yous avez élevé ma de
ram habitati6nem meure au-dessus de la 

meam, et pro morte de- terre, - et j'ai prié à cause 
fluénte deprec:ita sum. de la mort qui passait. -
Invoc:ivi DOminum, Pa- J'ai invoqué le Seigneur, 
trem DOmini mei, ut Père de mon Seigneur, -
non derelinquat me in pour qu'il ne me délaisse 
die tribulatiOnis mere, et pas au jour de ma tribula
in témpore superbérum tion, - et sans défense, au 
sine adjutério. Laudâbo jour des orgueilleux. - Je 
nomen tuum assidue, et louerai votre nom avec assi
collaudâbo illud in con- duité - et je le glorifierai 
fessiOne, et exaudita est dans mes actions de grâces, 
orâtio mea. Et liberâsti - parce que ma prière a 
me de perditiéne, et éré exaucée, - et que vous 
eripufsti me de témpore m'avez délivrée de la per
iniquo. Proptérea con- dition, et que vous 
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fitébor, et laudem dicam 
tibi, et benedicam n6mi
ni D6mini. 

Ri'. Quis es tu, qui ve
nisti ad me curâre vûl
nera mea? Ego sum Ap6s
tolus Christi : nihil in 
me dll.bites, filia : ipse 
me rnisit ad te, * Quem 
dilexisti mente et puro 
corde. f. Nam et ego 
Ap6stolus eius sum, et 
in nômine ejus scias te 
esse cunindam. Quem. 
Gl6ria Patri. Quem. 

m'avez tirée du siècle mau• 
vais. - C'est pourquoi je 
vous chanterai et vous dirai 
ma louange - et je bénirai 
le nom du Seigneur. 

~- Qui es-tu, toi qui es 
venu vers moi pour guérir 
mes blessures? Je suis l 'Apô
tre du Christ; n'aie aucun 
doute à mon sujet, 
ma fille. C'est lui-même qui 
m'a envoyé vers toi, * Lui 
que tu as aimé en ton âme 
et avec un cœur pur. '/1. 
Car moi, je suis son Apôtre, 
et apprends que c'est en 
son nom, que tu seras 
guérie. Lui. Gloire. Lui. 

AU II• NOCTURNE 

Ant, 4. Agatha sancta 
* dixit : Si feras mihi 
promittis, audito Christi 
n6mine mansuéscunt. 

Ant. 4. Sainte Agathe 
dit : Si tu me promets les 
bêtes, en entendant le nom 
du Christ, elles s'adouci
ront. 

Psaume 4. - Nous dormirons paisiblement 
si notre conscience est pure et notre âme unie à Dieu. 

cuM invocâvero, ex-
âudi me, Deus jus

titire mere, qui in tribu
lati6ne me sublevâsti ; * 
miserére mei et exâudi 
orati6nem meam. -

3. Viri, quoUsque estis 
graves corde? * quare 

LORSQUE je vous invoque-
rai, exaucez-moi, Dieu 

<le ma justice, vous qui dans 
l'épreuve m'avez soutenu;* 
ayez pitié de moi et .exau~ 
cez ma prière. 

II. 3. Chefs, jU.sque11 à 
quand aurez-vous le cœur 
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diligitis vanitâtem et qure
ritis mendâcium ? 

4. Scit6te : mirâbilem 
facit D6minus sanctum 
suum ; * D6minus exâu
diet me, cum invocâ
vero eum. 

5. Contremiscite et no
lite peccâre, * recogi
tâte in c6rdibus vestris, 
in cubilibus vestris, et 
obmutéscite. 

6. Sacrificâte sacriffcia 
justa, * et sperâte in D6-
mino. -

7. Multi dicunt : 
« Quis osténdet nobis 
bona? » * Ext6lle super 
nos lumen vultus tui, 
Démine! 

8. Dedfsti lœtftiam in 
cor meum * maj6rem, 
quam cum abUndant tri
tico et vino. 

9. In pace, simul ac 
decl.lbui, o bdormis co, 
qu6niam tu solus, Dé
mine, * in securitâte me 
constituis. 

Ant. Agatha sancta di
xit : Si feras mihi pro
mittis, audîto Christi né
mine mansuéscunt. 

Ant. 5. Si ignem adhi
beas, * rorem mihi sal
vificum de crelo Angeli 
ministnibunt. 

lourd? * pourquoi aimez
vous la vanité et cherchez
vous le mensonge? 

4. Sachez-le, le Seigneur 
a fait des merveilles pour 
son élu ; * le Seigneur 
m'exaucera lorsque je l'in
voquerai. 

5. Tremblez et ne pé
chez pas, * réfléchissez 
dans vos cœurs, sur vos 
couches, et gardez le silence. 

6. Sacrifiez des sacrifices 
de justice, * et espérez 
dans le Seigneur. 

III. 7. Beaucoup deman
dent : « Qui nous fera voir 
le bonheur? » * Faites lever 
sur nous la lumière de 
votre visage, Seigneur! 

8. Vous avez donné la 
joie à mon cœur, * plus 
grande que lorsqu'on re
gorge de froment et de vin. 

9. En paix, à peine me 
suis-je couché que je m'en
dors, car vous seul, Sei
gneur; * me mettez en 
sécurité. 

Ant. Sainte Agathe dit : 
Si tu me promets les bêtes, 
en entendant le nom du 
Christ, elles s'adouciront. 

Ant. 5. Si tu emploies le 
feu, les Anges répandront 
du ciel sur moi une rosée 
salutaire. 
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Psaume 5, - Prière du matin, 

Invocation à l'heure du sacrifice. 

VERBA mea âuribus pér- ÉCOUTEZ mes paroles, Sei
cipe, D6mine, * at- gneur, * soyez attentif 

ténde gémitum meum, à mon gémissement, 
3. Advérte voci ora- 3. Prenez garde à la voix 

ti6nis mere, * Rex meus de ma prière, * mon Roi 
et Deus meus! et mon Dieu! 

4. Te enim déprecor, 4. Car c'est vous que 
D6mine ; mane audis vo- j'implore, Seigneur; dès le 
cem meam ; * mane pro- matin, vous entendez ma 
p6no tibi preces meas voix ; * dès le matin, je 
et exspécto. _ vous présente mes prières 

et j'attends. 

Safnteté de Dieu. 

5. Tu enim non es 
Deus, cui plâceat inf
quitas, malignus apud 
te non commorâtur, * 6. 
neque impii consistunr 
coram te. 

Odisti omnes qui pa
trant infqua, * 7. perdis 
omnes qui loqullntur 
mendâcium; 

Virum cruéntum et 
dol6sum * abominâtur 
D6minus. -

II. 5. Car vous n'êtes pas 
un Dieu à qui plaise l'ini
quité, le méchant ne de
meure pas auprès de vous, * 
6. ni les impies ne se tien .. 
nent devant vous. 

Vous haïssez tous ceux 
qui font le mal, * 7. vous 
perdez tous ceux qui disent 
le mensonge ; 

L'homme de sang et de 
ruse * est abominable au 
Seigneur. 

Intimité avec Dieu. 

8. Ego autem, pro 
multitUdine grâtia: tua:, * 
ingrédiar domum tuam, 

Prostémar ad tem
plum sanctum tuum * in 
tim6re tuo, 9. D6mine. 
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Deduc me in justitia 
tua propter inimicos me
os ; * compl:ina viam 
tuam coram me. -

Dirigez-moi dans votre 
justice à cause de mes en
nemis ; * aplanissez votre 
voie devant moi. 

Que Dieu punisse les méchants. 

10. Nam in ore ist6-
rum non est sincéritas ; * 
cor e6rum insidias mo
litur ; 

Seplllcrum patens est 
guttur e6rum ; * linguis 
suis blandillmur. 

II. Castiga eos, Deus,* 
éxcidant consiliis suis ; 

Propter crimina e6rum 
multa expélle eos, * nam 
contra te rebélles sunt. -

IV. JO. Car il n'y a pas, 
dans leur bouche, de sin
cérité ; * leur cœur com
plote des embûches ; 

Leur gosier est un sé
pulcre béant; * leur lan
gue est flatteuse. 

11. Châtiez-les, ô Dieu, * 
qu'ils échouent dans leurs 
projets; 

A cause de leurs nom
breux crimes, chassez-les, * 
car ils se sont révoltés 
contre vous. 

La joie des justes. 

12. Lreténtur autem V. 12. Et ils se réjoui-
omnes qui confü.giunt ad ront, tous ceux qui se réfu
te, * in perpétuum exsûl- gient en vous, * pour tou-
tent. jours ils exulteront. 

Et pr6tegas eos et Protégez-les et ils se 
lœténtur de te, * qui dili- réjouiront en vous, * ceux 
gunt nomen tuum. qui aiment votre nom. 

13. Nam tu benedices 13. Car vous bénirez le 
justo, D6mine : * bene- juste, Seigneur : * de votre 
voléntia, velut scuto, cir- bienveillance, comme d'un 
cûmdabis eum. bouclier, vous l'entourerez. 

Ant. Si ignem adhi- Ant. Si tu emploies le 
beas, * rorem mihi salvi- feu, les Anges répandront 
:ficum de crelo Angeli mi- du ciel sur moi une rosée 
nistrâbunt. salutaire. 

Ant. 6. Agatha * lretis- Ant. 6, Agathe, toute 
sime et gloriânter ibat ad joyeuse et glorieuse, se diri-
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cârcerem, quasi ad épu .. 
las invitâta ; et ag6nem 
suum D6mino précibus 
commendâbat. 

geait vers là prison, comme 
invitée à un festin ; et elle 
recommandait son combat 
à Dieu par ses prières. 

Psaume 8. - Royaute de l'homme ei du Christ. 

DOMINE, D6mine no-
ster, quam admirâ

bile est nomen tuum 
in univérsa terra, * qui 
extulisti majestâtem tuam 
super crelos. 

3. Ex ore infântium et 
lacténtium parâsti lau
dem contra adversârios 
tuos, * ut compéscas ini
micum et hostem. 

4. Cum video crelos 
tuas, opus digit6rum tu6-
tum, * lunam et stellas 
qua: tu fundàsti : 

5. Quidest homo, quod 
memor es ejus? * aut 
filius h6minis, quod eu ... 
ras de eo? -

6. Et fecisti eum paulo 
min6rem Angelis, * gJé .. 
ria et hon6re coronâsti 
eum; 

7. Dedisti ei potestâ
tem super Opera mânuum 
tuârum, * 6mnia subje
cisti pédibus ejus : 

8. Oves et boves uni
vérsos, * insuper et pé
cora campi, 

9. V 6lucres creli et 

SEIGNEUR, notre Seigneur, 
que votre nom est glo

rieux sur la terre entière, * 
vous qui avez exalté votre 
majesté au dessus des cieux. 

3. De la bouche des 
enfants et des nourrissons 
vous avez tiré louange con• 
tre vos adversaires, * pour 
réduire au silence l'ennemi 
et le révolté. 

4. Lorsque je vois les 
cieux, œuvre de vos doigts,* 
la lune et les étoiles que vous 
avez créées : 

5. Qu'est-ce que l'hom• 
me, pour que vous vous 
en souveniez? * ou le fils 
de l'homme, pour que vous 
preniez soin de lui? 

II. 6. Et vous l'avez fait 
de peu inférieur aux An .. 
ges, * vous l'avez couronné 
de gloire et d'honneur ; 

7. Vous lui avez donné 
pouvoir sur les œuvres de 
vos mains, * vous avez tout 
mis sous ses pieds : 

8. Les brebis et les 
bœufs, tous, * et encore 
toutes les bêtes des champs, 

9. Les oiseaux du ciel 
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pisces maris : * quidquid 
perâmbulat sémitas mâ
rium. 

10. D6mine, D6mine 
noster, * quam admirâ
bile est nomen tuum in 
univérsa terra! 

Ant. Agatha lretissime 
et gloriâ.nter ibat ad câr
cerem, quasi ad épulas 
invitâta; et agémem suum 
Démino précibus com
mendâbat. 

t. Adjuvâbit eam Deus 
vultu suo. ~. Deus in 
médio ejus, non commo
vébitur. 

et les poissons de la mer : * 
tout ce qui parcourt les 
sentiers des mers. 

10. Seigneur, notre Sei
gneur, * que votre nom est 
glorieux sur la terre entière! 

Ane. Agathe, toute joyeuse 
et glorieuse, se dirigeait 
vers la prison, comme invi
tée à un festin, et elle 
recommandait son combat 
à Dieu par ses prières. 

'fi. Dieu l'aidera en lui 
ffi;Jntrant son visage. ~. Avec 
Dieu dans son cœur, elle 
ne sera pas ébranlée. 

LEÇON IV 

AGATHA virgo, in Sici-
lia nobilibus parén

tibus nata, quam Panor
mitâni et Catanénses ci
vem suam esse dicunt, 
in persecuti6ne Décii im
perat6ris Câtanre glori6si 
martyrii cor6nam conse
cllta est. Nam cum pari 
pulchritlldinis et casti
tâtis laude commenda
rétur, Quintiânus, Sicilire 
prretor, ejus am6re cap
tus est. Sed cum, tentâta 
modis Omnibus ejus pu
dicitia, Agatham in suam 
senténtiam perdllcere non 
posset, christiâme supers
titi6nis n6mine compre-

LA vierge Agathe, née en 
Sicile de parents nobles, 

que Palerme et Catane 
revendiquent comme en
fant de leur cité, obtint la 
glorieuse couronne du mar
tyre à Catane, pendant la 
persécution de l'empereur 
Dèce. En effet, comme elle 
se recommandait également 
par l'éclat de sa beauté et 
de sa chasteté, Quintianus, 
préteur de Sicile, s'éprit 
d'amour pour elle. Aussi, 
après avoir tenté de toutes les 
façons de séduire sa pureté, 
sans pouvoir amener Agathe 
à ses fins, il la fit arrêter 
comme disciple de la supers-
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hénsam, Aphrodisire cui
dam mulieri depravân
dam tradit. Qua: Aphro
disüe consuetUdine cum 
de constântia coléndre 
christiânre fidei et ser
vândre virginitâtis rerno
véri non posset, nl.lntiat 
illa Quintiâno se in Aga
tha 6peram pérdere. Qua
re ille ad se Virginem 
addl.lci jubet ; et, Nonne 
inquit, te pudet n6bili 
génere natam, hllmilem 
et servilem Christian6-
rum vitam âgere ? Cui 
Agatha : Multo prres
tântior est christiâna hu
militas et sérvitus, re
gum 6pibus ac supérbia. 

~- Ego autem adjllta 
a D6mino, perseverâbo 
in confessi6ne ejus, qui 
me salvam fecit, * Et 
consolâtus est me. Y,. 
Grâtias tibi ago, Démine 
Jesu Christe, qui misisti 
ad me Ap6stolum tuum 
curâre vlllnera mea. Et. 

tition chrétienne et livrer 
à une femme appelée 
Aphrodise, pour la cor
rompre. Mais, comme la 
familiarité d' Aphrodise n'ar
rivait pas à ébranler la 
ferme résolution d'Agathe 
d'être fidèle à la foi chré
tienne et de garder la vir
ginité, cette femme annonça 
à Quintianus qu'elle per
dait sa peine avec elle. 
C'est pourquoi celui-ci or
donne de lui amener la 
Vierge N'as-tu pas 
honte, lui dit-il, étant d'une 
naissance illustre, de mener 
la vie humble et servile des 
Chrétiens? » A quoi Agathe 
répond : <( L'humilité et la 
servitude chrétiennes sont 
des biens de beaucoup 
supérieurs aux richesses et 
à l'orgueil des rois. n 

~. Soutenue par le Sei
gneur, je persévérerai à 
confesser celui qui m'a 
sauvée, * Et qui m'a con
solée. y. Je vous rends 
grâces, Seigneur Jésus
Christ, qui m'avez envoyé 
votre Apôtre pour guérir 
mes blessures. Et. 

LEÇON V 

QUAM ob rem irâtus 
prretor banc ei op

ti6nem dat, velitne p6-
tius venerllri deos, an 
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Vim torment6rum subire. 
At illa constans in fide, 
primum c6laphis cresa 
mittitur in cârcerem ; un• 
de postridie edûcta, cum 
in senténtia permanêret, 
adm6tis candéntibus lâ· 
minis in equUleo tor .. 
quétur. Tum ei mamilla 
abscinditur ; quo in vûl
nere Quintiânum appél
lans Virgo, Crudélis, in .. 
quit, tyrânne, non te 
pudet amputéré in fémi
na, quod ipse in matre 
suxisti ? Max conj écta 
in vincula, sequénti nocte 
a sene quodam, qui se 
Christi Ap6stolum esse 
dicébat, sanâta est. Rur
sum évocâta a prretOre, 
in Christi ctmfessiéne per
sevérans, in acûtis tés
tulis et candéntibus car
b6nibus ei subjéctis vo
lutâtur. 

~- Ipse me curâvit, qui 
per Apéstolum Petrum 
in custédia me confor
tâvit, pro eo quod jussa 
sum suspéndi in equllleo. 
* Propter fidem casti
tâtis âdjuva me, D6mine, 
Deus meus, in tortûra 
·mamillârmn meârum. "/1. 
lpse me dignâtus est ab 

des tourments. Ferme dans 
sa foi, elle est d'abord souf .. 
fletée, puis envoyée en pri .. 
son ; elle en est tirée le len .. 
demain et, comme elle per .. 
siste dans sa résolution, on 
la tourmente sur le chevalet, 
en lui appliquant des lames 
rougies au feu. On lui 
arrache alors urt sein ; pen .. 
dant qu'elle reçoit cette 
blessure, la Vierge inter
pellant Quintianus s'écrie : 
« Cruel tyran, n'as-tu pas 
honte de mutiler, chez une 
femme, ce que toi-même 
as sucé chez ta mère? » 
Jetée de nouveau dans les 
fers, elle fut guérie la nuit 
suivante par un vieillard 
qui se disait être l' Apôtre 
du Christ. Rappelée par le 
préteur et persévérant à 
confesser le Christ, elle est 
roulée sur des tessons aigus 
et des charbons ardents 
placés sous elle. 

R7. Celui-là même qui 
m'a guérie est celui qui m'a 
réconfortée dans la prison, 
par l' Apôtre Pierre, patce 
qu'on a ordonné de m'éten
dre sur le chevalet. * A 
cause de ma fidélité à gar
der la chasteté, aidez-moi, 
Seigneur, mon Dieu, pen .. 
dant qu'on me tonure les 
seins. fi, Lui-même a dai ... 
gné :me guérir de toutè8 
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omni plaga curâre, et mes plaies et rétablir mon 
mamillammeammeopéc- sein sur ma poitrine. A 
tori restitllere. Propter. cause. 

LEÇON VI 

Quo témpore, ingénti 
terrrem6tu ,ubs tota 

contrémuit, ac duo pa
rietes corruéntes Silvi
num et Falc6nium inti
mos prret6ris familiâres 
oppressérunt. Quare ve
heménter comm6ta civi
tâte, véritus p6puli tu
mûltum Quintiânus, A
gatham semim6rtuam 
clam redUci imperat in 
cârcerem. Qure sic Deum 
precâta : D6mine, qui 
me custodisti ab infan
tia, qui abstulisti a me 
amôrem sreculi, qui me 
carnificum torméntis su
periérem prrestitîsti, âc
cipe ânimam meam. Ea 
in orati6ne migrâvit in 
crelum, Nonis Februârii : 
cujus corpus a Christiânis 
sepelitur. 

~. Vidisti, D6mine, et 
spectâsti ag6nem meum, 
qu6modo pugnâvi in stâ
dio ; sed quia nôlui obe
dire mandâtis princi
pum, * J ussa sum in 

A ce moment, la ville 
entière fut secouée par 

un violent tremblement de 
terre et deux murailJes, en 
s'écroulant, écrasèrent Sil
vinus et Falconius, in
times familiers du préteur. 
C'est pourquoi, la ville se 
trouvant fortement émue, 
Quintianus, craignant un 
soulèvement du peuple, or
donna de ramener en secret, 
dans sa prison, Agathe à 
demi-morte. Alors, celle-ci 
pria Dieu en ces termes : 
« Seigneur, qui m'avez gar
dée depuis mon enfance, 
qui avez enlevé de mon 
cœur l'amour du monde, 
qui m'avez rendue victo
rieuse des tourments des 
bourreaux, recevez mon 
âme. » Et, pendant cette 
prière, elle s'en alla au ciel, 
le jour des Nones de Février. 
Son corps fut enseveli par 
les Chrétiens. 

R;r. Seigneur, vous avez 
assisté à mon combat et 
vous avez vu comment j'ai 
lutté dans l'arène; mais 
parce que j'ai refusé d'obéir 
aux ordres des princes, * 
On a ordonné de me tour-
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mamilla torquéri. t. Prop
ter veritâtem, et mansue
tudinem, et justitiam. 
Jussa. Gl6riaPatri. Jussa. 

men ter dans mes seins. YI. 
A cause de la vérité, de la 
mansuétude et de la jus
tice. On a ordonné. Gloire 
au Père. On a ordonné. 

Pour cette Fête simplifiée : 

LEÇON IX 

AGATHA, in Sicilia no-
bilibus paréntibus na

ta, in persecuti6ne D écii 
imperat6ris, Câtanre glo
ri6sum martyrium fecit. 
Nam cum Quintiânus, 
Sicflire prretor, Omnibus 
modis ejus pudicitiam 
frustra tentâsset, Agatha 
superstiti6nis christiânre 
n6minecomprehénsa,pri
mum c6laphis creditur, 
dein adm6tis candénti
bus lâminis in equllleo 
torquétur, tum ei mamilla 
abscinditur. Mox conjécta 
in vfncula, a beâto Petra 
Ap6stolo, noctu ei appa
rénte, sanâtur. Rursum 
evocâta a prret6re et in 
Christi confessi6ne per
sevérans, in aclltis tés
tulis et candéntibus car
b6nibus ei subjéctis vo
lutâtur. Sed ob ingéntem 
terrœm6tum veheménter 
comm6ta civitâte, Quin
tiânus, véritus p6puli tu
multum, eam semim6r
tu.am clam redllci impe-

AGATHE, née en Sicile 
de parents nobles, su

bit un martyre glorieux à 
Catane, pendant la persé
cution de l'empereur Dèce. 
En effet, comme Quintia
nus, préteur de Sicile, avait 
voulu en vain et par tous 
les moyens, séduire sa 
pureté, Agathe, arrêtée 
comme disciple de la supers
tition chrétienne, est souf
fletée, puis tourmentée sur 
le chevalet, par l'applica
tion de lames rougies au 
feu ; enfin on lui arrache 
un sein. Jetée bientôt dans 
les fers, elle est guérie par 
le bienheureux Apôtre 
Pierre · qui lui apparaît la 
nuit. Rappelée par le pré
teur et persévérant à con
fesser le Christ, elle est 
roulée sur des tessons aigus 
et sur des charbons ardents 
placés sous elle. Mais à 
cause d'un violent tremble
ment de terre qui émut 
fortement la ville, Quin
tianus, craignant un soulè-
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rat in cârcerem ; ubi 
paulo post migrâvit in 
crelum, Nonis Februârii. 

vement du peuple, ordonna 
de ramener en secret, dans 
sa prison, la vierge à demi• 
morte ; et là, peu après, 
elle s'en alla au ciel, le 
jour des Nones de Février. 

AU III• NOCTURNE 
Ant. 7. Nisi diligén

ter * perféceris corpus 
meum a carnificibus at
trectâri, non potest {mi
ma mea in paradisum 
D6mini cum palma in
trâ.re martyrii. 

Anr. 7. Si vous ne mettez 
votre zèle à faire tourmenter 
mon corps par les bourreaux, 
mon âme ne peut entrer 
dans le paradis du Seigneur 
avec la palme du martyre. 

Psaume 10. - Le Seigneur est le refuge du juste. 

AD DoMINUM confû- VERS le Seigneur je me 
gio; qu6modo dici- réfugie; comment di-

tis ânimre mere : * <( trâns- tes-vous à mon âme : * 
vola in montem sicut « Envole-toi à la mon-
avis ! tagne, comme l'oiseau! 

2. Ecce enim peccat6- 2. Car voici que les pé-
res tendunt arcum, po- cheurs bandent l'arc, posent 
nunt sagittam suam su- la flèche sur la corde, * pour 
per nervum, * ut sagittent transpercer dans l'ombre 
in obscllro rectos corde. les cœurs droits. 

3. Quando fundaménta 3. Quand les fondements 
evertl.lntur, * justus quid sont renversés, * que peut 
fâcere valet ? » - faire le juste? » 

4. D6minus in templo II. 4. Le Seigneur (est) 
sancto suo ; * D6minus dans son temple saint; * 
in ca:lo sedes ejus. le Seigneur a son trône 

dans le ciel. 
Oculi ejus respiciunt, * 

pâ1pebra: ejus scrutântur 
fflios h6minum. 

5. D6minus scrutâtur 
justum et impium ; * qui 

Ses yeux regardent, * ses 
paupières examinent les fils 
des hommes. 

5. Le Seigneur examine 
le juste et l'impie ; * son 
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diligit iniquitâtem, hune 
odit ânima ejus. 

6. Pluet super pecca
t6res carb6nes ignitos et 
sulphur ; * ventus res
tuans pars câlicis e6rum. 

7. Nam justus est Dô
mjnus, justitiam diligit ;* 
recti vidébunt faciem 
ejus. 

Ant. Nisi diligénter 
perféceris corpus meum 
a carnificibus attrectâri, 
non potest ânima mea in 
paradisum D6mini cum 
palma intrâre martyrii. 

Am. 8. Vidisti, Démine, 
* ag6nem meum, qu6mo
do pugnâvi in stâdio; sed, 
quia n6lui obedire man
dâtis principum, jussa 
sum in mamilla torquéri. 

âme hait celui qui aime 
l'iniquité. 

6. Il fera pleuvoir sur 
les pécheurs des charbons 
enflammés et du soufre ; * 
un vent de tempête, voilà 
la part de leur coupe. 

7. Car le Seigneur est 
juste, il aime la justice; * 
les hommes droits contem
pleront sa face. 

Ant. Si vous ne mettez 
votre zèle à faire tourmenter 
mon corps par les bourreaux, 
mon âme ne peut entrer 
dans le paradis du Seigneur 
avec la palme du martyre. 

Ant. 8. Vous avez vu, Sei
gneur, mon combat, com
ment j'ai lutté dans l'arène; 
mais parce que j'ai refusé 
d'obéir aux ordres des 
princes, on m'a fait déchirer 
le sein. 

Psaume 14. - Comment devenir l'intime du Seigneur. 

DOMINE, quis commo- SEIGNEUR, qui demeurera 
râbitur in tabernâ- sous votre tente, * qui 

culo tuo, * quis habi- habitera sur votre mon
tâbit in monte sancto tagne sainte? 
tuo?-

2. Qui émbulat sine 
mâcula et facit justitiam 
et c6gitat recta in corde 
suo, * 3. nec calumniâtur 
lingua sua; 

Qui non facit préixi-

II. 2. Celui dont la con
duite est sans tache, qui 
accomplit la justice, qui a 
des pensées droites, au fond 
de son cœur, * 3. et dont 
la langue n'est pas calom
nieuse; 

Qui ne fait pas de mal à 
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mo suo malum, * neque 
oppr6brium fnfert vicino 
suo; 

4. Qui contemptibilem 
restimat fmprobum, * 
timéntes vero D6minum 
hon6rat; 

5. Qui, etsi jurâvit 
cum damno suo, non 
mutat, pecl.lniam su.am 
non dat ad usûram * 
neque âccipit mlmera 
contra innocéntem. 

Qui facit hrec, * non 
movébitur in retérnum. 

Ant. Vidisti, Démine, 
ag6nem meum, qu6mo .. 
do pugnâvi in stâdio ; 
sed, quia n61ui obedire 
mand3.tis principum, jus
sa sum in mamilla tor• 
quéri. 

Ant. 9. Propter fidem 
castitâtis * jussa :mm 
suspéndi in equûleo 
âdjuva me, Démine, Deus 
meus, in tortUra mamil• 
lârum meârum. 

son prochain, * et ne jettè 
pas l'insulte à son voisin; 

4. Qui octroie son mé• 
pris à 1 'homme malhonnête,* 
mais honore ceux qui crai
gnent le Seigneur ; 

5. Qui ne tenie pas un 
serment désavantageux, qui 
ne place pas son argent avec 
usure * et ne reçoit pas de 
présents contre l'innocent. 

III. Celui qui agit ainsi * 
ne chancellera jamais. 

Ant. Vous avez vu, Sei .. 
gneur, mon combat, com
ment j'ai lutté dans l'arène; 
mais parce que j'ai refusé 
d'obéir aux ordres des 
princes, on m'a fait déchirer 
le sein. 

Ant. 9. A cause de tna 
fidélité à garder la chasteté, 
on m'a fait étendre sur le 
chevalet : aidez-moi, Sei
gneur mon Dieu, pendant 
qu'on torture mes seins. 

Psaume 15. - Le Sei'g11.eur est mon héritage. 

CONSERVA me, Deus, GARDEZ~MOJ, ô Dieu, car 
quôniam confugio ad je me réfugie auprè~ 

te, * 2. dico Dômino : de vous, * 2. je dis au Sei .. 
« Dôminus meus es tu; gneur : « Vous êtes mon 
bonum mihi non est sine Seigneur : il n'y 8 pas de 

bonheur pour moi sans 
te». 

3. In sanctos, qui sunt 
in terra cjus, * quam 

vous)), 
3. Envers les saint! qui 

sont dans son pays, * il 
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mirâbilem fecit omnem 
afféctum meum ! 

4. Multiplicant dol6-
res suos * qui sequûntur 
deos aliénos. 

Non libâbo sânguinem 
libati6num e6rum, * nec 
pronuntiâbo n6mina e6-
rum l:ibiis meis. 

5. D6minus pars here
ditâtis mereet câlicis mei:* 
tu es qui tenes sortem 
meam. 

6. Funes cecidérunt 
mihi in amœna : * et 
heréditas mea pérplacet 
mihi. -

7. Benedico D6mino, 
quod <ledit mihi consî
lium, * quod vel per 
noctem me monet cor 
meum. 

8. Pono D6minum in 
conspéctu meo semper; * 
quémiam a dextris meis 
est, non commovébor. 

9. Propter hoc lretâtur 
cor meum et exsUltat âni
ma mea, * insuper et 
caro mea requiéscet se
cllra, 

ro. Quia non relinques 
ânimam meam apud in
feros, * non sines sanc
tum tuum vidére corrup
tiémem. 

I 1. Osténdes mihi sémi-
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m'a donné une bien extra• 
ordinaire affection! 

4. Ils multiplient leurs 
afflictions, * ceux qui sui• 
vent des dieux étrangers. 

Je ne verserai pas le sang 
de leurs libations, * et je ne 
prononcerai pas leur nom 
avec mes lèvres. 

5. Le Seigneur est la 
part de mon héritage et de 
ma coupe : * c'est vous 
qui maintenez mon lot. 

6. Les cordeaux sont 
tombés pour moi sur des 
(parts) délicieuses, * et 
mon héritage me satisfait 
entièrement. 

II. 7. Je bénis le Sei
gneur parce qu'il m'a donné 
la sagesse, * parce que, 
même la nuit, mon cœur 
m'avertit. 

8. Je mets le Seigneur 
constamment devant mon 
regard ; * puisqu'il est à 
ma droite, je ne serai pas 
ébranlé. 

9. C"est pourquoi mon 
cœur se 1éjouit et mon 
âme exulte, * bien plus, 
ma chair aussi reposera en 
sécurité, 

10. Parce que vous ne 
laisserez pas mon âme aux 
enfers, * vous ne permettrez 
pas que votre saint connaisse 
la corruption. 

11. Vous me montrerez 
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tam vitre, ubertâtem gau
di6rum apud te,* delicias 
ad déxteram tuam in per
pétuum. 

Ant. Propter fidem cas
titâtis jussa sum suspén
di in equll.leo : adjuva 
me, Démine Deus meus, 
in tortura mamillârum 
meârum. 

'f!. Elégit eam Deus, et 
prreelégit eam. ~. In 
tabernâculo suo habitâre 
facit eam. 

le sentier de la vie, abon
dance de 101es auprès de 
vous, * délices à votre 
droite pour toujours. 

Ani. A cause de ma 
fidélité à garder la chasteté, 
on m'a fait étendre sur le 
chevalet : aidez-moi, Sei
gneur mon Dieu, pendant 
qu'on torture mes seins. 

'/1. Dieu l'a choisie et il l'a 
préférée. ~. Il la fait habi
ter sous sa tente. 

LEÇON VII 
Léctio 

sancti Evangélii 
secUndum Matthreum 

Lecture 
du saint Évangile 

selon saint Matthieu 

Chapitre 

JN illo témpore : Acces-
19, 3-12 

sérunt ad Jesum phari
srei, tentântes eum et 
dicéntes : Si licet h6mini 
dimittere ux6rem suam 
quacUmque ex causa? 
Et réliqua. 

Homilia 
sancti J oânnis 

Chrys6stomi 

EN ce temps-là, des Pha-
risiens s'approchèrent de 

Jésus pour le mettre à 
l'épreuve, et lui dirent : 
Est-il permis à un homme 
de répudier sa femme, pour 
n'importe quelle raison? 
Et le reste. 

Homélie 
de saint Jean 
Chrysostome 

Homélie 63 sur S. Matth., après le milieu 
[La virginité est désirable et possible.] 

DOMINOS noster, quia NOTRE SEIGNEUR, voyant 
ad virginitâtem hor- qu'il était difficile d'ex-

târi grave esse videbâtur, horter directement à la vir
a necessitâte legis de ginité, s'efforce de la leur 
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non solvéndo matrim6-
nio, eos ad cupiditâtem 
illius trâhere studet. Dein
de, ut eam esse possi
bilem osténdat, sic in
quit : Sunt eunUchi qui 
ex ventre marris ita nati 
sunt, et sunt qui ab ho
minibus eunûchi facti 
sunt, et sunt qui seipsos 
castravérunt propter re
gnum crel6rmn. Quibus 
verbis laténter eos ad eli
géndam virginitâtem in
dllcit, dum eam virtutem 
esse possibilem âstruit. 

Ri. Beâta Agatha, in
gréssa cârcerem, expân
dit manus suas ad Deum, 
et dixit : Démine, qui 
me fecisti vincere tor
ménta carnificum, * J ube 
me ad tuam miseric6r
diam pervenire. f!. D6-
mine, qui me creâsti, 
et tulfsti a me amérem 
sreculi, qui corpus meum 
a polluti6ne separâsti. 
Jube. 

faire désirer, en raison de 
la contrainte qu'impose la 
loi d'indissolubilité du ma
riage. Ensuite, pour leur 
montrer qu'elle est possible, 
il s'exprime ainsi : Il y a des 
eunuques qui sont sortis ainsi 
du sein de leur mère, et il y en 
a que les hommes ont faits 
tels, ec il y en a qui le sont 
volontairement à cause du 
roy,1ume des âeux. Par ces 
paroles il les induit taci
tement à choisir la virginité, 
en établissant qu'elle est 
une vertu possible. 

R7 .La bienheureuse Agathe 
étant entrée dans sa prison, 
étendit les mains vers Dieu 
et dit: Seigneur, qui m'avez 
fait surmonter les tortures 
des bourreaux, * Ordonnez 
que je parvienne au séjour 
de votre miséricorde. t. 
Seigneur, qui m'avez créée, 
et avez enlevé de mon cœur 
l'amour du monde, qui 
avez préservé mon corps 
de la souillure. Ordonnez. 

LEÇON VIII 
[Elle est méritoire et facilitée par l'espérance.] 

JD autem hoc fere modo 
confirmat : C6gita te

cum, si aut a natUra 
talis esses, aut ab homi
nibus eam injUriam pas
sus, quid faceres, cum 
et ejllsmodi voluptâte 

ET il le confirme à peu 
près ainsi : Pense en 

toi-même à ce que tu ferais, 
si tu étais ainsi par nature ou 
par la main des hommes, 
manquant de ces sortes de 
voluptés, et sans pour au-
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caréres, et nullam, carén
do, mercédem conseque
réris? Grâtias igitur nunc 
Deo agas, quod cum 
mercéde atque corûnis 
idem sllstines, quod illi 
sine cor6nis ac prremio 
t6lerant. Immo vero non 
idem, sed multo lévius ; 
tum quia spe erigeris et 
consciéntia recte facti, 
tum quia non ita ingén
tibus concupiscéntia: fl.Uc
tibus jactâris. 

Ri. Medidnam carnâ
lem c6rpori meo num
quam exhibui, sed hâbeo 
Dôminum J esum Chris
tum, * Qui solo serm6ne 
restllurat univérsa. f!. Qui 
me dignâtus est ab omni 
plaga curâre, et mamîl
lam meam meo péctori 
restitU.ere, ipsum invoco 
Deum vivum. Qui solo. 
Gloria Patri. Qui solo. 

tant obtenir aucun mérite? 
Rends donc grâces à Dieu 
de ce que c'est avec l'espoir 
d'une récompense et d'une 
couronne, que tu supportes 
ce que ceux-là tolèrent 
sans récompense ni cou
ronne. Bien plus, ce n'est 
pas la même chose, mais 
c'est beaucoup plus facile, 
tant parce que tu es soulevé 
par l'espoir et la conscience 
du bien accompli, que parce 
qu'ainsi tu n'es point bal
lotté par les grandes vagues 
de la concupiscence. 

rs;,. Je n'ai jamais em
ployé pour mon corps de 
remède humain, mais je 
possède le Seigneur Jésus
Christ, * Qui, d'une seule 
parole,restaure toutes choses. 
'f!. Celui qui a daigné me 
guérir de toutes mes plaies, 
et rétablir mon sein sur ma 
pmtnne, c'est celui que 
j'invoque, le Dieu vivant. 
Qui. Gloire. Qui. 

En Carême, la IX~ Leçon est de l'Homélie de la Férie, 
autrement : 

LEÇON IX 
{Elle n'est pas obligatoire, mais conseillée.] 

cuM ergo de illis eu- A PRÈS avoir ainsi parlé 
nU.chis dixerit, qui, de ces eunuques qui le 

nisi étiam ipsi mente se sont en vain et inutilement, 
contineant, frustra et inu- s'ils ne sont pas aussi chastes 
tiliter tales sunt, ac de d'esprit, et de ceux qui 
illis, qui, ut regnum cre- vivent dans la continence 
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16rum consequântur, se 
c6ntinent; subjUnxit rur
sus, dicens : Qui potest 
câpere, câpiat ; ut ala
crié>res efficiat eo ipso 
quod grave esse opus os
téndit, et ineffâbili beni
gnitâte sua n6luit eam 
rem intra necessitâtem 
legis conclUdere. ldque 
dicéndo, adhuc magis 
possibilem esse dem6ns
trat, ut voluntâtis stll
dium plus augeâtur. 

pour mériter le royamne 
des cieux, il ajoute aussi
tôt : Que celui qui peut com
prendre, comprenne, pour 
les rendre plus empressés, 
du fait qu'il a montré la 
difficulté de l'œuvre et que, 
dans son ineffable bonté, 
il n'a pas voulu en faire 
l'objet de l'obligation d'une 
loi. En parlant ainsi, il 
manifeste mieux la possi
bilité de cette œuvre, afin 
d'en accroître le désir dans 
la volonté. 

A LAUDES 
Ant. 1. Quis es tu, * 

qui venisti ad me curâre 
vUlnera mea? Ego sum 
Ap6stolus Christi : nihil 
in me dUbites, filia. 

Ant. 1. Qui es-tu, toi 
qui es venu vers moi pour 
guérir mes blessures ? Je 
suis l' Apôtre du Christ, 
n'aie aucun doute à mon 
sujet, ma fille. 

Psaumes du Dimanche, p. 17. 

2. Medicinam carnâ
lem * c6rpori meo num
quam exhibui, sed hâ beo 
D6minum Jesum Chris
tum, qui solo serm6ne 
restâurat univérsa. 

3. Grâtias tibi ago, * 
D6mine J esu Christe, 
quia memor es mei, et 
misisti ad me Ap6stolum 
tuum curâre vUlnera mea. 

4. Benedico te, * Pater 

2. Je n'ai jamais employé 
pour mon corps de remède 
humain, ·mais je possède le 
Seigneur Jésus-Christ qui, 
d'une seule parole, restaure 
toutes choses. 

3. Je vous rends grâces, 
Seigneur Jésus-Christ, de 
ce que vous vous êtes sou
venu de moi et m'avez en
voyé votre Apôtre pour 
guérir mes blessures. 

4. Je vous bénis, Père 
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D6mini mei Jesu Christi, 
quia per Ap6stolum tuum 
mamillam meam meo pé
ctori restituisti. 

5. Qui me dignâtus 
est * ab omni plaga cu
râre, et mamillam meam 
meo péctori restitllere, 
ipsum invoco Deum vi
vum. 

de mon Seigneur Jésus
Christ, de ce que, par votre 
Apôtre, vous avez rétabli 
mon sein sur ma poitrine. 

5. Celui qui a daigné me 
guérir de toutes mes plaies 
et rétablir mon sein sur ma 
po1tnne, c'est celui que 
j'invoque, le Dieu vivant, 

Capitule. - Eccli. 51, 1-3 

coNFITEBOR tibi, Dé-
mine, Rex, et col

laudâbo te Deum Salva
tôrem meum. Confité
bor n6mini tuo : quô
niam adjlltor et protéc
tor factus es mihi, et 
liberâsti corpus meum a 
perditiône. 

JE vous célébrerai, ô Sei
gneur, ô Roi, et je vous 

louerai, Dieu mon Sauveur. 
Je célébrerai votre nom, 
parce que vous vous êtes 
fait mon aide et mon pro
tecteur et que vous avez 
sauvé mon corps de la 
perdition. 

Hymne : Jesu cor6na Virginum, p. [279J. 

fr. Diffllsa est grâtia 
in lâbiis tuis. iv. Prop
térea benedixit te Deus 
in retérnum. 

Ad Bened. Ant. Paga
n6rum * multitlldo fll
giens ad seplllcrum Vîr
ginis, tulérunt velum ejus 
contra ignem ; ut com
prob:iret D6minus, quod 
a perfculis incéndii méri
tis beâtre Agathre Mâr
tyris sure eos liberâret. 

Y. La grâce est répandue 
sur tes lèvres. R/, C'est 
pourquoi Dieu t'a bénie 
pour l'éternité. 

A Bénéd. Ant. Une multi
tude de païens,fuyantvers le 
tombeau de la Vierge, en 
emportè-rent le voile pour 
l'opposer au feu (du volcan), 
afin que le Seigneur montrât 
qu'il les délivrait des dan
gers de ! 'incendie par les 
mérites de la bienheureuse 
Agathe, sa Martyre. 
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Oraison 

DEUS, qui inter cétera Q 
poténtire ture mirâcula 

étiam in sexu frâgili vic
t6riam martyrii contu
listi : concéde propîtius ; 
ut, qui beâtre Agathre Vir
ginis et Mârtyris ture 
natalitia c6limus, per ejus 
ad te exémpla gradiâ
mur. Per D6minum nos
trum. 

DIEU qui, parmi les 
autres miracles de votre 

puissance, avez donné au 
sexe faible la victoire du 
martyre, accordez-nous mi
séricordieusement, que fê
tant la naissance céleste de 
la bienheureuse Agathe, vo
tre Vierge et Martyre, nous 
nous servions de ses exem
ples pour monter vers vous. 
Par Notre Seigneur. 

Et, en Carême, on fait Mémoire de la Férie. 
Aux Petites Heures, Antiennes et Psaumes de la Férie. 

A Prime, Leçon brève : Laudabit, comme ci-dessous, à 
None. 

Mais là où cette Fête est célébrée sous le rite de Jre ou 
118 classe, on prend les Antiennes de Laudes comme 
ci-dessus, p. 220; avec les Psaumes duDimanche,comme 
aux Fêtes, p. 40. 

A TIERCE 
Capitule, Confitébor comme ci-dessus à Laudes. 

Répons du Commun des Vierges, ainsi qu'à Sexte et 
à None. 

A SEXTE 
Capitule. Eccli. sr: 4-5 

LIBERASTI me secUn
dum multitUdinem 

miseric6rdire n6minis tui 
a rugiéntibus, prreparâtis 
ad escam, de mânibus 
qureréntium ânimam me
am, et de multis tribu
lati6nibus, qure circum
dedérunt me. 
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yous m'avez délivrée, se-
lon la multitude de vos 

miséricordes, de ceux qui 
rugissaient, prêts à me dé
vorer, des mains de ceux qui 
cherchaient à m'ôter la vie, 
et des nombreuses tribu
lations qui m'environnaient. 
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A NONE 
Capitule. - Eccli. 51, 8 et 12 

L AUDABITusque ad mor-
tem ânima mea D6-

minum quomam éruis 
sustinéntes te, et liberas 
eos de manu angùstiœ, 
Dômine Deus noster. 

AUX JI•• 

MON âme louera le Sei-
gneur jusqu'à la mort, 

car vous tirez du péril ceux 
qui espèrent en vous, et 
vous les délivrez de la main 
de l'angoisse,Seigneur, notre 
Dieu. 

VÊPRES 

Antiennes de Laudes, p. 220; Psaumes du Dimanche, 
p. 62, en remplaçant le dernier par Je Ps. 147 : Lauda 
JerUsalem Dônùnum, p. 314. 

A Capitule, du suivant. 
Complies de la Férie. 

Si l'on doit dire les Vê-pres en entier, on prend le Capitule 
à Laudes, le Verset et ! 'Hymne au Commun des Vierges, 
p. [252]; A Magnificat Ant, : Stans, comme ci .. dessous. 

6 FÉVRIER 

S. TITE, ÉVflQUE ET CONFESSEUR 
DOUBLE (m. t.v.) 

f. Amâvit. Ant. Sacérdos et P6ntifex. 

Oraison 

DEUS, qui beâtum Ti- Ü 
tum Confess6rem tu

Drnu, qui avez orné le 
bienheureux Tite, votre 

Confesseur et Pontife, des 
vertus apostoliques, accor
dez-nous, par ses mérites et 
son intercession, que, vi
vant justement et pieuse
ment en ce monde, nous 

um atque Pontificem 
apostôlicis virtUtibus de
corâsti : ejus méritis et 
intercessiône concéde ; ut 
juste et pie vivéntes in 
hoc sreculo, ad creléstem 
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pâtriam pervenfre me
reâmur. Per Déminum. 

méritions de parvenir à la 
céleste patrie. Par. 

Et l'on fait Mémoire du précédent, Ste Agathe, Vierge 
et Martyre : 

Ant. Stans beâta Aga
tha * in médio c:irceris, 
expânsis m:inibus or:i
bat ad Déminum : Dé
mine Jesu Christe, ma
gister bone, gr:itias tibi 
ago, qui me fedsti vin
cere torménta carnifi
cum; jube me, Démine, 
ad tuam immarcescibi
lem glériam feliciter per
venire. 

Y. Diffûsa est grâtia 
in labiis tuis. ~- Prop
térea benedfxit te Deus 
in retérnum. 

Ant. La bienheureuse 
Agathe, debout au milieu de 
sa prison, les mains éten
dues, priait ainsi le Sei
gneur Seigneur Jésus
Christ, bon Maître, je vous 
rends grâces de m'avoir 
fait surmonter les tortures 
des bourreaux ; ordonnez, 
Seigneur, que je parvienne 
heureusement à votre gloire 
impérissable. 

Y. La grâce est répandue 
sur tes lèvres.~- C'est pour
quoi Dieu t'a bénie pour 
l'éternité. 

Oraison 

DEUS, qui inter cétera 
poténtire ture mira

cula étiam in sexu frâgili 
victériam martyrii con
tulisti : concéde propi
tius ; ut, qui beâtre Aga
thre Virginis et Mârtyris 
ture natalitia célimus, per 
ejus ad te exémpla gra
diâmur. (Per Déminum.) 

0 DIEU qui, parmi les 
autres miracles de votre 

puissance, avez donné au 
sexe faible la victoire du 
martyre, accordez-nous misé
ricordiellsement que, fêtant 
la naissance céleste de la 
bienheureuse Agathe, votre 
Vierge et Martyre, nous 
nous servions de ses exem
ples pour monter vers vous. 
(Par Notre Seigneur). 

Ensuite, après la Mémoire de la Férie en Carême, 
Mémoire de Ste Dorothée, Vierge et Martyre : 

Ant. Vern Sponsa. Y. Spécie tua. 
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Oraison 
JNDULGENTIAM nobis, QUE la bienheureuse Do-

quresumus, Démine, rothée, Vierge et Mar-
beâta Dorôthea Virgo et tyre, implore ~our no~.s 
Martyr implôret : qure votre pa~don, Se1~eur, s Il 
"b" , · . vous plait; elle qui vous a 

t1 1 grat_a sempe~ e~st1t1t, toujours été agréable par le 
et ménto cast1tât1s, et mérite de la chasteté et la 
ture professi6ne vîrtUtis. profession de votre puis
Per Dôminum. sance. Par Notre Seigneur. 

Au 1u Nocturne, si l'on doit les prendre au Commun, 
Leçons : Fidélis sermo (1), p. [r8rJ. 

AU II• NOCTURNE 

LEÇON IV 
TITUM, Creténsium epis-

copum, vix Pauli A
pôstoli verbo christiânre 
fidei sacraméntis myste
riisque excU.ltum, ea san
ctitâtis luce Ecclésire tune 
vagiénti effulsisse com
pértum est, ut inter ejUs
dem Doct6ris Géntium 
discfpulos meI'Uerit coo
ptâri. Ascitus in partem 
6neris prredicati6nis, âd
eo evangelizândi ard6re, 
et fidelitâte Paulo éxstitit 
carus, ut ipse, cum venis
set Tr6adem propter 
Evangélium Christi, tes
tâtus sit non habuisse ré
quiem spiritui suo, eo 
quod Titum fratrem su
um ibi non invénerit. Et 

t. 2. c,,,,, 2., 1,. 

JL est avéré que Tite, évê-
que de Crète, à peine ins

truit par la parole de }'Apô
tre Paul des sacrements et 
des mystères de la foi chré
tienne,illumina d'un tel éclat 
de sainteté ! 'Église encore 
au berceau, qu'il mérita 
d'être associé aux disciples 
du Docteur des Nations. 
Admis à partager le fardeau 
de la prédication, il devint, 
par son zèle d'évangélisation 
et sa fidélité, tellement cher 
à Paul, que celui-ci arrivant 
à Troas pour prêcher l'Évan
gile du Christ, son esprit 
n'eut point de repos, avoue
t-il, parce qu'il n'y avait 
point trouvé Tite, son frè
re 1, Et peu après, gagnant 
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paulo post Maced6niam 
petens, rursus suam in 
eum caritâtem ita éxpri
mit : Sed qui consolâ.tur 
hUmiles, consola.tus est 
nos Deus in advéntu 
Titi. I\'. Invéni, p. [r88] 

la Macédoine, il exprime 
de nouveau son affection 
pour Tite en ces termes : 
Mais celui qui console les 
humbles, Dieu, nous a con
solés par l'arrivée de Tite 1 • 

LEÇON V 

QUAM ob rem Corin
thum ab Ap6stolo 

missus, ea sapiéntia et 
lenitâte legati6nis hujus 
mUnere functus est, qme 
prresértim de fidélium 
pietâte eleem6synas col
ligéndas ad sublevândam 
Ecclésire Hebrre6rum in6-
piam spectâbat, ut Co
rinthios non solum in 
Christi fi.de continllerit, 
sed étiam desidérium, 
fletum, remulati6nem in
ter eos pro Paulo, qui 
illos primus instf tuit, exci
tâverit. Ad effundéndum 
interim inter Gentes lin
guis locisque disz:inctas 
divini verbi semen, plU
ribus terra marique iti
néribus reléctis, magna.
que ânimi firmitâte pro 
crucis trophreo curis la
boribl.lsque exantl:itis, u
na cum duce Paulo Cre-

1. z Co~. 7, 6. 

C'EST pourquoi, envoyé 
par l'Apôtre à Corinthe, 

avec mission spéciale de 
recueillir de la piété des 
fidèle, les aumônes néces
saires à soulager l 'indi
gence de l'Église des Hé
breux, il s'acquitta de sa 
charge avec tant de sagesse 
et de douceur, que non seu
lement il maintint les Co
rinthiens dans la foi du 
Christ, mais qu'il provoqua 
chez eux des regrets, des 
larmes et une sainte ému
lation à l'égard de Paul qui 
les avait instruits le premier. 
Cependânt, après avoir ac
compli plusieurs voyages par 
terre et par mer, pour 
répandre la semence de la 
divine parole chez des 
nations différentes de lan
gue et de climat, et avoir 
surmonté avec une grande 
fermeté d'âme, pour le 
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tœ fnsulam âppulit. Cum 
porro huic ecclésire epis
copus ab ipso Ap6stolo 
déléctus esset, dubitân
dum non est quin in eo 
mUilere ita versâtus sit, 
ut, juxta ipsius Pauli 
prreceptéris m6nita, seip
sum prrebllerit exémplum 
bon6rum 6perum in doc
trina, in integritâte, in 
gravi tâte. 

R/. P6sui, p. [189] 

triomphe de la croix, épreu
ves et difficultés, il aborda, 
en même temps que Paul 
son guide, l'île de Crète.Puis, 
quand l' Apôtre lui-même 
l'eut choisi comme évêque 
de cette Église, il n'est 
point douteux qu'il ne se 
soit acquitté de cette charge, 
selon les conseils de Paul, 
son maître, de façon à se 
montrer lui-même un mo
dèle de bonnes œuvres dans 
la doctrine, dans la pureté et 
dans la gravité. 

LEÇON VI 

JTAQU~ tamquam lu.cé:-
na mter eos, qm 1n 

idololatrire et mendaci6-
rum ténebris véluti in 
umbra mortis sedébant, 
religiônis jubar difflldit. 
Trâditur eum inter D3l
matas, ut crucis vexil
lum explicâret, strénue 
consudâsse. Tandem me
ritôrum et diérum ple
nus, quarto supra nona
gésimum anno, pridie No~ 
nas J anuârii, pretiôsa jus
tôrum morte obdormivit 
in Dômino, et sepllltus 
est in ecclésia ubi ab 
Apôstolo minister füerat 
constitU.tus. Hujus no
men, a sancto Joânne 

C'EST donc comme un 
flambeau qu'il répandit 

la ll.1111ière de la religion 
parmi ceux qui, plongés dans 
les ténèbres de l'idolâtrie 
et du mensonge, siégeaient 
comme à l'ombre de la mort. 
On rapporte qu'il supporta 
vaillamment de grandes fa
tigues, pour déployer, chez 
les Dalmates, l'étendard de 
la croix. Enfin, plein de 
mérites et de jours, âgé de 
quatre-vingt-quatorze ans, 
la veille des Nones de Jan
vier, ïl s'endormit dans le 
Seigneur, de la mort pré
cieuse des justes, et fut en
seveli dans l'église où l'Apô
tre l'avait établi ministre. 
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Chrys6stomo et a sancto 
Hierénymo prrecipue 
commendâtum, Martyro
légio Romano eâdem die 
inscriptum légitur : ejus 
autem festum summus 
Pôntifex Pius nonus ab 
univérsa Ecclésia cele
brâri prrecépit. 

Son nom, spécialement mis 
en honneur par saint Jean 
Chrysostome et par saint 
Jérôme, se lit inscrit à cette 
même date, au Martyrologe 
Romain, et le Souverain 
Pontife Pie IX ordonna que 
sa fête fût célébrée par 
l'Église universelle. 

~. lste est, p. [190) 

Pour cette Fête simplifiée 

LEÇON IX 
TITUS Creténsium epis-

copus, qui inter dis
dpulos Doctéris Géntium 
méruit cooptâri, âdeo 
evangelizândi ard6re et 
fidelitâte Paulo éxstitit 
carus, ut,cumhicvenisset 
Tr6adem propter Evan
gélium Christi, testâtus 
sit non habuisse réquiem 
spiritui suo, eo quod Ti
tum fratrem suum ibi 
non invénerit. Et paulo 
post, Maced6niam petens, 
suam in eum carit:item ita 
confirmat : Sed qui con
solâtur hllmiles, conso-
1:itus est nos Deus in 
advéntu Titi. Corinthum 
ab Ap6stolo missus, sa
piénter functus est mU
nere hujus legati6nis, qure 
prresértim eleem6synas 

1. :i Ctlf'. 7, 6. 
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TITE, évêque de Crète, 
mérita d'être associé 

aux disciples du Docteur 
des Nations. Par son zèle 
d'évangélisation et sa fidé
lité, il devint tellement cher 
à Paul, que celui-ci arrivant 
à Troas, pour l'Évangile 
du Christ, son esprit n'eut 
point de repos, avoue-t-il, 
parce qu'il n'y avait point 
trouvé Tite, son frère. Et, 
peu après, gagnant la Macé
doine, il .exprime à nouveau 
son affection pour Tite, en 
ces termes : Mais celui qui 
console les humbles, Dieu, nous 
a consolés par l'arrivée de 
Tite 1• Envoyé à Corinthe 
par }'Apôtre, avec la mission 
spéciale de recueillir des 
awnônes pour soulager l 'in
digence de l'Église des Hé-
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colligéndas ad sublevân
dam Ecclésire Hebrre6-
rum inôpiam spectâbat. 
Interim ad effundéndum 
divini verbi semen inter 
Gentes lin.guis locisque 
distinctas, post tot itfnera 
et lab6res cum duce Pau
lo Cretam insulam âp
pulit. Porro, cum isti 
ecclésire episcopus ab ip
so Apôstolo deléctus es
set, se ipsum prrebuit 
exémplum bon6rum 6pe
rum. Trâditur ipse inter 
Dâlmatas, ut crucis vexil
lum explicâret, strénue 
consudâsse. Tandem ple
nus méritis, quarto su
pra nonagésimum anno, 
6biit in D6mino. 

breux, il s'acquitta de la 
charge de cette légation, 
avec beaucoup de sagesse. 
Puis, après tant de voyages 
et de difficultés pour ré
pandre la semence de la 
divine parole chez des na
tions différentes de langue 
et de climat, il aborda avec 
Paul, son guide, l'île de 
Crète. Choisi alors par 
!'Apôtre lui-même pour 
évêque de cette Église, il se 
montra lui aussi un modèle 
de bonnes œuvres. On rap
porte qu'il supporta coura
geusement de grandes fati
gues chez les Dalmates, pour 
y déployer l'étendard de la 
croix. Enfin, plein de mé
rites et âgé de quatre-vingt
quatorze ans, il s'endormit 
dans le Seigneur. 

Au Ille Nocturne, Homélie sur l'Év,: Designâvit D6minus, 
du Commun des Évangélistes, p. [59], avec les Répons 
du Commun d'un Confesseur Pontife, au même endroit. 

En Carême, IX" Leçon de !'Homélie de la Férie, autre-
ment: 

Pour Ste Dorothée, Vierge et Martyre : 

LEÇON IX 

D DRO THEA virgo, ex Cre-
saréa Cappad6cire, 

propter Christi confes
si6nem ab Apricio prre
side comprehénsa, Chrys
tre et Callistre sor6ribus, 
qure a fide defécerant, 

DOROTHÉE, vierge de Cé-
sarée, en Cappadoce, 

arrêtée à cause de sa con
fession du Christ, par le 
gouverneur Apricius fut 
livrée à Chrysta et Callista, 
deux sœurs qui avaient a ban-
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trâd.ita est, ut eam a 
prop6sitoremovérent.Sed 
contra factum est ; nam 
eas Dor6thea ad cultum 
christiânre religi6nis re
dûxit, propter quam é
tiam martyrium suscc
pérunt. Quare Virgo equ
U.leo diu torta et palmis 
ca:sa, ad extrémum câ.
pitis damnâta, duplicâ
tam virginitâtis et mar
tyrii palmam accépit. 

donné la foi et qui devaient 
la faire renoncer à sa réso
lution; mais le contraire 
arriva, car Dorothée ramena 
celles-ci au culte de la reli
gion chrétienne, pour la
quelle elles souffrirent même 
le martyre. C'est pourquoi 
la Vierge, longtemps tor
turée sur le chevalet et 
accablée de soufflets, fut 
condamnée à avoir la tête 
tranchée et reçut ainsi la 
double palme de la virginité 
et du martyre. 

A Laudes. en Carême, on fait Mémoire de la Férie. 
Ensuite Mémoire de gte Dorothée, Vierge et Martyre: 

Ant. Simile ... h6mini negotiat6ri. fr, Diffllsa. 

Oraison 

JNDULGENTIAM nobis, QuElabienheureuseDoro-
quresumus, Démine, thée, Vierge et Martyre, 

beâta Dor6thea Virgo et implore pour nous votre 
Martyr impl6ret : qure pardon, Seigneur, s'il vous 
tibi grata semper éxstitit, plait ; elle qui vous a tou• 

jours été agréable par le 
et mérito castitâtis, et mérite de la chasteté et la 
ture professi6ne virtU.tis. profession de votre puis
Per D6minum. sance. Par Notre Seigneur. 

Vêpres. à Capitule, du suivant, 
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7 FÉVRIER 

S. ROMUALD, ABBÉ 
DOUBLE (m. t. v.) 

,;. Amâvit. Ant. Similâbo. 

Oraison 

JNTERCESSIO nos, qme-
sumus, D6mine, be

âti Romuâldi Abbâtis 
comméndet : ut, quod 
nostris méritis non va
lémus, ejus patrocinio 
assequâmur. Per D6mi-
num. 

QUE l'intercession du bien
heureux Romuald, Ab

bé, nous favorise, s'il vous 
plaît, Seigneur, pour que 
nous obtenions, par son 
patronage, ce que nos mé
rites ne peuvent obtenir. 
Par Notre Seigneur. 

Et l'on fait Mémoire du précédent, S. Tite, Conf, Pont.: 

Ant. Amâvit. y, Justum deduxit. 

Oraison 

DEUS, qui beâtum Ti-
tum Confess6rem tu· 

um atque Pontificem a
post6licis virtU.tibus de
corâsti : ejus méritis et 
intercessi6ne concéde ; ut 
juste et pie vivéntes in 
hoc sœculo, ad creléstem 
pâtriam pervenire me
reâmur. Per D6minum. 

Q DIEU, qui avez orné le 
bienheureux Tite, votre 

Confesseur et Pontife, des 
vertus apostoliques, accor
dez-nous, par ses mérites et 
son intercession, que, vivant 
justement et pieusement en 
ce monde, nous méritions 
de parvenir à la céleste 
patrie. Par Notre Seigneur. 

Ensuite. en Carême, Mémoire de la Férie. 
Au ter Nocturne, si l'on doit les prendre au Commun. 

Leçons ; Beâtus vir, (1), p. [226]. 

AU II• NOCTURNE 
LEÇON IV 

R OMUALDUS, Ravénnre, 
Sérgio patre, n6bili 
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ROMUALD naquit à Raven~ 
ne. Serge, son père, était 
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génere natus, adoléscens 
in propfnquum monas
térium Classénse pœni
téntire causa secéssit : ubi 
religi6si hôminis serm6-
ne ad pietâtis stlldium 
veheméntius incénsus, vi
so étiam semel et ite
rum per noctem in ecclé
sia beâto Apollinâri, quod 
Dei servus illi futUrum 
promiserat, m6nachus ef
ficitur. Mox ad Mari
num, vitre sanctitâte ac 
severi6re disciplina in 
finibus Venet6rum eo 
témpore célebrem, se c6n
tulit, ut ad arctam et su
blimem perfecti6nis viam 
eo magfstro ac duce ute
rétur. 

li', Honéstum, p. [229] 

de noble race. Adolescent, 
il se retira dans le monas
tère voisin de Classe, pour 
y faire pénitence. Là, excité 
par les entretiens d'un reli
gieux à un zèle plus ardent 
pour la piété, et favorisé 
même deux fois, pendant 
la nuit, dans l'église, de 
l'apparition du bienheureux 
Apollinaire, il se fit moine, 
comme le serviteur de Dieu 
le lui avait prédit. Bientôt, 
il s'en alla dans le territoire 
de Venise auprès de Marin, 
célèbre à cette époque par 
la sainteté de sa vie et sa 
discipline très austère, afin 
de l'avoir pour maitre et 
pour guide dans la voie 
étroite et sublime de la 
perfection. 

LEÇON V 

MUL TIS sâtanre insidiis 
et h6minum invidia 

oppugmitus, tanto hu
milier se assidue jejU.niis 
et orati6nibus exercébat, 
et rerum creléstium medi
tatiône, vim lacrimârum 
profü.ndens, fruebâtur : 
vultu tamen âdeo lreto 
semper erat, ut intuéntes 
exhilarâret. Magno apud 

EN butte à de nombreuses 
tentations de la part de 

Satan et à la jalousie des 
hommes, il en devenait d'au
tant plus humble, s'exer
çant assidûment aux jeûnes 
et à la prière ; il se livrait 
aussi à la méditation des 
choses célestes, en répan
dant d'abondantes larmes. 
Cependant son visage était 
toujours tellement joyeux 
qu'il réjouissait ceux qui 
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principes et reges in 
hon6re fuit ; multique 
ejus consilio, mundi illé
cebris abjéctis, solitUdi
nem petiérunt. Martyrii 
quoque cupid.itâ.te fla
grâvit, cujus causa dum 
in Pannôniam profids
citur, morbo, quo affiic
tabâtur cum progrede
rétur, levabâtur cum re
céderet, revérti cé>gitur. 

l\'.Amâviteum,p. [230] 

le contemplaient. Il fut en 
grand honneur près des 
princes et des rois ; et plu
sieurs, sur son conseil, 
renonçant aux attraits du 
monde, gagnèrent la soli
tude. Il brûla aussi du désir 
du martyre; mais quand, 
dans cette intention, il partit 
en Pannonie, une maladie, 
dont il souffrait quand il 
allait de l'avant, dont il était 
soulagé quand il revenait 
en arrière, le contraignit 
de s'en retourner. 

LEÇON VI 

JN vita et post mortem 
nùrâculis clarus, spi

ritu étiam prophetire 
non câruit. Scalam a ter
ra crelum pertingéntem, 
in similitlldinem Jacob 
Patriârchre, per quam h6-
mines in veste cândida 
ascendébant et descen
débant, per visum cons
péxit ; e6que Camaldu
lénses m6nachos, quo
rum institllti auctor fuit, 
designâri mirabiliter a
gn6vit. Dénique cum an
nos centum et viginti 
âgeret, et centum ipsos 
in summa vitre asperitâte 
Deo servisset, ad eum 
migrâvit,anno sallltis mil-

RENDU illustre par des 
miracles pendant sa vie 

et après sa mort, il jouit 
aussi de l'esprit de pro
phétie. Il aperçut, dans une 
vision, une échelle qui s'éle
vait de la terre au ciel, sem
blable à celle du patriarche 
Jacob, par laquelle des 
hommes en habit blanc 
montaient et descendaient, 
et il reconnut là le présage 
merveilleux des moines Ca
maldules dont il fut le 
fondateur. Enfin, après avoir 
vécu cent vingt ans et servi 
Dieu pendant cent ans avec 
une extrême austérité, il 
s'en alla vers lui, l'an du 
salut mil vingt-sept. Son 
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lésimo vigésimo sépti .. 
mo. Ejus corpus quin
quénnio postquam se
pUltum fllerat, integrum 
repértum, Fabriâni in ec .. 
clésia sui 6rdinis hono
rifice c6nditum est. 

corps, trouvé intact cinq 
années après qu'il eut été 
enseveli, fut déposé avec 
honneur, à Fabriano, dans 
l'église de son Ordre. 

R/. Iste homo, p. [231] 

Pour cette Fête simplifiée : 

LEÇON IX 
R OMUALDUS, Ravénme, 

Sérgio patre, n6bili 
génere natus, adoléscens 
in propinquum monasté
rium Classénse pœnitén
tia: causa secéssit ; ubi 
ad pietâtis stUdium ve
heméntius incénsus et 
beâti Apollinâ.ris appari
ti6ne recreâtus, m6na
chus efficitur. JejU.niis et 
orati6nibus assidue se 
exércuit, vultu tamen âd
eo lretus, ut intuéntes 
exhilarâret. Martyril cu
µiditâte flagrans, dum 
in Pann6niam proficisci -
tur, morbo corréptus, re
véni c6gitur. Institûti 
monach6rum Camaldu
lénsium auctor fuit, quos 
tamquam Angdos sca
lam crelum pertingén
tem ascéndere per visum 
conspéxit. Dénique cum 
annos centum et viginti 
âgeret, et centum ipsos 

ROMUALD naquit à Raven-
ne; Serge, son père, était 

de noble race. Adolescent, 
il se retira dans le monastère 
voisin de Classe, pour y 
faire pénitence. Là, excité 
à un zèle plus ardent pour 
la piété et réconforté par 
l'apparition du bienheureux 
Apollinaire, il se fit moine. 
Il s'exerça assidfunent aux 
jeûnes et à la prière, mais 
en gardant un visage telle
ment joyeux qu'il réj.ouis
sait ceux qui le regardaient. 
Brûlant 4u désir du martyre, 
tandis qu'il partait en Pan
nonie, saisi par la maladie, 
il fut contraint de revenir. 
Il fut le fondateur de l'Ordre 
des moines Camaldules qu'il 
avait aperçus, dans une 
vision, montant comme les 
Anges une échelle qui attei
gnait le ciel. Enfin, après 
avoir vécu cent vingt ans 
et servi Dieu pendant cent 
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in summa vitre asperi
tâte Deo servisset, ad 
eum migrâvit, anno sa
ll.ltis millésimo vigésimo 
séptimo, et Fabriâni in 
ecclésia sui 6rdinis ho
norifice c6nditus est. 

ans, avec une extrême aus
térité, il s'en alla vers lui, 
l'an du salut mil vingt-sept, 
et fut déposé avec l'honneur 
à Fabriano, dans l'église de 
son Ordre. 

Au IIIe Nocturne, Homélie surl'Év. :Ecce nos reliquimus. 
au Comm, des Apôtres, p. [33} avec les répons marqués 
i,our un Abbé. 

En Carême, JXe Leçon de !'Homélie de la Férie, dont 
on fait aussi Mémoire à Laudes. 

Vêpres, à Capitule, du suivant, 

8 FÉVRIER 

S. JEAN DE MATHA, CONFESSEUR 

DOUBLE (m. t. v.) 

t, Amâvit, Ant. Similâbo. 

Oraison 

DEUS, qui per sanctum 
J oânnem 6rdinem 

sanctissimre Trinitâtis ad 
rediméndum de potes
tâte Saracenérum cap
tivas crelitus institU.ere 
dignâtus es pnesta, 
-qwr:sumus ; ut, ejus suf
fragântibus méritis, a cap
tivitâte c6rporis et âni
mœ, te adjuvante, libe
rémur. Per D6minum. 

Q Drnu qui, par saint 
Jean, avez daigné ins

tituer miraculeusement l'Or
dre de la Très Sainte Trinité 
pour racheter les. captifs de 
l'esclavage des Sarrasins; 
faites, s'il vous plaît, que, 
par les suffrages de ses 
mérites,. nous soyons déli .. 
vrés, avec votre secours, 
de la captivité du corps et 
de l'âme. Par. 
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Et l"on fait Mémoire du précédent, S. Romuald, Abbé : 

Ant. Hic vir. 
t. J ustum deduxit. 

Oraison 

JNTERCESSIO nos, qure-
sumus, D6mine, beâti 

Romuâldi Abbâtis com
méndet : ut, quod nos
tris méritis non valémus, 
ejus patrocinio assequâ
mur. (Per D6minum.) 

QUE ! 'intercession du bien
heureux Romuald, Ab

bé, nous favorise, s'il vous 
plaît, Seigneur, pour que 
nous obtenions par son 
patronage ce que nos méri
tes ne peuvent obtenir. (Par 
Notre Seigneur.) 

Ensuite, en Carême, Mémoire de la Férie. 

Au Jcr Nocturne, si l'on doit les prendre au Commun, 
Leçons : Beâtus vir, (1), p. [226]. 

AU II• NOCTURNE 

LEÇON IV 

JOANNES de Matha, 6r
dinis sanctissimre Tri

nitâtis redempti6nis cap
tiv6rum insutUtor, Fal
c6ne in Provincia natus 
est paréntibus pietâte et 
nobilitâte conspicuis. 
Studi6rum causa Aquas 
Séxtias, mox Parisios 
proféctus, confect6que 
theologire curriculo, 
magistérii lâuream adép
tus, doctrinre et virtll
tum splend6re enituit. 
Quibus motus Parisién
sis antistes, ad sacrum 
presbyterâtus 6rdinem 
prre humilitâte reluctân-

JEAN de Matha, fondateur 
de l'Ordre de la Très 

Sainte Trinité pour le 
rachat des captifs, naquit à 
Faucon, en Provence, de 
parents remarquables par la 
piété et la noblesse. Pour 
ses étude$, il se rendit à Aix, 
puis à Paris, où, son cours 
de théologie achevé, il ob
tint le grade de Docteur et 
brilla par l'éclat de sa science 
et de ses vertus. L'évêque 
de Paris en fut frappé et le 
promut à l'ordre sacré de la 
prêtrise qu'il refusait par 
humilité. L'évêque pensait 
qu'ainsi Jean, pendant son 
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tem prom6vit, eo consi
lio, ut in ea civitâte c6m
morans, sapiéntia et m6-
ribus studi6sre juventllti 
prrelucéret. Cum autem 
in sacéllo ejU.sdem epis
copi, ipso cum âliis as
tânte, primum Deo Sa
crum offérret, crelésti 
fav6re méruit recreâri. 
Nam Angelus cândida 
et fulgénti veste indUtus, 
cui in péctore crux rllbei 
et crerl.llei col6ris assUta 
erat, brâchiis cancellâtis 
et super duos captives 
ad lâtera pésitos, Chris
tiânum unum, âlterum 
Maurum, exténsis, appâ
ruit. Qua visi6ne in éx
tasim raptus, intelléxit 
pr6tinus vir Dei, se ad 
rediméndos ab infidéli
bus captivos destinâri. 

,v. Honéstum, p. [229] 

séjour dans cette ville, éclai
rerait la jeunesse studieuse 
par sa sagesse e-t sa conduite. 
Et comme, dans la chapelle 
de l'évêque, il offrait pour 
la première fois le saint 
Sacrifice, auquel l'évêque 
lui-même assistait avec d'au
tres personnes, il mérita d'y 
être réconforté par une 
faveur céleste. Un ange lui 
apparut, revêtu d'une tuni
que blanche et resplendis
sante, portant cousue sur la 
poitrine une croix de cou
leur rouge et bleue, les bras 
croisés et les mains posées 
sur deux captifs placés à 
ses côtés, l'un Chrétien, 
l'autre Maure. Ravi en 
extase par cette vision, 
l'homme de Dieu comprit 
aussitôt qu'il était destiné 
à racheter les captifs aux 
infidèles. 

LEÇON V 

Quo vero ~atl.lrius. i~ 
re tant1 momentl 

procéderet, in solittldi
nem secéssit, ibique di
vfno nutu factum est, ut 
Fellcem Valésium in ipsa 
erémo jam multis annis 
degéntem repérerit : cum 
quo fnita societâte, se 
per triénnium in ora-

MAIS, afin de procéder 
d'une façon plus réflé

chie dans une affaire d'une 
si grande importance, il se 
retira dans la solitude où, 
par une permission divine, 
il advint qu'il rencontra 
Félix de Valois qui habitait 
ce désert depuis déjà de 
nombreuses années. Ayant 

237 



8 FÉVRIER S. JEAN DE MATHA CONFESS. 

ti6ne, et -contemplati6ne, 
omniUmque virtU.tum 
stl.ldio exércuit. C6ntigit 
autem, ut, dum secum 
de rebus divinis prope 
fontem colloqueréntur, 
cervus ad eos accésserit, 
crucem inter c6rnua ge
rens rllbei et crerlllei 
col6ris. Cumque Felix 
ob rei novitâtem mira
rétur, narrâvit ei J oânnes 
visi6nem in prima Missa 
hâbitam ; et exfnde fer
véntius orati6ni incum
béntes, ter in somnis 
adm6niti, Romam profi
cisci decrevérunt, ut a 
summo Pontifice novi 
6rdinis pro rediméndis 
captivis institutiôncm im
petrarent. Eléctus füe
rat eo témpore Innocén
tius tértius ; qui, illis 
benfgne accéptis, dum 
secum de re propôsita 
deliberat, in festo sanc
tre Agnétis secl.lndo, La
terâni intra Missârum 
solémnia ad sacrre H6s
tire elevatiônem, Ange
lus ei cândida veste, 
cruce bicol6ri, spécie 
redimêntis captivos appâ
ruit. Quo viso, POntifex 
institlltum approbâvit, et 
novum 6rdinem sanctfs
simz Trinitâtis redemp
ti6nis captiv6rum vocâri 

lié société avec lui, pendant 
trois années il s'exerça à la 
prière, à la contemplation 
et à la pratique de toutes 
les vertus. Or, un jour que, 
près d'une fontaine, ils 
s'entretenaient des choses 
divines, un cerf s'approcha 
d'eux, portant entre les 
cornes une croix de couleur 
rouge et bleue. Comme 
Félix s'étonnait de ce spec
tacle inouï, Jean lui raconta la 
vision qu'il avait eue à sa 
première Messe, et, en 
conséquence, s'appliquant 
avec plus de ferveur à la 
prière et avertis trois fois 
en songe, ils résolurent 
d'aller à Rome, afin d'ob
tenir du Souverain Pontife 
l'institution d'un nouvel Or
dre pour le rachat des cap
tifs. Pendant ce temps, In
nocent III avait été élu 
Pape. Il les reçut avec bonté 
et, tandis qu'il délibérait sur 
l'affaire proposée, en la 
secondeiête de sainte Agnès, 
dans l'église du Latran, du
rant la Messe solennelle, à 
l'élévation de la sainte Hos
tie, il eut l'apparition d'un 
Ange vêtu de blanc avec 
une croix de deux couleurs, 
et qui paraissait racheter 
des captifs. Après cette 
vision, le Pontife approuva 
l'institut et fit donner au 
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jussit, ejllsque profess6-
ribus albas vestes cum 
cruce rllbei et ca:rulei 
co16ris pra:buit. 

1<7. Amâviteum, p. [230] 

nouvel Ordre le nom de 
la Très Sainte Trinité de 
la rédemption des captifs ; 
il imposa aussi à ses profès 
le vêtement blanc avec la 
croix rouge et bleue. 

LEÇON VI 

SIC stabilito 6rdine, 
sancti fundat6res in 

Gâlliam rediérunt, pri
m6que cœn6bio Cervi 
Frigidi in diœcési Mel
dénsi constrûcto, ad ejus 
régimen Felix remânsit; 
et J oânnes Romam cum 
âliquot s6ciis revérsus 
est, ubi Innocéntius do
mum, ecclésiam et hos
pitàle sancti Thomœ de 
Formis in monte Cœlio 
eis donâvit cum multis 
reditibus et possessi6ni
bus. Datis quoque litteris 
ad Miramolinum regem 
Mar6chii, opus redemp
ti6nis felici auspicio in
choâtum fuit. Tum ad 
Hispânias, sub jugo Sara
cen6rum magna ex parte 
oppréssas, J oânnes pro
féctus est, regU.mque, 
principum atque ali6rum 
fidélium ânimos ad cap
tiv6rum et pâuperum 
commiserati6nem com
m6vit. Monastéria zdi-

L'ORDRE ainsi institué, les 
saints fondateurs revin

rent en France, et Félix fut 
préposé au gouvernement 
du premier couvent bâti 
à Cerfroid, au diocèse de 
Meaux. Quant à Jean, il 
retourna avec quelques com
pagnons à Rome,où Innocent 
leur fit don de la maison, de 
l'église et de l'hospice de 
Saint-Thomas de Form.is 
sur le mont Cœlius, avec 
beaucoup de revenus et 
de propriétés. Leur ayant 
aussi donné des lettres pour 
Miramolin, roi du Maroc, 
l'œuvre de la rédemption 
commença sous d'heureux 
auspices. Alors, Jean partit 
pour l'Espagne assujettie 
en grande partie au joug 
des Sarrasins, et excita les 
cœurs des rois, des princes 
et des autres fidèles à la 
compassion envers les cap
tifs et les pauvres. Il édifia 
des monastères, érigea des 
hospices et racheta beau-
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ficâvit, hospitâlia eréxit, 
magn6que lucro animâ
rum plures captivos redé
mit. Romam tandem 
revérsus, sanctisque opé
ribus incl.lmbens, assi
duis lab6ribus attrîtus et 
morbo conféctus, arden
tissimo Dei et pr6ximi 
am6re exrestuans, ad ex
trémum devénit. Quare 
frâtribus convocâtis, eis
que ad opus redempti6-
nis crelitus prremonstrâ
tum efficâciter cohortâ
tis, obdormivit in D6-
mino sextodécimo Ka
léndas Januârii, anno sa
llitis millésime ducenté
simo décime tértio ; 
ejûsque corpus in ipsa 
ecclésia sancti Thomre 
de Formis cond.igno ho
n6re tumulâtum fuit. 

coup de captifs pour le 
grand profit des âmes. Enfin, 
de retour à Rome et s'y 
dévouant aux œuvres sain
tes, usé par des travaux 
assidus et affaibli par la 
maladie, mais brûlant en
core de la plus ardente 
charité pour Dieu et le pro
chain, il arriva à ses derniers 
moments. Ayant donc con
voqué ses frères et les ayant 
exhortés vigoureusement à 
continuer l'œuvre de rédemp
tion indiquée par le ciel, il 
s'endormit dans le Seigneur, 
le seizième jour des Calendes 
de Janvier, l'an du salut 
mil deux cent treize. Son 
corps fut inhumé dans l'égli
se elle-même de Saint-Tho
mas de Formis, avec les 
honneurs qui lui étaient dus. 

R/. lste homo, p. [231] 

Pour cette Fête simplifiée 

LEÇON IX. 

J OANNES de Matha, Fal
c6ne in Provincia piis 

et nobilibus paréntibus 
natus, cum primum Deo 
Sacrum offérret, per vi
si6nem intelléxit, se ad 
rediméndos ab infidéli
bus captives destin:iri. 
Quare divino nutu in 
erémum secéssit, ubi 

JEAN de Matha, né à Fau
con en Provence, de 

pieux et nobles parents, 
offrant pour la première fois 
le saint Sacrifice, comprit, 
par une vision, qu'il était 
destiné à racheter les captifs 
aux infidèles. Aussi, par 
une permission divine, il se 
retira dans le désert où il 
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Fellcem Valésium in eo 
jam multis annis degén
tem réperit. lbi fervén
tius cum orati6ni vacâ
rent, ter in somnis adm6-
niti, Romam profécti, ab 
Innocéntio Papa tértio 
approbatiémem novi 6r
dinis sanctissimre Trini
tatis pro rediméndis cap
tivis obtinuérunt. Tum 
primum cœn6bium in 
diœcési Meldénsi cons
truxérunt, cui regéndo 
Felix remânsit. Joânnes 
vero Romam cum âli
quot s6ciis revérsus est, 
ubi Innocéntius domum, 
ecclésiam et hospitâle 
sancti Thoma: de Formis 
in monte Cœlio eis do
nâvit. Datis quoque litte
ris ad Miramolinum 
regem Mar6chii, opus 
redempti6nis fellciter in
c ho â tu m fuit. Tum 
J oânnes ad Hispânias, 
sub jugo Saracen6rum 
magna ex parte opprés
sas, proféctus, Omnium 
ânimis ad captiv6rum 
commiseratiônem com
m6tis, hospitâlia eréxit et 
plures captives redémit. 
Romam demum revér
sus, assiduis fractus lab6-
ribus et morbo conféc
tus, 6büt in Dômino, 
sexto décimo Kaléndas 

trouva Félix de Valois qui 
habitait là depuis déjà de 
nombreuses années. Après 
s'être appliqués à la prière 
avec beaucoup de ferveur, 
avertis en songe par trois 
fois, ils partirent à Rome et 
obtinrent du Pape Inno
cent III l'approbation du 
nouvel Ordre de la Très 
Sainte Trinité pour le 
rachat des captifs. Ils bâti
rent un premier couvent au 
diocèse de Meaux, dont 
Félix eut le gouvernement. 
Quant à Jean, il retourna, 
avec quelques compagnons, 
à Rome, où Innocent leur 
fit don de la maison, de 
l'église et de l'hospice de 
Saint-Thomas de Formis 
sur le mont Cœlius. Leur 
ayant aussi donné des lettres 
pour Miramolin, roi du 
Maroc,l'œuvredelarédemp
tion fut heureusement com
mencée. Alors, Jean étant 
parti pour l'Espagne assu
jettie en grande partie au 
joug des Sarrasins, et ayant 
excité les cœurs de tous à 
la compassion envers les 
captifs, érigea des hospices 
et racheta un grand nom
bre de captifs. Enfin, de 
retour à Rome, usé par des 
travaux assidus et affaibli 
par la maladie, il s'endormit 
dans le Seigneur, le seizième 

241 



8 FÉVRIER S. JEAN DE MATHA CONFESS. 

J anuârii, anno millésimo 
ducentésimo décimo tér ... 
tio. 

jour des Calendes de Jan
vier, l'an mil deux cent 
treize. 

Au Ill" Nocturne, Homélie sur 1•tv. : Sint lumbiJ du 
Commun d'un Confesseur non Pontife (1), p. [231]. 

En Carême, IX" Leçon de l'Homélie de la Férie, dont 
on fait aussi Mémoire à Laudes. 

Vêpres, à Capitule, du suivant: S. Cyrille, évêque 
d'Alexandrie, Confesseur et Docteur de l'Église, Double, 
(m. t.v.). 

f. Amâvit. Ant. 0 Doctor 6ptime. 

Oraison 

ows qui beâtum Cy-
rillum Confess6rem 

tuum atque Pontificem 
divinre matemitâtis bea
tissimre Virginis Marire 
assert6rem invictum effe
cfsti : concéde, ipso inter
cedénte ; ut, qui vere 
eam Genitricem Dei cré
dimus, matérna ejUsdem 
protecti6ne salvémur. 
Pcr e\lmdem D6minum. 

Q DIEU qui avez fait du 
bienheureux Cyrille, 

votre Confesseur etPontife, 
le défenseur invincible de la 
divine maternité de la bien
heureuse Vierge Marie, ac
cordez-nous, par son inter
cession, que, la croyant vrai
ment Mère de Dieu, nous 
soyons sauvés par sa pro
tection maternelle. Par le 
même Jésus-Christ. 

Et l'on fait Mémoire du précédent : S. Jean de Matha, 
Conf.: 

Anr. Hic vir. t. Justum. 

Oraison 

DEUS qui per sanctum 
J oânnem 6rdinem 

sanctlssimre Trinitâtis ad 
rediméndum de potes .. 
tâte Saraccn6rum captf .. 
vos cœlitus institiiere 
dignâtus es przsta, 

0 DIEU qui, par saint 
Jean, avez daigné ins

tituer miraculeusementl'Or
dre de la Très Sainte Tri
nité pour racheter les cap
tifs de l'esclavage des Sar
ruins, faites, s'il vous plaît, 
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quresumus ; ut, ejus 
suffragântibus méritis, a 
captivitâte c6rporis et 
ânimre, te adjuvânte libe
rémur. (Per D6minum). 

que par les suffrages de ses 
mérites, nous soyons déli
vrés, avec votre secours, de 
1a captivité du corps et de 
l'âme. (Pa,.) 

Puis, après la Mémoire de la Férie, en Carême, on fait 
Mémoire de Ste Apollonie, Vierge et Martyre : 

Ant. Veni, Sponsa. Y. Spécie. 

Oraison 
DEUS qui inter cétera 

poténtire ture mirâ
cu1a étiam in sexu frâ
gili vict6riam martyrii 
contulisti : concéde pro
pitius ; ut, qui beâtre 
Apoll6nire Virginis et 
Mârtyris tu.:e natalitia 
c6limus, per ejus ad te 
exémpla gradiâmur. Per 
D6minum. 

0 DIEU qui, parmi les 
autres miracles de votre 

puissance, avez donné au 
sexe faible la victoire du 
martyre, accordez-nous mi
séricordieusement que, fê
tant la naissance au ciel 
de la bienheureuse Apollo
nie, votre Vierge et Martyre, 
nous nous servions de ses 
exemples pour monter vers 
vous. Par Notre Seigneur. 
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Ô Marie conçue sans péché,
priez pour nous qui avons recours à vous!
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